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led.  cardinal  jouissoit  du  plus  beau  du  revenu  d*icelle« 
et  quelqu*uas  d'iceuk  eslaot  pourveus  des  oDSces  quUls 
s'estoîeut  fabriqués,  tant  eux  que  leurs  prédécesseurs,  en 
jouissant  aussy  eu  leur  particulier,  le  reste  de  la  manse 
commune  n'estoit  capable  d'entretenir  beaucoup  de 
gens)  s'assemblèrem  par  Tordre  de  frère  Guillaume 
Le  Maire ,  prieur  claustral ,  et  esleurent  le  5  febvrîer 
defao  courant,  par  faveur  (comme  disent  les  ma- 
nuscripts de  ce  monastère),  André  Laure ,  moyae  dud. 
monastère ,  cbantre ,  archidiacre  de  ce  Mont  et  prieur 
de  Pontorson ,  membre  deppendaat  de  cette  abbaye  : 
il  avoit  pris  rhabît  monachal  en  ce  lieu  l'an  1474, 
pareil  appert  qu'il  ne  fault  pas  s'eslonner  du  petit 
nombre  des  religieux  de  ce  lieu ,  en  ce  temps  là , 
puisque  à  la  fasson  de  leur  abbé ,  un  possédoit  des 
bénéflces  et  dti  bien  pour  en  norrir  et  entretenir 
douze  :  il  accepta  cette  élection  à  condition  qu'il  ren- 
treroil  dans  ses  bénéfices  s'il  veBoit  à  y  estre  inquiété 
(comme  avoît  faîct  Jean  Gonnaull  antresfoîs).  Personne 
ne  formant  opposition,  il  fat  receu  32'  abbé  de  ce 
lieu  et  le  31'  régulier.  Il  esloit  natif  de  Daopbiné ,  de 
la  noble  maison  de  Yessîly ,  auprès  de  la  ville  de  Gré- 
mîeu*  Cet  abbé  esloit  fort  docte,  néantmoîns  il  de- 
meura presque  toute  sa  vie*  depuis  qu'il  fut  esleu , 
à  Paris  pour  estudier,  ainssy  que  disent  les  manus- 
crîpts  de  ce  Mont,  mais  pour  moy  j'estime  qu'il  pre- 
noit  ce  prétexte  d'estude  potir  fréquenter  la  cour, 
comme  faisoient  tous  les  abbés  de  ce  temps  là,  les- 
quels s'estant  fabriqué  une  bonne  manse  abbatiale 
et  D'ayant  aucun  soin  de  la  régularité  de  leur  dois- 
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tre^  s'en  reposant  sur  les  moynes,  qaî,  de  leur  coslé, 
raisoieot  comme  eux.  Il  Talloit  bien  deppeocer  ce  beau 
revenu  dans  le  lieu  d'honneur»  à  quoy  ils  n'eussent 
ozé  prétendre  en  qualité  d*abbés-moynes,  qui ,  de  leur 
profession  ,  doibvent  vivre  dans  un  cloistre,  sans  cette 
couverture  d'estudes  qu*iis  disoient  embrasser  pour 
mieux  gouverner  leurs  moynes  et  leur  enseigner  plus 
facilement  le  chemin  de  la  vertu.  Cet  abbé  fit  vitrer 
de  vitres  pain  tes  les  chapelles  de  Téglise*  Il  6t  quel- 
ques acquêts  au  profit  de  sa  manse,  puis  il  décéda 
daos  ce  monastère  le  25  mars»  Tan  1499»  après  avoir 
esté  abbé  de  céans  environ  17  ans.  Son  corps  fut 
enterré  en  la  chappelle  de  la  Trinité,  devant  l'autel 
de  St-Sauveur.  Je  Tay  tiré  des  manuscripts  dud.  mo- 
nastère, le  7  mars  1647, 

—  Cf,  Histoire  générale  du  Moni^St-ilichel,  U  I» 
p.  206,  —  Additions  de  de  Camps,  p.  263,  — GaHîa 
c/jrisfiatwf,  U  XI,  p.   529. — Neustriapiat  p.  393. 


Ikm  de  l'aiffle  du  cœur  de  Végtise  du  MûnUSt-Michel, 
par  un  procureur  (iscat  de  Vabbaife. 


L'an  l&SS,  Taigle  de  cuivre  qui  est  dans  le  cœnr 
d€  régUse  de  ce  monastère  fut  donnée  et  offerte  à 
UoDsieiir  S*  Michel.  Ces  mots  sont  escrits  autour  du 
piedestail  qui  supporte  le  globe  sur  lequel  led.  aigle 
a  se»  griOes  appliquées  :  <i  En  l'an  mil  quatre  cent 
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af  Atcntf  fui  dœmi  à  Uonneur  S*  MicJdel 
pour  le  êervke  ei  u$a{fe  de  ceiie  nm  égim  cestuy  aigle 
jior  Jehan  Gillam  taisnéf  forf  procureur  de  cette  abbèe. 
Dim  ùijf  face  pardon.  Amen.  *  Icelloy  estoit  soMmUer 
€t  aarlé  en  babitoit  eo  la  Tille  de  œ  Mont.  Soû  por- 
miel  et  eeUtiji  de  sa  Temme  à  demy  corps  sont  posez 
en  botie  (coauzie  oo  présume)  sur  rextréiDité  de  la 
qaeoe  dud*  aigle  «  eo  une  pièce  raportée.  Tay  tiré 
ceh  dod.  aigle  mesme,  le  T  jour  du  mois  de  man 
ran  t6û7. 

—  Ce  doo  est  rapporté  a?ec  moins  de  détails.  Bis- 
luire  générale  f  L  Ut  p#  &A« 


S8w 

D<m  d'un  petit  calice  d'argent  doré  par  dame  Susanne 
La  Tassimf  1488. 


La  mesme  année  esta  croire  présomptivemênl  (sans 
toutefois  que  j'en  aye  rien  trouvé  d'escript),  que  le 
petit  calice  d'argent  doré  à  pents  et  faict  à  Tanlbicque 
a?ec  la  pateone  de  semblable  étofle  et  cavée  en  de* 
dans,  fut  doDoé  à  ce  moDastëre.  Ces  mots  soDt  gra- 
vé» au  dessoubs  de  la  patte  d'icelluy  :  «  Susanne  La 
Toêsine  m'a  offert  à  Monsieur  S,  Micldel^  ?  sans  mettre 
de  datte*  Sur  la  patte  dud.  calice  est  gravé  un  escos- 
son  chargé  de  coquilles  saus  nombre  par  où  on  peut 
coUiger  que  cette  femme  estoit  une  personne  de  qua- 
lité, si  toutefois  n'a  été  Fiotenlion  de  Torfebvre  d*y 
mettre  les  armoiries  du  monastère  auquel  temps,  il 
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û'eust  encore  par  concessioii  accooslumé  des  fleurs 
de  lys  y  estre  posées.  Je  m'en  rapporte.  J'ay  tiré  ce 
dicton  du  calice  qui  est  en  la  sacristie  dud.  monas- 
tère et  sert  tous  les  jours  au  sacrifice  de  la  saincte 
messe.  —  Noté  le  7  mars  1647. 


Fasson  et  paiyicture  des  vittres  des  chapelles  de  l'église  y 
soubs  tabbé  André  Laure^  1488. 

Uan  1488 1  Fabbé  André  Laure  fit  parachever  les 
Tittres  et  painctures  d'icelles,  en  totittes  les  ctiappelles 
dMcelle  et  y  fit  mettre  ses  armoiries,  et  celles  du 
cardinal  d'Estouteville ,  son  prédécesseur,  abbé  de  ce 
Mont.  Plusieurs  du  depuis  y  ont  faict  adjouster  les 
leurs.  Il  fit  dépeindre  sur  Tune  desdittes  vîttres  l'his- 
toire de  la  fondation  de  Téglise  de  ce  Mont  en  Thou- 
neur  de  TarchaDge  S.  Michel,  par  S.  Aubert»  évesque 
d*AvraDches,  et  sur  une  autre  le  sacre  des  roys  de 
France,  où  on  voit  d*ordre  les  douze  pairs  de  France 
cbascuus  tenant  en  leurs  mains  ce  qu'ils  doibvcnt 
porter  à  Tarchevesque  de  Rheims,  pour  mettre  sur 
la  personne  du  roi.  J'ay  tiré  cecy  desdittes  vittres  et 
des  manuscripts  de  ce  monastère  (7  mars  16/^7). 


—  Cf.  Histoire  générale ^  t»  I|  p.  207.  —  Additions 
de  de  Camps,  t.  I ,  p.   26S. 
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Im  armoiries  d* André  Laure,  issti  de  ta  maison  de 
Vcssyly,  blasontiées  en  ce  Uoni,  tan  1488. 


Uao  làSB,  Tâbbé  André  Laiire^  32*  abbé  de  ce 
Moûl-SuMichel,  fît  apposer  Tescusson  de  ses  armoi- 
ries eo  plusieurs  endroîcts  des  vitres  qy'il  Ct  mettre 
cette  mesme  aonée  à  touttes  les  cbappelles  de  réglise 
de  ce  monastère ,  et  celles  du  cardinal  d'EstoulevilIc , 
son  prédécesseur f  de  quoy  j*ay  parlé  en  âon  lieu. 
Celles  dud.  abbé  André  Laure  sont  blason  nées  de  la 
sorte*  Il  porte  d'or  au  cher  de  vair^  d'argent  et  de 
gueule  de  deux  tires*  Je  m*oubliois  à  dire  en  ce  lieu 
que  led*  André  fit  pareillement  mettre  la  vitre  qui  se 
trouve  dans  l*ovalle  du  corps  de  garde  de  Belle-Clière, 
en  laquelle  il  y  a  aussy  fait  apposer  ses  armes  et  celles 
de  France  supportées  par  deux  cerfs  portant  le  collier 
couronné  ou  impérial  représentant  celei  que  Julian 
TAposlat  fit  mettre  à  un  cerf  qui  fut  pris  eo  France 
par  un  de  nos  rois  modernes  à  la  chasse ,  autour 
du  col  iluquel  ce  collier  estoit  avec  une  certaine  cs- 
cdpture  donnant  à  congnoistre  estre  celiuy  que  led* 
Julian  l'Apostat,  empereur,  avoit  ainssy  faict  orner. 
—  Faict  le  7  mars  1647. 


—  Faict  le  7  mars  1647 


Acquisition  du  fiefiVAuigntfj  par  tabbé  André  Laurc^ 
de  André  de  Lespine  et  de  Janne  de  la  Prevostéf 
$a  femme. 

€  Précédemment,  eo  1294»  les  moynes  de  ce  Mont 
aToient  acquis  d'Alain  d^Attigny  les  manoir,  masures, 
maisons  et  colombier  dud.  liea.  »  •  Noté  le  7  mars 


Imbert  de  Baiemay,  conte  de  Boscfmge,  estoit  te 
9*  capitaine  de  ce  Mont^  tan  1493. 

L'ao  1493,  pour  parler  en  passant  des  capitaines 
de  cette  place  forte  du  Monl-St-Michel ,  Ton  irouYO 
dans  de  vieilles  lettres  des  archives  dud,  monastère, 
que  Imben  de  Baternay,  conte  de  Boschagc,  en  estoit 
capitaine  soubs  Louis  XII,  qui,  do  duc  d'Orléans, 
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a  voit  succédé  à  la  cooroBoe  après  Charles  TIII,  lequel 
de  Bateroayf  aiossy  que  je  puis  coDJecturer«  estoit  le 
9'  capitaine  de  ce  Mont,  u'eo  ayant  point  trouvé 
d'autre  depuis  la  promolioD  à  cette  charge  de  la 
personne  de  Jan  d*Estouteville,  barou  de  Bricquebec, 
qui  le  fut,  Tan  ih&ht  ps^r  commandement  de  Louis  XI, 
et  du  coDsentemeot  de  Tabbé  et  des  moynes  dud.  mo- 
nastère, qui  désistèrent  pour  lui  de  prétendre  à  cette 
ditle  charge ,  suivant  les  privilèges  à  eux  concédés  par 
les  roys  précédants  moyennant  qu'ils  eussent  en  pos- 
session la  moitié  des  clefs  dud,  cbasteau  et  pouvoir 
de  les  garder  conjoinctement  avec  led.  capitaine,  ce 
qui  se  practiqiie  encore  aujourd'hui,  —  Remarqué  le 
7  mars  1647, 

§9- 

Sentence  contre  les  vendans  vins  et  cydre  du  Mont 
et  d*Ardevon,  pour  te  droit  des  taux  et  mesures^ 
en  l*an  1494. 

L'an  lûO/i,  Fabbé  et  les  moynes  du  Mout^St-Michel 
(suivant  les  concessions  à  eux  faictes  par  les  roys  de 
France),  firent  condcnner  les  habitants  de  ce  Mont 
et  du  boui^  d'Ardevon  pour  le  droict  des  taux  el 
mesures  des  vins  et  cydres  se  débitant  esd.  lieux  par 
les  mesmes,  par  sentence  du  séneschal  de  la  baron* 
nye  d'Ardevon,  prononcée  led.  an  que  dessus.  De  la- 
quelle qui  est  es  archives  de  ce  monastère  j'ay  tiré 
cecy  le  7*  jour  du  mois  de  mars  1647. 

—  Remarqué  le  7  mars  1647, 
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S  10. 

SenUnce  au  pra^t  des  moynes  du  Mont  jx>ur  le  pa-^ 
ironage  de  la  cure  de  St-Plancheys  ^  diœcèse  de 
Coutances^  1495,  à  rencontre  du  s'  de  Beaufou^ 
geratff  soy  disant  présentateur  et  patron  de  lad, 
cure. 

—  Remarqué  le  7  mars  1647. 

S  11. 

Le  capiiame  de  Grandville  déclare  n'avoir  droici  aux 
bois  de  Praet^  l'an  1495. 

L'an  1495,  un  certaîo  capitaine  de  Graodville,  qui 
IraDcboit  du  maistre  eu  tout,  eeyoyoit  indifTéremmeDl 
ses  gens  abbattre  du  bois  et  mettre  à  bas  les  plus 
beaux  arbres  de  quoy  il  avoit  besoin,  taul  pour  ae 
cbaufler  qne  pour  bastir,  dans  les  boisduPrael,  sit- 
luez  près  de  Grandville,  apparteuaot  aux  moynes  de 
ce  monastère  du  Moût-Sl-Michel ,  avec  autant  ou  plus 
de  facilité  que  si  lesd,  bois  eussent  été  à  luy.  Ce 
que  voyant  lesd.  abbé  et  moyues  de  ce  Mont  fireul 
leur  plainte  et  entreprînrent  au  Farlemeot  led.  capi- 
taine, attendaut  que  l'abbé  dud.  lieu  en  feroit  ses 
plaintes  au  roy,  à  Paris ,  à  son  premier  voyage.  Ce 
qu'estant  aiussy,  le  capitaine  eut  grand  peur  et  vint 
demander  pardon  ,  réparant  les  torts,  où  il  bailla 
une  déclaration  de  ne  prétendre  aucun  droict  ansd. 
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b«ii  fem  Twaagt  frï  ca  afott  €j  épom.  bâtL 
Txf  tMtaàtt  de  eeOe  <lf«Uraliw  qn  est  es 
ds  soMMlèR  9vec  plaiif  I*  «ulics  dédnatiiMS  de 
de  at%at«*  ToisiK  de  l'aniir  paraDeaat 
droiet  de  ckMCwe  aj  de  chasse  dus  kid. 
~  Fait  k  7*  jov  de  aan  1617. 


S  15. 

iâ^^nnliM  <Ai  /ie/et  «f^^Hnoie  de  flofamUe,  ea 
la  panù$e  de  Gramhrilkt  de  Jaeqmes  (TAmfenus, 
ekevoUier,  fm  1496. 

—  Noté  k  7  mars  16&7. 


CHAPITRE  XXXIY. 


S  *. 

GmUaume  de  Lamps  est  esleu  abbé  du  Mont,  Can 
i499,  meurt  tan  1510,  après  avoir  régné  dix  ans 
et  dix  mais. 

Uan  lft99,  le  ^  jour  de  mm,  André  Laare  estant 
décédé,  les  moyoes  eslenreot  pour  leur  abbé  Gnil- 
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laame  de  Lamps ,  moyoe  profès  de  ce  monastère  de- 
pois  Tan  l/i77,  natir  du  Daupbiné,  de  la  maison  de 
MoucheU  Après  avoir  Taict  beaucoup  de  choses  remar» 
quables  eu  ce  monastère  susdit  et  en  ses  deppen- 
dauces,  il  mourut  le  V  jour  de  mars  Fau  1510  et 
fut  enterré  derrière  le  cœur  de  cette  église,  dans  la 
chappelle  de  Notre-Dame,  où  on  voit  son  sépulchre 
au  costé  de  Tévangile,  relevé  el  au  dessus  son  eOigîe 
en  bosse  revestue  pontiScalemeot ,  et  sur  deux  Sames 
de  cuivre  ses  beaux  faîcts  y  sont  gravez,  lesquels  je 
diray  cy  après,  Tun  après  l'autre,  le  tout  ainssy  con- 
struict  par  Jan  de  Lamps  Tan  ISlft,  son  Irère,  lors 
abbé  de  ce  dit  monastère,  comme  je  dire.  Led.  GuiU 
laume  de  Lamps  régna  environ  en  cette  ebarge  10  ans 
10  mois.  Je  Tay  tiré  des  manuscripts  de  ce  lieu  et 
des  placques  de  cuivre  le  7  mars  1647. 

—  Cf.  Histoire  gétiérak,  t.  I,  p.  208.  —  Addition 
de  de  Camps,  t.  I,  p.  264. —  Gallia  chrisltana,  t.  XI, 
p.  b&Q.—  Neustria  pia,  p,  89S. 


La  cliapelle   de   damas  blanc,  à  fleurs  de  conteur, 
faicte  par  tabbé  Guillaume  de  Lamps ^  l'an  1500. 

L'an  1500,  peu  de  temps  après  la  promotion  en 
la  charge  d'abbé  du  Mont-St-Micliel  de  la  personne 
de  Guillaume  de  Lamps,  il  commença,  tout  à  bon 
esciaot,  à  faire  orner  le  monastère  et  les  deppendauces 
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d'îceloy,  tant  eo  oraernents  d'église  que  des  basti- 
mcDls.  Cette  dite  aneée,  il  fit  faire  cette  vieille  cliap- 
pelle  de  damas  blanc  figuré ,  semé  de  grandes  fleurs, 
sur  laquelle  nous  voyons  encore  aujourd'hui  des  lyous, 
qui  sont  les  armes  de  cet  abbé  et  plusieurs  C|^  qoi 
sont  la  première  lettre  de  son  nom,  et  un  baston 
pastoral  qui  signifie  sa  qualité  d'abbé.  Il  fit  faire  plu- 
sieurs autres  ornements  à  Téglise  qui  n'apparoissent 
plus.  Je  Tay  tiré  des  manuscripts  de  ce  Moût  pour  le 
mettre  icy  le  7  mars  16Û7- 


' 


S  3- 


Les  armoiries  de  l'abbé  GtdHaume  de  Lamps  apposées 
en  ce  Mont-Sl-Michet ,  tan  1500. 

L'an  1500,  comme  j*ay  dit  cy-dessus,  Guillaume  de 
Lamps,  abbé  de  ce  Mont-St-Michel ,  fit  mettre  Tes- 
cusson  de  ses  armoiries  sur  cette  chappelle  de  damas 
à  fleurs  qli'il  fit  faire.  Or,  ces  armoiries  sont  ainssy 
blasonnées  :  Porte  party  d*argent  et  de  gueules,  au 
lyon  de  rue  dans  l'autre,  armé  et  lampassé  de  mesme. 
Elles  ont  été  mises  en  plusieurs  autres  endroicts,  tant 
es  choses  faictes  durant  la  vie  dud.  de  Lamps  qu'a- 
près sa  mort,  en  FégUse  et  logis  abbatial,  et  ailleurs. 
J'ay  tiré  cecy  desdites  armoiries  qui  sont  au  dessus  du 
tombeau  dud.  Guillaume  de  Lamps,  blasonnées  selon 
l'ordre,  le  S  mars  1647^ 


1 


Arrest  du  parlement  de  Jîouen  »  pour  l^atternative  du 
droict  de  patronage  de  ta  cure  de  Bacilty^  entre 
le  seigneur  évesgue  d'Avranckes  et  les  moynes  du 
Mqm,    ran  1508. 

c  L'évesque  fut  coodeooé  à  cooférer  la  cure  de 
Bacilly,  suiraot  raltemalife  dad.  bénéflce  à  celuy 
qui  estoil  présenté  par  les  moyaes.  9 

-—  Noté  le  8  mars  1647. 


S  5. 

Vabbé  Guillaume  de  Lamps  achepta  de  l'argenterie 
pour  servira  C  église,  pour  10,000  liv.j  Can  1508. 

Uan  1508,  Tabbé  Guillaume  de  Lamps  acbepta  pour 
dix  mille  livres  d^argeulerîes,  sçavoir:  plusieurs  vases 
d'or  et  d'argent,  et  autres  orfebvries  pour  servir  à 
l'église,  et  fit  apposer  sur  cbacuee  pièce  le  dicton 
souvent  répété  :  Recours  à  Dieu,  parties  desquelles  se 
voient  encore  cejourd'hui  eu  la  trésorerie  de  lad. 
église»  entr'autres  les  deux  ebaudelliers  d'argent  doré 
qui  servent  aux  Testes  et  dimanches  aux  acolitbes,  une 
croix  médiocre  qui  est  dans  le  reliquaire,  dans  l'ar- 
moire plus  proche  de  la  muraille  du  midy,  les  extré- 
mités et  pattes  de  laquelle  sont  Qnies  en  rond,  avec 
le  mesme  dicton  cy  dessus  :  Recours  à  Dieu.  L'on 
doubte  si  ce  n'est  pas  luy  qui  a  donné  le  beau  plat 
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d*argeDt  doré  remply  de  coquilles  dans  son  fonds, 
et  le  beau  calice  d'argent  doré,  semé  de  flears  de 
lys ,  ce  qu'on  n'assare  pas  à  caose  qae  sar  iceox  ne 
se  voit  ny  le  dicton  :  Recours  à  Dieu^  ny  ses  armes. 
Pay  extraict  cecy  des  manascripts  du  monastère  le 
8  mars  16A7. 

S  6. 

Construction  du  logis  et  jardin  abbatial  au  milieu  du 
roclier^  par  Guillaume  de  Lamps,  abbé^  Fan  1508. 

L*an  1508,  led.  Guillaume  de  Lamps,  abbé  de  ce 
Mont-St-Michel,  fit  bastir  le  logis  abbatial ,  avec  la 
chappelle,  jeu  de  paulme,  cave,  esquurie  qui  se 
voient  en  bas  du  monastère,  sittuées  au  milieu  de  la 
hauteur  du  rocher.  Il  fit  pareillement  applanir  le  jardin 
et  le  chemin  pour  aller  au  logis  et  en  iceluy  jardin,  là  où 
il  se  logea  en  attendant  qu'il  fit  mettre  les  artisants 
qu'il  avoit  de  coutume  de  tenir  chacun  jour  en  be- 
sogne, qui  estoient  plus  de  80,  après  le  logis  neuf  de 
l'abbé,  qui  est  dans  l'enclos  du  monastère.  Je  l'ay  ex- 
traict  des  manuscripts  et  des  lames  de  cuivre  qui  sont 
au  tombeau  le  8  mars  1647. 

S  7. 

Construction  des  logis  de  FAumosnerie^  de  la  citerne 
(t auprès^  et  achèvement  de  celle  du  Sollier^  par 
ledit,  l*an  1508. 

L'an  1508,  ledit  abbé  Guillaume  de  Lamps  fit  faire 


DU   MÔNT-SAIIVGT-MIGHEL. 


IS 


le  logis  de  rAumosaerie ,  oii  à  présent  ou  cuit  le  pain , 
laot  pour  les  moyoes  que  poor  les  pauvres.  Item  il  y 
fil  faire  cette  belle  cysteme  que  foe  y  voit  à  préseot, 
œuvre  tout  à  fait  rare,  avec  touttes  les  murailles 
d'autour,  ballustres,  plomberies.  Item  led.  abbé  fit 
parachever  la  cysterne  dilte  du  Sollier,  laquelle  le 
cardiual  d'Eslou  te  ville  avoît  faict  commencer  eo  jestaot 
Iês  fondements  du  grand  œuvre,  sçavoîr  du  cœur  de 
l'église  neufve,  y  manquant  la  plomberie,  le  couvercle 
et  les  tuyaux  que  led.  Guillaume  de  Lamps  y  fit  ad-- 
jouster*  J'ai  extraict  cecy  des  maouscripts  du  monas- 
tère et  des  deux  lames  de  cuivre  du  tombeau  dud. 
abbé,  le  8  mars  16À7. 

S  8. 

ItU  nef  de  téglise  du  monastère  fut  couverte  d'ar- 
doises à  neuf^  soubs  Guitlaume  de  Lamps^  abbé , 
fan  1509. 


L'an  1509,  l'église  du  monastère  du  Mont-St-Michel 
estant  fort  mal  couverte  vers  la  nef,  led.  Guillaume 
de  Lamps ,  abbé  de  dud.  Mont,  la  fit  fout  à  fait  des- 
couvrir ,  et  incontinant,  Tao  susdit  1509,  la  fit  re- 
couvrir tout  à  neuf  de  belle  ardoise ,  comme  elle 
se  voit  encore  aujourd'hui.  Cestoit  chose  admirable 
de  voir  le  soin  que  prenoit  ce  bon  abbé  dans  un  siècle 
corrompu  à  faire  réparer  Téglise  de  ce  monastère  et 
si  diligemment.  Je  l'a  y  tiré  des  manuscripts  et  des 
lames  de  cuivre  le  8  mars  1647* 
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Construction  du  logis  de  t*abbé,  gallerie  et  SauU- 
Gaultier,  par  le  mesme. 

L'an  1509 ,  cet  abbé  Guillaume  de  Lamps  fit  para* 
chever  le  logis  abbatial ,  les  degn^s  pour  inooter  au 
Sault-Gaultier^  le  mesme  Sault-Gaultier ,  la  gallerie 
d'icelluy,  le  petit  pont  qui  prend  de  la  salle  dud.  logis 
abbatial  à  relise  de  pied  droit,  11  fit  couvrir  de  plomb 
led*  logis ,  gallerie  et  pont ,  pour  à  quoy  parvenir  il 
avoit  faict  abbattre  les  degrez  simples  par  lesquels  on 
montoit  jusques  dans  Féglise  et  les  murailles  qui  es- 
toient  à  eosté  »  et  fit  faire  au  lieu  de  tout  cela  le  Sault* 
Gaultier ,  comme  on  le  voit  à  présent ,  la  gallerie  et 
les  corps  de  logis  au  bout   du  bas  desquels  est   la 
cuisine  appelée  la  cuisine  de  Fabbé,  oh  il  fît  venir 
la  cysteme  du  Sollier  et  fit  Taire  une  belle  oive  au 
dessoubs  d'icelle  et  fil  si  bien  joindre  ces  corps  de 
logis  neufs  avec  celuy  qui  est  au-dessus  de  la  chapelle 
Ste-Catberine  (basty  autrefois  par  Tabbé  Pierre  Le 
Roy ,  Tan  lûOO) ,  qu'il  est  difficile  »  à  ne  pas  croire . 
qu^il  ayent  été  bastys  en    divers   temps»   et  les    fit 
couvrir  de  plomb  au  ny veau  comme  ils  sont  encore , 
lequel  logis  ainsy  joint  donne  jusques  à  la  bailliverie 
(lieu  où  led.  abbé  Pierre  avoit  Taict  loger  le  baillif 
ou  procureur  du  monastère)  et  auquel  à  présent  loge 
le  lieutenant  de  la  garde  de  cette  place ,  lequel  est  di- 
visé par  un  degré  qui  prend  vis-à-vis  de  la  cysteme 
du  Sellier,  du  bas  de  l'œdifice  en  baulU  Touchant  la 
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déoomiDalioD  de  ce  Saiill-Gauitler,  j'estime  qaMl  tira 
pour  Theure  en  le  bàlissaol  l'origiDe  de  son  oom,  sans 
avoir  sçeu  trouver  la  cause.  On  m*en  a  dit  quelque 
raisoH,  laquelle  je  n*ay  voulu  insérer  en  ce  lieu  ,  pour 
estre  on  roman  et  un  conte  de  vielle,  comme  beaucoup 
d'autres  contes  qui  sont  rapportées  par  les  anciens  el 
le  vulgaire  des  habitants  de  la  bicquoque  de  ce  Mont, 
qui  sont  tout  à  Tait  ridicules,  et  proférées  sans  aulcune 
raison  ni  fondement.  Ce  qui  toutefois  est  occasion  de 
scandale  aux  pèlerins  et  gens  d'esprit  qui  ne  croiant 
telles  fourbes,  s'en  retoiirneut  mal-satisfaits  en  leurs 
pays  de  ce  qu*on  leur  a  raconté  de  ce  saine t  lien.  — 
Tiré  cecy  desd.  manuscripts  et  lames  de  cuivre  le 
8  mars  Fan  1647. 


8  10. 

8'  incendie  arrivée  au  Moni-Si-Micbet^  au  clocher  de 
l'église  qui  fui  réparé  soubs  Guillaume  de  Lamps^ 
tan  1509. 

L'an  1509,  vers  la  fin  diceluy,  il  fit  refaire  le  clo- 
cher de  réglise  du  monastère»  les  cloches,  réparer  les 
débris  de  lad.  église»  lequel  il  y  avoit  quelques  années 
(néautmoins  durant  la  prœlature  dudit  abbé  Guillaume 
de  Lamps)  qne  le  fondre  et  feu  du  ciel  estoit  tombé 
dessus,  et  Tavoit  tellemeni  bruslé  et  ruiné,  faicl  fondre 
les  cloches  et  faict  quantité  d'autres  débris  particuliè- 
rement aux  murailles  et  couvertures  du  haull  de  la 
chappelle  de  la  Trinité,  ce  qu'il  fil  refaire  comme 
appert  encore  ce  jourd^huy  par  l'apposition   de  ses 
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armoiries  dans  un  pillier  de  lad.  muraille  de  ta  sosd. 
chappelle  au  dehors.  —  J'ay  tiré  cecy  desdils  ma- 
nuscripls,  dans  lesquels  il  est  dit  qu'il  fit  réparer  les 
oîuraîllcs  des  cli  appel  les  de  la  Trinité  eu  liault ,  de 
S.  Martin  eu  bas,  ou  est  maiuleiiaut  le  moulin  au\ 
chevaux  de  laquelle  chappelle  S.  Martin  (auparavant 
que  cet  abbé  eut  fait  bastir  l*anmosnerie  et  la  cys- 
terne),  on  alloit  de  plaiu-pied  en  cet  endroîct  où 
estoit  pour  lors  le  cynietière  dans  lequel  on  cnter- 
roit  les  moynes.  —  Fait  cecy  le  8  mars  1647. 

S  11- 

Consîrtwîion  et  migmentatioii  des  basliments  de  Brion 
et  de  Loyseliere^  par  l'abbé  Guittaume  de  Lamps^ 
tau  1509. 

L*an  1509f  an  mesme  temps  que  dessus,  led.  abbé 
Goillaenie  de  Lamps  fit  parraîre  nn  beau  grand  corps 
de  logis  au  inanoir  de  Briou,  deppendant  de  la  baron- 
nie  de  Genests.  Item  au  manoir  de  Loyselière  il  Qt 
Taire  quantité  de  beaux  logements  qui  s* y  voient  en* 
core  aujourd'hay,  et  des  aquedncs  et  estangs  pour 
recepvoîr  Teau.  Ce  manoir  conlienl  12,000  vergées 
de  terre  on  environ,  un  des  plus  beaux  de  tous  ceux 
qtii  deppendent  de  cette  abbaye.  Il  deppend  et  est 
la  maison  principaile  de  la  baronnie  de  St-Paer,  les- 
quels tant  Brion  que  Loyselière  sont  si  mal  entreteuuz 
depuis  la  mort  de  Jan  de  Lamps,  Trère  de  Guillaume 
et  dernier  abbé*moyne  de  ce  monastère,  qui   y   fit 
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encore  baslîr,  comme  je  dire,  qu'ils  s'en  vont  tous 
en  ruyoe.  J*ay  extraîct  le  tout  des  iiianuscripts  et  de 
lad.  placque  de  cuivre  le  8  mars  16i7. 


k 


§  12. 


Mandement  du  roy  Louis  J//,  pour  faire  adjoumer 
a  la  cour  du  parlement  le  s'  du  Blurijnais,  lieu- 
tenant du  capitaine  de  la  place  ^  qui  incommodoit 
les  moynes  pour  la  porte  ^  tan  1509* 

u  Lequel  faîsoit  par  despît  fermer  les  portes  trop 
tost  le  soir,  et  ouvrir  trop  tard  le  matin;  mais  comme 
il  vît  que  c'estoit  tout  de  bon  qu'on  le  vouloit  entre- 
prendre, il  se  mit  à  son  devoir,  cessant  d*incommoder 
les  moynes.  »  —  Noté  le  8  mars  1647. 

Le  s'  du  Mwrynais  est  le  mesme  que  Ton  voit  indi- 
qué sous  le  nom  de  Murmays  dans  les  lettres  patentes 
de  Louis  XII.  Histoire  générale^  L  I,  p.   212. 


V 


§13. 


Continuation  du  grand  œuvre,  depuis  la  hauteur  des 
clmppelles  jusques  aux  deuxièmes  vitres^  par  G.  de 
Lamps,  1510. 

L'an  1510,  led.  abbé  Guillaume  de  Lamps,  en 
mourant  le  l^'jour  de  mars  et  finssant  sa  vie,  il 
finit  aussy  le  bastimeot  et  particulièrement  le  cœur 
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de  réglîse  neiifve,  appelé  le  grand  œuvre.  Giiitlaiime 
d'Estoiiieville ,  abbé  conimendataîre  de  ce  lieu  ^  en 
avoil  faîct  jetter  les  fondemeuts  et  icem  élevés  jus- 
ques  à  la  parraîcte  voiilte  des  chappetles  du  circuit 
et  les  dix  pilliers  d'autour  le  graud  autel,  jusques 
au  bautt  d'iceux  ,  les  voultes  estant  au  dessus,  comme 
aussy  dud.  circuit,  iinparraictes.  Ce  Guillaume  de 
Lamps,  présent  abbé,  fil  continuer  le  tout  jusques 
aux  secondes  vitres,  et  parachever  tous  les  pilliers  et 
gardefoux  qu'on  voit  au  dessus  des  cbappelles  susdites 
en  dehors,  et  s'il  ne  fût  point  mort  que  de  vieillesse, 
il  auroit  fait  achever  réglise  totalement,  car  dès  aus- 
sytosl,  qu'il  fut  esleu  abbé,  il  mit  des  ouvriers  après 
cette  besongne.  Voilà  comme  il  est  marqué  es  tables 
de  cuivre  près  son  tombeau,  souventefois  cittées.  a  Ac 
opusnovum  (c'est-à-dire  Féglise  neufve  ainssy  appelée 
œuvre)  jam  diu  in  dicta  ecclesia  inchoatum,  quamdiu 
dictum  monasterium  rexit ,  semper  cootioiiari  fecît.  »' 
Par  où  appert  que  si  cet  abbé  eust  vescu ,  il  eust 
rendu  le  Mont-St-Michel  un  des  beaux  monastères  de 
rEurope.  J'ay  tiré  le  tout  et  des  lames  de  cuivre  el 
des  niaouscripts,  le  8  mars  1647. 

Conslrticlion  du  mouHn  à  clievaux^  dans  la  cimppelte 
S,  Martin^  soubs  la  croisée  de  t église ,  l'an  1510. 


L'an  1510,  pour  couronnement  de  ses  œuvres,  cet 
abbé  Guillaume  de  Lamps,  voyant  combien  il  estoit 
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nécessaire  d*avoir  dans  le  moDastère  uti  moulin,  à 
cause  des  guerres  qui  venoîent  de  temps  en  temps 
et  lorsqu'on  a?oit  toujours  envie  de  surprendre  ce 
lieu  ou  par  famine  ou  autrement,  il  fit  faire  celay 
appelé  le  moulin  à  chevaux,  dans  la  cbapetle  S.  Mar- 
tin, soubs  la  croisée  de  Téglise  de  ce  monastère,  du 
costé  du  roîdy.  où  jadis  avoît  esté  enterré  Conan,  duc 
de  Brelaîgne,  et  autres  personnes  de  remarque.  Tel- 
lement que  depuis  ce  jour  lad*  chappelle  n*a  servi  qu*à 
contenir  led.  moulin,  lequel  a  par  après  esté  grande- 
ment utile  au  monastère  durant  les  ligues  des  princes. 
Je  Tay  tiré  de  quelques  mémoires  es  archives  de  ce 
monastère.  Les  lames  de  cuivre  de  son  tombeau  n'en 
font  point  touttefois  mention,  Faict  le  8  mars  16&7. 

Addition  d*une  autre  main  :  Il  est  à  noter  néant- 
moins  qu*il  y  avoit  d*autres  moulins  à  chevaux  dans 
le  monastère  durant  tes  guerres  des  Anglois,  et  la 
place  de  celuy  qui  estoit  dans  Belle-Chère  paroist  en- 
core visiblement. 


LES  COBJEUSES   BECHERCHfiS 


CHAPITRE  XXXV. 


Gnépln  Emure^  esleu  34*"  abbé  de 
tare  du  Mont-St-Bilctiel. 


monaiK 


SI- 

Guerin  Laure  ùH  csku  34*  afM  du  Monl-Sl-Michcl , 
l'an  1510,  meurt  l'an  1513,  après  avoir  régné  trois 
ans. 

L*ao  1510,  Guillaume  de  Lamps  n'eat  pas  si  lost 
rendu  l'esprit  à  Dieu  que  Guerin  Laure ,  Trèrc  du  feu 
abbé  André  Laure,  de  la  province  du  Dauphiué, 
s*em ploya  de  loiil  son  possible  pour  luy  succéder.  El 
pour  à  quoy  parvenir  il  se  servit  de  la  faveur  et  auc- 
lorité  d'Imberl  de  Baternay,  conte  du  Boschage,  son 
oncle ,  capitaine  9*  de  ce  Mont ,  et  par  son  moyen 
envoya  diligemment  des  messagers  à  Blois  oii  estoit 
le  roy  Louis  XII,  pour  impélrer  de  Sa  Majesté  des 
lettres  de  faveur,  ce  que  le  roy  fit,  envoyant  des  let- 
tres aux  moynes  et  au  sieur  de  Murmays  au  Mtirynays, 
lieutenant  soubs  led.  du  Boschage  en  ce  lien,  par  les- 
quelles ce  prince  exhorte  lesd.  moynes  à  eslire  Guerin 
Laure,  comme  estant  un  homme  auquel  il  a  grande 
confiance  et  nepveu  d'un  de  ses  plus  fidelles  servi- 
teurs, le  sieur  du  Boschage,  son  grand  chambellan  et 
chevallier  de  son  ordre  ;  Icd.  de  Murmays  ayant  reçeu 
ces  lettres,  persuada  aux  moynes,  tant  qu'il  put«  d'esiire 
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Gnerîû»  lesquels,  après  diverses  opîDions  de  part  et 
d^autre,  voyant  que  c'estoit  un  faire  le  faull ,  mirent 
led.  Guerin  en  la  chaire  abbatiale  et  fut  nommé  le 
34*  abbé  de  ce  monastère  et  le  33*  régulier.  Aussy 
tost  qu*il  Tut  esleu  »  il  reçut  nouvelles  de  son  élection 
àj*abbaye  de  Lessé  qui  avoit  este  faille  par  les  moynes 
de  lad.  abbaye,  te  11  janvier  1510  présente  année, 
après  la  mort  de  leur  abbé  commendataire  Jean  Vaslin, 
prebstre  et  prothonotaîre  apostolique.  Il  jouisl  de  ces 
deux  abbayes  jusques  à  sa  mort,  qui  arriva  le  10  fcb- 
vrler  1513  «  au  manoir  de  Brion,  d'où  il  fut  apporté 
et  enterré  en  ce  monastère  auprès  de  Guillaume  de 
Lamps,  son  prédécesseur,  dans  la  chappelle  de  Nostre- 
Dame,  où  il  n*y  a  aucune  marque  de  loy.  Aussy  n'a-t*-il 
rien  faici  qui  ait  invité  les  moynes  de  lui  faire  constniîre 
un  mausolée;  pour  le  moins  je  n*en  ay  rien  trouvé  ny 
après  son  élection  d'abbé  ny  auparavant,  estant  prieur 
de  St-Brolade,  prieur  de  St-Germain-sur-E.  et  aumos- 
nier  du  monastère,  11  n'avoit  garde  qu'il  ne  fust  chargé 
de  bénéfices  ayant  eu  son  frère  abbé  qui  avoit  la  faculté 
de  les  départir  à  qui  bon  luy  sembloil,  comme  faisoient 
pour  lors  tous  les  abbés  de  Tordre,  lesquels,  pour 
agrandir  leur  authorité  dans  la  collocation  d'une  mul- 
titude de  priorés,  avoîent  énervé  la  plus  grande  partie 
des  possessions  du  monastère,  ensemble  la  piété  et  vie 
régulière,  faisant  ainssy  un  seul  [contre  les  vœyi^L) 
jouir  d'un  bien  ea  particulier  lequel  estoit  destiné  (a 
principio  hujus  fundationis)  pour  eu  norrir  et  entrete- 
nir plusieurs.  C'est  pourquoy  les  moynes  ayant  le  mien 
et  tien  en  leur  disposition  taschoient  de  la  sorte  d'at- 


n 


LES  COBIECSBS  BBCHBRCHBS 


^ 


traper  les  bons  bénéfices  et  plusieurs  ensemble ,  les 
abbayes  mesme,  comme  fit  ce  Guerin  Laure  celle-cy 
du  MonKSt-Mîcliel,  laquelle  il  ne  posséda  que  trois 
ans,  et  n'y  fu  rien  augmenter  es  bastimens  ny  église. 
J'ay  bien  apperceii  ses  armes  on  celles  de  son  feu 
frère  à  Taulel  de  S.  Sauveur,  dans  les  colonnes  de  bois 
qui  snppo!  leel  la  contrelable.  ISéantmoins  on  ne  sçau- 
roil  dire  si  c'est  son  frère  ou  hiy  qui  ayent  faicl  faire 
cet  autel  et  la  Vierge  de  Pitié,  Timage  de  laquelle 
tenant  Nostre  Seigneur  mort  entre  ses  bras  est  par- 
raictement  bien  Taict,  et  autrefois  une  pièce  des  plus 
estimées  de  ce  Heu.  J'ay  remarqué  et  tiré  le  tout  des 
mauuscripts  du  monastère  et  de  la  lettre  cittée  cy 
dessus  qui  est  es  archives,  le  9  mars  1647* 

—  Cf.  Histoire  générale^  U  I,  p-  211,  Les  lettres 
patentes  de  Louis  XII  sont  reproduites  intégralement. 
—  Galiia  chmtiana ,  t*  XI ,  p*  530.  —  Nemlria  pia , 
p.  394. 

§2. 

Dmx  moynes  obédienciers  envoyez  au  priorè  de   St' 
Victor  du  ManSf  15H. 

L'an  1511  «  Tabbé  Guerin  Laure,  après  son  élec- 
tion, donna  à  deux  moynes  de  ce  Mont-St- Michel  à 
chascun  une  obédience  dans  lesquelles  il  leur  esloil 
enjoint  de  se  transporter,  icelles  reçues,  dans  le 
prioré  de  St-Viclor  du  Mans  avec  commandement  au 
prieur  dud.  lieu  de  recepvoir  lesd.  deui  moyues  pour 
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campagQOQs  et  leur  faire  admimstrer  toutes  leurs 
nécessitez  tant  à  la  norriture  que  vestemeot,  suivant 
rancienoe  coutume.  11  est  bieo  vray  qu'ancieonemeiit 
il  y  a  voit  des  relîgieox  obédîenciers  dans  les  prierez 
en  un  bon  nombre  suflisant  pour  faire  le  service  selon 
le  revenu,  mais  dans  ce  siècle  corrompu,  les  abbés 
n'en voy oient  en  obédience  es  dits  priorés  que  ceux 
quUls  n'aymoîent  pas.  Peut-estre  que  ces  deux  avoient 
résisté  à  l'élection  dud.  Guérie, 


Je  Tay  remarqué  et  tiré  des  dites  lettres  qui  sont 
es  archives  9  mars  iGIil. 


y 


S  3- 


Rolland  Pigace  est  condemné  à  l'amende  fmdte  d'avoir 
fourny  un  komine  armé  le  jour  S.  Michel  t  pour 
son  fief  Foumel,  l'an  1512. 


L'an  1512,  Tabbé  Guerin  Laure  fit  condemner  à 
l'amende  Rolland  Pigace,  faulte  d*avoir  fotirny  un 
homme  d'armes  à  la  porte  de  Fabbaye  le  jour  de 
S-  Michel ,  et  de  plus  fit  ordonner  qu'il  seroit  des- 
cheu  de  son  fief  appelé  le  Bef  Fournel  »  sittué  en  la 
Croix»  et  qu'il  seroit  réuny  au  domaine  de  FAbbaye 
faulte  d'adveu  rendu  d'icelluy  avec  expression  des  de- 
voirs* Ce  qui  fit  que  au  plus  tôt,  la  mesme  année 
1512,  led.  Pigace  rendit  led.  adveu.  De  touttes  les- 
quelles pièces  qui  sont  aux  arcliives  du  monastère 
je  Tay  tiré  le  9  mars  1647. 
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Sauvegarde  de  M.  de  la  TrimouUle^  gouverneur  de 
Normandie,  donnée  l'an  1512,  pour  résister  aux 
capitaines  des  places  fortes  et  chasteaux  dud.  pays. 

—  Noté  le  9  mars  16&7. 

S  5. 

Sentence  pour  le  patronage  de  la  cure  de  St-Jan-des- 
Champs,  diocèse  de  Coustances,  au  profit  des  moynes^ 
contre  les  régents  du  collège  d'Harcourt,  1513^ 

—  Noté  le  9  mars  1647. 

S  6. 

Sentence  de  r officiai  de  Vévesque  de  Coustances^  contre 
les  moyneSy  pour  la  continuation  d'une  messe  tous 
les  lundis  pour  le  repos  de  Vâme  du  f  delà  Cham- 
pagne  et  de  sa  femme  ^  lesquels  en  leur  vivant ^  fan 
1436^  avoient  dorme  25  livres  de  rente  annuelle  à 
prendre  sur  le  fief  du  Bois  en  St-Jan,  1513. 

--  Noté  le  9  mars  1647. 
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CHAPITRE  XXXVI. 

^«iD  de  Lamps*   31f'  ebi»é   de   ce  mao^stére 
du  naat*St<*Bileliel. 


Jan  de  Lamps  est  enlm  35*  ahbé  du  Mont-St-Mkhel , 
l'an  15i3,  itieurt  l'an  1523,  après  dix  ans  de  règne. 

Uan  1513,  le  17'  jour  de  febvrier,  Gnério  Laiire 
ayant  rendu  le  dernier  soypîr  le  28  mars  ensuivant, 
du  consentement  de  tous  les  eioynes  Jan  de  Lamps, 
prieur  claustral ,  fut  csleu  abbé  35"  de  ce  Mont-Sl- 
Michel,  et  le  34*  et  dernier  régulier.  En  ayant  pris 
h  possession  il  s'adonna  à  suivre  les  vestiges  de  feu 
son  frère  Guillaume  de  Lumps,  par  commandement 
duquel  il  avoit  accepté  lad.  charge  et  oflîce  de  prieur 
claustral  en  lad.  abbaye  le  7  may  1501,  y  ayant  con- 
tinué jusqu'alors.  Il  fut  très-vertueux  et  fil  beaucoup 
de  choses  pour  le  bien  du  monastère,  tant  dedans 
que  dehors  (que  je  dire  cy  aptes),  lequel,  aiussy  que 
disent  les  manuscripts  de  ce  monastère,  après  avoir 
gouverné  en  tout  honneur  environ  dix  ans,  il  rendit 
Tesprit  à  Nostre  Seigneur  le  k  décembre  de  Tannée 
1523,  et  fut  enterré  dans  la  chappelle  de  Nostre- 
Dame,  auprès  de  ses  deux  prédécesseurs,  et  les  moynes 
ûrent  mettre  son  effigie  en  bosse  sur  un  pilier  du  costé 
de  répitre  de  Tautel  de  lad.  chappelle,  comme  ou  voit 
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eocore  à  préseot,  avec  Thabit  monachal  el  Tesciisson 
de  ses  armes  applicqué  aud.  lieu,  difTéreut  de  celuy 
de  soD  frère  Guillaume  de  Lamps,  pour  distioguer  les 
choses  par  eux  fîiictes,  Ceiuy  dyd.  Guillaume  est  party 
d'argent  et  d'azur  au  lyoo  de  l'on  dans  l'autre,  et 
celuy  de  nostre  abbé  Jan  de  Lamps,  dont  nous  par- 
lotis  mainteuant,  est  et  porte  d'argent  au  lyon  de 
gueule,  J'ay  exlraict  le  tout  des  man user i pis  dod.  mo- 
nastère, daes  lesquels  est  faict  grande  estime  dud* 
abbé  Jan  de  Lamps,  le  9  mars  1647. 

-  Cr,  Histoire  générale,   i.   I,   p-  213  et  266.  — 
Galiia  christiam,  t  XI,  ?•  530. — Neusiria  pia,  p*  394. 


S2. 

Lb  tombeau  de  Guillaume  de  Lamps ,  abhé  de  ce  mo- 
nastère, e$t  eslevé  magnifiquenient  ^  l'an  1514* 

L'an  151&,  Jan  de  Lamps  fit  mettre  le  corps  de 
son  frère  Guillaume  de  Lamps  dans  ce  beau  et  magni- 
fique séptilchre  et  tombeau  qui  se  voit  dans  la  cha- 
pelle de  Nostre-Dame  du  circuit  au  coin  de  l'autel, 
du  costé  de  l'évangile,  eslevé  en  bosse  au  dessus,  et 
vestu  en  habits  pontificaux,  avec  les  deux  placques 
de  cuivre  à  costé  d'îceluy,  contenant  tous  les  beaux 
faicls  de  cet  abbé,  et  au  dessus  du  tout,  joignant 
lad.  muraille,  ses  armes  portées  splendidement  par 
deux  anges.  Je  Ta  y  tiré  des  mauuscripts  du  monas- 
tère et  dud,  tombeau  le  9  mars  1647. 
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D&nation  (tune  pièce  de  terre  avec  deux  maisons^  pour 
le  prioré  de  Slc-Marie-de-Tombelaine ,  situées  au 
kaniel  de  Fowjeray^  tendant  du  chemin  de  St'Lèo- 
nard  au  Grippon ,  ladite  donation  faicte  par  niessire 
Fremin  Faucher,  pour  le  repos  de  son  âme,  1514. 

—  Note  du  9  mars  1647. 


Collation  du  prioré  de  Boquillats  avec  les  deux  chap- 
jmlks  de  Tigner  et  de  Trewnel,  paroisse  d^Ely,  dio- 
cèse de  Cornouaille^  en  Basse-Brctaigm^  à  frère  Re- 
gnauld  de  Vitrey,  Van  1517. 

—  Tiré  «les  lettres  aux  Archives  le  9  mars  1647. 

§  5. 

Acte  ioticfiant  la  franchise  pour  la  voiture  des  provi- 
sions du  monastère  d  Pontorson  et  autres  bureaux, 
tan  151 4t  (Ces  privilèges  ne  dévoient  pas  Être 
conservés  longtemps.) 


«  Est  à  noter  que  lesd*  moynes,  depuis  que  lad. 
abbaye  a  esté  mise  eu  coiumeode,  ont  tous  perdu 
ces  privilèges  faulte  de  les  avoir  faict  reoouveller  spé- 
cialemeut  durant  les  guerres ,  et  à  présent  ils  paient 
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les  deniers  des  péages  cou  me  le  reste  du  peuple*  Ce 
qui  arriva  encore  hier,  8®  jour  de  mars  1647,  à  Pon- 
torsoiî ,  où ,  par  une  mesprîse  et  faillie  d'avoir  Meo 
exprimé  tout  ce  que  portoit  le  batteau  de  vin  et 
autres  provisions  du  mouastère ,  le  tout  peesa  estrc 
confisqué  au  Roy  par  une  contrevisite  des  maltostiers 
d'Avrauches,  «>  —  Faict  cecy  le  9  mars  d647. 


S  6. 


François  P%  roy  de  France  ^   vient  en  pèlerinage  en 
ce  Moni'Si'Michel,  Pan  1518- 

—  Je  Tay  tiré  de  nos  manu&crîpts  le  10  mars  1647. 


Gabriel  de  Mumiays^  Heutenant  de  ce  Monl^  désiste 
se:/  poursuites  contre  l'abbé  et  les  moynes,  n'ayant 
droit  de  ce  faire,  tan  1519^ 

L*an  1519 1  le  s^  de  Murmays,  lieutenant  pour  le 
Roy  de  la  place  de  ce  Mont-St-Michcl  sous  Imbert 
de  Baternay,  seigneur,  conte  du  Boschage,  qui  en 
estoit  le  9^  capitaine  en  chef  «  fit  beaucoup  de  peine 
à  Fabbé  et  aux  moyoes  de  ce  Mont ,  loocUant  plu- 
sieurs prétentions  de  droicts  et  de  juridiclion  en  ce 
lieu,  au  préjudice  de  ceux  desd»  abbé  et  moynes» 
fondé  qu'il  estoit  à  ce  faire  à  Câuse  de  la  bonté  de 
Jan  de  Lamps,  abbé,  homme  tout  à  lait  patient  et 
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pacifique*  Toultcfois  il  se  deffendit  dud.  lieutenam  et 
le  rembarra  tellement  qu'il  fut  contrainct  de  remettre 
tout  le  différent  entre  les  maius  de  M.  le  Procureur 
du  Roy  d'Avranches,  et  tous  les  papiers  cootenaut 
les  raisoos  de  part  et  d'autre.  Entre  quoy  les  moyoes 
produisirent  un  appoincteoieot  faict  avec  led.  Murmays 
l'an  1497,  par  lequel  il  désiste  avec  deppends  du  procès 
de  certaine  demande  prétendue  par  luy  de  la  dixme 
d'Huynes  et  certaine  portion  de  viande ,  pain  et  vin 
qu'il  demandoit  chacun  jour.  Touttes  lesquelles  pièces 
led.  rieur  Procureur  du  Roy  ayant  veues,  Taffaire 
resta  indécise.  J'estime  que  led.  Procureur  coûseilla 
aud.  lieutenant  de  laisser  le  tout  là,  e'ayant  point  de 
raison  dans  toutes  ses  prêtée tions.  —  J*ay  tiré  cecy 
du  sac  dud.  procès  et  des  actes  le  10  mars  1647. 

8  8. 

Acquisition  des  boursiers  du  collège  de  Harcourt  de 
la  ville  de  Constances  du  fief  et  seigneurie  du  Bois 
des  Préaux^  en  St-Jan-des^Champs ,  à  charge  de 
80  livres  de  rentes  1519. 

—  Noté  le  10  mars  1647. 


Fondation  d'une  messe  ^  pour  le  sabmedy^  en  t église  de 
TombelainCt  pctr  un  prieur  dud»  prioré^  tan  1520, 

L'an  1520,  frère  Vincent  Corbelin,  presbtre,  moyne 
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profite  do  MoDt*St-Micbel  et  priear  da  prioré  de  Nostre* 
Dame-de-Tombelaioe,  fit  une  acquisition  de  7  li?res 
2  sols  6  deniers  de  renie  qa'il  donna  au  prioré  de 
Tombelaioe  pour  la  Tondation  d'une  messe  à  perpé- 
tuité à  estre  ditte  en  Téglise  dud.  prioré  par  chacun 
jour  de  sabmedy.  SçaTOÎr  :  6  liirres  10  sols  sur  les  hé- 
ritages de  Gilles  Guy  ton,  esqonyer,  et  12  sols  6  deniers 
sur  ceui  de  messire  Fremin  Foucher,  presbtre^  tous 
situez  à  Fougeray.  Par  ainssy  les  moyoes  de  ce  mo- 
nastère esloient  totallement  propriétaires  des  biens  de 
ce  monde,  puisqu'ils  léguoieol  et  foodoient  des  messes 
et  services ,  ce  qui  résiste  entièrement  au  vœu  de  pan* 
vreté.  Car  le  moyne  acquérant  quelque  chose ,  il  ne 
le  peut  qu'avec  licence  de  son  supérieur  et  de  celuy 
duquel  il  a  permission  de  posséder  ce  de  quoy  il 
acquiert  El  suivant  le  point  de  droicl  :  «  quidquid 
adqmrit  monachus  adquirit  monasterio^  >  un  moyne 
ne  peut  léguer  ny  fonder  des  services  d'un  bleu  qui 
n'est  point  à  luy,  ains  à  son  monastère;  tout  de 
mesme  que  Jau  de  France  ne  peut  fonder  des  ofDces 
et  services  des  biens  de  Jan  d'Espagne  qu^it  ne  pos- 
sède ny  ne  sout  à  luy.  De  tout  quoy  je  infère  qu'en 
ce  temps  Tabbé  Jan  de  Lamps  eust  mleui  faict  de 
rebaslîr  la  vie  régulière  dans  sou  cloistre  de  ce  mo- 
nastère, que  de  refaire  les  murailles  dlccHuy^  et  les 
beaux  niaooirs  de  Brion  et  Loyselière ,  à  présent  des 
nids  de  hiboux  et  de  cliahuauls. — J'ay  lire  de  l'acte 
de  lad*  fondation  cecy  le  10  mars  16A7. 
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S  io- 

Acçnistiton  de  100  livres  de  renie  foncière  sur  la  m- 
gneurie  de  Bricqueville ,  Fan  1520. 

—  Naté  le  10  mars  16&7. 

S  "• 

Acquisition  de  St-Martin^le^Yieux ^  de  Jan  d'Anne^ 
ville t  esquyer,  moyennant  mille  livres  tournois^  par 
fabbé  Jan  de  Lamp^^  fan  152U 

—  Noté  le  10  mars  1647. 


S  12. 

Construction  du  hauU  du  cœur  de  f  église  appelle  t œuvre ^ 
par  tabbé  Jan  de  Lamps^  tan  1521. 

L'an  1521 ,  Tabbé  Jao  de  Lamps  fit  parachever  tout 
le  hault  de  l'œdifice  de  fœuvre ,  qui  est  autour  du 
graad  autel,  Guillaume,  cardinal  d'EstoutevUle»  abbé 
commeodalaire  de  cette  abbaye,  avoît  faict  jelter  foo- 
dements  d'icelloy  et  iceulx  coeduire  josques  en  hault 
des  pilliers  du  cœur,  vis  à  vis  de  la  voulte  du  hault 
des  cbappelles  du  circuit  qu'il  fit  faire  aussy.  Guil- 
laume de  Lamps,  abbé  régulier,  qui  le  suivit  après 
Tabbé  André  Laure,  fit  faire  et  continuer  led,  œdi- 
fice  jusques  au  hault  des  premières  vittres,  et  nostre 
Jau  de  Lamps  le  ût  parachever  tout  aiessy  et  de  la 
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mesme  sorte  que  nous  le  voyons  ce  joiird'huy,  et 
mettre  jusques  à  la  dernière  ardoise  de  la  couverture* 
A  la  voulle  il  fit  mettre  les  armoiries  de  France,  celles 
de  Fabbaye  et  les  siennes;  rescussoE  desquelles  le 
cardinal  Le  Veneur,  qui  luy  succéda  à  lad,  abbaye,  et 
qui  n*y  fit  rien  de  bien ,  fit  effacer  et  raturer  et  eu 
icelliiy  appliquer  les  siennes,  voulant  ce  cardinal 
s*altribuer  par  ce  moyen  l^honneur  qui  ne  lui  appar- 
tenoit  pas  et  qui  n'estoit  deob  qu'à  noire  Jan  de 
Lamps.  Je  Tay  tiré  des  manuscripta  de  ce  mooas^ 
tère  le  10  mars  16117. 

S  13. 


r 


Fasson  des  vitraux  et  paintures  diceux  au  hmdi  du 
cœur  de  f  église,  par  l abbé  Jan  de  Lamps^  fan  1522. 

L'an  1522,  led.  abbé  Jan  de  Lamps  fit  applicquer 
les  vittres  ou  viltraux  du  Ij^ault  dud.  œuvre,  tant  en 
ce  qu'avoit  faict  faire  Guillaume  de  Lamps  son  Frère, 
que  ce  que  luy  Jan  avoit  Taict  parachever,  trois  des- 
quels il  fit  orner  de  très  rares  paintures  de  touttes 
sortes  de  fines  couleurs.  Et  au  bas  du  vitrai  du  mi- 
lieu il  fit  mettre  les  armes  de  France,  un  escussoQ 
d'azur  à  trois  fleurs  de  lys  d'or,  et  les  armes  de  la 
province  de  la  Normandie,  uo  escusson  de  gueules  à 
deux  léopards  d'or,  et  au  vitrai  du  costé  de  Tépistre 
il  fit  mettre  les  armes  du  cardinal  d'Estoutevillc  et 
son  edigie  en  painture  rouge  au  dessus,  avec  les 
armes  dud.    cardinal  sur  le  costé  de  Toratoire  sur 
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lequel  il  est  de  genoux,  es  quelles  armes  led.  cardi- 
Dal  Le  Veneur  fit  mettre  les  siennes  en  ced,  oratoire 
et  effacer  celles  des  d'Estoutevîlle,  pour  qu'on  creost 
à  Tadvenir  que  le  cardinal  d'Estouleville  ainssy  repré- 
senté estoit  Teffigie  du  cardieal  Le  Veneur  :  et  de 
l'autre  costé  sçâvoîr  de  l'évangile,  dans  le  3"  vitrai, 
!ed.  Jan  de  Lamps  fit  mettre  son  effigie  en  habit  mo- 
nacbal  avec  un  bastoo  pastoral  en  sa  main  et  ses  ar-- 
moiries  en  dessoubs;  laquelle  eDQgie  et  armoirie  le 
cardinal  d'Annebault  fit  renger  et  reculer  au  delà  du 
montant  dud*  vitrai  et  fit  mettre  en  la  place  son 
effigie  en  habit  de  cardinal  et  ses  armoiries  au  bas 
de  son  oratoire,  et  au  dessoubs  de  lad.  effigie  Arthur 
de  Cossé,  évesque  de  Constances,  abbé  commendataire 
de  cette  abbaye  St-Michel,  fit  mettre  de  l'autre  costé 
de  lautre  vitrai  pareillement  son  effigie  en  painture 
de  couleur  violette  avec  les  armes  de  Brissac  en  des- 
soubs :  de  laquelle  maison  il  estait  sort  y  {ut  quidam 
dicunt  a  latere  sinùtro)* 

J'ay  tiré  cecy  de  nos  mannscripts,  le  iO  mars  16A7. 

S  41. 

Permis  au  sieur  de  Boucey  de  mettre  ses  armes  en 
t église  dud.  Heu,  sans  préjudice  que  les  moines  en 
sont  patrons,  1523. 

L*an  1523  fut  passé  appoinctement  entre  les  moynes 
du  MoQt-St-Michel  d'une  part,  et  le  sieur  de  Boucey 
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d'autre,  par  lequel  lesd.  moynes  permettent  (saes 
préjudice  do  patronage  appartenant  à  iceux)  au  sieur 
dud.  lieu  de  Boiicey  de  mettre  ses  armes  en  lad* 
église  dnd.  lieu  en  ceintures,  vitres  ou  autremeuti 
et  qu'eux  mettront  les  leurs  en  la  maîtresse  vittre 
du  CŒur  du  costé  de  révangile,  avec  cette  déclara- 
tion par  led,  sieur  dans  le  mesme  appoînctement  qu'ils 
sont  vrays  patrons  dud.  Heu. 

J'ay  tiré  de  rappoioctémenl  cela,  le  10  mars  1647#' 

S  15. 

Augmentation  de  bastiments  à  Brion  et  LayseUère^  par 
tabbé  Jan  de  Lamps ,  et  puis  mourut  fan  1528. 

L'an  1523,  vers  le  mois  d'octobre,  Tabbé  Jan  de 
Lamps  fit  paracbever  tous  les  bastiments  qu'il  avoit 
entrepris  depuis  son  élection  es  manoirs  de  Brion  et 
de  Loyselière,  Son  frère  y  avoit  faict  faire  merveilles 
et  luy  y  fit  faire  miracles.  Mais  je  regrette  bien  que, 
cet  abbé  n'employa  ses  richesses  à  continuer  l'église 
de  son  monastère  dans  l'entière  perfection  de  son 
œdîfice  comme  il  avoit  commencé  à  coeliouer  l'œu- 
vre de  ses  prédécesseurs.  Il  y  auroit  sujet  de  prier 
Dieu  pour  le  repos  de  son  âme  plus  souvent  qu'on  oe 
faict  pour  les  logis  inutiles,  qui  sont  pluslost  des  pa- 
lais de  roys  et  de  princes,  que  pour  des  abbez  et 
moynes  qui  ont  proressé  la  vie  bénédictine.  Car  il  est 
vray  que  Loyselière  est  une  des  belles  maisons   de 
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NormaDdie  au  point  que  VskWÏi  mise  cet  abbé,  la* 
quelle  maiiiletiaet,  fauUe  d'eûtretieu  et  d'estre  tiabitée, 
menasse  ruyne  comme  aussy  celle  de  Briou,  Dieu  très- 
bon  et  très-miséricordieux  fasse  miséricorde  à  cet 
abbé  toute  rois,  luy  pardon  ne  ses  péchés  et  à  nous  tous. 
Il  mourut,  comme  j*ay  dit,  le  4  décembre  de  lad* 
année  et  u*enl  pas  longuement  le  conlememeut  de 
jouir  de  cette  belle  habitatiou  de  Loyselière,  Je  Tay 
tiré  des  manuscripts  le  10  mars  1647. 

Nous  empruntons  à  M.  Fabbé  Descbamps  du  Manoir 
la  note  suivante  : 

n  Jean  de  Lamps  est  le  deraier  des  abbés  du  Mont 
qui  ait  reçu  la  sépulture  sur  ce  rocher.  Ses  succes- 
seurs furent  tous  des  commeudataîres  qui  vécurent 
loin  de  l'abbaye  et  ne  soogèrcirt  pas  à  y  faire  porter 
leurs  dépouilles  mortelles, 

«  Dans  les  travaux  entrepris  pour  la  restauration  de 
régllse  abbatiale,  M.  le  directeur  Marquel  découvrit 
le  14  janvier  1S63  les  cercueils  de  Guillaume  et  de 
Jean  de  Lamps  dans  la  chapelle  de  N«-D.  du  circuit, 
le  premier  du  côté  de  Févangile,  le  second  du  côté 
de  répttre.  Tous  deux  avaient  la  tète  du  côté  du 
chœur  et  le  fond  de  leurs  bières  était  garni  d*uu  lit 
de  paille  ou  de  jonc,  semé  de  feuilles  de  laurier. 
On  trouva  des  débris  des  ornements  sacerdotaux  et 
des  habits  monastiques  dout  ils  avaient  été  revêtus; 
mais  on  ne  découvrit  aucun  vestige  d* objets  religieux 
en  métal ,  tels  que  croix  ou  médailles  ;  les  osse- 
meotâ  des  deux  frères  ont  été  renfermés  dans  deux 
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caisses  replacées  aux  endroits  de  leurs  sépyllurcs  et 
les  débris  de  leurs  vêlemeuts  soot  conservés  dans  le 
charlrîer.  i» 

—  Bisioire  du  Mont-Si-Michel^  par  l'abbé  J.  Des- 
champs du  Manoir^  p.  153. 


CHAPITRE  XXXVIÏ. 

Oe  «San  E^e  Veneur,  éTeaqtie  de  Llftleu^^  est. 
reIcE  3fl'  abbé  du  MouUSt^MIcliel ,  et  du  de^ 
puis   cardinal, 

S*. 

Jun  Le  Veneur^  évesçue  de  Listeitx  et  cardinal ,  est 
faict  i&  abbé  de  ce  Mont,  Pan  1524,  meurt  tan 
1539j  ayant  régné  15  ans. 

L'an  1523,  le  û  décembre,  comme  j'ay  ciit  d'autre 
partj  Jan  de  Lamps  eslant  décédé  et  par  sa  mort 
Tabbaye  du  Mout-St-Miciiel  estant  vacante ,  plusieurs 
se  mirent  en  devoir  de  la  posséder;  les  religieux 
taschoient  de  s'y  faire  eslire  pour  avoir  moyeu  de 
passer  leur  temps  et  se  plus  facilement  licentier  eu 
la  pratique  de  la  règle  de  S.  Beiioist  (ce  qui  esloit 
aîossy  en  coutume  de  ce  temps  que  les  abbés  estoienl 
entièrement  cxemps  de  bien  faire),  les  séculiers  éves- 
quesi  arcbevesques  et  cardinaux  mettoient  leur  pos^ 
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sible  de  s'y  faîre  nommer  par  le  roy  François  V% 
en  conséquence  du  concordat  passé  avec  le  souyeraiit 
pontife  Léon  X  et  luy,  à  leur  entreveue  à  Boologne-la- 
Grasse,  Tan  1515,  par  leqnel  le  pape  donna  à  ce  roy 
et  successeurs  la  ractiUé  de  nommer  aux  éveschez, 
archeveschez ,  abbayes  et  prîorez  piirement  électifs, 
lesquels  n*avoient  point  de  privilège  spécial  pour  ce, 
aius  seulement  par  Tusage,  et  qui  n'estolent  point 
chefs  d'ordres;  iceux  séculiers  poussés  d'obtenir 
ainssy  les  abbayes,  estimant  les  gouverner  aussy 
bien  que  les  abbés  de  ce  temps  là,  qui  ne  résidaient 
point  en  icelles»  ains  suivis  d'officiers,  de  pages  et 
de  lacquais,  esloient  presque  toujoure  à  la  cour, 
sans  aulcune  apparence  de  monachisme,  non  pas 
mesme  dans  la  tonsure  ny  dans  Fbabit,  partant  Dieu 
cbaslîant  universellement  l'ordre  d'une  telle  mescon- 
gnoissauce  dans  les  abbés  d Scelles  qu'il  leur  osta  toulies 
ses  abbayes,  les  mettant  en  main  séculière,  où  elles 
ont  esté  toujours  depuis  ce  temps  là»  entre  lesquelles 
fût  nostre  Mont-St-Miche!,  qui  ftit  donné  à  Jan  Le 
Veneur,  évesque  et  coote  de  Lîsieux ,  qui ,  suivant 
d'ordinaire  la  cour,  la  demanda  à  François  F'  et  à 
Louyse  de  Savoie ,  sa  mère ,  eslant  en  la  ville  de 
Bloyst  Toutefois,  auparavant  de  la  loy  assurer  tout  à 
faict,  la  royne-mère  envoya  homme  exprex  ans  moyncs 
de  ce  Mont  leur  porter  lettre  de  sa  part,  en  datte  du 
dix  dud.  mois  de  décembre  1525,  par  laquelle  elle 
leur  enjoint ,  après  avoir  demandé  ausd.  moynes  si 
leur  abbaye  n'avoit  point  de  privilèges  spéciaux  def- 
feudant  qu'uo  autre  qu'un  moyne  en  fust  esleu  abbé» 
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xîue  s'ils  en  avoienl  qu'ils  envoyassent  deux  ou  trois 
inoynes  les  luy  porter  à  veoir  pour  leur  faire  garder 
leurs  droîcts.  Cependant  le  porteur  avoit  charge  de 
dire  de  bouche  ausdîts  moines  que  c'estoit  l'intention 
du  roy  et  de  la  royne  qu'ils  esleusseot  Févesque  de 
Lisieux.  Cette  lettre  portée  au  Mont ,  Jan  Le  Veneur 
en  obtint  une  autre  du  roy,  trois  jours  après,  pour 
la  mcsme  affaire,  craignant  que  la  première  n'eust 
pas  assez  de  poids.  Cette  2-  lettre ,  avec  la  1*^  leue 
en  chapitre,  les  moynes  depputcrent  Thomas  Roussel, 
chantre,  Miciiel  Danneville,  aumosnier,  et  Louys  de 
Festan,    infirmier,  pour  aller  à  Bloys  porter   leurs 
lettres  et  privilèges,  lesquels   ayant   esté    discutez, 
furent  trouvés  bons  et  les  moynes  renvoyés  bieo  con- 
lenls,  avec  plain  pouvoir  d'eslire  uu  abbé»  conformé- 
ment à  iceux,  mesme  par  lettre  du  Roy,  qu'ils  ap- 
portèrent avec  eux,  en  date  du  1"  janvier,  signée 
François,  et  plus  bas  Robertet  avec  parafles  :  tou- 
tefois ayant  charge  de  bouche  dud.  seigneur  d'eslire 
pour  leur  abbé,  ce  coup  seulement,  Jan  Le  Veneur, 
lequel  obtînt  encore  une  autre  lettre  du  roy  le  k  jan- 
vier, qui  fut  apportée  en  ce  Mont  aussylost  que  les 
depputés  furent  arrivés  (car  il  craignoit  que  les  moynes 
n'eussent  précipité  leur  eslection  et  non  en  sa  faveur), 
par  laquelle  après  plusieurs  louanges  que  le  Roy  fait 
de  la  personne  dud.  Le  Veneurp  il  supplie  très-instam- 
ment lesd.  moynes  de  l'eslire  et  de  n'y  point  manquer, 
à  moins  que  de  luy  rendre  un  signalé  déplaisir,  d'au- 
tant que  c'estoît  sa  pure  volonté.   Les  moynes  ayant 
leu  celte  lettre  et  encore  une  autre  en  date  du  7  jau- 
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?ier,  que  le  mesme  obtint  du  roy,  par  laquelle  presque 
jussioD  estoit  faîcte  de  Teslire,  les  moyoes  furent  hors 
de  paîne  de  ce  qu'ils  avoîent  à  faire,  et  par  ainssy 
Jan  Le  Veneur  fut  esleu  le  2"  commeTidalaire  de  cette 
abbaye  du  Mont-St-Mîchel  et  le  36*  abbé.  Et  partant 
cette  célèbre  et  dévote  maison ,  où  la  verlu  avoit  si 
longtemps  esté  si  bien  pralicquée,  et  la  vie  régulière 
observée  sous  un  abbé  moyne,  fut  dès  lors,  peul- 
estre  jusques  à  la  Gn  du  monde  (si  Dieu  n'y  met 
la  main),  mise  en  commende  entre  les  mains  de 
séculiers,  lesquels,  en  tirant  les  revenus,  laissent 
vivre  les  moynes  à  leur  discrétion  comme  il  se  voit. 
Jan  Le  Veneur  esleu,  il  envoya  des  agents  qui  luy 
faisoient  venir  |e  revenu  de  cette  abbaye ,  n'en  lais- 
sant aux  moynes  que  le  moÎDs  qu'il  pouvoiL  II  n'y 
Gt  rien  de  bien  ny  d'accommodement,  sinon  de  faire 
mettre  ses  armes  en  la  place  de  celles  du  cardinal 
d'Estouteville  et  de  Jan  de  Lamps^  s'attribiiant  un 
bonoeur  qui  ne  luy  appartenoit  pas.  Il  fut  abbé  15  aes, 
et  durant  ce  temps  il  fut  créé  cardinal,  comme  je 
diray,  et  grand  aumosnier  de  France  Tan  1539*  Pré- 
voyant à  ses  bénéfices ,  il  se  démit  de  cette  abbaye 
et  de  tous  ses  bénéQces  entre  les  mains  du  pape 
Paal  V,  en  faveur  de  Jacques  d'Annebault ,  sœculier, 
s*en  réservant  toutefois  rentière  administratioD»  et 
mourut  le  lâ«  jour  d'aoïist  15^3* 

—  Extraîct  des  manuscrîpts  et  des  lettres  susdîteSt 
le  11  mars  1647.—  CH  Histoire  générale,  L  I,  p.  217, 
268.  —  Gallia  chrisiiam^  U  XI,  p,  331;  Nemlria 
pia^  p»  39&* 
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Lti  armomes  du  cardinal  Jan  Le  Veneur,  56*  abbé  du 
Mani^Si'Michei^  ont  été  blasonnées  tarmée  l&2ft. 


L*âD  1524*  Jaa  Le  Teiiear«  é?esque  de  Lizleux  et 
abbé  commeDdataire  du  Maot-St-Micbel,  à  sa  bonoe 
adveotie  à  cette  dignité  après  eo  avoir  pris  possession 
par  ses  agents  et  procurenrs  (car  o»  doubte  sMt  y 
est  jamais  veno  ) ,  fit  oster  les  armes  du  cardinal 
d*Estouteville,  qui  estoient  sur  Toratoire,  près  son 
effigie  en  paincture  es  grandes  vittres  du  cœur,  vou- 
lant par  là  donner  à  congnoistre  à  la  postérité  que 
celle  dud*  cardinal  d'Estou  te  ville  estoil  la  sienne,  en 
voyant  les  armes  qu'il  fit  mettre  au  lieu  de  celles  dud, 
d'Estouteviile,  et  fit  pareillement  raturer  les  armes  de 
Jan  de  Lamps,  son  prédécesseur,  qui  estoient  au  hauit 
de  la  voulte  de  la  lanterne  du  cœur,  et  au  lieu 
d*icelles  y  applicquer  les  siennes  pour  pareillement 
donner  à  congnoistre  qu'il  avoit  esté  Taulbeur  d'un  si 
magnifique  ouvrage.  Or,  les  armes  dud.  Le  Veneur 
sont  ainssy  blasonnées  :  porte  d'argent  à  la  bande 
d'azur,  chargée  de  trois  croix  ou  trois  sautoirs  d'or. 
Voilà  tout  le  bien  qu'il  fit  Fespace  de  15  ans  qu'il 
fut  abbé  de  ce  Mont*  Dieu,  par  l'intercession  du 
S.  Archange,  lui  fasse  miséricorde  et  nous  octroyé  la 
faveur  de  n'avoir  jamais  d'abbé  semblable  à  celuy-là, 
J*ai  remarqué  cecy  des  manuscripts  de  ce  monastère, 
le  11'  jours  de  mars  16&7. 
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Gabriel  du  Putj ,  seigneur  du  Murmays ,  apprez  avoir 
faict  beaucoup  de  choses  en  ce  Mont,  mourut  tan  1524. 

L'an  1524,  le  12"  d*octobre,  mourut  Gabriel  du 
Puy,  esquuyer»  seigeeur  do  Murmays  ou  Muryoays , 
lequel  esloil  lieutenaot  pour  le  Roy,^  eu  celle  place  du 
Mont-St'Michel,  soubs  la  charge  d'iinbert  de  Baleruay, 
conte  deBoschage.  Il  Gt  faire,  en  ayanl  la  couimisslou 
des  deniers  royaux,  la  tour  sur  laquelle  est  à  présent 
le  moulin  à  vent,  appellée  de  son  nom  La  Gabrielle. 
Item ,  il  fit  faire  le  boulevard  à  Feutrée  de  la  ville 
avec  le  corps-de-garde  aud.  lieu ,  et  ainssy  qu'on  le 
peut  conjecturer,  il  lit  faire  cette  petite  maison  mynée 
à  présent»  silluée  sur  le  rocher,  au  dessus  dud.  corps- 
de-garde  de  la  vil  le  y  pour  mettre  des  chiens  et  dogues 
d'Angleterre  pour  garder  lad.  ville.  Item ,  il  fit  faire 
les  cinq  pièces  de  canon  et  fauconneaux  qui  sont 
sur  le  rocher  au  dessoiibs  de  la  tour  Perrîne  et  sur 
la  tour  appellée  Claudine ,  du  coslé  du  septentrion  ^ 
deux  desquelles  pièces  sont  assez  notables;  le  tout 
de  plusieurs  autres  canons  et  coleuvrines,  jadis  qu'a- 
voient  faict  faire  les  abbez  de  ce  monastère  à  leurs 
frais,  lesquels  led.  du  Fuy  fit  fondre  et  remettre  en 
Testât  qu*on  les  voit  à  présent.  Il  y  fit  mettre  un 
porc*épic  aux  unes  et  une  salamendre  aux  autres, 
avec  ses  armes  qui  sont  blason  nées  de  la  sorte  :  porte 
esquartelé  au  premier  et  dernier  d'or,  au  lyoo  de 
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gtieule  armé  et  lampassc  de  mesme  ;  au  2*  et  &*  de 
gueole,  à  la  fasce  d'or  chargée  de  trois  fleurs  de  lys 
d'azur,  au  lyon  naîssaut  d'azur  armé  el  laiopassé 
d'azur.  Item ,  il  fit  mettre  les  placques  de  bronze  et 
de  cuyvre  qui  se  voient  à  lad.  tour  Gabrielle  et  à  ta 
porte  du  boulevard ,  avec  deux  satamendres  et  les 
armes  de  France  où  se  voit  le  temps  qu'il  fit  faire 
ces  choses.  Item ,  il  fil  mettre  une  belle  grille  peinte 
avec  fleurons  de  fer  peints  au  hault  d'ieelle,  autour  de 
la  chapelle  de  S.  Jan-rEvangéliste ,  située  eo  la  croi- 
sée de  l'église  de  ce  raoïiasière ,  devant  l'autel  de  la 
Très-Saiele-Trinilé,  du  costé  du  midy,  laquelle  grille 
a  esté  posée  pour  faire  la  cloison  entre  le  grand  autel 
et  le  coeur,  depuis  peu ,  comme  je  dîray  en  son  lieu. 
Item,  dans  lad,  chappelle  de  S.  Jan-rEvangélîste,  il 
fit  applicquer  nue  lame  de  cuivre  dans  laquelle  est 
exprimée  une  fonda  lion  d'un  anniversaire  au  jour  de 
son  trespaset  deux  messes  par  sebmaine,  un  mécredy 
et  sabmedy,  à  estre  célébrées  à  perpétuité,  en  ladite 
chappelle,  pour  le  repos  de  son  âme*  Toutefois  il 
donna  fort  peu  pour  cette  foudalion  et  non  point  la 
moytié  de  ce  qu'il  eût  fallu-  (//  donna  deuj:  cem  escus 
d'or.  Anuotation  récente).  11  fit  plusieurs  choses  dans 
cette  place  pour  la  fortification  de  la  ville  et  particu- 
lièrement de  bien  donner  de  la  paine  aux  moynes  de 
lad.  abbaye  durant  qu'il  vescut  lieutenant  en  ce  lieu, 
comme  j'ai  remarqué  cy-devant,  Noslre-Seigneur  le  luy 
veille  pardonner  et  tous  ses  péchez  et  à  nous  tous 
aussi»  J'ay  tiré  le  tout  des  placques  de  cuyvre  cy  des* 
sus,  le  11  mars  16/i7. 
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§  4. 


Le  sieur  (fAuzebosts^  de  la  maison  (fEstauieville,  est 
faict  le  10  capitaine  de  ce  Mont^  tan  1525* 

"  Ce  qui  se  collige  des  archives  du  monastère  dud. 
Heu  t  daDS  lesquelles  il  y  a  des  lettres  qtii  foui  meo- 
tion  que  Imbert  de  Baternay,  conte  de  Boscbage ,  es  toit 
capitaine  dud,  lieu  Tan  152/i,  et  dans  d'autres  lettres 
est  faict  mention  que  le  sieur  d'Auzebosts  es  toit  capi- 
taine Tan  1525  et  1526.  —  Noté  le  11  mars  16l|7. 


Les  chanoynes  de  Bayeux  retirent  de  ce  Mont  les  reli- 
ques ,  ornements  et  argenteries  çuils  y  amient  mises 
à  cause  des  guerres  tan  1526. 

L'an  1526,  le  15*  jour  du  mois  d'avril,  les  doyen 
et  chanoynes  de  l'église  cathédrale  de  Bayeiix  vierent 
quérir  leurs  reKques^  argenteries^  ornements  et  autres 
choses  plus  prétieuses  appartenant  à  leur  dite  église, 
qu'ils  avoient  mises  en  garde  et  dépost  en  ce  monas- 
lère  du  Mont-St-Michel  soubs  la  capitainerie  du  conte 
d'Aumalle,  au  commencement  des  guerres  des  Anglois 
eo  celte  province,  de  quoy  ils  donnèrent  une  quit- 
tance en  parchemin  et  scellée  aui  moynes  de  ce  Mont, 
après  les  avoir  loués  et  beaucoup  remerciez  de  leur 
charité  en  ce  rencontre.  Voicy  quelques  partyes  de 
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Tescriture  dud,  acquit  où  il  est  parlé  du  sieur  d^Aus^ 
sebots,  pour  lors  capilaioe  de  ce  Mont. 

«  Onuîbus  bflBc  visurîs  et  audiluris,  Decanus  et 
^  Capitultim  ecciesia  Beatas  Mariœ  Bajoceesis,  etc.... 
*i  Notum  racimos  quod  in  bac  die  quiedecima  meusis 
«  aprilîs  anno  millesimo  quiogeotesimo  vîceslmo  sexto 
t  a  veoerabilibus  mouacbîs  monasterii  sancli  Michaelis 
^  per  oobilem  et  potentem  yiruio  domieum  de  Âuze* 

il  bosts  dicli  loci  capitaneum omaîa  vasa  sacra, 

•  reliquias  sanctas,  ornemeuta  etc.  recepiiuiis.   « 

Je  Tay  tiré  dud,  acte  qui  est  es  archives,  le  11  mars 
1647. 


Arresi  du  parlement  de  Rouen,  qui  accorde  le  pa- 
tronage de  la  cure  de  Sartilly  aux  moynes  à  ten^ 
contre  du  seigneur  évesjue  d'Avranehes ,  1527. 


—  Noté  le  11  mars  1647. 


S  8. 

Sentence  des  esleuz  (TAvrancIm ,  par  laquelle  les  ser- 
titeurs  des  moynes  qui  sont  en  leur  ferme  sont 
exempts  de  payer  taille ,  tan  1527. 

Il  s'agissait  d*un  ué  Tbéaiit  Jaa ,  serviteur  des 
moynes,  d*  dans  leur  manoir  de  Beauvoir,  mis  à  la 
taille  par  les  collecteurs  de  la  paroisse. 

—  Noté  le  11  mars  1647. 
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Une  femme  décédée  rapuroùt  et  exhorte  son  mary 
d'aller  faire  dire  une  messe  au  Mont  pour  la  retirer 
dn  purgatoire ,  l'an  1531. 

—  Noté  le  11  mars  16i7- — Apparition  d*Estîennette 
Labbé,  TeiHine  deioiiys  Gavard,  deSt-OoeoJa-Rouerie- 
— Histoire  générale  du  3îont*St-Michel,  t.  I,  p.  131. 


Les  Cordeliers  de  tisle  de  Cliausey  recongnoisent  avoir 
esté  fondez  par  les  moynes  du  Mont^St-Michel^  tan 
1532. 


L'an  1532»  les  moyoes  du  MoDt-St-Micbe]»  craîgnaDt 
que  la  charité  qu'ils  avoienl  faicte  aux  pères  Cordeliers 
de  risle  de  Chausey»  eu  les  établissant  et  fondant  es 
terres  à  eux  moynes  do  Mont  appartenantes^  ne  tirast 
à  conséquence^  et  que  iesd.  Cordeliers  ne  se  consti- 
tuassent les  maistres  du  restant  des  biens  dod.  lieu, 
ils  leur  demandèrent  acte  de  ce,  laquelle  leur  fut  don- 
née par  le  gardien  et  couvent,  qui  recoognoissent  par 
ieelie  estre  fondez  par  lesd.  moynes,  avec  protestation 
de  D'avoir  ny  prétendre  aucun  droict  en  lad.  isle,  aius 
y  demeurer  et  sortir  selon  leur  bon  plaisir ^  et  tant  et 
si  longuement  habiter  led.  lieu  qu'il  plaira  ausd. 
moynes.  Je  Tay  tiré  dud.  acte  qui  est  es  archives,  le 
il  mars  16&7* 


AS  LBS  CURIEUSES  EEGHERGHES 

Addition  d^ane  antre  main  :  «  A  présent  le  couvent 
est  tout  ruyné,  et  le  gouverneur  jouit  de  tout,  n*y 
ayant  aucun  cordelier.  » 


S  10- 

François  r\  roy  de  France,  et  son  fils  le  dauphin^ 
au  mais  de  may  1532,  vont  en  voyage  en  ce  Mont. 

—  Tiré  des  manuscripts,  il  mars  i6&7. 


S  li. 

Anthoine  du  Prat^  légat  pour  le  St-Siége,  vient  en 
voyage  en  ce  Mont ,  le  8  may  1532. 

—  Tiré  des  manuscripts,  le  11  mars  16&7. 

8  42. 

Fondation  d'un  obit  par  Guillaume  du  Sollier^  lieute- 
nant de  ce  Mont,  Pan  1535. 

L*an  1535,  le  10«  jour  de  décembre,  noble  homme 
Guillaume  du  SoUier,  en  son  vivant  lieutenant  pour 
le  roy  en  cette  place  du  cbasteau  du  Mont-St-Michel, 
soubs  la  charge  de  M.  de  Mollans,  lieutenant  général 
du  seigneur  prince  de  Tende,  qui  en  estoit  le  capitaine 
en  cher,  donna  20  livres  tournois  une  fois  payées  pour 
estre  mis  en  rente,  et  le  revenu  annuel  distribué  par 
Tenfermier  de  ce  monastère  à  tous  les  moynes  qui  au- 
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roîent  assisté  à  la  célébration  d*on  obît  par  chacun 
aD  au  jour  de  sou  déceds,  lequel  il  avoit  Tonde  en 
ce  monastère  susd.,  doonant  lad.  somme  quelques 
jours  auparavant  de  mourir.  J'ay  extraict  cecy  d'une 
placque  de  cuivre  affichée  eu  la  paroy  de  la  chappelle 
du  circuit  de  Féglise,  appelée  de  rAnnoncialioD  (1)» 
au  hauU  de  laquelle  placque  les  armes  dud.  du  Sollier 
sont  ainssy  blasonnées  :  porte  échiquetë  d'or  et  de 
gueules  à  trois  bandes  d'azor,  sur  la  1"  vers  le  chef 
est  un  lyon  de  gueules. —  Faict  cecy  le  12  mars  1647« 


Le  prince  de  Tende  estait  le  11''  capitaine  de  ce  Mont, 
tan  1535. 

L*an  1535,  le  !(>•  jour  de  décembre  cy  dessus,  il 
appert  par  l*escriture  de  lad.  placque,  qui  est  contre 
la  paroy  de  la  chappelle  de  T  Annonciation  à  l'en  tour 
du  circuit  de  féglise  de  ce  monastère,  que  le  sei- 
gneur prince  de  Tende  estoit  capitaine  de  cette  place 
du  Mont-Sl-Michel ,  lequel ,  suivant  le  sieur  d'Auze- 
bosts,  de  qui  j'ay  parlé,  doibt  nécessairement  en  avoir 
esté  le  11*"  capitaine,  ne  s'en  trouvant  point  d'autre 
entre  deux.  Et  partant  le  R^  père  dom  Jan  Huynes  a 
manqué  en  ce  point  quand,  au  traitté  des  capitaines 
de  ce  Mont,  au  188"  feillet  de  son  livre ,  il  dit  que 
depuis  Louys  d'Estouteville,  capitaine  7%  qui  mourut 

(1)  Acûourdlioj   S^   Uutiii»  —  Aimotâlion  d'an€  aulrc  maia. 


I 


60  LU  GDAIBCmBS  ABGBBECHES 

Taii  ik&hf  jttsques  aa  règne  de  Henri  III»  qui  fat 
faict  rey  de  France  Tan  157&,  les  da  Boschage  Font 
esté  tonjonrs.  Hais  il  ne  s'en  fanlt  pas  estonner^  car 
il  est  bien  difficile  de  faire  une  suitte  d'histoire  sans 
balte  t  particulièrement  de  choses  lesquelles  on  a  eu 
si  peu  de  soin  de  remarquer  par  cy  devant.  Ni  luy, 
Bi  moy,  ni  tous  ceux  qui  escrivent  qe  peuyent  pas 
deviner. -^ray  faict  cecy  le  12  mars  16&7« 

-^Histoire générale duUont^SuMkhel^  t.  II, p.  125, 
126 1  en  la  note. 

S  44- 

Jan  Le  Ymeur,  abbé  commendataire  du  Mant^  est  fakt 
cardinal  du  tiltre  de  St-Barthélemy-en-risle^  par  le 
pape  Clément  V,  Fan  153S. 

«-  Tiré  cecy  de  Friion,  Gallia  purpurata,  12  mars 
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CHAPITRE  XXXVIIL 


JactineB  d*;iktiiiebaiilt,  eardliiAl,  fait  Sf •  abbé 
de  l*abbaye   du  lIotit^et^Hlebel. 


Jacques  dAnnebauU,  cardinal^  est  faict  &T  abbé  de 
ce  Mont  en  1589,  y  règne  19  am  et  meurt  d  Rouen 
tan  4558. 

Vm  1535,  Jan  Le  Yeneur,  2^  abbé  commeDdataire 
de  ce  HoDt*St-MicbeU  prévoyant  à  ses  bénéfices  avant 
sa  mort,  s*en  démit  eetre  les  maios  du  pape  Paul  S* 
en  faveur  de  Jacques  d\ÂnDebauU,  jeune  séculier  aii^ 
quel  il  portoit  affection ,  avec  condiliou  d'en  recevoir 
les  revenus  et  d*en  avoir  fadministralion ,  ce  que  le 
pape  luy  octroya  par  nne  grande  bulle ,  où  il  donna 
puissance  aud.  d'Ânnebault  sur  les  moynes  de  ce 
Mont  et  d*y  agir  comme  s'il  estoit  profès  de  Tordre, 
et  ce  privilège  seulemeut  donné  à  luy  et  sa  vie  durant 
et  non  pour  d'autres.  La  mort  dud.  Le  Veneur  arri- 
vant le  19  d'aoust  Tan  ISâS  (duquel  temps  je  mettray 
les  années  du  règne  dud.  abbé,  n'en  ayant  jouy  que 
de  cette  heure  là),  notre  Jacques  commendataire,  sui- 
tant  les  clauses  de  la  bulle,  s'eo  vint  eu  ce  monas- 
tère en  prendre  possession  et  faire  marcher  les  moynes 
à  sa  fantaisie  ;  mais  s' ennuyant  des  clolstres  et  de  vivre 
abssy  sittué  à  rescarpouletle  sur  nu  rocher  à  Tabry 
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de  toQS  les  vents,  il  quitta  en  brer  cette  fassoD  de 
vivre  pour  suivre  la  cour  (apprès  avoir  esleu  des 
vicquaires  généraoî  et  spéciaux  tant  au  spirituel  qu'au 
temporel),  où  peu  de  temps  après  il  acquit  plusieurs 
autres  bous  bénéfices ,  et  fut  créé  cardioal  du  tiltre 
de  Ste*Susaoue»  Il  décéda  le  7  juin  1558,  après  avoir 
esté  abbé  commeuda taire  de  ce  Mout-St-Michel  19  ans. 
J'entends  dire  le  temps  auquel  seulement  il  en  a  jouy. 
11  estoit  cardinal f  grand  maistre  de  Toratoire  du  Roy* 
commendataire  et  perpétuel  administrateur  des  abbayes 
du  Mont-St-Michelt  du  Bec-Herloniu,  de  Bonport,  de 
St-Taurîn  d'Evreux,  de  St-Serge-lès-Aogers  et  d'autres* 
Aînssy  nos  moynes  de  ce  temps- là  perdoient  leur  ab- 
baye. Voilà  tout  le   bien  qu'il  fit  au  monastère  du 
Mont,  ou  apprès  en  avoir  sorty  on  ne  trouve  point 
qu'il  y  soit  revenu.  Je  Tay  tiré  des  manuscripts  de 
ce  lieu  le  12  mars  1647. 

—  Cf.  Histoire  générale,  t.  I,  p.  229,  269;  GalUa 
christiana,  t  XI,  p,  551;  Neusiria  pia,  p.  394. 

Fasson  et  construction  du  grand  autel  et  cloison  du 
cœur  de  téglise,  soubs  le  cardinal  d^Annebault^ 
tan  1547. 


L*aD  1547,  les  moynes  du  Mout-St-Michel  firent 
faire  le  grand  autel  et  la  cloison  du  cœur  de  Téglise 
de  Tabbaye  dad*  lieu,  le  tout  de  pierre  blaucbe  et 
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tendre,  et  le  firent  dorer,  peindre  et  scolpturer  et 
mettre  toottes  les  figyres  de  S.  Micbel  et  les  deux 
anges  à  costé  de  hiy,  et  de  S.  Pierre  et  S.  Paul; 
item  firent  mettre  et  sculpturer  en  bosse  es  mnrailles 
de  lad.  cloison  plusieurs  figures  et  emblesioes ,  avec 
les  armoiries  du  cardinal  Jacques  d'Annebault,  leur 
abbé  commendataire  3%  et  des  abbez  précédents #  et 
mesme  de  tous  les  moynes,  lesquels  en  cet  ouvrage 
voQleurent  mettre  les  signes  de  leur  noblesse ,  comme 
il  se  peut  voir  dans  la  multiplicité  de  ces  escussons 
d^armoîries  qui  sont  applicquées  autour  dud.  ouvrage, 
et  par  dedans  au  dessus  des  portes  denx  figures  de 
deux  d'icettx,  et  comme  il  est  à  croire  des  suppérieurs, 
sçavoir  :  le  graod  prieur  et  grand  vicquaîre  de  M.  Fabbé, 
ou  si  led.  grand  prieer  estoit  grand  vicquaîre,  comme 
cela  est  plus  probable,  du  soubs-prieur.  J'estime  que 
les  moynes  firent  faire  cet  ouvrage  à  leurs  fraicts, 
ayant  tous  des  offices  et  des  prières  en  leurs  mains  ; 
car  sy  ç'avoit  esté  Tabbé,  ils  l'auroienl  osé  mettre 
leurs  armoiries  si  foisoûnemeDU  De  plus^  si  c' estoit 
Fabbé,  il  auroit  été  bien  marqué  par  ses  agents  et 
même  sur  Tau  tel  plulost  que  de  ne  Testre  point.  Je 
Tay  tiré  d'une  pierre  qui  est  au  derrière  de  la  porte 
pour  sortir  du  cœur,  du  costé  de  midy,  pour  aller  à  la 
cbappelle  des  reliques,  oii  il  y  a  ces  chyphres  1547, 
qui  est  le  vray  temps  auquel  fut  faict  cet  œuvre,  quoy 
qu'en  quelques  manuscripts  il  soit  dit  eo  IbhB*  -^ 
Faict  cette  remarque  le  12  mars  16^7. 
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Les  armoiries  du  cardinal  d'Annebauli^  abbé  ZT  du 
JUani'SuMîchel  ^  ont  été  blasonnées  tan  1547. 

L*an  1547,  les  armoiries  du  cardinal  Jacques  d'An- 
nebault  fureDl  mises  au  grand  autel  et  cloison  du  cœur 
de  Téglise  du  monastère  du  Moot-St-Michel.  Elles  sont 
aiossy  blasonnées  :  porte  de  gueules  à  la  croix  de  ver 
régnant  sur  le  tout  d'un  bout  à  l'autre  esgallement. 
Led.  cardinal  les  fit  mettre  aussy  dans  le  vitrail  ou 
estoit  Jan  de  Lamps,  abbé  derDier  qui  ait  proressë 
la  règle  de  S*  Benoist.  Ce  cardinal  le  fit  reculer  au 
delà  du  montant  de  lad.  vitre  et  se  fit  apposer  au  lieu 
où  estoit  noslre  Jan»  vis-à-vis  et  eo  égale  place  que  le 
cardinal  d'EstoutevîUe,  s'entre-regardant,  la  vitre  du 
milieu  entre  deux.  11  fit  mettre  sou  escusson  d*armoî- 
ries  soubs  ses  pieds,  an  nyveau  des  autres  abbez, 
et  en  sou  oratoire,  sur  laquelle  il  est  de  genoux.  Cela 
se  voit  tout  manifestement,  J*ay  faict  cette  remarque  le 
â2  mars  1647. 


Mené  de  Baternay^  conte  du  Boschage^  12*  capitaine  de 
ce  Mont,  deffend  fa  demeure  des  femmes  en  ce  lieu. 

L'an  1548,  Renault  Quintel,  esquyer  et  mortepaye 
de  la  place  forte  et  chasteau  de  ce  Mool-Sl-Michel , 
voulant  tenir  sa  femme  et  servantes  dans  led*  cbas- 
teau  et  abbaye  contre  les  privilèges  des  moynes  de  ce 
lieu  à  eux  accordez  par  les  roys  et  capilaioes  de  ce 
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Uea  de  temps  en  temps ,  Tai  condeDiié  par  sentence 
du  juge  d'Avranches  de  ce  faire,  mais  à  quoy  ne 
voulant  obéyr^  les  moynes  obtindrent  une  lettre  en 
forme  d'ordonnance  et  commandement  faict  aud* 
Quintel  de  mettre  sa  femme  dehors  ,  de  la  part  de 
baalt  et  puissant  seigneur  René  de  Batemay,  conte 
du  Boschage,  baron  d'Anthon,  et  d*Aiiberri?e»  sei- 
gneur de  Montbrésor,  Brîdore ,  et  Moulins  en  Berry, 
gentUbomme  ordinaire  de  la  chambre  du  roy  et  capi- 
taine 12"  de  ceste  place  du  Mont-St-Michel,  à  quoy 
led.  Quintel  acquiesça.  Je  Tay  exlraict  desd.  lettres 
12  mars  1647. 


Atheu  au  roy  par  le  cardinal  (TAnnebault  de  la 
baronnie  de  St-Paêr^  Van  1555. 


—  Noté  le  12  mars  1647. 


Acquisition  de  la  place  du  vieux  chasteau  de  Pontorson 
par  le  prieur  dud»  lieu ,  tan  1558. 

L'an  1558,  frère  Jan  d'Âumesnil,  prieur  de  Ste- 
Marie  de  Pontorson,  paya  cent  sols  tournois  au  recep- 
vear  général  du  lieu  pour  la  finance  et  indemnité  et 
amortissement  de  la  place  du  ¥ieil  chasteau  de  Pon* 
lorson,  autrefois  acquis  do  roy  au  proflit  dud,  prioré 
par  frère  Hector  de  Lamps,  Tan  1521.  Extrait  desd. 
acqaeat  et  acquit  le  12  mars  1647. 
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CHAPITRE  XXXIX. 

0e  François  le  RouaL*  3^^  abt»é  de  €3elte  abbaye 
du  Moiit^St^lIlotiel. 


1 


II 


François  le  Roux  est  fait  SS"^  abbé  de  ce  Mont ,  et  le\ 
4*  commendatairet  quitte  Pan  1570,  après  avoir  ré^^ 
gné  12  ans. 

Uaû  1588,  le  T  jour  de  jain,  à  Roaeo,  en  la  maison 
du  Bec,  Jacques  d^ÂQuebault  estaDt  décédé,  Fraiiçois 
le  Boux  luy  succéda  eu  rabbaye  du  Mout-St-Hichel, 
par  la  Domination  qu'en  fit  le  roy,  comme  il  est  à  croire; 
car  quand  un  roy  et  autres  grands  prennent  un  pied 
en  yne  chose,  leurs  successeurs  en  prennent  deux. 
François  I"  avoît  mis,  par  prières,  en  commende  cette 
abbaye ,  et  ses  successeurs  roys  Fy  out  coutiouée  par 
droict.  Ce  François  le  Roui  estoit  ordinaire  du  roy , 
prothoDOtaîre  apostolique  et  seigneur  temporel  de  la 
maison  d*Âvort  (à  présent  portant  le  tillre  de  mar- 
quisat), sittuée  eu  la  paroisse  de  St-Veterin  de  Gennes, 
au  diocèse  d* Angers.  Icetluy  ne  fit  rien  digne  de  re- 
marque  en  ce  lieu ,  ains  laissoit  aller  tous  les  basti- 
ments  en  ruine,  ce  qui  fut  cause  que  les  moynes  le 
firent  condemner  à  Rouen  de  mieux  faire ,  mais  on  ne 
sçalt  s'il  y  satisfit  pour  cela.  Il  permuta  celte  abbaye 
avec  Artur  de  Cassé,  abbé  de  St-Melaine,  pour  lad, 
abbaye,  Tan  1570,  ce  qui  se  présume  par  des  lettres 
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de  sa  part  qui  soot  en  nos  archives,  datlées  de  1571, 
et  escrites  daos  lad.  abbaye  de  St-Melaioe  ;  partant , 
il  peut  avoir  esté  abbé  de  ce  MoDt  eavirao  12  ans. 
Je  ne  peux  dire  autre  chose  de  luy  eu  ce  lieu.  Je  vais 
rapporter  ensuite  ce  qui  s*est  passé  dans  lad.  abbaye 
durant  son  règne. 

Faict  cette  remarque  le  12  mars  1647.  Cf.  Hisioire 
générale,  t.  I,  p.  232,  269;  Gallia  christiam  ^  t.  XI, 
p.  531  ;  Neustria  pia ,  p.  394. 


Fasson  de  Cangelot  cf  argent  qui  porte  le  marbre  de 
S.  Michel,  par  un  prieur  ^  l'an  1559. 

L*an  1559,  frère  Pierre  Touslaîu ,  prieur  de  Villa- 
mers  fil  enchâsser  la  partie  de  marbre  sur  lequel  l'ar- 
change S.  Michel  s*estoit  apparu  au  Moet-Gargan  ,  et 
lequel  S.  Aubert,  évesque  d*Avranches  et  premier  fon- 
dateur de  Féglise  de  ce  Moot,  avoit  envoyé  quérir  au 
Mont-Gargan  avec  la  parlie  du  voile  ou  manteau  que 
led.  archange  laissa  sur  Taute),  et  ce  par  deux  des 
chanoynes  de  son  église  d'Avranches,  l'an  709.  Ledit 
Toustain  fit  faire  pareillement  renchâssure  dud,  mar- 
bre supporté  par  led.  angelot ,  sur  lequel  est  écrit  ; 
Pars  marmoris  super  quod  beaius  Michael  stetit  in 
Monte  Gargano  adportata  ad  istum  montem  Tumôanu 
Et  plus  bas  :  Anno  Domini  millesimo  çuingentesimo 
quinqiiagesimo  nono  Frater  Petiuts  Toustam  prior  prio- 
rat  us  de  Villa-Maris  fecit  hoc  fieri.  Je  l'ay  tiré  dud. 
angelot  d^argent  doré  le  13  mars  1647, 
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Miracle  (tune  fiUe  qm\  estant  tourmentée  d'un  esprit 
invisible,  en  est  délivrée  en  ce  Mont-St-Mkhel ^  fan 
1560. 

—  Noté  le  13  mars  1647.  —  Miracle  de  ThoQiasse 
George ,  doot  la  maio  avait  été  fermée  par  V Esprit 
de  son  père^  et  ne  devait  être  ouverte  qii*à  la  suite 
d'uD  voyage  au  Mont.  Le  pèlerinage  avait  été  con- 
seillé par  M"'.  Nicolas  Le  Gras,  vicaire  deSt-Salrin, 
au  pays  de  Caux, — Cf.  Bistoire  générale,  U  I,  p.  128. 


S  a- 

Charles  IX,  rot/  de  France^  vint^  avec  son  frère  Henry, 
en  voyage  en  ce  Mont,  tan  1561, 

—  Extraict  des  maiiuscripts  le  13  mars  1647.  — 
Divers  titres  du  chartrîer  de  M.  de  Berenger  de  Trelly, 
qui  ont  été  communiqués  à  M.  Fabbé  Desrocbes,  et 
dont  nous  ignorons  la  provenance,  font  connaUre  qu'en 
1455  la  garnison  du  Mont-St-Micbet  était  de  25  hommes 
d^armes  et  de  50  archers  ;  nous  retrouvons  les  mêmes 
nombres  en  1475,  et  en  1483  une  monstre  indique 
une  composition  bien  peu  différente  :  23  hommes  d*ar* 
mes  et  46  archers, 

Â  une  époque  voisine  du  voyage  de  Charles  IX ,  en 
1563p  les  hommes  d'armes  défenseurs  sont  au  nombre 
de  27,  en  y  comprenant  le  capitaine  el  le  lieutenant. 
En  voici  les  noms  ; 
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Reney  de  Batarnay,  cappitaine;  Guy  de  La  Vaîrie, 
lieateDant;  Jehan  de  Percootalf  Begaault  de  Quiotel, 
Imbert  de  Fercontal»  Richard  de  PercoDtal«  Sanson 
Hérault,  Gilles  Courtault,  Deois  de  Bardes,  Julien 
d'ArgeoDes,  Jehan  Le  Roy,  Jacques  deTournet,  Pierre 
Ghesoay,  Nicolas  Le  Fort  »  Nicolas  Le  Gay  ,  Pierre 
YaremboD,  Ballhasar  Estîres,  Pierre  Charruel,  Jehan 
Estires,  Jehan  Payen,  Jehan  Le  Bu,  Jehan  Benoist, 
Jehan  Berthault,  Julien  GauUier,  Henry  Le  Febvre, 
Michel  Bechel,  Gilles  Le  Febvre. 

—  Annales  religieuses  del'Avranchin,  par  l*abbé  Des- 
rocbes.  —  Mémoires  de  la  Société  des  Antiquaires, 
uXiVII,  p.  79  et  84, 

§  5. 


Tendiiiùn  de  la  terre  de  Montrouault  à  4,000  pour  les 
deniers  du  roy  par  tabbé  le  Roiix^  l'an  156Ù, 


H[Ffa 

P  L'an  156&,  par  le  bon  mesnagement  et  ceconomie 
da  Ténérable  ahhé  de  ce  Mont-St-Michel,  François  le 
RoQx,  prolhonotaire  apostolique,  la  terre  de  Mont- 
rouault avec  ses  appartenances  et  deppendances  fut 
mte  en  criées  et  bannyes  et  adjugée ,  par  acte  et 
contracl  de  vendition  aussi  faicte  judiciairement,  à 
François  du  Breil,  esqnuyer»  s'  des  Hommeaux,  pour 
le  prix  et  somme  de  4,000  livres  tournois  une  fois 
psfées;  lad.  vente  à  canse  qu'on  demandoit  quelque 
tue  sur  lad.  abbaye,  suivant  Toctroy  qu'en  avoit  raict 
te  pape  an  roy  de  France  pour  survenir  aux  grandes 
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affaires  de  la  France  susdite,  tant  sur  celle-cy  que  sur 
toutes  les  autres  abbayes  et  bénéflces  du  royaume; 
led.  abbé  ayma  mieux  eu  vendre  une  pièce  pour 
payer  celle  somme  sur  luy  imposée,  que  de  se  res- 
ciudre  et  dimiQuer  la  bonne  obère  qull  faisoit  à  ses 
amis  chacun  jour  des  biens  de  ce  monastère,  J*ay  tiré 
cecy  du  contrai  de  yenditiou  qui  est  es  archives  le 
13  mars  1647. 


Une  femme  possédée  du  diable  en  est  délivrée  en  l'église 
de  ce  Mont-St-Michel,  tan  1560- 

—  Noté  le  13  mars  1647.  — ^  Miracle  de  Guillemine, 
femme  Le  Redde,  Histoire  générale^  L  l,  p.  129. 


Un  pauvre  homme  possédé  du  diable  en  est  délivré  dam 
r église  de  St-Michel^  tan  1564. 


—  J'ay  tiré  cecy  des  manuscripls  de  ce  monastère , 
ou  il  fut  écrit  par  un  des  moynes,  le  13  mars  1647. — 
Miracle  de  Jau  Tollevast,  de  la  paroisse  de  Sl-Malo- 
Corneville,  Histoire  f/énérale,  L  I,  p.  130.  Cette  pos- 
session et  les  deux  miracles  analogues  qui  font  Tobjet 
des  §§  3  et  6  de  ce  chapitre  se  trouvent  racontés  tout 
au  long  dans  le  livre  du  cordelier  Feuardent. 
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Arrest  du  parlement  de  Rouen  contre  François  Le 
Baux,  abbé  du  Moni^Sl-Michel,  pour  les  répara-- 
iions^  fan  1569, 

L'an  1569,  messieurs  du  parlemeet  de  Rouen  reo- 
dirent  leur  arrest  au  profit  des  moyaes  de  Fabbaye 
du  MoDt-St-Micbel ,  à  la  sollicitation  de  frère  Sébas- 
tieo  Ernault,  pour  lors  prieur  claustral  dud.  lieti,  à 
reocoutre  de  messire  François  Le  Roux,  abbé  com- 
mendataire  de  lad.  abbaye  dud*  Moul-St-Micliel ,  tou- 
chaut  le  fait  des  réparations  et  entretien  des  logis,  de 
relise  et  couvent  de  lad.  abbaye,  lesquels  estoient 
Ions  en  décadence  faulte  d'y  deppencer.  Je  n'ay  point 
trouvé  s'il  fit  merveille  après  cet  arrest,  et  croy  que 
pour  obvier  à  cette  deppence  il  permuta  son  abbaye 
avec  celle  de  St-Melaine-lès-Rennes  en  Bretaigne  Tan 
snifant,  comme  je  voys  dire  incontinent.  Par  où  appert 
du  grand  soin  et  vigilance  des  abbez  de  ce  temps  là, 
qui  se  nommoient  commendataires ,  maïs  plus  tost 
eslatul  comedeiaires ,  qui,  non  contents  d'avoir  aboly, 
pour  la  plus  grande  partye,  l'observaece  régulière,  et 
envaby  le  plus  beau  et  le  meilleur  du  revenu  des 
abbayes,  ains  vonloient  laisser  renverser  les  logis  et 
bastiments  d'iceltes  à  Taulte  de  couvertures  ei  autres 
réparations.  —  J'ay  tiré  cecy  des  manuscripts  le 
13  mars  1647* 
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CHAPITRE  XL. 


D*Artur  de  Cornsé,  évesque  de  Coti«tniioe»|  et 
90<  abbé  de  œ  Hanl*St^]l|tetieI. 


Artur  de  Cassé,  évesque  de  Constances,  est  faiet  39* 
abbé  du  MonuSt-Mkiiel,  Can  1570,  meurt  fan  1587, 
régna  17  ans. 

L'au  1570,  ainssy  comme  il  secollige  des manuscripts 
du  monastère  et  de  certaines  missives  qui  sont  es  ar- 
chives, François  Le  Roux  abandonna  ce  Mont-St- 
Michel  et  s'en  alla  demeurer  en  l'abbaye  de  St-Metaîne 
lès  Reines  en  Breîaigne ,  qu'il  permuta  avec  celle-cy 
avec  Artur  de  Cossé ,  évesque  de  Coustances ,  lequel 
estoii  aussy  abbé  des  abbayes  de  Lessé  en  Normandie^ 
et  deSt-Jovîu  de  Marnes  en  Poictou  {lieu  d'une  antienne 
et  fameuse  saincteté  où  moy,  quoyqu'indîgne ,  j'ay 
reçeu  fbabit  monacbal  et  appris  les  premiers  éléments 
de  la  vie  bénédicline  )•  Incontinant  ceste  permutation 
faicte,  Artur  de  Cessé  obtint  le  placet  du  roy 
Charles  IX»  sur  quoy  il  envoya  demander  ses  provi- 
sions au  pape,  et  puis  prît  possession  de  nostre  Mont- 
St-Michel  le  6'  jour  de  juin  de  Fan  1570,  le  tout  sui- 
vant et  au  désir  du  concordat  Taict  à  fioul  longne-la- 
Grasse  entre  le  pape  Léon  X  et  François  I" ,  roy  de 
France.  Car  bien  qu'il  n'eût  pas  encore  reçeu  les 
lettres  du  pape ,  il  vint  en  ce  monastère  et  0t  beau- 
coup  de    remuement  et   de  bruit  et  prit    plusieurs 


DU  M0NT-5AINCT-MICHEL. 


6S 


ooffM  aYec  l0  prieur  et  les  maynes.  Il  vouloit  yeadre 
leur  argenterie  pour  payer  uue  taxe  royale^  ce  qui 
[De  Idj  fut  permis  eDtièremeDt ,  seulement  il  en  eut 
lia  partie»  de  quoy,  non  contants  du  reste»  les  moy ues 
fareut  coutraincts  de  se  plaiodre  aux  cardinaux  de 
Bourbon  et  de  Lorraine,  lesquels  par  leurs  lettres 
defleodireDl  aud.  commenda taire  de  molester  les 
iDoyoes  et  de  lesser  le  tout  en  ceste  sorte  jusque  à 
DOQTelle  ordounance  par  eux  sur  ce  rendue.  II  ne 
fil  rien  estant  en  ce  monastère  sinon  d'en  tirer 
le  reTenu  à  soy ,  sinon  à  Taire  mettre  son  portraict 
dans  la  vitre  au  bault  de  la  lanterne  du  cœur  et 
les  armes  au  dessoubs ,  derrière  celloy  du  cardinal 
Guillaume  d'Kstouteville^  premier  abbé  commeudataire 
de  ceile  abbaye  et  cet  Arttir  de  Cessé  en  fut  le  cin- 
quiesme;  j*ay  faîcl  cette  remarque  le  13  mars  1647. 

—  et  Histoire  générale,  t.  I ,  p,  23&-270  ;  GaUia 
chrisùana,  U  XIII,  p.  531  ;  Neustria  pta,  p.  âSA. 


Le$  armoiries  d'Artur  de  Cossé^  évesque  de  Comîances, 
et  &9^  abbé  du  Mont^  tan  1570. 


Uan  1 570  »  Artur  de  Cossé»  évesque  de  Coustances, 
abbé  de  Lessé  et  de  St-Jovin*de-Marnes  et  de  ce  Mout- 
St-Michel,  au  plus  lost  après  avoir  eu  celle-cy,  il  y  vint 
et  &t  mettre  son  portraict  vesta  de  violet  avec  ses  ar- 
moiries au  bault  des  vitres  de  la  lanterne  au-dessus 
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dti  grand  aulel,  à  costé  do  cardinal  Goillaume  d'Estou- 
te  ville.  Elles  sont  blason  nées  de  celte  sorte  :  porte 
de  sable  à  trois  fasces  d*or  denchées.  Ce  sont  les 
vraies  armoiries  de  la  maison  de  Brissac ,  de  laquelle 
le  vulgaire  tient  qu'il  en  esloit  baslard.  Je  Tay  tiré 
desd.  armoiries  le  13  mars  1647. 


Artur  de  Cassé  emporta  le  beau  calice  d'or^  recevant 
un  soufflet  du  prieur^  est  empescfé  d'emporter  la 
croce^  l'an  1570* 


L*an  1570,  Pie  V,  souverain  pontife,  ayant  permis 
à  Charles  IX,  roy  de  France,  de  lever  une  taxe  sur 
toutes  les  églises  de  son  royaume  ,  pour  survenir 
ans  guerres  contre  les  huguenots ,  cette-cy  du  Mont- 
St-Michel  n'en  fut  obmise  ny  exemptée  oon  plus  que 
les  autres,  c'est  pourqooy  noslre  commendataire  Artur 
de  Cossé,  la  première  chose  qu'il  fit,  y  estant  intrus,  fut 
de  trouver  moyen  de  payer  la  taxe  d'icelle  sans  quMl  lui 
en  couslast  rien*  Il  jetla  iocontinant  sa  pensée  sur  les 
reliques  et  argenterie  de  la  trésorerie  de  Téglise  dud. 
lieu,  chose  qui  estoit  coutumière  à  ce  personnage,  car 
dans  Tabbaye  de  St-Joviii-de-Marnes,  en  Poiclou,  de 
laquelle  il  estoit  commendataire  avec  celle-cy,  et  d*où 
je  suis  profex  de  Tordre  parmy  les  anciens  moynes, 
avant  d'estre  en  nostre  congrégation,  il  emporta  un 
nombre  extraordinairement  grand  d*argenterie  et  eD 
fit  ce  qu'il  en  voulut  :  le  mémoire  de  tout  est  encore  à 
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présent  dans  une  Teille  de  parchemia  escrite  en  ce  lieu. 
Le  nom  d*Artur  de  Cessé  pour  ce  sujet  aus  geos  de 
bien  est  abomiDable  ;  joint  qu'il  fit  desmolir  le  dortoir^ 
chambre  commune,  bibliothèque  et  chapitre  de  leur 
couverture  et  planchers  ,  pour  en  bastir  son  logis 
abbatial,  rescallier  duquel  dortoir  il  fit  porter  aud. 
logis ,  oit  on  le  voit  encore  au  jourd*huy  beau  a  mer- 
Teilles.  Partant  ainssy  alléché  (aux  choses  sainctes)  à 
la  fasson  d'un  infidèle  ou  d'un  hérétique,  il  amena 
un  orfebTre  en  ce  Mon  t-St- Michel  et  fit  marché  avec 
loy  pour  la  croce  et  baston  pastoral ,  calice  d*or  et 
aoltres  choses  de  grand  vallenr,  à  quoy  les  moynes 
avoient  presque  tous  donné  consentement ,  aussy  gens 
de  bien  que  leur  abbé ,  sinon  le  prieur  claustral ,  qui 
estant  zélé  grandement  pour  son  monastère,  tont  outré 
de  qnoy  les  moynes  avoient  si  peu  de  cœur,  s'opposa 
aos  îDtensions  dud.  abbé ,  et  s' estant  pris  de  paroles 
près  la  trésorerie  de  Téglise ,  donna  si  grand  soufflet 
à  l'Arlur  de  Cessé,  que  la  paroy  luy  en  penssa  donner 
un  aoltre ,  tellement  que  sur  ces  entrefaictes  les 
nofDes  se  ralièrent  avec  leur  prieur,  tant  que  Cessé 
^eofuit  et  n'eut  point  la  belle  croce.  Il  avoit  toutefois 
-jà  eu  le  beau  calice  d*or  et  plusieurs  aultres  choses 
grande  valeur  que  fit  faire  Tabbé  Robert  Jolivet, 
taii  lâi2.  Tout  le  reste  nous  est  demeuré  de  la  deffaite 
de  cette  desroutteque  nous  voyons  en  lad,  trésorerie, 
qui  sans  double,  sans  le  coup  de  soufflet,  auroit  esté 
feodn  en  ce  temps  et  perdu  pour  le  monastère  et 
poar  nous.  J'ay  tiré  cecy  des  manuscripts  et  des  frag- 
meots  qui  sont  es  archives  de   ce  Mont-St-Michel  et 
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Tay  inséré  en  ce  lieu  pour  vous  esmouvoir  (mon  cher 
lecteur)  à  prier  Dieu  pour  Famé  de  cet  Artur  de  Cessé, 
et  le  supplier»  par  son  iotiûie  bouté,  que  les  reliques 
de  soD  saioct  amour  soient  par  nous  conservées  en  ce 
monastère  avec  celles  de  ses  saincts  et  avec  Targenterie 
dlceluy,  Faict  le  13  mars  Fan  1647. 

—  Cf.  Histoire  générale  ^  t.  I ,  p.  238.  —  Addi- 
tions de  de  Camps ,  t.  I ,  p.  270.  —  Les  éléments 
du  récit  de  de  Camps  ont  été  visiblement  empruntés 
à  Th.  Le  Roy- 

S  4. 

Arrest  du  parlement  de  Rouen  ^  par  lequel  est  dit 
que  le  prieur  claustral  sera  triennaire  et  non 
perpétuel* 


L'an  1572,  Artur  de  Cessé,  évesque  de  Coustances 
et  abbé  commendalaire  de  ce  Mont-St-Michel ,  obtint 
enfin  arrest  au  parlement  de  Rouen  contre  tes  moynes 
de  lad*  abbaye  (oii  il  les  tenoit  en  procez  il  y  avoit 
plus  d*UQ  an),  par  lequel  il  est  dit  que  le  prieur 
claustral  d'iceux  sera  électif  (selon  la  coustume  qui  se  i 
prattiquoit  pour  lors  en  plusieurs  abbayes  )  et  Teroit 
SOD  triennal ,  et  puis  un  aultre  seroit  réesleu  aa 
prochain  chapitre  général.  Il  avoit  intenté  ce  procez, 
indigné  quUl  estoit ,  de  ce  que  le  prieur  claastral  lui 
avoit  donné  un  soufflet,  voulant  emporter  Targeoterie 
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de  réglîse  de  ce  monastère,  n'en  pouvant  avoir  raison 
autrement*  Car  led.  prieur  et  ses  moynes  estant  râliez 
ensemble  estoieot  aussy  mauvais  que  luy  et  tous  de 
maison,  ce  qui  fit  qu'aprez  avoir  fait  mettre  led. 
arrest  à  exécution  par  led.  prieur,  il  alloit  toujours 
loger  à  Loyselière,  quand  il  venoit  en  ce  pays,  ou  à 
Brion,  et  non  en  ce  monastère.  Je  l'ay  tiré  dud*  arrest 
ftet  des  fragments  qui  sont  es  arcliives  diceluy»  le 
US  mars  1647. 


[/an  de  GrimouvUk^  prieur  claustral  de  ce  Mont,  est 
nommé  abbé  de  ta  Luzenie  par  te  Boy  de  France , 
Can  1572. 

L'an  1572,  Trère  Jan  de  Grimouville,  qui  donna  le 
sooQIet  à  Ârtur  de  Cossé,  évesque  de  Constances  et 
abbé  commendataire  de  ce  Mont-St-Micbel ,  à  cause 
qu'il  vouloit  vendre  le  baston  pastoral,  Tet  nommé  à 
Tabbaye  de  la  Luzerne  par  le  Boy  de  France,  aiossy 
comme  je  l'ay  colligé  de  l'acte  du  chapitre  général 
tenu  en  ladite  abbaye  te  18  juin,  jour  et  Teste  de  S. 
Aubert ,  laquelle  est  au  livre  desd.  actes  compilé  par 
Le  Maosel,  presbire  et  m"  des  novices  de  cette 
abbaye.  Faict  cecy  le  13*^  jour  de  mars  1647. 

Addition  plus  récente  :  <  Et  ajoyy  de  lad*  abbaye 
sa  vie  durant,  demeurant  en  ce  monastère  du  llont 
[néantmoios,  i^ 


LES  GURIBUSES  RBGHBECHES 


S  6. 

Fieffé  de  20  acres  de  terre  au  $*  de  Loysetière^ 
sçavoir  15  acres  es  landes  de  Bourgeil  et  cinq  acres 
es  landes  de  Monlil  en  la  paroisse  de  Sl-dlichei- 
des^Loups,  à  la  charge  de  4  sols  de  rente  par  acre^ 
suivant  acte  de  tan  1575,  au  rapport  de  Jan 
Saulvaige  et  Jaques  Macey  ,  notaires  royaux  à 
Granville, 

—  Noté  le  14  mars  16â7. 


Fr.  Jan  de  Grimouville  est  réesleu  prieur  ctaustral 
et  fait  de  belles  ordonnances  l'an  1575. 


L'an  1575»  fn  Jan  de  Grimouville»  que  nous  avons 
dît  cy-dessus  estre  celuy  qui  donna  le  soufflet  à  l*abbé 
de  ce  Moni»  lorsqu'il  vouloît  emporter  le  baston  pas- 
toral du  reliquaire,  après  plusieurs  altercatioDS  entre 
l'abbé  et  luy,  enGu,  ils  s'acordèrem,  ne  se  craignant 
guères  Tun  l'autre,  et  par  sa  sollicitation  et  com- 
mendement,  led,  de  Grimouville  est  de  rechefcoDlinué 
prieur  claustral  ;  en  laquelle  charge ,  estant  comme 
homme  de  jugement  et  de  vertu ,  il  fît  plusieurs  or-* 
donnances  utiles  k  retenir  les  moynes  en  leur  devoir  : 
sçavoir  qu'où  mist  dehors  les  chiens  que  chaque  re- 


on  MONT-SiimCT-MlCJlKL, 


69 


Ugieax  aroit  en  reoclos  de  Tabbaye ,  car  ils  alloîeot 
pour  lors  à  la  chasse  ;  il  défendit  la  deotelle  des  poigoets 
et  des  colets  des  chemises  des  mcynes  ;  de  porter  des 
habits  de  soye,  d^aller  aux  ctiamps  sans  le  scapulaire, 
de  porter  la  barbe  et  moustaches  avec  les  cheveux 
loDgs,  de  sMnjurier  les  uns  les  autres,  de  jurer  le 
nom  de  Dieu  et  plusieurs  aultres  choses  il  ordonna 
pour  la  réforiDation  des  mœurs  des  moyues  de  lad* 
abbaye,  lesquelles  estoienl  assez  corrompues  dès  il  y 
ûToil  longtemps.  Il  y  a  Heu  de  doubler  si  cet  accord 
entre  Pabbé  et  ce  prieur  fut  au  dedans  comme  il 
paroissoit  par  dehors,  car  Fabbé  pour  cela  ne  fré- 
quentott  pas  beaucoup  ce  lieu.  Je  croy  bien  qu'il  luy 
tesmoignoit  bonne  mine  voyant  que  led.  prieur,  estant 
de  maison  illustre  et  ayant  plusieurs  parents  es  charges 
de  la  province,  ne  se  soucioit  pas  de  luy  et  lui  auroit 
peu  faire  nuisance  aus  occasioes.  Il  est  aussy  à  pré^ 
sumer  que  led.  de  Grimou ville  se  démit  de  Tabbaye 
de  la  Luzerne,  à  laquelle  il  avoit  esté  nommé  par 
le  Roy  Tan  1572,  y  retenant  quelque  peosion,  car  à 
moins  que  de  cela  il  ne  seroit  pas  demeuré  prieur  de 
.ce  Mont-St«Mi€bel  estant  abbé  de  lad.  abbaye*  J'ay  tiré 
le  cy  dessus  d'un  acte  capitulaîre  du  livre  du  Mansel , 
lequel  est  es  archives  de  ce  monastère,  le  14  mars  1647. 
Annotation  d^uue  main  plus  récente  :  «  Nullement 
led.  de  Grimouville  garda  lad.  abbaye  de  La  Luzerne 
jusqoes  h  sa  mort  ;  quelques  bourgeois  de  ce  Moot  fort 
an  tiens  me  Tout  assuré.  « 
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S  8. 

Présentation  de  mr*  Pierre  de  Lancize  pour  la  cure 
de  Boucey,  le  3  octobre  iSTS,  par  l'abbé  et  cou^ 
vent  du  Mont. 

—  Extraictda  livre  du  Hansel  Ik  mars  i6&7. 


S»- 

JPrésentatian  de  nC*  Louys  le  Boucher  ^  bachelier  en 
théologie^  pour  l'église  paroissiale  d'Evrecy ,  par 
tabbé  et  cawmit  du  Mont,  le  20  octobre  1575. 

—  Exlraict  da  livre  du  Maosel  ik  mars  i6&7. 

S  40. 

U Abbaye  du  Mont-St-Michel  en  général  est  taxée  à 
1,860  livres  pour  les  deniers  du  roy  Henry  III, 
l'an  1575. 

€c  Pour  à  qooy  satisfaire  saivaot  la  permission  du 
pape,  il  fut  ordonné  en  chapitre  t[ue  plusieurs  rentes 
et  domaines  estant  dans  la  terre  et  baronnye  de 
Bretteville-sur-Odon  deppendantes  du  Mont-St-Michel 
seroient  vendues  et  aliénées.  »  —  Je  Tay  extraict  du 
livre  du  Mansel  le  1/i  mars  16/i7. 
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s  11* 

Madame  la  duchesse  de  Bourbon  vint  en  voyage  en 
ce  Mont  avec  ses  sept  enfants  et  une  grande  suitte^ 
Fan  157a 


Uan  1576,  le  IS'^  jour  de  jaîo,  feste  de  S,  Au- 
berl ,  1"  évesque  d'Avranclies,  premier  fondateur  de 
l'église  de  ce  MoDt-St-Michel  ,  mesme  jour  que  les 
moyiies  de  cette  abbaye  célébroient  leur  chapitre  gé- 
néral, triennal  et  annuel ,  bauUe,  illuslre  et  pnissante 
dame ,  Madame  Marie  de  Bourbon  et  d'Estoiiteyille , 
duchesse ,  vint  en  voyage  en  Féglise  de  ce  Mont-St- 
Michel  par  dévotion  ;  les  prieur  et  moynes  de  ce  lieu 
allèrent  au  devant,  à  F  heure  de  huit  heures  du  matin 
précisément,  en  chappes,  avec  la  croix  jusqnes  à  la 
porte  de  la  bailliverie  et  sur  les  neuf  heures  ils  re- 
çeurent  lad,  dame  et  tous  ses  enrants  sçavoir  trois 
flis  et  quatre  filles  suivis  de  plus  de  300  personnes  « 
partie  de  qooy  estoit  de  grande  calité  :  ayant  assisté 
tous  très  dévotement  à  la  grande  messe,  pris  leur 
disner  au  logis  abbatial  et  veu  tout  le  monastère  ils 
sortirent  de  ce  lieu  à  trois  heures  et  demye  après 
midy. — Je  Tay  tiré  du  livre  du  Manscl,  feuillet  31» 
le  i(i  mars  16ft7. 
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§12. 

Le  Mont^St-Micliet  s'unit  mec  ta  ligue,  soubs  le  duc 
de  Guy  se,  contre  les  hugueiiols^  tan  1576, 


I 


L*an  1576,  le  roy  Henry  III,  roy  de  France,  voyant 
la  guerre  s*allumer  de  tontes  parts  par  les  menées  de 
François  dnc  d'Alençon,  son  frère,  et  plusieurs 
princes  et  seigneurs  mescontants  qei  s'estoient  unis 
avec  les  huguenots^  il  fit  la  paix  avec  eux  tous  et 
donna  à  Henry  de  Bourbon,  prince  de  Coudé,  chef 
d'îceux,  le  gouvernement  de  Picardie  et  la  ville  de 
Péronne  pour  sa  demeure.  Maïs  les  Picards  ne  l'ayant 
voulu  recepvolr  à  cause  qu'il  estoit  huguenot,  firent 
une  ligue  par  enlr'eux  qui  fut  suivie  presque  de  toutes 
les  villesMe  la  France  et  celle-cy  du  Monl-St-Michel  y 
donna  son  nom  et  en  fut  aussy,  ayant  tous  pour  con- 
ducteur Henry  de  Lorraine  duc  de  Guyse,  général  des 
armées  du  Roy  ;  mais  cette  ligue  ne  plaisant  pas  au 
Roy,  qui  0t  tuer  à  Bloys  led,  duc  et  le  cardinal  son 
frère,  les  tumultes  de  la  France  furent  plus  grands 
que  jamais;  tous  les  ligueurs  se  mettant  soubs  Gbarles 
de  Lorraine,  frère  des  deux  occis,  on  dressa  une  puis- 
sante armée  contre  le  Roy  qui  fut  tué  à  St-Cloud 
lui-mesme  par  un  N*,  l*an  1589,  au  mois  d'aoust, 
tenant  Paris  assiégé.  —  Extraict  de  Dupleix ,  1&  mars 
1647* 


Etablissement  du  premier  frère  lay^  soldat  estropié , 
par  Betiri  III ,  «wr  V abbaye  du  3fontt  l'an  1576. 

Uan  1576,  le  ti«  jour  de  juin,  Heory  III,  roy  de 
France ,  fal  le  premier  qui  establit  ud  frère  lay,  soldat 
estropié ,  pour  recepvoir  pension  sur  cette  abbaye  du 
Moiit^St-Micbel ,  par  ses  lettres  patentes  seélées  et 
De  par  le  Boy,  Bruslard^  et  expédiées  à  Paris 
îe  jour  et  an  que  dessus.  Ce  frère  lay  s*appeloit  André 
de  Lozîères,  lequel,  après  avoir  esté  reçeu  de  M.  Fabbé, 
il  Tint  se  faire  recepvoir  par  les  moynes,  lesquels 
_s'asseniblèrent  en  chapitre ,  et  après  avoir  beaucoup 
ilisé  au  préjudice  de  M.  Tabbé,  sur  la  manse 
duquel  ils  protestèrent  de  renvoyer  le  payement  de  la 
pension  dud.  soldat  estropié  et  après  le  reçeorent; 
en  lesDQOÎgnage  d'affection  et  remerciement  de  quoy 
M.  fournit  pitance  de  vin  k  toute  la  commuiaullé. 
Je  Tay  tiré  des  actes  et  lettres  royaux  insérés  au 
livre  dud.  Mausel  le  14  mars  1647. 


S  u. 

Présentation  à  la  cure  de  St-Paer-de-Sartitty  de  M. 
Pierre  de  Lancize^  curé  de  Boucey^  par  tabbé  et  les 
moynes  du  Mont^  le  8  janvier  1577. 

Je  Tay  tiré  de  l'acte  en  forme  an  livre  du  Mansel , 
k  14  mars  1647. 
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S  15. 

Fûndation  d*une  messe  pour  le  vendredy  de  chacune 
sepmaine  et  un  obit  à  perpétuité  le  jour  de  son 
deceds  par  messire  Jessé  Lesrel^  clerc  ,  moyennant 
sept  vingt  dix  livres  tournois,  te  2  mars  1577. 

—  Eïlrakt  du  livre  du  Mansel,  au  S7'  feuillet, 
le  14  mars  1647. 

§  16. 

La  surprise  du  M ont-St- Michel  par  les  gens  du 
sieur  de  Tonchet  ,  gentilhomme  religionnaire , 
l'an  1577. 

L'an  1577,  le  22  juillet,  jour  de  lungdy  et  fesle 
de  Ste  Magdelaiue,  à  sept  heures  du  matiu,  entrèrent 
en  Téglise  et  ehasteau  du  Mont*St-Micliel  vingt  cinq 
hommes  en  forme  de  gens  voyageurs  et  pèlerins  du 
S.  Archange  qui  toutefois  estoient  ennemys  de  Dieu  et 
de  ses  Saincls»  de  noslrc  mère  Ste  Eglise  et  du  Roy  de 
France,  gens  huguenots  et  se  disant  du  depuis  les 
makoments  de  la  contre-saincte  ligue  et  pour  le  Roy 
de  Navarre  et  pour  le  S'  de  Toachet,  gentiliiomine 
aussy  huguenot  et  religionnaire,  lesquels  pour  n*avoir 
pas  bien  esté  recherchez  et  fouillez  à  la  porte  de  la 
ville ,  suivant  rordoeuance  de  cette  place  faicte  par 
les  Roys  de  France  et  plusieurs  fois  réitérée ,  demeu- 
rèrent saisis  de  petits  poignards  eslroicls  et  presque 
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carrez  et  de  pistolets  à  feu  qu'ils  appelloient  hideU; 

et  iceax,  après  avoir  esté  à  la  messe  de  S.  Michel  et 
avoir  faict  dire  plusieurs  messes  avec  hypocrisie  et 
slmalatîoD ,  faict  le  voyage  Nostre-Dame  sous  terre  et 
autres  lieui^  saiocts  de  céaos,  se  assemblèreot  sur  !e 
SauU-Gaukier  la  plus  graude  partie ,  les  autres  à  la 
porle  du  chasteau ,  et  trois  descendirent  en  la  ville  et, 
environ  8  heures  et  demye  du  matin ,  se  saisirent  de 
la  porte  dud.  chasteau ,  désarmant  les  mortepayes  de  la 
garde  et  en  tuèrent  un,  nommé  Lefort,  qui  ne  voulut 
bailler  Tespéc,  frappèrent  les  moynes,  clercs  et  les 
pèlerins  qui  se  rencontrèrent  devant  eux  iodifTérem* 
ment,  tellement  que  les  uns  se  jettoient  par  les  fenestres, 
dont  plusieurs  furent  bien  blessez  ;  les  autres  se  ca- 
choient  dans  les  caves  et  voultes  du  monastère  pour 
éviter  cette  meurtrerie ,  et  ceux  qui  ne  furent  diligents 
de  ce  faire  furent  griefvemcnt  blessés,  Celuy  ,  du 
livre  duquel  j'ay  tiré  celte  histoire,  nommé  Jan  Le 
Mansel,  prebstre  sœculier,  secrétaire  du  chapitre  de 
la  dite  abbaye  et  maistre  des  novices»  asseure  que  luy 
mesme  en  cette  desroute  eut  le  col  à  demy-couppé 
par  sus  la  mucqoe ,  d'un  coup  de  coutelas.  Ce  faict , 
arriva  le  s'  de  Toiichet,  luy  dousiesmc  ,  tous  bien 
montez  et  au  gallop  pensant  surprendre  la  ville ,  mais 
la  porte  leur  fut  fermée ,  partant  contraincts  de  se 
retirer,  de  quoy  les  meurtriers  de  ce  chasteau  furent 
bien  affligez.  Incootioanl  sur  le  soir  arriva  Louys  de 
La  MoricièrCj  s'  de  Vicques,  gentilhomme  catholique, 
enseigne  du  mareschal  de  Matignon  et  pourtant  m'^ 
d'une  eompagnée  de  cavalerie,  lequel  par  composition 
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S  15. 

Foftdation  (fune  messe  pour  te  vendredy  de  chacune 
sepmaine  et  un  obtt  à  perpétuité  le  jour  de  son 
deceds  par  messire  Jessé  Lesrel,  clerc  ,  moyennant 
sept  vingt  dix  livres  ioumois,  le  2  mars  1577. 

—  Extraict  du   livre  du  Mausel^  au  37'  reuillet, 
le  là  mars  1647. 


S  *6, 

La  surprise  du  M ont-Si- Michel  par  les  gens  du 
sieur  de  Touchet ,  gentilhomme  religionnaire , 
l'an  1577, 

I/ao  1577,  le  22  juillet,  jour  de  luûgdy  et  feste 
de  Ste  Magdelaiue,  à  sept  heures  du  matiu,  entrèrent 
en  réglise  et  chasteau  du  Mont-St-Michel  vingt  cinq 
bommes  en  forme  de  gens  voyageurs  et  pèlerins  du 
S,  Archange  qui  touterois  estoient  enuemys  de  Dieu  et 
de  ses  Saincls,  de  nosire  mère  Ste  Eglise  et  du  Roy  de 
France,  gens  huguenots  et  se  disant  du  depuis  les 
malcoDteDls  de  la  conlre-saincle  ligue  et  ponr  le  Roy 
de  Navarre  et  pour  le  S'  de  To;icbet,  gentithomme 
aussy  huguenot  et  religionnaire,  lesquels  pour  n'avoir 
pas  bien  esté  recherchez  et  fouillez  à  la  porte  de  la 
ville ,  suivant  rordoniiance  de  cetlc  place  faicte  par 
les  Roys  de  France  et  plusieurs  fois  réitérée ,  demeu- 
rèrent saisis  de  petits  poignards  estroicts  et  presque 


carrez  et  de  pistolets  à  feu  qu'ils  appelloieul  bidets; 
et  iceui,  après  avoir  esté  à  la  messe  de  S.  Michel  et 
avoir  faict  dire  plusieurs  messes  avec  hypocrisie  et 
simulatioD  ^  faict  le  voyage  Nostre-Dame  sous  terre  et 
autres  lieux  saiucts  de  céaes,  se  assemblèrent  sur  le 
Saull-Gaultier  la  plus  grande  partie ,  les  autres  à  la 
porte  du  chasteau ,  et  trois  descendirent  en  la  ville  et, 
environ  8  heures  et  demye  du  matin ,  se  saisirent  de 
la  porte  dud.  chasteau  »  désarmant  les  mortepayes  de  la 
garde  et  en  tuèrent  un,  nommé  Lefort,  qui  ne  voulut 
bailler  Tespée,  frappèrent  les  moynes,  clercs  et  les 
pèlerins  qui  se  rencontrèrent  devant  eux  indifférem- 
ment, tellement  que  les  uns  se  jettoient  par  les  fenestres« 
dont  plusieurs  furent  bien  blessez  ;  les  autres  se  ca- 
choient  dans  les  caves  et  voiilles  du  monastère  pour 
éviter  cette  meurtrerie,  et  ceux  qui  ne  furent  diligents 
de  ce  faire  furent  griefvement  blessés.  Celuy  ,  du 
livre  duquel  j*ay  tiré  cette  histoire,  nommé  Jan  Le 
Maosel,  prebstre  sœculîer,  secrétaire  du  chapitre  de 
la  dite  abbaye  et  maîstre  des  novices,  asseure  que  luy 
mesme  en  cette  desroute  eut  le  col  à  demy-couppé 
par  sus  la  mncque,  d'un  coup  de  coutelas.  Ce  faîct , 
arriva  le  s'  de  Touchet ,  luy  dousîesme ,  tous  bien 
montez  et  au  gallop  pensant  surprendre  la  ville ,  mais 
la  porte  leur  fut  fermée,  partant  contraiiicts  de  se 
retirer,  de  quoy  les  meurtriers  de  ce  chasteau  furent 
bien  affligez,  Incontinant  sur  le  soir  arriva  Louys  de 
La  Moricièrej  s'  de  Vicques,  gentilliamme  catholique, 
enseigne  du  mareschal  de  Matignon  et  pourtant  m"" 
d'une  compaguée  de  cavalerie»  lequel  par  composition 
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recouvra  led*  chasteau  de  ce  MoDt-^t-Micbel  et  en 
sortirent  lesd,  ennemis  te  landemain  environ  8  beures 
et  demye  ne  l'ayant  occnpé  que  24  heures.  Ce  fut  un 
coup  de  la  bonté  de  Dieu  de  quoy  ils  fureat  décou- 
verts par  un  petit  novice,  lequel  fat  cause  que  ces 
meurtriers  n'attendirent  pas  à  9  heures  à  faire  l'af- 
faire,  lorsque  les  moynes  dévoient  estre  au  chapitre 
et  que  led*  de  Touchet  devoit  estre  avec  sa  cavalerie 
à  la  porte  de  la  ville,  de  sorte  que,  cessant  cela,  ils 
eussent  pris  et  le  chasteau  et  la  ville  tout  eoseinble  : 
chose  qui  eust  esté  bien  dlfficille  de  les  en  faire  sortir 
par  après  :  mais  à  cela  le  S.  Archange  pourveut,  J'ay 
tiré  le  tout  dud,  livre  de  Mausel,  le  1&  mars  1647. 

—  et  Histoire  générale  de  t  abbaye  du  Mont-Si' 
Michel,  L  II,  p.  127.  Dom  Iluyiies  a  puisé  tous  les 
Céments  de  son  récit,  comme  Thomas  Le  Roy,  dans 
le  livre  de  Le  ManseL 

C'est  cet  événement  que  Jau  de  Vitcl  a  chanté  dans 
son  poème  de  La  Prinse  du  Mont-St'Michel. 

Il  est  môme  remarquable  que  le  récit  placé  par 
r écrivain  dans  la  bouche  de  la  Renommée  reproduit 
avec  exactitude  les  détails  que  nous  connaissons  déjà  : 

Et  en  propos  ouverts  commence  à  luy  conter 

Que  Thrason  (de  Toiichet)  avoil  faict  grimper  dessus  la  croupe 

Du  tertre  Sainct -Michel  vingt  soldats  de  sa  troupe 

Qui  en  tenoient  le  fort  et  qu'il  avoit  pensé , 

S'il  n'eost  été  en  bas  des  gardes  repoulsé  » 

Hardy  monter  à  eux;  maia  voyant  sa  prouesse 

li  avoit  tourné  dos  et  d'un  pas  vile  et  prompt 

S'estoit  aauvé  laissant  ses  soldaU  sur  ce  Mont. 
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La  Prime  du  Moni-SuMicM ,  par  Jao  de  Vitel, 
poète  avraochoîs»  publiée  avec  une  inlroduclion  et 
des  Doles,  par  E.  de  Robîllard  de  Beaorepalre,  p.  11. 

Le  vray  discours  de  la  surprise  et  reprise  du  Mont- 
Sl-Mtc/ie/,  advenues  le  22  juillet  dernier  passé,  publié» 
avec  beaucoup  de  soie,  pour  la  Sociélé  des  Bibliophiles 
Normands,  par  M*  L,  d'Eslainlot,  ajoute  quelques  par- 
ticularités iutéressantes* 

§  17. 

Le  sieur  de   Vicques  est  faiet  i^*  gouverneur  de  ce 
Moni'St'Michel,  1577. 

L*aD  1577,   Loiiys  de  La   Morîcîère^   seigneur  de 
Vicques,  ayant  faict  le   généreux  exploit  que  d'avoir 
persuadé    les    factionnaires    du    sieur   de    Touchet, 
huguenot,  de  sortir  du  cbasteau  du  Mont*Sl-Micbel, 
quMls  avoient    surpris  en  trabison ,    comme  j'ay  cy 
dessus  dit,  cela  plut  tant  au   Roy  Henry  111%  qu'il 
priva  celuy  qui   estoit  capitaine  de   ce  Mont  de  lad. 
charge  et  la  donna  aud.  seigneor  de  Vicques,  qui  en 
prit  le  nom  de  gouverneur,  et  du  depuis  tous  les  autres, 
aprezluy,  ont  pris  ceste  qualité.  J'estime  que  celuy  qui 
esloit  auparavant  ced.  sieur  de  Vicques,  estoit  ce  René 
de  Baternay,  conte  du  Boscbage,  etc.,  duquel  j'ay  parlé 
l'an  1548,  qui  estoit  le  IS*  capitaine  de  ce  Mont.  Et  par- 
tant, le  sieur  de  Vicques  en  fut  faict  le  13%  et  ne  sçay 
pas   quelle  raison  a  eu  le  R*    P.  Dom  Jan    Huynes 
quand  il  a  dit  en  son  Traltté  des  capitaines  de  ce  Mont 
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qu*après  ce  René  de  Batereay,  et  durant  la  prise  du 
MoDt-St'Miciicl,  il  y  avoit  encore  uo  capitaine  de  la 
maison  diid,  Bosch  âge.  Pour  moy,  j'asseure  que  j'ay 
cherché,  tant  qu'il  m^a  été  possible»  sy  cela  estoit  sans 
en  avoir  pu  trouver  aulcune  congnoissance  :  et  le  ma- 
nnscript  duquel  j*ay  tiré  cela  n'en  parle  nullement* 
Faict  le  !4  mars  1647. 

—  Cf.  Histoire  gétiérale  de  t Abbaye ,  t.  II,  p.  130. 

Dom  Hnynes,  dans  sa  rédaction  définitive,  se  con- 
tente de  dire  :  ^  La  reddition  de  ce  Mont  pinst  tant  au 
Roy  Henri  troisième,  qu'il  déposa  celuy  qui  estoit  son 
capitaine  en  ce  Mont.  » 

§  18. 

Présentation  le  13  aoust  1577,  au  seigneur  evesque 
de  Couslances ,  de  m"  Nicolas  Lemoigne , 
presbtre,  pour  la  cure  de  St-Germain  de  Carierei. 

—  Extraict  du  livre  du  Mansel ,  le  14  mars  1647. 

S  19- 

Le  patronage  des  cures  de  LongueviUe  et  de  Carterei 
appartient  aux  motjnes  et  abbé  du  Mont^  1578. 

—  Extraict  de  Taveu  passé  le  24  octobre  4578 , 
par  messire  Arlur  de  Cossé,  à  la  Chambre  des  comptes 
pour  la  barounie  de  St-Paer.  —  14  mars  1647. 
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§  20. 

Le  prioré  de  Ctwzey  j  deppendani  du  âîonl-Sl- 
Michel ,  possède  17  vergées  de  terre  en  ta  parroùse 
de  Grandvilief  tan  1578. 

—  Extraict  da  mesme  adyeu,  le  lli  mars  16&7. 


8  21. 

Visite  du  seigneur  évesque  d'Avranehes  faicie  en  ce 
monastère  du  Mont ,  l'an  1578, 

L'an  1578,  le  7"  jour  d'octobre,  Révérend  Père 
en  Dieu,  messire  Aiiguslin  Le  Cirier,  évesque  d'Avran- 
cbes ,  est  venu  dans  ce  monastère  de  Mont*St-Micbel 
et  a  été  reçeu  par  les  moynes  dud.  lieu  qui  l'aUeo- 
doient  vis  à  vis  de  la  bailliverie,  suivant  la  coutume , 
avec  la  croix,  Teau  bénîsie,  les  cierges  alomez  portez 
par  deui  acoHtes  et  te  livre  aus  évangiles  et  chapes* 
Après  laqnetle  réception  et  conduite  led.  évesque ^  visita 
le  très-sainct  sacrement  de  Tautel ,  les  saïnctes  reli- 
ques, et  le  chapitre  ou  il  fit  une  exhortation  et  parfit 
sa  visite  en  ce  lieu,  à  quoy  il  est  obligé  une  fois  l'an; 
par  après  il  monta  es  chèses  du  cheur  et,  ayant  oiiy  la 
grande  messe  et  vespres  qui  se  dirent  ce  jour  là  un  peu 
de  meilleure  heure  pour  son  snjeli  après  qu'il  eust 
dîsoé ,  il  descendît  pour  voir  les  grands  celliers  :  ce 
que  tout  accomply  il  se  relira  à  Avranches ,  avec  son 
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traîo,  le  mesme  jour.  —  Je  Tay  extraict  du  livre  du 
MaoseU  feillet  ùS,  le  15  mars  i6kl. 


S  22. 


Vévesque    d*Angers   vint  par   dévotion    à 
tan  1578. 


ce 


Mont 


L'an  1578,  au  mois  de  juin,  le  seigneur  évesque 
d* Angers  vîot  par  dévolioo  visiter  Téglise  du  S.  Ar- 
chauge  en  ce  Moût  et  rendre  ses  vœux  à  la  majesté! 
divine.  En  Thonneur  d'icetuy»  les  moynes,  à  la  fassoa 
susdite  au  §  21,  allèrent  en  corps  rattendre  à  la  porte 
de  la  baîlliverie,  avec  chappes,  croix,  cierges,  eau 
béniste  et  le  livre  aus  saincts  évangiles,  et  te  condui- 
sirent ainsy  solennellement  en  lad.  église.  —  Je  Tay 
tiré  du  livre  du  Mansel,  au  feillet  kkf  le  15  mars  16/|7. 1 


S  23. 

Fondation,  te  21  octobre  1578,  par  Guillaume  Cavetj^\ 
de  Rouen  ^  d*une  messe  à  basse  voix^  pour  être  céi 
lébrée  à   perpétuité,   le   jour  de   ta  feste  du   SA 
Arcliange,  en  septembre,  moyennant  45  sots  de  rente 
à  distribuer  par  le  sacristin  aux  moynes  qui  seroletU 
assistants  de  lad.  messe. 

—  Exlraict  du  livre  du  Mansel,  15  mars  1647. 
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§2t 

Cent  livres  de  rente  denes  a  l'abbé  pour  la  fîeffe  des 
landes  dHagueville  à  tous  les  habitants  dud.  lieu , 
Fan  1579. 

--  Extraict   des    pièces  qui   soet  es  archives ,  le 
15  mars  16&7. 

S  25, 

Vente  des  bois  de  Meusnevitle  et  de  tu  maison  de 
Caen ,  de  quoy  fut  retirée  Cargenterie  de  ce  mo- 
fiastère  ,   engagée  pour   les  deniers    royaiLX ,  l'an 

.     4579. 

L'an  1579 ,  led,  Arlur  de  Cossé  ,  évesque .  de  Cous- 
tances  et  abbé  du  Mont-St-Michel  ,  n'avoil  m  paix  ni 
repos  de  la  pan  des  moynes  de  lad.  abbaye,  lesquels 
le  plaidoienl  fort  et  ferme  à  Rouen  pour  le  rapport  des 
vases  d'or  et  d'argent  et  joyaux  qu'il  avoit  de  vio- 
lence enlevé  de  la  thrésorerie  de  ce  monastère, 
lorsque  voulant  en  outre  emporter  le  beau  baston 
pastoral  ou  crosse  faicte  par  le  soin  de  Tabbé  Robert , 
Tan  1412,  il  récent  le  soufflet  du  prieur  d'icenx.  De 
plus,  ils  luy  cbantoient  pooilles  à  sa  propre  personne  ; 
n'osant  plus  venir  en  ce  Mont ,  il  songea  qu'il  seroit 
bon  de  vendre  quelques  domaines  de  sa  mansse  ab- 
batiale pour  retirer  les  argenteries  qu'il  avolt  engagées 
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cotre  les  maios  d*uo  nolable  bourgeois  d'à  ne  des  villes 
de  cette  province  pour  le  payement  de  la  taxe  ira- 
posée  sur  son  abbaye  parla  Royne  régente,  Tan  1577, 
de  1»537  livres  tournois;  parlant  il  exposa  en  vente 
la  maison  ,  manoir  et  collège  que  ce  monastère  avoit 
en  la  ville  de  Caen,  laquelle  fut  veodue  1^500  livres 
une  fois  payés  et  10  livres  de  rente  à  perpétuité  ; 
item  la  couppe  du  bois  de  Heusneville^Biugard ,  el 
par  ces  ventes  il  retira  lesd,  argenteries  des  héritiers 
de  M.  Le  Texier,  boorgeois  de  la  ville  de  Rouen,  en 
son  vivant  adjudicataire  dUcelles  par  les  voyes  de  la 
justice  (ce  qui  estoit  bien  scandaleux  de  voir  vendre 
ainssy  les  vases  sacrer  de  Taulel  à  Tencan  pour  les 
subsides  des  Roys).  Ifs  furent  donc  raportez  à  lad, 
abbaye  le  28*  jour  de  septembre  1579  susd.,  suivant 
Ifinvenlaire,  excepté  17  onces  tant  d*or  que  d'argent 
qui  manquoient  sur  le  total  au  poids,  perdus  par  la 
fûulte  dud.  adjudicataire  ou  ses  héritiers  susd.  Le 
beau  calice  d'or  fut  aussy  perdu,  ied.  de  Cossé  Tayant 
vendu  ou  retenu.  Il  est  à  croire  qu*il  profita  encore 
sur  la  vente  de  lad*  maison  et  couppe  de  bais.  Car 
la  somme  pour  laquelle  les  argenteries  de  ce  monas- 
tère estoient  engagées  n'estoit  point  si  grande  et  que 
Icd*  abbé  ne  Teût  pu  payer  sans  les  engager,  Iny  qui 
estoit  si  opulent  en  revenus  des  bénéfices  les  meilleurs 
du  royaulme, — J'ay  tiré  tout  cecy  du  livre  dud.  Mansel 
et  des  actes  qui  sont  es  archives,  le  15  mars  1647. 


Pré$entaLion  de  Guillaume  Eudetine ,  pour  ta  cure 
de  Domjan ,  à  l'évesque  de  Bayeux  par  l'abbé  et 
te$  moynes  du  Mont  ^  le  H  juillet  1579,  ' 


—  Exlraîct  do  livre  du  Maosel  »  15  mars  1647 


Fieffé  de  cent  vingt  verges  de  la  lande  de  Byvaye  ^ 
laUrefoiMune  forest^  moyennant  la  somme  de  six 
tiimê  de  rente  à  raison  de  12  deniers  par  verge  ^ 
poffable  à  la  seigneurie  de  Gemsi ,  dépendant  de 
Cabèoye  f  à  noble  homme  Bertrand  du  Homme  f 
ir  de  La  Roclielle  en  1579. 

—  Extraict  da  livre  do  Maosel ,  le  15  mars  1647. 


§28- 

Vrhematiùn  de  mesme  Guillaume  Blondei ,  presbtre^ 
le  81  décembre  1579,  à  ta  cure  de  Si^Paer^  pair 
tûléi  et  les  moynes  du  Mont. 

—  Exlraicl  dti  livre  du  Maosel,  le  15  mars  1647. 
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S  29, 

Don  d'une  couppe  d* argent  {mivant  la  coutume)  à 
la  récepiion  (Tun  novice  en  ce  MontSt-Michel  ^ 
Van  1580. 


L'an  1580,  le  8*  jour  du  mois  de  juiOi  le  sieur 
de  La  Polioière  donna  au  eouveot  de  l'abbaye  do 
Mo0l-Sl*Michel  une  couppe  d'argeot  doré,  du  poids 
d*uo  marc,  pour  senîr  à  frère  Jacques  Lanoesseur, 
Bon  fils ,  lequel  avoit  reçeu  Ftiabit  moaacbal  ee  lad. 
abbaye  il  D*y  avoit  pas  loeguement*  Est  à  noter  en 
passant  que,  en  cette  abl>aye  et  presque  toutes  les 
au  lires  de  S.  Benoit ,  les  moynes  se  servoient  de 
tasses  d'argent  pour  boire  et  aussy  d'autres  vassaîlles 
d'argent ,  mesnie  en  couvent,  par  où  appert  combien» 
en  ce  temps,  la  vertu  esloit  en  grande  estime  parmy 
eux  et  particulièrement  celle  de  pauvreté.  Et  moi  qui 
escris  cecy,  quand  je  fus  reçeu ,  en  Fabbaye  de  St- 
Jovin-de-Marnes  en  Poictou,  à  l'habit  mofiachal,  outre 
plusieurs  prestations  qu'il  fault  faire  en  ce  lieu  tant 
en  festins  que  présants  d'obligation,  l'on  fit  bailler 
une  couppe  d'argent,  pour  me  servir  en  couvent, 
par  mes  parents,  J'ay  remarqué  cecy  du  livre  dud. 
Mansel ,  auquel  j'ay  seulement  tiré  ceUe--cy  entre 
plusieurs  semblables,  le  I5^mars  16i7. 


DO  KONT-SâlNCT-MIGHlU  BS 

S  80. 

Présentation  de  messire  Guillaume  Le  Roy^  presbtre, 
le  \9  febvrier  1581»  à  ta  cure  de  St-MicheUde^ 
Loups ^  par  tabbé  et  les  moynes  du  Mont, 

—  Eitraict  du  livre  du  Maosel,  le  15  mars  16lii7. 

§  31, 

Présentation  par  Cabbé  et  les  moynes,  te  28  may  1583, 
pour  ta  citre  de  St-Michet-du-Marché  de  Bouen ,  de 
messire  Pierre  de  La  Mitière,  presbire,  au  Révêren- 
dissime  et  Illustrissime  cardinal  de  Bourbon^  ar- 
chevesque  dud.  Rouen,  lequel  t*a  bénignemenî  admis, 

—  Extraict  dud.  livre  du  Maosel,  le  15  mars  1647. 


CHAPITRE  XLL 

Oe   Françola   de   Jlo|r«ii»e»   cardloal   et  ^40'   abbé 
de  ce  Moiit*at*llIlcliel* 


François ,  cardinal  de  Joyeuse ,  est  fait  40*  abbé  du 
Mont'St-Michel  tan  1588,  régmi  27  ans* 

L'ao  1588 ,  Artur  de  Cassé,  évesque  de  Coustances 
et  abbé  du  MoDl-St-Michel,  etc,  eslaut  décédé  comme 
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j'ay  dît  cl-dessos,  le  roy  Beory  III*  donna  celte  abbaye 
du  Moat  à  Fraoçois  de  Joyeuse  ,  fils  de  Guillaume 
de  Joyeuse  et  de  Marie  de  Baternay,  Il  avoil  on  frère 
nommé  Henry  de  Joyeuse,  comte  de  Boschage,  qui 
s'estant  marié  eut  Catherine  Henriette  de  Joyeuse  , 
espouse  du  duc  de  Guy  se ,  père  d'Henry  de  Lorraine» 
duc  de  Guyse  à  présent,  son  père  estant  mort,  lequel 
fut  jadis  archevesque  de  Rheims  et  abbé  de  ce  Mont- 
St-Michel,  duquel  je  parlerai  en  son  lieu  ;  mais  pour 
retourner  à  François  de  Joyeuse,  il  estoit  cardinal  du 
tiltre  de  St-Pierre-aus-iiens,  doyen  des  cardinaux, 
protecteur  de  Téglise  gallicane  en  cour  de  Rome ,  ar- 
chevesque des  arcbevescbez  de  Toulouse,  de  Rouen 
et  de  Narbonne,  abbé  commendataire  des  abbayes 
de  Marmoutiers,  des  deux  Saints-Florent  en  Anjou, 
et  de  Fescan  et  d'aultres  bénéfices  pourveu.  Si  tost 
qu'il  fut  faict  abbé  de  ce  lieu ,  il  fil  appeller  les 
héritiers  d*Arlur  de  Cossé  pour  mettre  celte  abbaye  en 
bonne  réparation,  tant  es  bastiments  qu'ornements ,  de 
quoy  elle  estoit  extrfimemeiit  pauvre  et  ruynée.  Je  n'ay 
point  trouvé  ce  qui  arriva  de  ce ,  et  si  lesd,  héritiers 
furent  condemnez.  Us  donnèrent  peut  estre  quelque 
somme  d'argent  que  ce  scignenr  serra  joyeusement,  II 
y  eut  de  grands  procez  contre  luy  de  la  part  des 
moynes,  qui  le  firent  condemner  de  réparer  les  rtiynes 
du  monastère  et  aussy  de  ne  pourvoir  aux  cures 
comme  il  prétendoit  que  conjoinctement  avec  eux, 
n'y  ayant  que  sa  voix  comme  on  des  moynes.  Le 
feu  du  ciel  tomba  sur  le  clocher  de  son  temps.  Il  fit 
refaire  les  trob  piliers  de  la  nef  du  costé  du  midy  ; 
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il  fit  rebâstir  le  clocher  et  partie  des  clocbes  qu'il  fll 
refondre.  A  son  arrivée  daos  la  prise  de  possessioQ 
de  cette  abbaye»  il  y  avoit  26  moyoes.  Il  en  re- 
trancha la  moitié,  réduisant  ce  nombre  à  13  tandis 
qnUl  fut  abbé,  renvoyant,  comme  il  est  à  présumer, 
ceux  qui  n'estoient  profex  et  envoyant  en  obédience 
les  jeunes  qui  n'avoient  d'ofBces  es  priorés  conven- 
tuels, et  par  ce  moyen  11  ne  luy  cous  toit  guèrcs  pour 
Tentretien  de  cette  communaulté.  Les  deux  premières 
années»  les  fermiers  donnèrent  tout  le  revenu  aud. 
abbé  et  rien  aux  moyoes ,  qui  vescurent  miraculeuse- 
ment et  mangèreel  presque  tout  ce  qu'ils  avoîent  de 
rentes  hypothécaires  dépendantes  de  leur  mause,  qui 
estoient  fort  petites.  Ils  furent  pareillement  despouitlez 
de  plusieurs  acquêts  faîcls  au  profit  de  leur  dite 
manse^  depuis  que  fabbaye  fut  partagée  par  Jolivet, 
ou  plutôt  depuis  que  les  abbez  commendataires  eurent 
pris  tout  le  revenu  d'icelle  et  faict  la  portion  conven- 
tuelle et  monacale  pour  le  vivre  et  yestement  des 
moyoes.  Enfin,  après  tant  de  bonnes  œuvres,  notre 
François  de  Joyeuse ,  cardinal  et  abbé ,  6'  commen* 
dataire  de  ce  Mont-St-Michel,  le  23'  jour  d^aoust  de 
Tan  1615  mourut  eu  la  ville  d*Âvigoou,  et  son  corps 
fut  apporté  à  Ponthoise  »  où  il  est  enterré.  Combien 
que  j'ay  dit  qu*il  prit  possession  de  ce  monastère,  cela 
s'entend  par  procureur,  car  il  n*y  entra  jamais.  £t 
tout  ce  que  j'ay  dit  avoir  esté  faict  par  Itiy,  ça  esté 
par  ses  agents.  11  donna  plus  de  200,000  escuz  aux 
pauvres,  maisons  religieuses,  séminaires  et  hôpitaux, 
par  son  testament  eu  mourant,  et  il  rendit  à  S«  Paul 
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ce  qtf  il  avoît  pris  à  S,  Pierre.  Son  frère  a  mieux 
faictqiie  luy  {Henry  de  Joyeuse,  comte  du  Boschage), 
car  sa  femme  estant  morte,  il  se  rendit  capucin  et  fut 
appelé  dans  cette  relîgioii  Fr.  Ange  de  Joyeuse,  Et 
ainssy  plus  facilement  il  quitta  ce  monde  à  la  mort» 
estant  dès  longuemeol  débrouillé  de  ses  négoces  « 
ésquels  ce  cardinal  esloit  bien  avant  enfoncé.  Notre 
seigneur,  le  souverain  des  seigneurs,  leur  fasse  à  tous 
deux  miséricorde  et  à  nous  aussy*  Il  a  esté  abbé  de 
ce  Mont-St-Micbel  environ  27  ans.  Je  Tay  tiré  des 
manuscripts  du  monastère  et  Tay  mis  en  ce  lieu  le 
16  mars  16&7. 

—  Cf,  Hislmre  générale  du  Mont^St-Michel ,  U  1 1 
p,  233.  —  Additiom  de  Dom  Louis  de  Camps  ,  t  I  ^ 
p»  273.— Ga//m  chrisliana^  U  XI,  p.  531.  —  Neustria 
pia  I  p*  394* 


Espouventable  tremblmimt  de  terre  en  ce  Mont-St- 
Michel  arrivé  ran  i  584. 


L'an  158&I  le  mercredy  douzlesme  jour  de  novembre, 
environ  7  heures  du  soir,  il  arriva  un  horrible  trem- 
blement  de  terre  en  ce  lieu  du  Mont-St-Michel.  Tout 
le  inonde  en  fut  espouvanté ,  sans  toutefois  qu'aucun 
mal  en  arrîvast  à  personnes  quelconques.  Je  Tay  tiré 
d'un  manuscript  nommé  G ,  où  j*ay  trouvé  cette  re- 
marque à  la  On,  seulemem  ce  jourd'fauy  16  mars  lè47* 
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S»- 


Retraict  de  la  terre  de  MontroiuiuU  par  les  moynes  au 
profit  de  la  manse  cmwentuelle,  moyennant  4,000 
livres  et  10  livres  pour  les  fraicts.  Van  1589. 

—  Noté  le  16  mars  1647. 

S^arprise  de  la  ville  du  Mont-St-MicM  par  le  sieur  de 
Lorges  Montgommery,  Van   1589. 

L'aD  1589,  le  5*  joar  du  mois  de  décembre,  heure 

de  vespres,  M'  de  Lorges  Moulgommery  ,   assisté  de 

\  Corbosout  et  de   La  Goudraye  ,  tous  ealvieisles  hti- 

IgueQOls,  peu  après  le  déceds   d*Heary  III,  ray   de 

Frauce ,  viereot  en  ce  Moul-St -Michel  «  qui  tenoit  pour 

la  ligue  et  prinreul  la  ville  dud.  lieu  et  ravagèrent 

^lout,  eo  estant  les  maîtres  durant  quatre  jours,  d*oû 

ils  furent  chassez  par  le  sieur  de  Vicques ,  gouverneur 

[de  ce  Mont,  lequel  n'y  estoil  pas  quand  ils  s'empa- 

rrèrent  de  lad,  ville.  Ils  se  retirèrent  devers  Pontorson, 

rqui  tenoit  pour  les  religionoaires.  Je  Tay  tiré  de  plu- 

lieurs  manuscripls  de  ce  monastère ,  le  16  mars  16â7. 

—  a.  Histoire  générale,  t.  Il,  p.  127-lSl. 
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S  5. 

Miracle  d'un  komiiie  fJan  Corio) ,  qui  recouvre 
parole  et  le  marcher  en  ce  Mont^  tan  1589. 

—  Cf.  Histoire  générale,  L  I,  p.  180. 

S  6. 

Mort  de  M.  de  Viennes  et  de  sa  femtne ,  qui  fondent 
chacun  un  anniversaire ,  arrivée  tannée  1390, 


Uan  1590,  le  14  décembre,  Louys  de  La  Morîcièrc, 
sîeur  de  Vicqoes  ,  celuy  qui  prii  la  qualité  rie  gou- 
veriieur  du  Mont-St-Michel ,  duquel  il  esloît  le  13' 
capiiaioe  par  le  duo  du  roy  Heory  III ,  foi  tué  devant 
Pootorsou  lors  du  siège  de  lad.  ville  de  FoQtorson , 
que  y  avoil  mis  M'  le  duc  de  Mercœur»  enneiny  jur6 
des  huguenots  et  gouvereeur  pour  la  ligue  de  la  Bre- 
taigne.  Ce  bon  gouverneur  fut  regretté  de  tous  ceui 
qui  te  conguoissoient  bomme  de  bien  qu*il  estoit  ;  sou 
corps  fut  apporté  en  ce  Mont  et  enterré  par  les  moynes 
dans  la  chapelle  de  Ste-Anne  de  l'œuvre  ,  où  on  voit 
encore  sou  casque ,  sa  lance  et  soit  enseigne.  Sa  ron- 
dache  est  en  nue  ha  ni  te  chambre  du  logis  et  maison 
que  les  moynes  ont  eu  du  sietir  de  Yilliers  depuis  peu, 
appelée  le  Jardin  d*Huynes.  Je  Tay  soubspesée,  elle 
excessivement  pesante  et  grande*  11  iault  bien  croyre 
que  ce  cavallier  estoit  grandement  Tort  et  puissant.  Peu 
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auparavaDt  il  avoit  Taict  one  foodalioD  daii$  l'esglise  de 
cedit  moDastère^  sçavoir  uo  aDoiversaire  à  estre  cé- 
lébré par  les  iDoynes  en  l'esglise  dud.  Mont-St-MicheL 
Hem  il  y  en  a  un  aussy  fondé  eu  la  mesme  esglise 
pour  Madame  sa  femme  (Madame  de  Vicques  est  anssy 
enterrée  en  ce  lieu).  Je  fay  tiré  de  tous  les  mannscripts 
de  ce  monastère,  le  17  mars  1647. 

—  Cf.  Histoire  générale  et  Additions  de  de  Camps  # 
it.  II,  p*  lâi  et  la  note,  p.  132. 

S  7- 

Montgommery  est  repoussé,  voulant  surprendre  ce  Mont^ 
après  avoir  perdu  98  lîe  ses  soldats  ^  par  le  sieur  de 
Baiumé,  H"  gouvememr  ^  1591. 

L'an  1591 ,  le  29  septembre ,  jour  de  la  dédicace 
de  TArchange  S.  Michel,  sur  la  parole  d'un  soldat  de 
la  garnison  da  Mout-St-Michel ,  lequel  avoit  receu 
300  Ut.  pour  ce,  estant  corrompti ,  les  sieurs  de 
Sourdcral,  MonCgommery  et  Gbasseguey,  avec  qoau- 
lilé  de  soldats  hérétiques,  vinrent  du  costé  des  pou- 
lains en  ce  Mont  poor  prendre  la  place  et  esgorger  la 
garnison  et  les  moyoes.  Mais  le  soldat  venant  à  se  re* 
pentir  de  son  mauvais  dessein  descouvrit  le  tout  au 
sieur  de  Boîssuzé ,  qui  en  avoit  esté  faict  le  14^  gou- 
verneur après  la  mort  du  sieur  de  Vicqties,  la  mesme 
année  1591;  lequel  ayant  mis  ordre  à  tous  ses  gens 
pour  attraper  tous  ces  ennemys,  il  commanda  au  soldat 
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siisd.  de  tirer  lesd.  ennemys  im  à  an,  liiy  mesme  « 
dans  la  roue  des  basses  saUes  (  laquelle  n'a  pas  senry 
dudepuis  ce  temps-là  ) ,  lesquels  estant  en  nombre 
siifGsant  par  après,  materoient  facilement  le  gros  des 
huguenots  qui  marchoieni  à  grande  troupe  par  le 
degré  de  la  fontaine  de  S*  Aubert  jusques  sur  le 
rocher.  De  Boissnzé  faisoit  cependant  condnfre  un 
chascun  des  moulés  par  le  grand  cellier ,  et  là  leur 
faisoit  donner  un  conp  de  vîn  à  boire  pour  leur  fournir 
meilleur  courage  au  carnage  des  Michaelistes,  et  puis  « 
comme  ils  entroient  à  la  porte  du  corps  de  garde ,  il 
y  a?oit  de  nos  soldais  qui  leur  donnoient  de  la  per-- 
tulsane  au  lra?ers  du  corps  et  ainssy  successivement 
jusques  au  nombre  de  98  hérétiques  furent  passez  par 
le  fen  Monlgommery  et  les  autres  capitaines  s'es- 
tonnant  de  ce  qu'ils  n'enteudolent  aulcnn  tumulte, 
quoyqu'un  si  grand  nombre  fussent  montez,  cria  qu'on 
leur  jettast  un  moyne  mort  par  les  fenestres ,  afin  de 
voir  si  le  tout  alloit  bien  pour  la  religion.  On  tua 
un  prisonnier  de  guerre  pris  depuis  peu  de  temps,  et 
aprez  Tavoir  razé  ou  le  jeta ,  mais  entrant  en  double , 
led»  Montgommery  fit  mouler  uu  de  ses  plus  fidèles 
soldats  avec  le  mot  du  gueL  Iceluy  estant  en  hanlt  et 
ne  voyant  personne  de  leurs  gens,  se  prit  à  cryer  tout 
à  pleine  tête  ;  trahison,  trahison ,  de  quoy  les  ennemis 
prenant  respouvante  s'enfuirent  au  plus  vite,  et  le 
lendemain  on  enterra  les  08,  environ  à  15  marches 
dud.  poulain ,  et  puis  on  rendit  grâces  au  grand  Dieu 
des  Armées,  qui ,  par  l'intercession  de  T Archange  S. 
Michel,  prince  de  la  oillice  céleste  «  ce  lieu  nous  a 
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F  conservé.  Je  l'ay  extraict  des  manuscripts  ûu  moDas- 
[tère,  le  17  mars  1647. 

—  Cf.  Histoire  générale,  U  II ,  p.  133-136. 


S  8. 

L$  $ieur  de  Chenaye  Vaulouet  est  fakt  le  15''  jou- 
vemeur  de  ce  Mont^  Van  1391. 

L'an  1591  »  quelqoes  jours  après  cette  susdite  tra- 
gédye,  le  duc   de  Mercœur  osla  le  sieur  de   Bois- 
Suz$  du  gouverneraeut  de  ce  Mont  et  y  mit  eu  sa  place 
le  sieur  de  La  Chenaye  Vaulouet.  Je  n'ay  point  trouvé 
le  sujet  de  cette  si  soudaiue  deppositiou  ,  et  m'estonue 
Gomment  un  capitaine  qui  avoit  si  vaillamment  faict 
et   s'esloit  comporté  si  courageusement  quand  il  fut 
question  de  consener  celte  place  des  embusches  que 
le  sieur   de  Moutgommery  luy  avoit  dressées ,  il  y 
avoit  peu,  fut  ainsi  renvoyé,  EnOn,  le  duc  de  Mercœur 
en  mettant  Cbenaye  Vaulouet  15'  gouverneur  en  ce 
lieu,  n'en  voulut  point  dire  la  raison,  à  tout  le  moins 
nenoes  est-elle  pas  notoire.  Je  Tay  tiré  des  manuscripts 
du  monastère ,  le  17  mars  16û7, 


Let  Religionnaires  de  Pontorson  voulant  de  îiuit  sur- 
prendre  ce  lieu  smt  descouverts,  Van  1591. 

L'an  1591 ,  le  jour  des  saincts  Gervaîs  et  Protliais, 


W  LHg  CtJBIECSES  RECniBCHES 

le  19^  de  juin ,  demye  heure  après  miDult  ou  enfirôD  « 
ceux  de  Ponlorsou  qui  lêuoîeut  le  party  des  relîgîoû- 
oaires  et  huguenots  vinreut  en  ce  Mont  pour  sur- 
prendre cette  place  et  les  gardes  d*icelle  au  dépourveu, 
mais  ayants  esté  descouvers ,  ils  s'enfuirent  plus  vis  te 
que  le  pas  et  ne  Grent  aukun  mal  en  ce  lieu ,  ce  qu*on 
attribua  au  soin  et  à  la  vigilance  de  sainct  Archange , 
vray  et  Adèle  protecteur  de  ce  lieu.  Je  Tay  extralct 
de  quelques  fragments  qui  sont  es  archives  ,  le  18 
mars  16/i7. 

—  Cf.    Histoire  générale  du    MonUSt-MtcheU  — 
Additions  de  de  Camps ,  t.  II  »  p.  ikk> 

S  40. 

Neufiesme  incendie  arrivée  en  ce  Mont  sur  k  clocher 
dud.  lieu  et  point  rond  de  tesglise  par  V orage  ^ 
Van  1594. 


L'an  1594,  le  SS^  jour  de  mars,  vers  deux  heures 
après  midy,  le  clocher  de  Tesglise  de  l'abbaye  du 
Mont-St-Michel  fut  bruslé  du  feu  du  ciel  qui  tomba 
dessus  ;  la  piramide  duquel  estant  une  des  plus  hautes 
du  royaume  (  laquelle  l'abbé  Guillaume  de  Lamps 
avoit  faîct  refaire  Tan  1509,  ayant  esté  pareillement 
ruynée  du  mesjiie  feu  ] ,  fut  totalement  réduîcte  en 
cendres  avec  le  poinct  rond  du  cœur  en  sa  couver- 
ture et  plusieurs  débrils  es  murailles  faicts  à  cause  du 
Ièu«  Il  y  €ut  neuf  cloches  fondues  qui  escoteat  dans 
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tad«  tour.  Et  ce  le  tout  arrivé,  à  ce  que  disent  qoelqnés 
maouscripls  du  moDastère,  par  la  négligence  du  Biear 
Glienaye-Vaulouet ,  gentilhomme  breton,  15*  gouver- 
neur de  ce  lieu ,  qui  ne  voulut  bailler  la  clef  de  lad. 
tour  qu'il  gardoil»  oii  Tayant  on  eust  avec  des  ar* 
tîsans  peut-eslre  sauvé  une  grande  partie  et  presque 
tout  de  cette  incendie  et  débrits  ensuivis  à  cause 
d'icclle.  J*ay  lire  le  tout  desdits  manuscripts  qui  sont 
es  archives  du  monastère»  le  18  mars  1647,  dans  l'un 
desquels  il  est  dit  que  le  feu  faisoit  paroistre  sa 
rigueur  dans  les  cboses  que  possédoit  le  cardinal  duc, 
François  de  Joyeuse,  durant  sa  vie  :  premièrement,  le 
clocber  du  Mont-St-Miciiel  Tut  brusié  soubs  son  règne; 
2*  la  gallerie  de  Gaillon  avec  le  grand  pavillon  dep- 
pendant  de  rarchevesclié  de  Rouen,  luy  en  estant 
arche vesq ne;  3*  l'abbaye  de  Marmoustîer  fut  bruslée, 
de  laquelle  il  est  oit  commenda  taire  ;  k""  la  nef  de  la 
grande  esglise  de  Narbonne ,  luy  en  estant  aussy  ar- 
chevesque  ;  5""  la  plus  grande  partie  de  Tesglise  de 
Toulouse ,  luy  estant  arche  vesq  ue  ;  6*  el  une  partie 
de  la  belle  abbaye  de  Fescan  fut  brtislée  pareillement 
soubs  led.  de  Joyeuse ,  qui  en  estoît  abbé  comnaen- 
dataire,  et  le  tout  arrivé  en  moins  de  quio^  ans. 
Peut  estre  que  Dieu  vouloit  chastier  du  feu  celtiy  qui 
consommoit  tant  de  revenus  inutilement  des  béné- 
fices qui  ne  se  peuvent  tenir  licitement  tous  ensemble 
par  un  seul  bénéficier,  pour  estre  incompatibles, 
ayant  charge  d'âmes  en  divers  endroicts. 

—  Cf,  Histoire  générale  du   Mont-St-MiclieL  — 
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Additions  de  de  Camps ,  t.  I ,  p.  27S  et  27à.  A  la 
suite  de  la  même  énumératian  des  bâtimenls  incen* 
diés,  l'écrivain  ajoute  :  <  Un  de  ûos  maDuscriptSt 
faicl  de  son  temps  ^  acbèye  sa  vie  par  les  mots  vœ. 


S  11- 

Les  Religimnaire$  de  Pontonson  voulant  prendre  ta  ville 
de  ce  Mont  sont  repoumi,  l*an  1594. 


Uan  159/i,  jour  de  saiocte  Julienue,  le  27  janvier, 
environ  une  heure  après  tes  minuit ,  les  huguenots 
et  religiouuaires  de  la  ville  de  Pontorson  vinrent 
derechef  en  ce  Mont  et  atlaschèrenl  un  pétard  à  la 
fenestre  de  l'escurie  de  T hôtellerie  des  Trois-Roys 
de  cette  ville ,  et  par  ce  moyen  ayant  faict  une 
bresche,  ils  entrèrent  environ  quinze  qu'on  repoussa 
incontinant,  un  desquels  demeura  sur  la  place  d*un 
coup  d'arquebuse  à  croC|  qui  luy  couppa  les  deux 
genoux,  et  s'appelloît  le  capitaine  Les  Courtils.  Je 
Tay  tiré  desd*  manuscripts  du  monastère ,  le  18  mars 
1647, 


—  Cf.  Histoire  générale ,  t.  11 ,  p.  139.  —  Additions 
de  de  Camps,  /frtd.,  p.  1&5. 
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S  12.   . 


Pillage  de  ta  ville  de  ce  Mont^St-Michel  par  le  sieur  de 
Bois-Suzé  uny  avec  les  BdifjvMfiaires ,  tan  1595. 


L'ao  1595,  le  7Vjour  de   septembre,  Boîs-Siizé, 
autrefois  gouverneur  de  ce  Blont  «  eu  la  place  duquel 
Chesnaye*VauIouet  avoil  esté  mis  par  le  duc  de  Mer- 
cœur,  chef  de  la  ligne  catholique  en  Bretaigne  contre 
Henri  1V%  roy  de   France  et  de   Navarre,  pour  lors 
de  la  religion  prétendue  réformée,  tenant  le  party  des 
huguenots  contre  les  catholiques ,  ce  susdit  Bols-Suzé 
avoit  tellement  cette  déposition  à   cœur  qu*iE  s*unit 
par    despit  à  la  partye  pontorsonnoLse ,  religionnaire 
et  ennemye,  elvint  en  ce  Mont-Sl-Michel  accompagné 
da  capitaine  Goupigny  avec  beaucoup  de  soldats.  El 
d'abord  print  la  ville  dud,   lieu  par  trabyson  et  la  ra- 
vagea entièrement ,  mettant  tout  à  feu  et  à  sang  «  n'y 
demeura  que  les  mazures  et  en    eus!  autant   faict  de 
Tabbaye  s'il  y  enst  pu  entrer.  Bref  il  fit  tant  de  mal 
à  ceux  de  ce  lieu  à  tant  et  à  si  diverses  fois ,  qn*il 
y  demeura  enfin  et  fut  tué.  Je  Tay  tiré  des  manuscripts 
de  ce  Mont,  le  18  mars  1647. 

—  Cf.  Histoire  générale  du  3font^  U  11,  p.  136. — 
Additions  de  de  Camps,  Ibid.^  p.  Iù5. 
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S  18. 


JuUien  de  La  Tousche,  e^cuyer,  sieur  de  Queroîent,  at 
faict  le  l&  gouverneur  des  vilte  et  chmteau  du  Mont- 
St'Mkkl,  1596, 


L*ao  1596,  le  sieur  de  La  Chesuaye-Vauloucl ,  gou- 
verneur 15'  de  ce  Mom-St-Michel ,  de  Foulgères, 
estant  décédé,  le  gooveriienient  de  cette  ville  et  chas- 
leau  du  Mool-St- Michel  fut  donné  à  esciiyer  JuUieu 
de  La  Tousche ,  sieur  de  Querolent  »  gentilhooime  de 
la  province  de  Bretaigne ,  par  le  duc  de  Merccetir,  et 
Tut  Taict  le  16*  goeverneur  dud.  lieu  par  lettres  et  pro* 
visions  expédiées  à  Nantes  le  IS*"  jour  de  mars  1596, 
puis  aprez  en  peu  de  jours  il  y  vint  pour  en  prendre 
possession ,  au  grand  regrel  de  plusieurs  qui  y  pré* 
tendoient  et  envioient  ce  gouvernemenL  Je  Tay  tiré 
d*une  coppie  d'actes  et  fragments  envoyés,  par  Pierre 
de  La  Tousche ,  conseiller  au  parlement  de  Hennés  et 
fils  du  sieur  de  Querolent,  aux  religieux  dud.  Mont- 
St-Michel ,  l'an  1639 ,  laquelle  coppie  est  es  ar- 
chives et  extraicte  des  originaux  qui  sont  en  la  posses- 
sion  des  descendants  dud.  sieur  conseiller.  Faict  cette 
remarque  le  18*  jour ,  veille  du  jour  et  fesle  de 
sainct  Joseph,  époux  de  la  glorieuse  Vierge  Marie, 
1647. 
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S  lu. 

le  marquù  de  Belle-hle ,  voulant  s^emparer  du  Mont- 
St'Michei  ^  est  mis  à  mort  et  plusieurs  des  siens  pris 
prisonniers  par  Querolent  »  Van  1596. 

Vku  1596,  le  23"^  may,  la  veUle  de  rAscensiOD 
de  Nostre  Seigneur,  selon  quelques  mauuscripls  de  ce 
mouaslère ,  et  selon  quelques  autres  le  jour  de  ladite 
Teste ,  le  marquis  de  Belle-Iste  ,  gouverneur  pour  la 
ligue  catholique  en  Basse-NoruMudie,  ayaut  succédé 
au  sieur  de  ChesDaye-Vaulouet  au  gotiveruemeDi  de 
Foulgères,  affectoit  particiilièrement  de  luy  succéder 
à  celoy  de  ce  Monl*Sl-Mîcbel ,  et  voulant  y  par- 
Yeutr  k  quelque  prii  que  ce  fust  (combîeu  quil  ne 
Tost  point  du  party  contraire]»  il  délibéra  de  le  sur* 
prendre  par  force  ou  finesse,  et  aiussy  de  s*en  rendre 
te  maistre.  Et  partant  y  arriva  le  jour  el  an  que  dessus 
avec  200  cavaliers^maîstres.  Querolent,  duquel  il  avoit 
esté  toujours  amy,  estant  de  mesme  ligue,  sans  se 
desfier,  alla  au  devant  de  luy,  le  reçeut  avec  tous  les 
homneurs  deubs  à  un  seigneur  de  sa  qualité,  fit  loger 
tous  ses  gens  en  la  ville  et  le  landemain  matin ,  entre 
9  et  10  heures,  jour  de  la  Teste  de  rAsceosion  de 
Nostre  Seigneur,  led.  marquis  monta  à  la  porte  du 
chasteaut  voulant  y  entrer  pour  aller  Taire  ses  dévo- 
lioDSt  à  ce  qu'il  disoit,  avec  tous  ses  soldats  pour 
leur  faire  faire  monstre.  Mais  Henry  de  La  Touscbe , 
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frère  du  gouveroeur,  qui  estoil  son  lieuteDaot»  estant 
aa  corps  de  garde  «  s^opposa  à  l^entrée  de  tant  de 
gens  armez ,  et  du  coDsoDiemeol  diid«  marquis  et  dud, 
lieuteuanl,  Belle-Isle  y  cotra  luy  sixiesme  et  fut  salué 
de  Farquebuse  à  croc  et  reçeu  daos  le  chasteau  par 
le  gouverneur  avec  Ion  le  sorte  d'houneurs.  Cependant 
les  5  soldats  dud*  seigneur  marquis  de  Belte*Isle  qui 
avoient  entré  armés  a?ec  Iny  moutèreott  et  tant 
luy  qu'eux  mettant  la  main  à  Fespée  et  autres  armes 
coutre  le  gonverneur,  lieutenant  et  soldats,  plusieurs 
de  la  garnisou  du  chasleaii  furent  mis  à  mort  par 
led.  marquis  et  ses  gens ,  eiitr'autres  Henry  de  La 
Tousche,  sieur  de  Quancequet,  lieutenant  et  frère 
de  Querolent;  mais  led.  marquis  estant  avec  ses  gens 
descendu  au  corps  de  garde  pour  ouvrir  la  porte 
aux  aultres  de  sa  compagnie  et  crier  Ville  gaignée  , 
Querolent  qui,  dans  la  mesiée  ci-dessus  «  n^avoit  pas 
esté  le  plus  fort,  sortit  par  une  aultre  porte,  rallia 
le  peu  qui  luy  restoit  de  gens  et  allèrent  attaquer  Ied« 
marquis  teste  baissée,  ou  d'abbortfut  tué  led,  marquis 
de  Belle-Isie  et  son  lieutenant,  nommé  La  Ville- 
Basse,  et  le  sieur  de  La  Vieux- Ville  Ville- Violetle , 
capitaine  d*noe  compagnie  de  gens  de  pied  tenants 
garnison  à  Foulgères,  avec  plusieurs  anltres  soldats 
et  gens  dud*  marquis  furent  retenuz  prisonniers  en 
ce  chastean.  Led,  de  Querolent  perdit  neuf  de  ses  gens 
compris  son  frère  et  un  sien  cousin  nommé  la  Ville- 
Ualté,  et  luy  fut  blessé  en  dix-buict  endroicts  de  son 
corps,  tous  les  aultres  gens  dud,  feu  marquis  ayant 
gaigné  le  taillis.  Monsieur  le  duc  de  Mercœur,  par 
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lettres  missives ,  congralala  Queroleot ,  le  priant  de 
rendre  le  corps  an  marquis  à  sa  ?enve  avec  font 
réquipage  et  les  prisonniers ,  ce  qn*il  fit  ;  le  mesme 
duc  le  pria  de  ne  se  point  altérer  du  service  de  la 
ligue  pour  ce  coup ,  ains  de  conserver  toujours  la 
place  suivant  sa  première  institution.  Et  led,  de  Que* 
relent  rendit  response  and.  duc  pareillement  par  lettre, 
luy  protestant  ûdélllé  jusques  à  la  mort,  ce  gu*il 
accomplit  ieviolablement.  Je  Tay  tiré  des  mémoires 
que  M'  le  conseiller  Pierre  de  La  Tousche  envoya 
en  ce  monastère  l'an  1639,  extraîcts  des  procès-ver- 
baux de  Teu  son  père ,  dans  lesquels  mémoires  est  dit 
expressément  que  cecy  se  passa  le  jour  propre  de 
l'Ascension.  Faict  cette  d.  remarque  le  18  mars  16â7, 
jour  de  la  veille  de  la  feste  du  glorieux  saint  Josepb, 
époux  de  la  mère  de  Dieu* 


8  15. 


Les  ornements^  joyaux^  argmteries,  reliqtm  et  tilires 
sont  rendus  à  l'esglise  d'Avran4:hes ,  estant  en  garde 
m  ce  Mont  à  cause  des  guerres ,  Van  1596,  suivant 
acquit  baillé  au  sieur  de  Qu£rol€nt  par  de  Péricard, 
évesque^  le  2  novembre  1596. 


—  Faict  cecy  le  18  mars  1647. 
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S  16. 

Derechef  tes  Religionnaires  de  Pontorsùn^  mulant  prendre 
cette  place,  estants  descouverts  fuirent  ^  ran  1598. 

L'an  1598,  le  2  febvrier,  jour  de  la  Purification 
de  Nostre^Dame ,  eûTiron  Theure  de  miDuit ,  les  reli- 
gioDuaires  de  PoDlor&on  vinreot  pour  derecher  sur- 
prendre cette  place  du  Mont-St-Micliel  i  mais  apre2 
avoir  monté  du  costé  des  Poulains  jusques  au  pied 
des  bastiments  ayants  esté  deseouverts  des  soldais  de 
la  garnison ,  ils  en  descendirent  plus  visie  qu'ils  n'y 
avoient  monté,  et  un  d'eux  se  rompit  le  col  tombaot 
du  bault  en  bas  et  fut  trouvé  le  landemaiu  sur  les 
grèves  roîde  contre  une  pierre,  et  son  arquebuse  entre 
les  bras  encore  bandée.  Je  t'ay  tiré  des  manuscripts 
de  ce  monastère,  le  18  mars  16/i7. 

—  Cf.  Histoire  générale  du  Mont-St-Michet  ^  t.  II, 
p.  139.  —  Additions  de  de  Camps,  Ibid,^  p.   149* 

S  17. 

Fasêon  de  la  i'  cloche  de  la  tour  de  Pesglm  de  Mie 
abbaye  du  Mont^  Can  1598, 

L'an  1598  fut  faicte  la  seconde  cloche,  qui  se  voit 
la  plus  grosse,  excepté  une  encore  aujourd'huy  au 
cloeber  de  Tesglise  de  ce  mooastère ,  de  partye  du 
métal  provenu  de  la  fonte  arrivée  par  le  fen  du  ciel 
lorsque  Tancien  clocher  fust  foudroyé  et  bruslé,  des 
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Deaf  belles  clacbes  qai  estoîeat  eo  iceliiy.  Et  sur 
icelle  se  lit  ces  mois  :  Querotent,  gouverneur  pour  le 
Roy  en  ce  MonuSt^Mickel ,  me  nomma  tan  1598,  Il 
y  a  eDcore  quelques  ayltres  mots  difficiles  à  lire.  Je 
Tay  tiré  desdittes  escriptures.  Il  est  à  présumer  qu'elle 
Tust  refdcte  es  fraicts  du  cardinal  de  Joyeuse  ^  abbé. 

-*  Faict  cela  le  18  mars  1647. 

S  18, 

M'  de  Joyeuse ,  abbé  de  céans ,  est  condenné  pttyer  à 
raumosnier  de  l'abbapt  ^r  i^  baronnic  de  S^Paer, 
90  quartiers  de  froment  et  18  quartiers  d*orge^ 
suivant  sentence  du  présidial  de  ComtanceSf  confirrrée 
par  arrêt  du  Parlement  ^  l'an  1598, 

—  Tiré  desd.  actes,  le  18  mars  1647. 


'.  sieur  de  QuerolentyW  gouverneur  ^  fust  tué  devant  ce 
Mont  en  trahysan^  l'an  1599. 

L*aD  1599,  au  mois  de  septembre,  fust  toé  Jullieu 
de  La  Tousche ,  escuyer ,  sieur  de  Qoerolent,  16*  gou- 
verneur de  la  Tille  et  cbasteau  de  ce  Moûl-St-Michel , 
par  un  cocqniu  nommé  Nicolas  Le  Mocqueur ,  lequel 
avoil  esté  praltiqué,  à  ce  qu'on  pense,  par  la  veuve  et 
parents  du  defTunct  marquis  de  Belle-Isie,  qui  fut  occis 
en  cette  place  du  Mont,  non  que  led.  de  Queroleut  eo 
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Tast  la  caase«  leqael  ayaat  esté  tué  par  ted.  Le  Moc- 
queur  d*tin  coup  de  pistolet  par  derrière  donné  dans 
la  teste  sur  les  grèves  devant  ce  Moni ,  ayant  esté 
deux  ans  son  valet  exprès*  sans  avoir  sçeu  faire  son 
coup  que  ce  jour-là,  que  led.  sieur  estoit  sorty  et  ce 
marault  avec  luy.  Lad.  veuve  du  feu  marquis  de 
Belle-Isle  regrettant  d*avoir  faict  commettre  une  telle 
cruauté  et  assassinat  en  la  personne  d*un  homme  qui 
n*estoît  point  cause  de  la  mort  de  sou  mary  »  elle  en  fil 
pénitence  le  reste  de  ses  jours ,  entrant  en  religion  » 
et  fut  la  première  qui  ait  institué  la  congrégation  des 
Filles  du  Calvaire ,  coDgrégées  soubs  les  auspices  de 
la  règle  du  sainct  patriarche  des  moynes  de  sainct 
Benoist.  Qtierolent  fut  enterré  en  une  des  chappelles 
de  Tesglise  de  l'abbaye  dud.  Mont ,  derrière  le  grand 
autel,  auprès  de  son  frère  el  lieutenaat  Henry.  Il  laissa 
un  (ils  aagé  de  3  mois,  qui  a  esté  conseiller  au  Par^ 
lement  de  Bretaigne,  nommé  Pierre  de  La  Tousche, 
lequel  envoya  tous  les  mémoires  de  cecy  Tan  16â9 ,  eo 
ce  monastère ,  comme  il  Ta  voit  promis  ans  moynes  dud* 
lieu  ;  desquels  je  Fay  eitraict  et  puis  remis  es  ar- 
chives du  monastère,  le  19  mars  16&7. 


S  20. 

Pierre  de  La  Luzerne ^  cheminer^  seigneur  de  Bret?ent, 
est  faict  lî»  gouverneur  du  Mont,  1599* 


L*an  1599,  le  sieur  de  Querolent ,  16'  gouverneur 
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de  ce  MoBt-St-Michel ,  ayaot  esté  tiié  sur  les  grèves 
près  led*  Hont  par  un  sien  valet  corrompu  par  les 
parenls  du  feu  marquis  de  Belle-Isle  (iceluy  ,  nommé 
Nicolas  Le  Mocqueur^  fut  roué  à  Coustances  pour  ce 
crime,  7  aus  après),  le  gouYeroemeDt  de  cette  place 
fust  dooné  à  Pierre  de  La  Luzerue ,  sieur  de  Brevenl 
(alias  Brevaot) ,  lequel  eu  vint  prendre  possession  le 
8*  jour  de  décembre  de  Tan  susdit  1599,  et  fut  le 
!?•  gouverneur  du  Mont-St-Michel  jusques  vers  Tan 
1626,  qu'il  mourut.  J*ay  exlraict  cecy  des  manuscripts 
du  monastère^  le  19  mars  1647* 

S21- 

Advm  rcTuiu  au  roy  du  prioré  de  Villamers  par  k 
prieur  Frère  Gmllamie  du  Cfw^nay ,  moyue  profex 
de  r abbaye.  Van  1608. 

—  Fâict  cecy  le  19  mars  4647. 

S  22. 

Adveu  rendu  à  l*abbé,  Van  1609,  par  Pierre  Gui- 
chard,  escuyerf  sieur  de  ViUiers,  pour  les  fiefs  de 
Villien  et  de  PitehUy  qui  doivent  chascun  un  homme 
(tarmes  à  la  porte  soubs  Belk-Chaire  le  jour  St- 
Michel. 

-*  Faict  le  19  mars  1647. 


i06  L»  CDHIEraBS  RBCEfiltC 


S2S- 

Arrest  du  Parlement  du  Rouen,  pour  fet  réparaliom 
de  ce  fnonoitère^  contre  le  cardinal  de  Joyeuiô^  tan 
1609. 

Il  estoit  dit  que  vea  les  grandes  rdoes  arrivées  de 
temps  eo  temps  es  édifices  de  lad*  abbaye  de  ce  Mont 
par  la  négligence  dud.  cardinal  abbé  (qui  n'y  avoit  pas 
falct  mettre  un  cloud  depuis  qu*il  en  estoit  abbé»  et 
tiroit  néaotmoins  tous  les  revenus,  ne  laissant  presque 
rien  aux  moynes) ,  qu'il  seroit  pris  par  cbascun  an  la 
somme  de  1,200  escus  sur  le  plus  beau  et  plus  clair 
revenu  de  lad,  abbaye  pour  estre  mis  ésd.  réparations 
jusques  à  ce  qu*iceUe  seroit  remise  en  bon  estât. 

—  Faiet  le  19  mars  16i7. 

S  b2. 

Cùnitmction ,  par  tordre  du  cardinal  de  Joyeuse  , 
d*un€  partie  de  la  nef  de  resgli$e ,  qui  estoit  ruynée 
vers  midy^  Van  1609. 

L*an  1609,  cet  arrest  ayant  esté  donné  à  Rouen 
contre  le  cardinal  de  Joyeuse,  abbé  commendataire 
de  cette  abbaye ,  on  luy  en  donna  incontinanl  advîs , 
à  qaoy  pour  obvier  aui  fraicts  que  les  moyues  Uiy 
resoicnt  de  plus  s'il  ne  procédoit  à  Taire  faire  tesd. 
réparations,  il  commanda  k  ses  agents  d'y  faire  tra- 
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Tailler  iocessamment ,  et  en  dooDa  le  soîd  particulier 
à  Pierre  de  La  Luzerne,  chevallier  ,  seigneur  de 
Brevent,  gouverneur  17*  de  ce  lieu,  lequel  teooit  en 
général  à  Terme  cette  abbaye  dud.  cardinal  et  à  Jao 
de  Seurtaiûville ,  sieur  de  Laactot ,  qui  esloit  fermier 
d'ArdevoD  sous  led.  de  Breveut  et  lieutenant  en  cette 
place»  lesquels,  en  moins  de  rien  et  avec  grande  dili- 
gence ,  firent  refaire  les  trois  pilliers  et  grande  partie 
de  la  nef  à  rentrée  de  Tesglîse  du  monastère,  qui 
estoit  tombée  faulte  d*entreticu  il  y  a  voit  quelques 
ans;  et  firent  mettre  les  armoiries  dud.  cardinal  de 
Joyense  à  un  des  pilliers  au  dessus  du  benestier  qui 
est  à  lad-  entrée  de  Tesglise,  et  sur  un  aultre  pillier 
ces  chyphres  1609,  pour  faire  voir  la  diligence  de  leur 
entreprise  et  aussy  leurs  armes  et  celles  de  quelques 
moynes  de  ce  Mont ,  au  hault  des  croisées,  J'ay  tiré 
te  tout  des  manuscripts  du  monastère  et  desd»  choses 
basties ,  le  19  mars  16/i7. 

S  25. 

Ui  armoiries  du  seigneur  cardinal  de  Joyeuse^  abbé  de 
ce  Monl^  furent  mises  l'an  1609. 

Et  sont  telles  que  je  voy  dire  :  porte  escartelé  du 
1*'  cl  dernier  d'azur  à  trois  pals  d'or,  an  chef  de 
gueules ,  chargé  de  trois  hydres  accostez  d'or  ,  qui  est 
de  Joyeuse  ;  au  2'  et  3'  d*azur  au  lioo  d*argeot  armé 
et  lampassé  d'or,  à  la  bordure  de  gueules  chargée  de 
8  fleurs  de  lys  d*or  en  orie  »  qui  est  de  St-Dldier.  Je 
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Tay  tiré  de  Fescusson  desd.  arcDoiries  et  de  la  Gatlia 
purpuraia ,  le  19  mars  1647. 

S  26. 

Construction  du  clocher  par  M'  de  Joyeuse ,  abbé  du 
Mont'St'31ichel ,  tan  1609. 

L*an  1609,  les  agents  dnd.  cardioal  de  Joyeuse 
firent  paracliever  le  clocher  de  Fesglise  comme  on  le 
voit  à  présent ,  à  sçavoir  tout  ce  qu'on  voit  au-dessus 
de  la  Youlte  du  cœur  soubslenue  des  quatre  gros 
pilliers,  tant  murailles  que  couvertures  et  plomberies 
dudit  clocher  que  du  poiot-rond.  Il  y  a  ua  chyphre 
sur  une  pierre  à  rentrée  dud.  clocher  au-dessus  dud. 
poinct  rond  qui  déclare  lad.  année  1609;  d'où  je  Tay 
tiré  et  des  manuscripts  de  ce  monastère ,  qui  disent 
que  led.  clocher  fut  foudroyé  et  bruslé  comme  je  Fay 
dît  cy  dessus  Tan  159â.  En  foy  de  quoy  je  Fay  inséré 
icy,  le  19  mars  1647. 


S  27. 

Fanon  et  fonte  de  /al",  3%  *•  et  5'  cloches  du  clocher 
de  ce  Mont ,  soubs  le  cardinal  de  Joyeuse,  tan  1609. 

L'an  1609 ,  lesd.  agents  firent  faire  la  plus  grosse 
des  cinq  cloches  qui  sont  maintenant  dans  led.  clocher, 
de  partie  du  métail  de  la  fonte  des  neuf  cloches  qui 
estoient  lorsque  le  feu  du  ciel  y  tomba  et  le  ruina  et 
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îcelles  foodit  l'an  159â ,  comme  dit  est ,  mt  laquelle 
est  escril  :  François ,  cardinal  de  Joyeuse ,  abbé  de 
ce  lien^  et  Nicolas  de  La  Motte,  chantre^  1609.  Sancte 
Michael^  ora  pro  nobis,  La  2**  de  grosseur  avoit  esté 
faicte  soiibs  Qiieroleot,  Fan  1598,  comme  j*ay  dit* 
Item  les  mesmes  agents  du  cardinal  Greot  Taire  dod. 
métail  cy  dessus  les  â" ,  h*  et  5*"  cloches  dud«  clocher^ 
sur  laquelle  3*  soBt  escrits  ces  mots  :  Noble  seigneur 
Pierre  de  La  Luzerne^  seigneur  de  Brevent  et  gou~ 
vemeur  de  ce  lieu^  et  îioble  homme  Jan  de  Seur- 
tainville^  seigneur  de  La^ictot^  son  lieutenant^  1609. 
On  oe  sçauroit  dire  ce  qui  fut  mis  sur  les  autres 
deux^  car  elles  ont  esté  rerondues  I*an  1633.  Je  Fay 
tiré  desd.  escritures,  le  19  mars  16&7* 

—  Jan  de  Seurtainvilte  fut  inhumé  dans  Féglise 
paroissiale  du  Mont-St-Michel  en  1599.  L'épitaphe  eu 
vers ,  gravée  sur  la  dalle  en  ardoise  qui  recouvre  son 
corps ,  a  été  reproduite  dans  VAvrancliin  monumental 
de  M.  R  Le  Héricher,  t,  II,  p,  350,  et  dans  les  Notes 
pour  servir  à  t histoire  archéologique  de  iMncien  dio* 
cèse  d'Avranclies,  par  E.  de  Beaurepaire,  p.  20. 

8  28. 

Les  reliques  du  bras  de  sainct  Laurent  sont  mises  en 
un  bras  d'argent,  au  lieu  du  bras  d'or  et  d'argent 
faict  soubs  Vabbé  Robert,  l'an  1163. 


Tiré  de  quelques  remarqoes  de  ce  monastère ,  de 
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Dom  Heory  du  Peut  »  en  son  vivant  moyoe  prorèa  et 
graod  prieur  de  Tabbaye  »  le  19  inar^  1647* 

S  29. 

Àrrest  du  grand  conseil  contre  M*  de  Joyeuse,  abbé , 
touchant  la  présentation  des  cures,  Van  1614. 

Les  rooyoes  doivent  présenter  coDJoîotement  avec 
Tabbé ,  celui-ci  D*ayaot  que  sa  voix  comiDe  un  des 
moynes.  Faîct  le  19  mars  16&7. — ^Deux  décisioDS  ana- 
logues contre  Fabbé  de  Hautereuille  ,  conceroant  les 
cures  de  St-Brelade  et  de  Sartilly,  la  dernière  en  date 
du  2  août  167S,  ont  été  mentionnées  en  marge  par 
un  autre  religieux. 


CHAPITRE  XLIL 

0*3«iiry  de  Ixirrmlne  de  Guy  se  «  archeveAiiiie  de 
IMiIii»  ^  mict  'il*'  al»l»é  de  ce  Bfoat.-Bt*lllcliel. 


Henry  de  Lorraine ,  duc  de  Guy  se ,  est  faicl  h  41* 
ahhè  du  Mml-St-Michel  tan  1615,  test  26  ans, 
cesse  de  l'estre  Van  1641. 

L'an  1615,  le  28"  jourd*aoust»  François,  duc  et 
cardinal  de  Joyeuse  »  abbé  commendataire ,  le  6*  de 
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ce  monastère ,  estant  décédé  à  ÂvigBOQ  et  son  corps 
porté  à  Poûtboi^e  où  il  M  ensépulturé,  leroy  Louis  XIII 
da  nom  ,  donna  cette  abbaye  dud*  Mont-St^Micliel  à 
Henry  de  Lorraine ,  qui  tfestoit  encore  aagé  que  de 
S  ans  ,  nepTeu  maternel  du  deffuntt ,  son  père  s'ap- 
pelloit  Charles  de  Lorraine»  et  de  Caiberîne-Henrielte 
de  Joyeuse  [sic] ,  fille  d'Henry  de  Joyeuse  ,  conte  du 
Boschage ,  qui  se  fit  capucin  par  après.  Il  estoit  frère 
de  nostre  François  ,  cardinal  de  Joyeuse  ,  susdit  def- 
Tuoct  ;  mais  comme  ledit  Henry  de  Lorraine  estoit  si 
jeune ,  le  pape  Paul  V  tronva  beaucoup  de  diflicultés 
de  luy  conférer  cette  abbaye ,  ce  qui  fit  que  M.  le 
duc  de  Guyse,  père  dud.  Henry,  supplia  Sa  Sainc- 
teté  d'en  donner  radmioistratîon  au  R^  père  Pierre 
de  Berulle  ,  lors  supérieur  général  de  TOratoire  et 
du  depuis  cardinal ,  lequel  auroil  soin  de  gouverner 
iad*  abbaye  au  profit  de  son  d.  fils  jusques  à  ce  qu'il 
fust  eo  aage  compétent  »  qui  cependant  en  jouyroit  des 
revenaz,  comme  s'il  estoit  en  aage,  ce  que  le  pape 
luy  octroya.  Le  R**  père  de  Berulle  ayant  accepté  cette 
charge  pour  faire  plaisir  ati  s'  duc  de  Guyse ,  dépescba 
incontinent  un  des  pères  de  lad.  Oratoire  »  appelle 
le  père  Jacques  Gastaud ,  docteur  en  théologie ,  et 
l'envoyant  en  ce  Moot-St-Michel ,  avec  ample  procu- 
ration de  gérer  en  ce  lieu ,  y  estant  son  vîcquaire 
général  et  procureur  pour  luy  et  led,  petit  abbé  Henry. 
Jacques  Gastaud  venu  déclara  sa  commission  aux 
moynes  ;  mais ,  ayant  veu  le  désordre  qui  estoit  en 
ce  lieu,  tant  dans  les  édifices  qui  estoient  sur  te  point 
de  tomber  tous  en  ruyne ,  le  peu  de  soin  qu'on  ap- 
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portoit  à  ]*office  divia ,  à  Téglise ,  et  mesme  la  ?ie 
odieuse  des  susd.  moyiies  (ce  que  par  charité  je  ne 
veux  pas  toucher  )  ,  et  que  tous   les  pellerios    s'en 
alloieut    extrêiuement   mal  édifiés,  et  à  ces  causes' 
tnaudissoient  les  abbés    commendataires  qui  cstoieot 
cause  de  tout  ce  désordre,  à  ce  qu'on  croyoit;  celaj 
le  toucha  excessivement  et  fit  au  plus  tost  faire  le 
procez-verbal  des  réparations  à  faire  es  bastiments  de 
lad.  abbaye  par  rarchilecle  de  M.  le  duc  de  Guysetj 
lequel  estant  faict  monta  à  trente  mille  escus  et  plus,] 
sans  parler  des  ornements  nécessaires  à  Téglise  et  s'en 
retourna  à  Paris  et  conta  le  tout  à  son  suppérieur  etj 
à  M«  et  Madame  de  Guyse ,  lesquels  ayant  tenté  eo 
vain  tout  moyen  pour  mettre  Tordre  en  uo  tel  désordre 
furent  contraincls  d'appeller  les  moynes  de  la  Congré- 
gation de  S.  Maur,  qui  florissoient  déjà  en  France, 
ce  qui,  effectivement,  par  le  soin  dud.  seigneur  dei 
Guyse  et  du  s'  de  Barcîllon  ,  docteur  de  Paris ,  fut  j 
effectué  Tan   1622,  comme  je  dire  par  ordre  et  le 
tout  en  son  lieu.  Les  pères  de  FOralotre  toutefois  ayant 
esté  un  peu  surpris,  car  ils  espéroient  quMnfalihlement 
on  les  establiroit  en  ce  monastère,  Monsieur  Henry | 
de  Lorraine  venu  en  aage ,  il  remercia  le  bon  père 
Pierre    de    Berulle  et   Jacques   Gastaud ,    disposant] 
doresnavant  de  cette  abbaye,  par  Tadvis  de  son  conseil , 
après  qu'il  se  fust  émancipé  du  gouvernement  de  ses  i 
père  et  mère ,  et  des  revenuz  de  plusieurs  aullres  bé- , 
néfices  quUl  possédoit  avec  celle-cy.  Sçavoir,  il  avoit 
Tarchevèché  de  Bbins  en  Champagne,  les  abbayes  de 
St-Ehemy  et  St-Nicaise  de  Rhins,  les  abbayes  de  Cor- 
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bie ,  de  St-Denis  en  France,  d^Orcamp,  de  St^Martin 
de  Ponlhoîse,  de  Fesean  et  Moutier  en  Dex  et  plusieurs 
aatres  bénéfices.  Cet  abbé  esloit  extresmemeui  opulent 
en  biens  de  nostre  mère  Saiucte-Eglise  :  ou  tiiy  donnait 
de  rente  ,  par  chasciiu  an  ,  quatre  cents  mille  livres 
touroois  et  davantage ,  et  véritablement  il  les  méritoit 
bien ,  car  (osté  le  malbeur  des  commeodes  qu'il 
ii*avoit  pas  inventé  le  premier)  il  a  faict  tout  le  bien 
possible  aux  abbayes  gu*il  a  possédé  tant  an  spirituel 
qu*au  temporel ,  ayant  remis  la  splendeur  et  obser- 
vance de  la  vertn  en  icelles  et  réparé  et  augmenté 
tous  les  bastimcnts.  En  tesmoignage  de  quoy  je  rap- 
porte ceux  de  celte  abbaye  du  Mont-St-Mîchel ,  la- 
quelle estoit  à  bas  sans  son  zèle  et ,  si  ses  agents 
avaient  suivy  ses  inclinations ,  elle  serait  la  mieux 
bastie  et  commode  qu'aulcune  du  royaulme  ,  disant 
tout  haut  qu'il  ne  se  soucioit  pas  d'en  toucher  un  de- 
nier de  20  ans ,  pourveu  que  les  pères  de  la  Congré- 
gation de  S,  Maur  fussent  bien  accomodés*  II  a  faict 
plusieurs  réparations  dans  lad,  abbaye  et  tout  ce  par- 
ticulièrement où  sont  applicquées  ses  armoyries  et 
des  croix  de  Lorraine.  Il  a  faict  manse  conventuelle 
ausd,  pères  et  assigné  icelle  ,  partye  en  argent,  payable 
sur  les  plus  clairs  deniers  du  revenu  de  lad,  abbaye , 
et  l*aultre  partie  en  fonds  pour  quoy  il  a  ceddé  la  terre 
et  baronnie  d'Ardevon  avec  toutes  ses  appartenances 
et  deppeodances ,  mesme  les  pescheries  du  Mont-St- 
Hicbel ,  etc.  Après  avoir  faict  tant  de  biens  en  ce 
lieu  et  ailleurs ,  par  malbeur ,  il  fut  disgracié  en 
France  et  contrainct  de  se  retirer  à  Sedan  avec  M«  le 
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conte  de  Soîssoûs.  Et  Fan  1661  ,  vers  leinoîs  de  mai, 
estaot  assiégés  en  ce  lieu  là  par  Farmée  du  roy  de 
FraDce  ,  Louys  XIII ,  ils  fireni  ooe  sortie  violeote  sur 
icelle  armée  et  en  deffirenl  dix  mille  hommes.  Le 
conte  de  Soissons  y  fut  tué.  Quant  à  Heury  de  ior- 
raîDe,  nostre  abbé  du  Mont-St-Micbel ,  il  se  retira 
vers  TEspaigne.  Cependant  on  lu  y  Ot  son  procez  en 
France,  et  le  11^  de  septembre  de  ladite  année  il  eut 
la  tète  traucbée  en  Grève  à  Paris,  senUement  en  effigie 
(luy  se  portant  sain  et  gaillard  grâces  à  Dieu) ,  et 
tous  ses  bénéfices  déclarez  vaccants.  Et  au  commen- 
cement de  la  mesme  année  16^1 ,  le  roy  donna  te 
Mont-St-Mîchel  au  sieur  d'Effiat,  qui  n*en  jouyt  pas 
longuement ,  comme  je  dire  en  son  lieu.  Tellement 
que ,  au  grand  regret  et  de  ceux  qui  congnoîssoient 
la  bonté  de  M«  Henry  de  Lorraine,  archevesque  de 
Rhins  et  abbé  du  Mont-St-Michel ,  dudepuis  ils  ont 
congneu  la  paine  que  ce  bon  prince  a  souffert  ensuite 
jusqnes  après  le  déceds  du  seigneur  cardinal  de 
Richelien ,  après  lequel  il  fut  rappelé.  Mais  il  n'a  pas 
eu  ses  bénéfices.  Il  est  assez  riche  et  puissant  sans 
iceux*  Il  se  porte  sain  et  gaillard,  tenant  raisnesse| 
de  la  maison  de  Guyse  en  France  et  vivant  toujours 
avec  cette  volonté  de  servir  et  obliger  les  moynes 
de  la  Congrégation  dud.  S*  Maur ,  ce  qu'il  faict  par- 
roistre  chascun  jour  dans  les  occasions.  Dieu  le  veuille 
combler  de  ses  sainctes  grâces  et  bénédiclions.  Led. 
seigneur  fut  le  ?•  commendataire  et  le  41*«  abbé  de 
lad.  abbaye  du  Mont-St-Micbel  l'espace  de  26  ans 
ou  à  peu  près.  J*ay  faict  cette  remarque  tirée  du  vul* 
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gatre,  et  des  autheurs  qui  ont  escrit  en  ce  temps  et 
des  mémoires  de  ce  moDastèret  le  SO  mars  16à7* 

—  Cr  Gailia  chrisiiana,  U  XI,  p,  632.~iVeusiria 
pia,  p.  394.  —  Histoire  générale,  t.  II ,  p.  187* 

S  2. 

La  armoyries  de  iW*  de  Guyse ,  archevesque  de  Rhins 
et  abbé  du  Mmht^t-Michel,  l'an  1615. 

Les  armoyries  de  M.  de  Gayse  ,  abbé  commee- 
dataire  de  ce  Moût-Sl-Michel  sont  apposées  ee  beau^ 
coup  d'eadroicts  eo  ce  monastère  et  sont  ainssy 
blaooDoées  :  porte  escartelé  de  huit  quartiers  ou  bien 
coDtrescartelé.  Au  1"'  fascé  d'ai^ent  et  de  gueules  de 
huict  pièces,  qui  est  de  Hongrie.  Ati  2'  d'azur  semé 
de  fleurs  de  lys  d'or ,  au  lambel  de  gueules  mis  en 
chef  qui  est  de  Naples-Sicîle.  Au  3«  d'argent ,  à  la 
croix  potencée  d'or,  accompagnée  ou  cantonnée  de 
quatre  croise ttes  aussy  d'or»  Au  b*"  d'or  à  quatre  pals 
de  gueules  qui  est  d*Arragon,  Au  5°  et  au  1*'  de  la 
pointe  de  Fescusson,  semé  de  France,  à  ta  bordure 
de  gueules  qui  est  d'Angeou.  Au  6'  d'azur ,  au  lyon 
coiKoumé  d*or ,  couronné  et  armé  de  gueules  qui  est 
de  Gueldres*  Au  T  d'or ,  an  lyon  de  sable ,  compassé 
et  armé  de  gueules  qui  est  de  Flandres.  Au  8^  et 
dernier ,  d'azur  à  deux  barbeaux  adossez  d'or ,  semés 
de  croix  recroisellées  au  pied  iiché  d'or  aussy,  qui  est 
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de  Bar,  sur  le  lotit  d*or  à  la  bande  de  gueules, 
chargée  de  Irois  alerioos  d'argeot  qui  est  de  Lorraine. 
Uou  peut  aussy  dire  en  général  de  Fescusson  cy- 
dessus  :  porte  de  trois  et  couppé  d'uo.  Je  l'ay  tiré 
des  escussons  desd.  armes  apposées  en  plusieurs 
endroicts  dans  ce  monaslëre.  Faîct  le  20  mars  1647. 


Livre  de  l'histoire  du  Mùnl-St-BHchel ,  composé  par  le 
M,  P.  Feuardmtf  cordellier,  docteur  m  théologie. 

L'an  160ft^  du  temps  de  Monsieur  le  cardinal 
de  Joyeuse ,  abbé  commendalaire  de  cette  abbaye  du 
Mout-St-Michel,  le  R,  P.  Feuardent,  cordcllier  de  pro- 
fession, composa  un  petit  livre  de  rhisloîre  de  ce  Mont, 
dans  lequel  il  rapporte  plusieurs  miracles,  le  tout 
tiré  des  manuscripts  de  lad.  abbaye.  J*ay  faict  cette 
remarque  le  21  mars  1647. 

S  ft* 

Présentatim  à  révesque  de  Rennes ,  par  les  moynes  du 
Mont^t'MicItel  ^  pour  la  cure  de  St-Martin-de' 
Villamers ,  de  meisire  Toussaint  Lévesque ,  presbtre , 
Van  1615. 


—  Noté  le  22  mars  16&7. 
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Arresl  du  Parlrnient  de  Rouen  cantre  les  parromiem 
et  gens  d'Ardevon  pour  la  garde  et  guet  de  cette 
place,  l*an  1617. 

A  la  poursuitte  et  sollicitatioi  de  puissant  seigoeiir 
H**  Pierre  de  La  Luzeroet  seigneur  de  Breveut,  goa* 
veroeur ,  les  seigneurs  de  ladite  Cour  ordonueut  que 
les  parroîssiens  d'Ardevou  coutinueront  à  faire  le 
guet  en  ladite  place  du  Mout-St-Michel ,  à  raîsoo  de 
deux  par  chascuoe  nuit,  qui  seront  mis  à  couvert 
depuis  le  soleil  coucbant  jusqoes  au  levant»  tant  eu 
temps  de  paix  que  de  guerre ,  et  pour  chascun 
deffanlt  ils  payeront  led.  guet  en  ramendant  de  cinq 
deniers  par  chascun  qui  ne  s'y  sera  trouvé.  —  Noté 
le  2â  mars  16&7» 


Promsùm  pour  h  charge  et  office  d'archidiaconé  en  ce 
Montj  faicte  par  le  cliapitre  au  profit  de  Frère  Loup 
de  Mathan^  motjne  presbire  et  profès  de  t abbaye, 
lequel  office  estait  vaœant,  il  y  avoit  quelques  jours, 
par  le  déceds  de  Fn  Jan  de  La  Croix ,  aussy  moym 
et  profès  de  lad.  abbaye, 

—  Ëitraict  desd«  lettres  aux  archives ,  le  22  mars 
1647. 
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Dom  Noël  Georges^  mo^jm  de  St-Florent-de-Saumeur , 
est  mis  prieur  claustral  de  ce  Mont  en  la  place  de 
Fr.  Guillaume  du  Cliesnay. 

L'ao  1617 1  Dom  Guillaume  du  Chesaay,  moyoe 
presbtre  et  profès  et  prieur  claustral  de  celte  abbaye 
du  Moul-St-Micbel ,  et  prieur  titulaire  du  prioré  de 
Villamers ,  estant  allé  à  Avrauches  le  30  novembre  h 
la  foire  de  S*  André  (à  ce  qu'on  dit  pour  achepter  des 
porcs),  descendant  de  son  cbeval,  le  cœur  luy  fit  mal 
et  peu  de  temps  après  décéda.  Son  corps  fut  apporté 
le  lendemain  en  ce  Mont  et  enterré  eu  la  chappelte 
de  S.  Aubert  et  S.  Sébastien.  Jacques  Gastaud, 
presbtre  de  roratoîre ,  procureur  général  du  R.  P. 
de  Berulle,  administrateur  et  général  œconosme  des 
bénéGces  de  M.  de  Guyse  durant  son  bas  aage  ,  prit 
occasioD  de  persuader  aux  moynes  de  cette  abbaye 
qu'il  seroit  expédient,  pour  leur  bien  ,  qu'un  religieux 
de  quelque  autre  monastère  de  mesme  ordre  Tut  esleu 
prieur  claustral  et  uo  autre  maistre  des  novices , 
mais  en  vain  il  leur  tenoit  tels  discours  ;  parquoy 
s'en  estant  retourné  à  Paris  avec  rarcbitecte  de 
M,  Charles  de  Lorraînéi  duc  de  Guyse ,  frère  de  nostre 
Henry ,  et  après  avoir  raconté  la  nécessité  de  mettre 
Tordre  parmi  tes  moynes  de  lad,  abbaye  à  M.  le  duc 
et  à  M"""  la  duchesse  de  Guyse  «  veu  la  mauvaise  ré- 
putation en  laquelle  es  toit  celte  fameuse  et  plus  que 
très-salûcte  pépinière  jadis  de  vertus,  lesd.  seigneurs 
donnèrent  commission  à  MM.  de  Montbolon,  conseiller 
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du  Roy  et  Maréchal,  advocat  en  Parlement  de  Paris, 
TeoaDt  en  Normandie  pour  les  affaires  de  la  duchesse 
de  Moetpensier  «  lille  dti  premier  Ut  de  la  mère  de 
nostre  Henry  de  donner  jnsques  au  Mont-St-Michel , 
et  de  tascher  à  résonldre  les  moynes  à  recepvoir  un 
prieur  d'un  autre  monastère  »  ce  qu'estant  bien  réussy, 
Dom  Noël  Georges,  moyne  profès  de  St-Florent-de- 
Saulmeur ,  Tut  appelle  pour  ce ,  par  Tordre  du  R.  P, 
Dom  Laurent  Besnard ,  prieur  do  collège  de  Cluny, 
ayant  esté  adverty  de  la  part  dud.  Père  Jacques 
Gaslaud,  et  ne  pouvant  les  pères  de  la  Refforme 
cytost  entrer  en  îcelle  jugèrent  qu*il  seroit  bon  d'y 
mettre  ce  Noël  Georges ,  qui  a  voit  estudié  au  collège 
soubs  led.  Besnard,  mesme  avoit  entré  au  noviciat 
desd.  pères  et  en  avoit  sorty  pour  une  infirmité  cor- 
porelle. Noël  Georges  vint  en  ce  Mont-St-Michel  et  fut 
reçeu  prieur  claustral  en  la  place  de  Dom  Guillaume 
du  Chesnay  ,  avec  plusieurs  paroles  et  advertîssemenls 
de  la  part  des  moynes^  qui  luy  deOendoient  absolu- 
ment de  rien  innover  de  leurs  anciennes  coustumes 
et  fassons  de  vivre.  Ce  Dom  Noël  Georges  fut  eslably 
en  ceste  charge  par  Messire  Henry  de  Boy  vin,  évesque 
de  Tarse  et  coadjuleur  de  M.  Tévesque  d'Avranches , 
le  8^  jour  du  mois  de  may  1618,  oii  estant  il  tascha 
d'apporter  le  meilleur  ordre  qu'il  luy  fut  possible  et 
permis  dans  ce  monastère  ,  en  envoyant  estudier  deux 
religieux  au  collège  de  Cluoy  à  Paris.  J'ay  faîct  cette 
remarque  le  22  mars  1647. 


—  Cf.  Htsioire  générale,  t.  Il ,  p.  19i. 
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Comtn^tion  du  gros  pilier  du  plomb  du  four  soubs 
M,  de  Guyse  ,  auquel  $onl  tes  armoyrics  dud.  abhé^ 
tan  1618. 

L'an  1618,  le  père  Gastaud,  presbtre  de  F  Ora- 
toire ,  procureur  du  B*  père  de  Bertille ,  administra- 
teur des  béoéiices  de  M.  de  Guyse ,  fit  paracbe?er  le 
gros  pilier  qu'il  avoit  fakt  commencer  quelque  temps 
après  son  arrivée  en  ce  monastère ,  suivant  le  procès- 
verbal  faict  par  l'arcbitecte  de  M.  le  duc  de  Guyse, 
père  de  nostre  abbé ,  au  bout  des  bastiments  de  celte 
abbaye,  contre  le  plomb  du  Tour  et  muraille  dUcelluy 
par  la  Torce  duquel  tout  roedifice  dud.  plomb ,  de  la 
tour  de  F  horloge  et  des  infirmeries  est  soubstenu , 
sans  lequel  pilier  tous  les  bastiments  s*€0  alloieot  à 
bas,  J'ay  faict  ceste  remarque  le  22  mars  1647. 

Addition  plus  moderne  :  «  On  tient  quMl  a  cousté 
plus  de  quinze  mille  livres  tournois  »  contre  lequel 
sont  les  armes  de  M.  de  Guyse.   ip 

Fm$(m  du  lambris  de  la  nef  de  l'église  soubs  M,  dô\ 
Guyse  et  aux  fraicts  dud.  seigneur  ,  l'an  1619. 


L'an  1619 ,  le  R^  père  Gastaud  continuant  à  faire 
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raccomoder  le  plus  possible  des  bastiments  de  lad. 
abbaye  da  Moot-Sl-Micliel ,  il  fil  parachever  la  parlie 
du  lambris  de  la  nef  de  Téglise  ,  vers  la  grande 
porte  dans  lequel  led.  Jacques  Gastaud  fit  mettre 
et  applicquer  Tescusson  des  armoyries  de  uostredit 
abbé.— Noté  le  22  mars  16ii7, 


§  10. 

Rèûocquation  de  la  commission  de  M,  de  BeruUe  tou- 
chant r administration  de  Vabbaije  du  Mont-St-Michel 
ipar  h  pape  qui  e^i  donne  la  charge  à    Claude  de 
^Rebé,  Can  1619. 

L'an  1619»  le  Souverain  Pontife  révocqita  la  com- 
mission du  R^  père  Pierre  de  BeruUe  ,  snppérieur 
général  de  l'Oratoire,  qui  a  voit  esté  mis  administrateur 
général  des  bénéfices  dud.  Henry  de  Lorraine,  à  cause 
de  son  bas  aage ,  et  par  ce  moyen  le  père  Jacques 
Gastaud  fut  révocqué  pareillement  des  affaires  de 
l'abbaye  du  Mont-St-Michel  (  il  y  en  a  qui  disent  que 
ceste  révocqoation  fut  faicte  à  Rome,  par  la  solli- 
citation des  moynes  de  cette  abbaye  on  autres  ayant 
craint  que  led.  de  Berutle  n*obtint  permission  dln- 
troduire  ses  presbtres  dans  icelle ,  mais  je  m*en  rap* 
porte  à  ce  qui  en  est  ).  Après  celte  révocquatîon , 
le  pape  déclara  led.  Henry  titulaire  desd.  bénéfices , 
ce  néantmoins  il  nomma  quant  et  quant  pour  ?ie- 
quaire  général  et  adminisU'ateur  au  spirituel  et  tem- 
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porel  desd.  bénéfices  Claude  de  Eebé,  chanoîiie  de 
Lyon ,  qui  diidepuîs  fut  archeTesque  de  NarboDoe , 
lequel  iDcontiuent  s*en  viol  eu  cette  abbaye  où  estaut 
les  moynes  le  courlisoîenl,  luy  cougratulant  et  remer- 
ciaot  d'avoir  mis  dehors  les  pères  de  TOratoire  ,  leurs 
ennemis ,  cependant  luy  faisant  plusieurs  plaintes  de 
leur  prieur  Dom  Noël  Georges  ;  ce  qui  causa  beaucoup 
de  grabuges  entre  lesd.  prieur  et  moynes  et  Tul 
cause  que  ,  suivant  les  résolutions  prises  »  avant  ces 
présentes,  entr'eux  tous,  de  plaider  fabbé  pour  avoir 
les  lOfOOO  livres  de  pension  monacballe,  il  alla  à 
Bouen  pour  ce  sujet  et  se  chargea  de  plusieurs  pa- 
piers nécessaires  qui  luy  fureet  estez  par  les  moynes 
qui  coururent  après  luy ,  puis  créèrent  un  sousprieur 
qu'ils  firent  confirmer  aud.  vicqoaire  général  II  alla 
toutefois  à  Rouen  et  fut  rappelle  par  quelques  roes- 
contants  de  Télection  dud,  sousprieur.  Toutefois 
apprès  avoir  bien  e?taminé  et  considéré  qu'il  perdroit 
son  temps  et  ses  peines  en  ce  lieu  ,  il  obtint  son 
congé  et  quelque  argent  pour  s'en  retourner  eu  son 
ancien  monastère  oti  il  est  décédé  et  enterré,  J*ay  re- 
marqué cecy,  rayant  ouy  de  personnes  dignes  de  foy  et 
d*eslre  creues,  —  Le  22  mars  16i7. 

S  11. 

Un  grand  tremblement  arrivé  m  ce  Mont  l'an  1619. 


L'aa  1619 ,  le  10«  jour  du  mois  de  may ,  vers  les 
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sept  lieares  du  soir  tirant  à  huit,  il  fit  on  si  grand 
tremblement  de  terre  que  tous  les  babilants  de  ce 
Hont  croyoieot  deroir  périr  en  bref.  It  Q*y  eut, 
grâce  à  Dieu  t  toutefois  poiol  de  mal  advenu  à 
personne.  J'ay  faîct  celte  remarque  que  ]*ay  tirée  de 
quelques  manugcripls  de  ce  lieu  le  23  mars  1647. 

S  12. 

Démolition  du  ehmteau  de  Pontonon^  Van  1619. 

L'an  1619  ,  le  25*  jour  de  juin  ,  arriva  dans  ceste 
abbaye  du  Mont-St-Michel  un  jeune  bomme  qui  se 
qualifia  secrétaire  de  M.  Morant»  trésorier  général  de 
France,  en  compagnie  de  quatre  soldats,  lesquels 
dirent  en  ce  lien  qu'ils  estoient  venuz  eu  ce  lieu 
soubs  la  conduitte  du  sieur  de  Lys,  exempt  des 
gardes  de  Sa  Majesté ,  et  dud.  sieur  Murant ,  tré- 
sorier général ,  estant  cent  soldats  ,  par  l'ordre  de 
Louys  XIII»  roy  de  France  ,  poor  faire  commandement 
au  sieur  de  Montgommery  de  sortir  et  réellement 
quitter  et  abandonner  le  chastean  dud.  lien  de  Pon- 
torson»  ce  qu'il  avoit  effectivement  faicl  le  jour  de 
la  S.  Jan  dernière,  24 du  courant,  et  qu'ils  s'alloient 
mettre  en  debvoir  de  razer  led,  chasteau  ,  suivant 
Tordre  de  sa  dite  Majesté ,  ce  qui  fut  faict  dndepuîs 
en  bref  temps,  ce  qui  appert  encore  à  présent  par 
la  place  toute  déserte.  J'ay  tiré  cecy  de  quelques 
remarques  faicles  par  Dom  Henry  du  Pont ,  vivant 
rooyne  et  prieur  de  ce  MonUSt-Michel ,  et  Tay  mis 
icy  te  22  mars  1647. 
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Note  marginak  plw  récente.  —  «  La  commissioD 
pour  démolir  led.  ebasteau  fui  doDQée  au  sieur  Quelil, 
escuyer  »  sieur  de  Poûthébert ,  et  à  Jean  Fortio»  aussy 
escuyer,  sîeur  de  Lyveroière,  tous  deux  de  la  ville 
d'Avraoches,  lesquels  firent  venir  toutes  les  parroisses 
circonvoyslneSt  tant  dn  diocèse  d'Âvrancbes  que  de  Doit 
pour  travailler  aui  démolitioQs.  ]» 


S  is. 

IJuici  livres  10  sols  de  rente  acquis  de  M'*  Guillamne 
Gilbert-tes^Forges ,  bourgeois  du  Mont-St'Michel  » 
en  1614,  avec  F  argent  provenant  du  remboursement 
de  la  rente  constituée  pour  Cobit  de  Guillaume 
du  Sotlier^  en  son  vivant  lieutenant  du  Mont-Sl^ 
MiclwL 

—  Extraict  des  titres  le  23  mars  1647. 


S  14. 

Huict  livres  14  sots  de  rente  constituées  sur  Jiobert  du 
Pontt  sieur  de  Jm  Semondière ,  avec  t argent  pro' 
tenant  de  la  fondation  de  Jutien  de  La  Tousche^ 
esquyer^  sieur  de  Qaerotent,  gouverneur  de  ce 
Mont. 


—  Extraict  des  titres  le  23  mars  16ii7. 
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Madame  de  Vicques  est  enterrée  en  ee  Montât'- 
Michel,  l'an  1620. 

L*an  1620 ,  le  il*  joar  de  febvrier ,  Madame  de 

[Vicques,  femme  et  douairière  de  Moosieur  de  Vicqaes, 

en  son  vivait  gouverneur  de  ce  Mont*St-Michel,  lequel 

fut  tué  devant  Poetorson  par  les  HugueDots  et  liguez 

avec  eux ,  cettedite  dame,  sa  veuve»  eslaut  décédée, 

fut  apportée  eu  ce  Mont  et  enterrée  dans  la  chapelle 

[de  Saincte  Aune  du  circuit  de  l'église  de  cette  abbaye 

[auprès  de  sou  deffuuctmarî,  le  tout  suivant  la  volonté 

[dernière  d*icelle  et  testament;  elle  faict  une  fondation 

[en  lad,  église ,  de  quoy  je  parleray  lorsque  je  trait- 

teray  générallement  des  fondations  modernes  faictes 

[eu  cette  église.— Noté  le  25  mars  1647. 

S  16. 

Processions  générales  du  Mont  à  Pontorson  et 
Avranches. 


L'an  1621,  furent  faictes  plusieurs  prières  pour  les 

nécessitez  publicqiies ,  pour  le   Boy ,  pour  le  Pape , 

I  et  plusieurs  processions  èsquelles  on  porta  les  sainctes 

reliques  de  ce  monastère  :   premièrement ,    au    mois 

de  juin,  les  reliques  de  cette  abbaye  furent  portées 
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à  Pontorson  et  coûduîlles  avec  la  processîoiî  généralle. 
Item  le  7*  jour  juillet  suivant,  François  de  Pericard, 
évesqne  d'Avranches  amena  icy  la  procession  gêné* 
ralle  pour  prier  pour  le  Roy  en  ce  Mont-Sl-Michel. 
Item  le  10'jourd*aoust  suivant  ^  la  procession  de  ce 
lieu  du  Mont-St-Michel  fut  condnitte  à  Avranches  où 
on  porta  les  sainctes  reliques  et  on  fut  beaucoop 
mouillé,  J'ay  tiré  ces  remarques  de  quelques  frag- 
ments de  ce  monastère  le  25'  jour  de  mars  l^an  1647. 

S  17- 

Dom  Henry  Du  Pont  est  faict  grand  prieur  de  ce 
monastère  i  y  met  la  Clémentine  et  puis  la  quille 
Van  1621. 


L*an  1621 ,  au  mois  de  may,  Dom  Noeel  Georges 
quitta  la  charge  de  grand  prieur  des  moynes  de 
Tabbaye  du  Moot-St-Micbel  ensemble  ta  province  de 
Normandie  t  comme  j*ay  dit  au§  iO,  et  s*en  retourna 
en  son  abbaye  de  St-Florent  de  Saumeur  »  d*où  il 
estoit  profès  et  mourut  en  ce  lieu  ,  pienus  dierum , 
et  les  moynes  dud.  Monl  esleurent  Dom  Ilenry  Du 
Pont ,  un  de  ceux  que  led.  Georges  avoit  envoyé  au 
collège  de  Cluny  estudier  et  y  estoit  actuellement  ^ 
lequel  estoit  homme  de  bonne  vie  et  mœurs;  il  fit 
quelques  résistances  à  cette  élection  »  mais  en  la  re- 
cepvant  de  bon  cœur  ,  avec  la  permission  de  M.  de 
Guyse.  Il  prît  trois  moynes  d'aultres  abbayes  pour  luy 
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ayder  à  composer  uee  vie  plus  réglée  que  celle  qui 
«e  gardoît  en  ce  Mont ,  sçavoîr  Dom  Gilles  Le  Cocq  , 
profès  de  St-Germain-des-Prez ,  Dom  MaltMeu  Fery , 
profès  de  St-Evroull  »  et  Dom  Claude  Leroy ,  profès 
d*uDe  abbaye  de  Picardie,  et  s'en  vint  afnsy  en  ce  Mont 
pour  planter  sa  nouvelle  Clémentioe,  mais  ayant  pris 
quelques  jeunes  et  aiillres  avec  ses  trois  et  luy»  cela  ue 
dura  guëres  ;  car  à  cause  de  cette  nouveauté  et  que 
ce  nouveau  prieur  réformé  es  toit  fort  souvent  avec 
ses  parents  »  qui  fut  la  cause  de  la  perte  de  ses  ré- 
formes, les  moynes  premièrement  ne  vouloient  em- 
brasser sa  fasson  de  faire  et  lorsqu'il  la  quitta  fré- 
quentant ainsy  le  monde ,  passant  pour  maistre  eo 
cette  abbaye  ,  ils  luy  eu  faisoieni  reproches  et  partant 
le  tout  retourna  comme  au  passé,  J'ay  tiré  cette  re- 
marque des  manuscripts  du  P.  Dom  Jan  Huynes,  au 
6*  et  dernier  traitté  ,  chapitre  ix  ,  le  23  mars  1647. 

—  Cf.  Histoire  générale,  L  II,  p.  195. 

S  18- 

Fondation  de  la  chapelle  de  Fougeratj  en  Tom- 
helaine  tan  1621. 

L*aii  1621 1  Frère  Nicolas  de  la  Motte  »  moyne  profès 
lie  Tabbaye  du  monastère  du  Mout-St-Michel  et  prieur 
do  prioré  de  Saincte-Marîe  de  Tombelaine,  fonda  et 
dota  la  cbappelle  de  Fougeray  pour  estre  deppendante 
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dud.  prioré  de  TombelaÎDe  doresoaYant,  Je  Tay  tiré 
de  Tacte  de  foidation,  laquelle  est  es  archives  dti 
MoDl-Sl-Michel  en  Tarnioire  des  tiltres  dad*  prieuré, 
le  2â  mars  16^7. 

S  19. 

Acquisition  de  6  livres  10  sols  de  renie  deues  par 
te  sieur  des  Guesdris  des  Genêts  y  fan  1622^ 
mmjennant  quatre-vingt-onze  livres  tournois  pro- 
venant de  la  fondation  de  frère  Jan  de  Pontavice 
vivant  moyne  de  ce  Monl  et  prieur  de  Cliausey. 

—  Noté  le  23  mars  16û7- 

S  20. 

M.  de  Barcilton,  grand  vicquaire  de  M.  de  Guyse^ 
par  ses  exhortations  ^  induit  tes  moynes  du  Mont  à 
recepvoir  les  pères  de   S.  Maur^  tan  1622. 


L'an  1622,  le  cooseil  de  Tabbé  de  Guyse,  com* 
mendalaire  de  cette  abbaye,  envoya  en  ce  Mont-St- 
Michel,  pour  quelques  affaires  lemporeltes,  messtre 
Jau  de  Barcillon  ,  docteur  eu  théologie ,  avec  procure 
généralle  d*agir,  et  en  partant  il  fut  prié  d'exhorter 
les  moynes  de  la  nouvelle  réforme  du  Mont-St-MicheU 
JLed.  sieur  estant  en  lad.  abbaye ,  il  mit  à  chef  ses 
commissions,  entr*autres  celle  de  catéchiser  les  moynes 
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de  celoy,  leur  rcmoulraîil  leur  proressiou  et  combîea 
ils  estoieul  obligez  au-delà  des  sœculiers  de  se  porter 
à  la  bonne  vie  elau  conliiiûel  exercisse  des  verluz  pro- 
pres et  conrormes   à    Testât  monastique,    et  que   le 
moyne  qui  n'observe  pas  sa  règle  est  pierre  d'achop* 
pementet  scandale  à  ceux  qui  considèrent  ses  déppor- 
temenlSp  Mais  tout  ce  discours  Tut  eu  vain  ,  car  tous 
hty  dirent  qu'il  leur  estoit  impossible  de  vivre  en  une 
comniunauUé    et   s'adonner  aus    austérités  et   quMIs 
avoient  pris  leur  ply  couime  le  camelot  et  luy  asseo- 
rèrent  qu'ils  estoieni  conlanls  qu'on  mist  en  ce  lieu 
les  pères  de  la  Congrégation  de  S.  Maur,  pourveu  qu'on 
leur  baillast  à  chascun   pension  pour  vivre  ainssy  le 
reste  de  leurs  jours ,  qu'ils  ne  s'y  opposeroienl  pas. 
M.  de  Barcillon  croyoil  qu'ils  se  moquassent  jusqiies  à 
ce  que  Frère  Louys  de  Malhan  luy  vint  dire  à  roreille 
qu*il  le  supplioit,  pour  sa  part,  de   luy  Taire  bailler 
AOO  liv.  de  pension  et  qu'il  renonseroit  à  toutes  ses 
prétenssions.  Led.  de  Barcillon  fut  extrêmement  joyeui 
et  luy  donna   asseurance  de  sa  demande  :  plusieurs 
des  aultres,  venant  à  sçavoir  cela^  venoient  aud.  sieur 
luy  en  demander  autant  ;  enfin   ce  bon  ecctésitistique 
ravy  d'ayse  lira  un  consenlemeot  devant  notaire  de 
la  plupart  et  envoya  un  messager  vers  le  couseil  dti 
priDce  commendataire  ,  M.  de  Guyse,   donner  advis 
qu'on  eût  à  parler  aux  pères  de  lad.  Congrégation  de 
\S.  Maur  et  à   les  disposer  à  venir  au  plus  tost  en  te 
Imanastère  »  quia  res   urgebaU  II  esloit  plus  contant 
[d'avoir  réduit   ces    moynes    que   d'avoir  gaigné   un 
royaulmCt  estant  un  homme  vertueux  et  pieux,  grand 
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amy  de  lad.  Congrégatian.    J'ay   remarqué  cecy  le 
23  mars  16&7. 

—  Cf.  Histoire  générale,  U  II,  p.  195-196. 

S  21. 

Concordat  faict  avec  3131.  les  anciens  rctigieiix  du 
Mont'St^Michel  pour  restablissemeni  des  pères  de 
la  Coîujrégaiion  en  lad*  abbaye  #  l'an  1632. 


Vm  1632,  le  vendredy  9*^  jour  de  septembre,  h? 
tous  ceux  qui  ces  préseotes  lellres  verront ,  Symon 
Brîssont,  sieur  de  Lerré,  garde  du  sael  royal  des 
obligations  de  la  vicomte  d*Avrancbes  ,  salut.  Sçavoir 
faisons  que  par  devant  Jan  Guytton  et  Charles  Herpio, 
tabellions  royaux  en  lad,  vicomte ,  aux  sièges  de  Poo- 
lorsoD  et  du  Mont-St- Michel ,  furent  présentes  en 
leurs  personnes  Messire  Jan-Baptiste  de  Barcillon , 
docteur  en  théologie ,  prieur  de  St-Pierre-de-Tropiac, 
grand  vicquaire  et  administrateur  général  de  très-hault 
el  puissant  prince  Monseigneur  Henry  de  Lorraine, 
abbé  commendataire  de  Fescan  et  du  Mont*St*Michel, 
d'une  part,  et  religieuses  personnes  Fr.  Henry  du 
Pont,  grand  prieur,  tant  en  sou  nom  que  soy  faisant 
et  portant  fort  de  Fr.  Richard  Le  Therould  et  Jan 
de  La  Hache ,  religieux  profôs  de  lad.  abbaye ,  absents, 
estant  de  présent  an  collège  de  Clnny  à  Paris  pour  y 
faire  el  parfaire  leurs  esludes  ;  Frères  Olivier  Barbes, 
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'inïïfrô^r ,  Gilles  de  La  Croix  ,  aumosoier ,  Denys 
Gogoier,  archidiacre,  Jao  Le  Chevallier ^  prieur  de 
Cbausey  et  chappelaiD  de  la  chappelle  de  Saine te*Marie- 
Noslre  •  Dame  -  des -Treo  te -Cierges,  Claude  Le  Roy, 
Gilles  Le  Cocq,  Matthieu  Fery  et  François  Giroult, 
tous  religieux  profès  en  lad*  abbaye  du  Mout-St-Michel, 
capitulairemeot  asseeiblez  au  son  de  la  cloche  pour 
traitter  de  leurs  afibires,  lesquels  après  avoir,  par 
plusieurs  fois  Iraitté  eutr'eux  et  délibéré  sur  la  pro- 
position à  eux  faicte  par  led*  sieur  grand  vkquaire 
et  grand  prieur  de  restablir  la  discipline  monastique 
dans  lad*  abbaye  (et  avoir  eu  comoiunication  du  pou- 
voir dud.  grand  vicquaire  et  faict  insérer  au  registre 

u  secrétariat  d'icelle)  et  Tunir  à  quelque  Congré- 
gation de  S<  Benoist  bien  réglée  et  ré  formée  pour 
pouvoir  maintenir  et  entretenir  la  discipline  et  obser- 
vance régulière  en  lad.  abbaye,  qui  pour  la  saiucteté 

a  lieu  est  réclamée  par  toute  la  chrestienteté  pour 
tre  le  sanctuaire  du  prince  des  Anges;  ont,  suivant 
résolution  prise  en  leur  chappitre  le  8  des  présents 
mois  et  an ,  après  avoir  imploré  Fasslstance  du 
fi.  Esprit,  par  une  messe  Bolennellc  célébrée  à  cette 

n ,  de  leur  bon  gré ,  vouloir  et  consentement  et  pour 
la  plus  grande  gloire  de  Dieu  ,  faict  les  accords,  pac- 
lions  et  conventions  qui  ensuivent  : 

Premièrement  ont  lesd.  sieurs  grand  vicquaîre  et 
religieux  de  ladite  abbaye  voulu  et  consenty  soubs  le 
bon  plaisir  de  uostre  Saincl  Père  le  Pape  ,  dti  Boy 
iiostre  sire,  de  Monseigneur  TÉvesque  d'Avranches  et 
4e  Nosseigneurs  de  la  Cour  de  Parlement,  que  ladite 
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abbaye  du  Hont*St-Michel  soil  pour  Tadrenir  nnye  et] 
aggrégée  à  la   congrégation   des  PP.  Béoédielins  de 
S.  Maur,  pour  y  estre  le  service  divio  célébré  et  la 
règle  de  S.  Beuoist  observée  selon  les  constitutions  de] 
lad.  Congrégation ,  et  à  ceste  fin  pourra  Monseigneurj 
introduire  tel  nombre  de  religieux  que  bon  Uiy  sem^ 
blera  ,  et  les  anciens  religieux  embrasseront,  si  bool 
leur  semble,  lad,   réforme,  et,  eu  cas  qu'ils  n'ayenCJ 
volonté  de  ce  faire ,  ils  ne  pourront  estre  contraincls 
de   changer  les  anciennes  constitutions  de  lad.  abbaye 
et  obéyrout  à  leur  prieur,  à  la  forme  accoustumée, 
qui  les  fera  vivre  selon  lesd.  constitutions  anciennes J 

Le  supérieur  des  PP.  Bénédictins  de  la  Congré-j 
galion  de  S*  Maur  présidera  au  cœur  et  ailleurs  pour 
la  direction  du  divin  service  et  cœrémonial ,  et,  en 
son  absence,  le  plus  ancien  de  lad.  Congrégation, 
d'aultant  qu'il  est  nécessaire  que  celuy  qui  préside  soit 
bien  versé  aux  cérémonies  de  lad.  Congrégation, 

Quant  aux  scéances  du  coeur,  lesd.  pères  auronti 
les  secondes  hautes  de  chaque  costé  après  les  an«l 
ciens. 

Les  religieux  de  lad.  Congrégation  occuperont  tous 
les  lieux  réguliers  qui  aboutissent  au  cloistre  du  costé 
du  rocher  qui  consistent:  en  dortoir,  réfectoire,  cuisine,! 
caves ,  buschers  ,  greniers  et  autres  commodités 
desquels  lesd.  anciens  seront  déportez,  se  réservant 
de  loger  au  logis  abbatial  et  aux  aultres  logis  qui  y 
aboulisseul,  desquels  logis  ils  auront  l'entrée  et  sortye 
desdils  cloistres  pour  aller  et  veuir  au  service  divin  : 
auquel  logis  abbatial  et  aultres  de  lad.  abbaye  pourront 
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aussy  loger  lesd.  pères  de  la  CoDgrégatîon  si  boo  leur 
semble,  sans  iocommoder  lesd.  aociees  retigieus. 

Les  lillres  et  fondatioiis  de  tous  les  ofEces  de  lad. 
abbaye  qui  regardent  radmÎQisrratioo  du  bien  et  re- 
venu de  lad,  esglise ,  au  régime  et  chant  du  cœur , 
comme  les  offices  de  trésorier,  bostelier,  chautre  , 
soubschanlre,  sacristain^  clerc  d'église,  célerier,  cui- 
sinier, greuestier,  appartiendront  ausd*  PP.  de  lad* 
Congrégation  avec  les  revenus,  Truicts,  bonneors  et 
dignités  et  libertés  d'icelles  en  payant  les  pensions 
et  charges  ordinaires  à  raison  desd.  offices  comme 
décimes  et  autres. 

Et  pour  le  regard  des  autres  offices  dç  lad.  abbaye, 
savoir  Taumosnerie  et  riofirmerie  possédez  par  lesd. 
Fr.  Gilles  de  la  Croix  et  Barbes,  en  jouiront  comme 
de  coustume. 

Toute  radministration  de  Féglise  sera  en  la  dis- 
position desd.  PP.  de  lad.  Congrégation  ,  tant  pour 
les  pèlerins  que  aultres  dévotions,  mesmes,  les  troncs  , 
obtations  ,  oflTrandes  et  aultres  fors  et  excepté  de  la 
ebappelle  de  Nostre-Dame-des-Trente-Cierges,  der- 
rière le  cœur,  appartenant  aud.  prieur  de  Chauiey, 
qui  en  est  titulaire,  et  le  tronc  de  Nostre-Damc-sous- 
Terre,  qui  est  affecté  à  l'aumosnerie,  à  la  charge  que 
led*  sieur  grand  prieur  ou  ,  en  son  absence  ,  Tnn  des 
anciens  aura  Tune  des  trois  clefs  du  pontificat ,  re- 
liquaire ,  sceau  et  chartrier  ainssy  que  de  coustume 
pour  y  avoir  égard,  laquelle  administration  est  déférée 
ausd.  PP.  pour  mieux  desservir  réglise  suivant  leurs 
constitutions. 
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Seront  les  affaires  de  lad.  abbaye  délibérées  aa 
chappître,  ainsy  qu'il  esl  accoustumét  auquel  se  trou- 
veront  tous  lesd*  religieux  ,  tant  anciens  que  de  la 
nouvelle  Congrégaliou ,  si  bon  leur  semble,  auquel 
cbappitre  le  prieur  desd.  anciens  qui  est  à  présent 
président  et  au  deOaut  dud.  sietir  prieur,  le  suppérieur 
ou  le  plus  ancien  de  lad.  Congrégation  ,  présidera 
et  auront  lesd.  anciens  leurs  scéances  et  voix  déli- 
bératives  suivant  leur  réception  comme  au  cœur. 

Ne  pourra  le  suppérieur  de  la  Congrégation  en- 
treprendre aucune  juridiction  et  aathorité  sur  lesd. 
anciens  religieux,  soit  pour  la  correction  des  meurs 
ou  autrement  ;  ains  demeureront  soubs  Tobédiance , 
juridiction  et  congnoissance  de  leur  prieur.  Et  arrivant 
que  Dom  Henry  Du  Poot,  à  présent  prieur,  se  voulut 
unir  à  lad.  Congrégation  lesd.  anciens  religieux 
pourront  eslire  quelqu*un  d'enlr'eux,  à  la  Tasson  ac- 
coustumée,  pour  les  régir  et  gouverner  selon  les 
anciennes  constitutions  dud.  monastère. 

En  considération  de  toutes  lesquelles  choses  sus* 
dites t  lesd.  grand  prieur  et  anciens  religieux,  et  en 
faveur  de  Tintroduction  desd.  Pères  et  pour  y  con- 
tribuer de  leur  part,  ont  remis  et  remettent  touttos 
les  distributions  qui  se  font  à  Téglise  provenant  des 
fondations  qui  y  ont  été  falctes,  droicts  qu'ils  prennent 
sur  le  tronc  et  aultres  en  lad.  abbaye  pour  en  laisser 
par  H''**^'  leur  abbé,  la  jouissance  ausd.  Pères  de  ladite 
Congrégation,  lesquels  satisferont  ausdites  fondations, 
et  pour  cet  effect,  leur  seront  tous  les  contracts, 
d*iceUes  mis  es   mains  par  lesd.  anciens,  laquelle 
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remise  ils   ont   faicte    a  ai   charges  ci-après   décla- 
rées. 

C'est  à  sçaYOir  que  moedit  seigoeer ,  abbé ,  sera 
tenu  de  faurûir  à  cbascun  religieux ,  y  compris  led* 
sieur  prieur  pour  deux ,  pour  tonte  la  pîtauce  que 
lesd.  religieux  ont  accoustumé  d^avoir  eQsembljs  » 
pour  le  vestiaire  et  aultres  nécessitez  généralemeot 
quelconques  que  lesd.  religieux  pourront  prétendre 
leurestre  deuebset  leur  devoir  estre  fournies,  tant  par 
moud,  seigneur  que  par  le  couvent,  célerîer  et  aultres 
officiers,  ores  qu^elles  ne  soient  exprimées  par  ces 
présentes,  la  somme  de  quatre  ceets  livres  tournois, 
par  ebascun  an,  payables  par  advance  à  deux  termes 
et  payements  esgaux,  Noël  et  Sl-Jean-Baplîste,  moyen- 
nant  laquelle  somme  de  liOO  livres,  pour  cbascun  desd. 
religieux  anciens,  iceux  religieux  ont  quitté  et  quittent 
mond«  seigneur  Tabbé  de  toutes  choses  et  charges  sans 
en  rien  réserver  ny  retenir*  Au  payement  desquelles 
sommes  led.  sieur  grand  viequaîre  a  affecté  et  hypo- 
théqué tous  les  revenus  de  lad.  abbaye,  pour  estre 
prises  clairement  et  par  préférence  sur  les  deniers 
les  plus  clairs  de  lad.  abbaye,  spécialement  sur  les 
revenus  de  la  baronnye  d'Ardevon,  terres  de  Can- 
câlle  et  Meloir,  Dom-Jan  et  Boutemont  deppendants 
de  lad.  abbaye ,  le  payement  desquelles  sommes  sera 
faict  ausd.  religieux  par  les  fermiers  desd.  terres  aus^ 
quels  ils  en  bailleront  acquit ,  sans  que  lesd.  pensions 
puissent  estre  retranchées  pour  quelques  causes  et 
occasions  que  ce  soit  et  en  cas  que  quelqu'un  des  an- 
ciens prieurs  prenne  la  réforme  et  s*  unisse  à  lad.  Con- 
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grégaiiûD ,  sa   pension  de  kOO  Ih,  sera  payée  aasd. 
Pères  de  lad.  Congrégatioe. 

Pour  les  gages  du  médecio»  chyrargîen  et  apo- 
thyqoaire  ,  ils  seront  payez  par  mood.  seigneur  abbé 
comme  de  coustume.  Et  si ,  pour  l'exécuiiou  des  pré- 
seutes  et  pour  raison  du  consentement  donné  par 
les  anciens  frères  Louys  de  Malhan ,  Guillaume  du 
Cbastellier,  Jacques  Lancesseur,  Michel  Le  Gros  et 
Jacques  de  la  Croix,  religieux  eu  lad»  abbaye»  il 
survient  quelques  procès ,  mond.  seigneur  sera  tenu 
d'en  faire  faire  ta  potirsoiite  à  ses  fraicts  et  deppens. 

En  outre ,  mond*  seigneur  sera  obligé  de  satisfaire  à 
toutes  les  charges»  comme  décimes,  réparations  et 
anltres  choses  ausquelles  il  est  obligé  par  la  dignité 
abbatiale. 

Fournira  aussi  mond.  tes  pensions  accoustumées  de 
deux  cents  cinquante  livres  tournois  à  chascun  des 
novices  profès  de  lad.  abbaye  estant  en  icelle  qu'au 
collège  de  Cliiny ,  à  Parts,  pour  y  faire  leurs  estudes 
et  non  ailleurs»  jusqiies  à  ce  qu'ils  soient  presbtres» 
aoqnel  cas  ils  auront  pareille  somme  de  400  liv. 
comme  les  aultres  religieux,  à  condition  qu^ils  agréeront 
et  ratifieront  le  présent  concordat  et  contract. 

Sera  pareillement  tenu  mond.  seigneur  de  payer 
es  pensions  ordinaires  du  curé  de  la  ville  du  Mont- 
St-Michel,  du  précepteur  des  novices  et  du  clerc 
d'esglise  »  sçavoir,  300  livres  aud.  curé,  deux  cents 
livres  aud.  précepteur,  et  soixante  livres  aud.  clerc 
d'église  et  générallement  toutes  aultres  charges  accous* 
tumées  d'estre  payées  tant  sur  le  tronc  que  aaltreoient. 
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CoDseDteol  et  accordent  lesd.  aocieDS  religieux  qu'il 
ne  soit  admis  aucuD  novice  en  kd*  abbaye  qui  ne 
fasse  profession  de  lad<  réforme. 

Au  surplus ,  en  coDsidération  de  ces  présentes  , 
moud,  seigneur  a  remis  et  remet  aiisd.  anciens  le 
droîct  qui  lui  appartient  el  cotte-morte  desd*  religieux 
anciens,  advenant  leur  deceds»  leur  laissant  la  liberté 
d*en  disposer  en  faveur  desdits  Pères  de  la  Congré- 
gation on  leurs  confrères  et  non  afiltrement. 

Et  moyennant  rexécution  des  présentes  «  les  con- 
cordats cy  devant  faicts  par  M,  le  comte  de  Rebét 
comme  grand  vicquaire  et  administrateur  général  des 
abbayes  de  mond.  seigneur  et  tous  aultres  pour  la 
norritnre  et  vestiaire  desd.  religieux  demeurant  nuls 
au  regard  des  religieux  de  lad*  abbaye ,  et  qu'ils  n'en 
poursuivront  l'exécution  directement  ou  indirectement, 
d'autant  qu'il  n'y  aura  que  le  présent  concordat  qui 
sorte  son  plaie  et  entier  effect  pourveu  que  les  PP. 
de  la  Congrégation  soient  establis  en  lad.  abbaye  du 
Mont-St-Michel,  le  présent  contract  n'estant  fait  qu'en 
^ur  faveur  seulement. 

Et  aiossy  en  sont  demeurez  d'accord  lesd.  partyes 
[et  ont  promis  et  promettent  and.  cas  de  Testablisse- 
Imenl  desd,  PP.  d'entretenir  ces  présentes  selon  leur 
[forme  et  teneur.  Et  pour  plus  grande  seureté  ont 
[ouvert  le  livre  des  Evangilles  ,  comme  en  tel  cas  il 

%l  requis  et  accoustnmé,  et  sur  icctlny  pozé  les  mains, 

juré   et  professé  de   n'y    contrevenir   aulcunement  : 

[lesd.    religieux  anciens   capitulant   et   demenrant  en 

tous  leurs  droicts  qu'ils  avoient  du  précédant  jour  à 


^ 
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Taulte  dnd.  establissement.  Et  fera  moDd,  seigneur 
ratifier  ou  sondit  grand  vîcqaaire  le  présent  con- 
cordat aosd.  FP,  de  la  CoDgrégatioo ,  et  toutefois 
promettant  tout  ce  qae  dessus  tenir  et  respectirement 
maintenir  de  point  en  point  et  avoir  ferme  et  stable 
et  agréable ,  sans  révocquer.  Donc  partant  lesd.  sieurs 
religienx  anciens  en  furent  conlans  à  rendre  et  payer 
tons  coûts  et  dommages  sur  ce  ensuivis,  jurant  de 
bonne  foy  non  aller  à  rencontre.  Présents  à  ce  : 
M*  Pierre  Beraud,  sieur  de  Bronhë,  agent  des  affaires 
de  lad.  abbaye,  M*  Jan  Breguaint,  presbtre,  prœcep- 
teur  des  novices  d*icelle,  et  Jullien  Herpin  ,  bour- 
geois dud.  Mont-St-Mîchel,  Icsmoings,  Eu  tesmoîng  de 
quoy,  à  la  relation  desd.  tabellions,  les  lettres  sont 
scellées  dud.  séel.  Ce  fut  faict  et  passé  and.  Mont-St- 
Micbel ,  viroe  mîdy ,  au  chappîtrc  de  lad.  abbaye ,  ïe 
vendredy  9*  jour  de  septembre  Pan  mil  six  cent  vingt* 
deux.  La  minute  des  présentes  est  signée  des  parlyes  et 
dès  tesmoings,  après  lecture  faicte  suivant  rordonnance. 
Le  présent  délivré  and,  sieur  grand  vîcquaire  aud, 
nom,  adverty  de  faire  contrerooler.  Ainssy  signé: 
Guytton  et  Herpin,  avec  paraphes. 

Collatiouné  à  Torigmal  bien  sein  et  entier,  en 
bonne  forme  ,  à  Tinstaut  remis  es  archives  le  24 
mars  1647» 
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s  22. 

Monsieur  de  Guyse^  abbé  de  ce  Montt  envoya  de* 
mander  des  pères  de  la  Comirégation  à  Corbie  pour 
establir  en  ladite  abbaye  ^  1622. 

L*an  1622,  le  conseU  de  Monsieur  de  Guyse,  abbé 
commendalaire  de  ce  Monl-St-Michel ,  ayant  reçeu 
ce  conseDtemeat  en  forme  de  concordat  faict  entre  le 
sietir  de  Barcillon ,  grand  vicquaire  dud,  seigneur,  et 
les  moyoes  de  lad.  abbaye  ,  après  en  avoir  conféré 
avec  le  duc  et  Madame  la  dticliesse  de  Guyse*  père 
et  mère  de  nostre  abbé,  el  avec  luy,  on  envoya  sou 
secrétaire  à  Corbîe  en  Ficardîe,  dans  fabbaye  duquel 
lieu  lesd.  pères  de  la  Congrégation  tenoîent  pour  lors 
leur  cbappitre  général  ,  avec  charge  de  leur  faire 
entendre  la  volonté  du  Prince  et  mesmes  du  Roy 
des  princes,  DVeu  lout-puissant»  qniesloit  de  remettre 
la  discipline  régnlièrc  dans  Fabbaye  du  Mont-St- 
Michel ,  lesquels  ayant  veu  que  c'estoit  une  nécessité 
à  la  gloire  de  la  divinité  envoyèrent,  avec  led.  secré- 
taire, le  R.  P<  Dom  Martin  Tesnière ,  prieur  de  la  Ste- 
Trinîté  de  Vendosme  et  visiteur  de  la  province  d*  Acqui- 
laine,  Dom  Arsène  Rolle,  prieur  de  St-Pîerre  de 
Corbie ,  et  dom  Charles  de  Malteville ,  lesquels 
forent  reçeus  à  bras  ouverts  à  Paris  par  mond.  sei- 
gneur de  Guyse ,  abbé ,  et  des  gens  de  sou  conseil , 
là  oii  estant  il  leur  fut  di^  qu'il  falloit  sans  davae* 
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tagc  différer  de  ce  pas  aller  eslablir  la  Congrégation 
en  lad,  abbaye  du  Mout-SHWichel ,  après  en  avoir! 
passé  le  concordat  eatr'eux  :  celtiy  passé  avec  MM.  les] 
anciens  du  Monl-SuMîchel  estant  desjà  expédié. 
Madame  la  duchesse  de  Guyse,  mère  de  uostre  abbé/ 
en  Gt  très-instantes  prières  ausd.  pères  ;  à  quoy  ilsj 
condescendirent.  J'ay  remarqué  cecy  le  24  mars  1647. 

S  23, 

Concordai  faict  avec  Jtf .  de  Guyse  »  abbé  du  Mont' 
St'Michelt    pour   festablissemeut  dea  PP,    de 
Congrégation  en  icellet  11  octobre  16212* 


Entre  Monseigneur  Henry  de  Lorraine,  abbé  com<* 
mendataire  du  Mout-Sl-Micbel  et  de  Fescan  »  en  la 
présence  et  par  Tadvis  des  RR,  PP.  M"  André 
Duval,  presblre  et  docteur  professeur  du  Roy  eo 
théologie ,  M'*  Georges  Dey,  aussy  presblre  docteur  et 
prœdicateur  ordinaire  du  Roy,  et  le  R,  ?•  Archange 
de  Painbroc ,  gardien  des  PP.  Capucins  au  faubourg 
de  St-Uonoré  de  Paris,  et  d'autre  part  Dom  Martin 
Tesnière,  prieur  de  Tabbaye  de  Vandosme,  visiteur 
de  la  Congrégation  de  Su  Maur  en  France  t  ordre  de 
St,  Benoist,  Pom  Anselme  Rolle,  prieur  de  Fabbaye 
deCorbîe,  et  Dom  Charles  de  Maileville»  tous  trois 
presblres  et  religieux  profès  de  lad.  Cougrégalion.,. 

Ayant  mis  e(i  considération   que   lad*    abbaye   du 
Mont-$t*Michel  a  esté  fondée  par  miracle  et  par  une 
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jDspîralîon  envoyée  du  ciel  an  bienheureux  S*  Aubert , 
évesque  d'Avranches,  pour  y  servir  et  honorer  le 
graod  archange  S.  Michel,  auge  gardien  cl  tutélaire 
de  ce  royaume,  comoie  il  est  en  Italie  au  mont  vul- 
gairement appelé  le  Mont-Gargan  ,  et  pour  donner 
aydc  el  secours  à  ceux  qui  seroient  en  péri!  de  Taire 
Daufrage  sur  la  mer,  et  que  d'icelle  abbaye,  comme 
[d'une  vraye  pépinière  et  escolle  de  vertu,  sont  an- 
|lieunement  sortis  de  très-grands  et  célèbres  religieux, 
[qui  ont  gouverné  et  Tonde  plusieurs  grandes  abbayes 
tant  en  ce  royaume  comme  es  nations  étrangères; 
néanlinoins,  comme  loules  choses  raesme  les  plus 
sainctes  et  religieuses  tombent  d'ordinaire  en  déca- 
dence si  on  n*y  apporte  le  soin  et  la  vigilance  qu*il 
convient,  il  s*est  trouvé,  tant  à  celte  occasion  qu'à 
cause  des  troubles  qui  ont  eu  cours  en  France  ^  qu^on 
s'est  en  lad.  abbaye  relasché  de  Fancienne  observation 
de  la  règle,  à  quoy  on  a  tenté  plusieurs  moyens  pour 
iJ  apporter  remède  qui  n'auroient  réussy... 

—  Noté  le  26  mars  46û7. 

Le  concordat,  en  confirmant  les  arrangements  pris 

regard  des  anciens  religieux,  stipulait  la  remise  de 
[rabbaye  à  la  Congrégation  de  S.  Maur ,  à  la  condi- 
(lioo  d*entretenir  douze  religieux  de  chœur  en  ladite 
bt>aye.  Ce  nombre  devait  eslre  augmenté,  au  fur  et 

mesure  des  extinctions  par  décès  ou  anltrement, 
ides  pensions  faites  aux   anciens  religieux* 

L'abbé  devait  payer  10,000  liv,  tournois  à  la  Con- 
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Vm  IC»,  le  a?»  jav  èii.  Mil  «Ddabra,  les 
n.  et  ta  Cwyi^iiiw  de  S.   Mmt  a  FlraMe 
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Bmde  rakbtTe  et  ■w^iUii  éi  Mot^t-ilkhel ,  en 
Ai  R.  P.  Dm  €toleB  de  MaBefille , 
le  iHjMJfi  edea  ée  ce  ■owthf ,  après  h 
m  coMoNet  cy  desB»  ftkt  lYec  1^ 
Henrj  de  Lomioe,  fis  ée  Ckules  de  Lomine,  doc 
de  GiiTse,  Hen  es  parsgMes  des  RR.  PP.  Dom 
Michel  PiroQ  et  Philibert  Cotdle,  presbtres,  et  des 
frères  Joseph  de  la  Roodie,  Fiscre  Rdiet,  Mathorin 
de  La  Haie,  Bernard  Aodebert,  Estienae  Le  Grand* 
Benoist  de  Beaorepaire,  Manr  de  Sainct^Flacre ,  et 
Rede  de  Fiesqne ,  tons  frères  clercs  ^stinés  pour  le 
serrloe  dn  cœor  et  non  encore  presbtres,  et  Danid 
Barbes,  frère  convers  :  tons  lesqnels  après  afoir  pris 
congé  de  mond.  s^nenr  Tabbé  et  de  Honsienr  et  de 
Madame  de  Goyse,  aotbenrs  prindpanx  de  cette  bonne 
action ,  sortirent  de  Paris  pour  Tenir  en  ce  Mont , 
passant  par  la  Tflle  d'ÂTrancbes,  à  intenssioi^  de 


DD   MaNT-SAIl^CT-iflCEKL. 


1Û3 


sallaer  le  seigneur  évesque  et  luy  notifier  leur  obé- 
dieace ,  lequel  nommé,  R.  P.  eu  Dieu,  François  de 
Péricard  fut  si  ravy  d*ayse  d'une  si  belle  entreprise 
qu'il  ne  poovoit  contenir  de  pleurer»  fit  demeurer  les 
Pères  un  jour  davange  qu'ils  u'eussent  faict  à  cause 
qtfil  Youloit  venir  avec  eux  pour  les  mettre  en  lad. 
possessîou  en  propre  personne,  ce  qu'efiSectîvement 
il  fit  avec  toutes  les  cérémonies  et  dévotions  pos- 
sibles. De  quoy  fut  rapporté  acte  autheûtigue  par 
devant  notaires  et  tabellions  royaux  ,  Joueuet  et 
Herpin  ,  lequel  Herpin  garda  ia  mioutte  et  résidoit 
eu  la  ville  dud.  Mont-SuUichel,  coppie  du  quel  acte 
est  es  archives  du  monastère.  Auparavant  que  lesd« 
pères  Turent  en  ce  Mont ,  n'estant  encore  qu'à 
Avrauches,  les  moynes  anciens  de  ce  lieu  le  sacliant 
eu  furent  tous  estonnés  de  voir  une  si  grande  célérité 
en  cette  affaire,  et  Dom  Heury  du  Poui,  quoyque 
dévot,  et  qui  avoit  esté  sur  le  point  d'entrer  en  lad. 
Congrégation,  se  voyant  en  la  charge  de  grand  prieur 
de  ce  monastère,  changea  ses  premiers  desseins  et 
fut  un  de  ceux  qui  y  avoit  le  moins  d'inclination 
que  la  Congrégation  fust  estabtie  en  ce  Mont,  ce 
qui  fit  qu'il  moeta  à  cheval  et  alla  au-devant  desd. 
moynes  de  lad.  Congrégation  à  âvranches,  leur  re- 
montra qu'ils  estoient  trop  ardents  et  qu'il  falloit 
attendre,  qu'il  n'y  avoit  rien  de  prez  en  ce  Mont  pour 
les  loger,  non  pas  même  pour  les  coucher;  les  bons 
pères  luy  firent  humblement  response  qu'il  falloit 
peu  à  ceux  qui  n'avoient  pas  mis  leur  espérance  es 
biens  et  commoditez  temporelles,  et  partant  led.  du 


ikh 


LES  CUEIEDSBS   AECtTBRCHES 


PoDt  fut  coDlrainct  de  s'en  revenir  aussy  adYancé 
que  lorsqu'il  y  estoit  allé  ;  car  après  ,  la  prise  de 
possession  et  rintroduction  desd,  pères  se  fit  comme 
j'ay  dit.  Et  les  pères  se  logèrent  dans  le  logis  abba* 
tial  et  firent  de  petites  séparations  dans  iceluy  pour 
s^accomoder  au  plus  décemment  qu'il  leur  estoit  pos- 
sible y  attendant  la  restauration  des  lieuK  réguliers. 
Ils  faisoient  leur  réfectoire  en  la  chappelle  de  Ste- 
Catlierioe  ,  au  bas  du  logis  abbatial  ,  où  ils  ont  esté 
plus  de  trois  ans  et  reçeii  beaucoup  d'incommoditez 
qui  n'estoient  pas  iocommoditez  à  ces  bons  pères . 
lesquels  pour  remettre  Fobservance  de  la  règle  de 
leur  patriarche  S.  Beaoist  ne  craignaient  outlement 
les  dilBcuItcz  qui  se  rencontrèrent  en  ces  commence- 
ments, tant  à  cause  de  la  paine  du  lieu  où  ils  estoient 
logez  que  néccessitez  corporelles,  que  aussy  de  la  part 
de  dix-sept  anciens  moynes  et  un  novice  qui  estoient 
en  ce  Mont,  lors  de  leur  establissement ,  lesquels, 
pour  la  plupart,  avoieot  grand  dneil  au  cœur  de  voir 
des  gens,  en  leur  présence,  dont  par  leur  bonne^vîe 
la  leur  mauvoise  estait  condemnée  ;  comme  il  est 
dit  :  Qui  maie  agit  odit  lucem.  J'ay  Taict  cette  re- 
marque le  26  mars  1647, 

—  Cf.  Histoire  générale^  p,  i97. 

S  25. 

Provision  de  la  garde  d'une  des  portes  de  lad.  abbaye 
par  Vabbé,  tan  1622. 

Uan  1622,  le  h^  jour  de  novembre,  M.   de  Bar* 
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Fdllon,  Ticqiiaire  géoéral  de  M.  de  Gtiyse ,  abbé  de 
cette  abbaye  dti  MoDt-St-llkbel»  donoa  ta  garde  d'cuie 
des  portes  de  lad.  abbaye  à  SaitsoQ  Lauréat,  dit  Larignet 

[bourgeois  dad.  Hoot-St-Micbel ,  pour  en  Taire  la  foDc^ 
tiao  et  jouir  des  froicts  et  émolumeuts  accoustameit 

{ le  tout  jusqu'à  ce  qo*!!  plairoît  aud.  de  Barcilloo.  Je 
Tay  tiré  des  lettres  eu  Torme  qui  sont  es  arcbiTes, 
te  26  mars  16&7. 

S  26- 

Prémttalion  de  Guillaume  Chevallia^,  presbire  ^  à  la 
cure  de  Boucey ,  par  les  moynes  de  C abbaye  du 
Mont,  le  m  décembre  1622, 

—  Ex  traie  t  de  Tac  te  de  préseotatiou  aux  archives  « 
le  26  mars  16&7. 

S  27. 

Députation  d'un  religieux  pour  assister  à  la  visite 
des  bois  du  Prael,  deppendants  de  Fabbaye  de 
S^Paer  de  cette  dite  abbaye,  le  13  novembre  1622, 

—  Eitraict  des  actes  es  archives  ,  le  26  mars  I6hl* 
Note  postérieure  :    •  On   tient  que  la  vente  n'eut 

point  de  lien  et  que  lesd.  demeurèrent  sur  le  pied*  > 

§28. 

Le  préau  du  cloistre  a  esté  remply  de  terre  sur  le 
plomb,  t*an  1623. 

Uan  1623,  au  mois  de  mars,  le  préau  du  cloistre 
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a  esté  remply  de  terre,  auparavant  od  mârchoit  dessus 
le  plomb  à  nuà  :  et  les  pères  de  la  Congrégation  de 
S,  Maur  travaillèrent  beaucoup  à  cet  ouvrage  aveo  ; 
les  gens  que  le  sieur  de  Brotihë,  agent  de  M«  Tabbé^^ 
y  avoit  mis*  J*ay  faict  cette  remarque  le  26marsl6fi7. 

Note  postérieure  :  ^  L'an  1676  »  on  osta  la  terre  de j 
dessus  le  plomb  à  cause  que  led,   plomb  ayant  esté 
gasté  eu  phisieurs  endroicts  soubs  la  terre ,  Teau  cûm- 
meuçoil  à  gaster  la  voulte  de  la  salle  des  clievalliers. 
On  petit  aisément  réparer  quand  on  voit  par  oti  TeauJ 
coule.  » 

S  29. 

Pré&eniaiion  de  Michel Maugrr^  hr^chelier  en  théologie $\ 
en  remplacement  de  Jacques  Marin,  décédé .  pour\ 
la  cure  de  Sî-Brelade,  par  les  moynes,  le  23  jan-* 
vier  1623. 

—  Extraict  de  Tacle  es  archives,  le  26  mars  16ft7. 


S  80. 

Raiiffication  du  concordat  d' esîabtissement  des  PP. 
de  ta  Congrégation  en  ce  monastère  par  le  chap- 
pitre  général  de  la  Congrégation  de  S,  Maur^  tenu 
le  \H  septembre  1623,  en  t abbaye  de  St^Faron-lès* 
Meaux* 

—  Eitraict    delà   coppie  dud.  acte  es  archives, 
le  26  mars  1647. 
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§31. 

\iiom  Charles  de  Mallevitle  est  esteu  te  1*'  prieur  de 
la  Congrégation  en  t abbaye  du  Mont,  tan  1623. 


L'an  162S,  aiid.  mois  de  septembre  cy^essuSi  dii 
^cbappitre  général  des  PP.  de  la  CoDgrégation  de  S* 
Maur  en  France,  canoûiquement  célébré  dans  l'abbaye 
de  St-Faron-lès-Meaux ,  auprès  de  Paris,  le  R.  P. 
Dom  Charles  de  Malleville  rtist  esleu  prieur  du  mo- 
nastère el  abbaye  du  Moût-St-Micbel  au  péril  de  la 
mer  ,  en  Normandie ,  lequel  il  a?oît  régi  et  gouverné 
depuis  rintroducUon  des  PP.  de  lad.  Congrégation  en 
iceluy,  en  qualité  de  pins  ancien  et  par  commission. 
Le  dévot  lecteur  aura  agréable  que  je  luy  donne  à 
cangnoistre  quel  estoît  ce  bon  père.  Il  esloît  gentil- 
homme de  naissance  et  de  Tort  bonne  et  Tort  tiono- 
rable  maison,  près  la  ville  de  Bernay,  en  Normandie. 
J'ay  veu  son  frère  »  qui  estoit  un  très-honoeste  gentil- 
homme. Ce  bon  Père»  suivant  l'ancienne  coustume 
de  la  noblesse,  fut  mis  petit  moyne  dans  l'abbaye  de 
Noslre-Dame-de-Bernay ,  où  ayant  esté  longuement 
jusques  à  ce  que  la  Congrégation  de  S.  Maur  ftist 
solidement  establie  eu  France  et  que  les  pauvres 
rooynes  Teussent  congnue  et  particulièrement  luy,  qui 
embrassa  aussytost  sa  forme  de  vivre ,  laquelle  il  a 
toute  sa  vie  si  fidellement  prattiqnée  qu'il  estoit 
estimé  de  tous  ceux  qui    le  congnoissoient  nu  très* 
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Tertueia  religieux,  ce  qui  a  faict  qu'il  a  esté  longtemps 
siippérieur  dans  lad«  CoDgrégatioD ,  en  celte  abbaye 
du  MoDt-St-Michel ,  du  collège  de  Cluny  à  Paris,  des 
abbayes  de  Ste-Croix  de  Bourdeaox  et  St-Lomer  de 
BloySf   etc.,  et  fioallemeut,  apprès  avoir  esté  encore 
prieur  des  prieurés    de   Nostre-Dame-de-Bonne-Nou- 
velle,  près  Rouen,  et  de  St- Fiacre  eu  Brie,  il  mourut 
en  Tabbaye  du  Graod-Cluny  en  Bourgogne,  ponr  lors 
uïiye  à  lad.  Congrégation  de  St-Maur ,  en  la  charge 
d*archidiacre,    le  26*"  jour   du    eioîs   de   septembre 
l*an  1659,  de   la  mesme   sorte  qu'il   avoit  vescu.  11 
fault  advouer  que  je  sois  encore  touché  de  dévotion 
lorsque  je  me  représente  la  ferveur  de  ce  bon  Père. 
J*ay  eu  ce  bien  de  le  voir  et  congooistre.  11  es  toit  si 
dévot   à   Nosire-Dame ,  qu'il   ne   se   peut  pas  dire  , 
cela  apparoist  dans  l'introduction   du   Sacré-Rosaire, 
faicte  en  cette  église  peu  après  qu'il  y  fust  envoyé  comme 
je  diray,  II  portoît  si  grand  respect  au3t  sainctes  reli- 
ques que  si  tost  qu'on    les   monstroit  à  quelqu'un,  il 
esloit  proche  pour  les  adorer.   Au   chappitre  général 
tenu  à  Yendosme  Tan  1633,  où  il  esloit  un  des  deffini* 
teurs   nommé  (auquel  monastère  il  demeuroit  pour 
lors ,    ayant  peu  de    temps  que  je  y  avois   faict  ma 
proression  selon  les  statuts  de  la  Congrégation ,  ob  je 
congneus  ce  bon  Père    particulièrement  et  Tay  veu 
dudepuis  à  Bloys),  lorsqu*on  monstroit  la  Saincte  Larme 
gardée  en  cette  abbaye  dud.  Yendosme  ou  les  reliques^ 
il  se  trouvoit  aussytost  pour  les  adorer  et  nous  disoit 
que  Dieu  avoit  plus  agréable   l'iionneur  qu'on  rendoit 
à  la  mémoire  de  ses  fidèles  serviteurs  que  si  on  mettoit 
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son  corps  tout  en  saog  pour  Tainour  de  luy  ;  ce  D^est 
pas  qu'il  ne  praltiquast  les  austérités,  car  il  estoil  si 
^aUéoiié  el  si  maigre  de  pœuitepce  qu'il   p'avoît  que 
'  les  os  presque ,  il  ne  s'asseoit  point  eu  sacelltile,  ainsi 
estoil  de  genoux  continuellement ,  écrivoit  et  estudioit 
ainsy  ;  prattiqoant  celle  posture  pour  eslre  plus  prest 
faire  ses  oraisons  coûtimielles  à  Nostre  Seigneur. 
Il  avoit  un  grand  mal  d'estomac  qu'il  a  gardé  josques 
là  la  mort.   Il  estoil  grand ,  de  belle  taille ,   \m    peu 
[courbé  à  force  d'eslre  de  genoux ,  blood  en  son  pelage 
[avec  peu  de  poil  au  meeton*  Pour  moy  j'estime  que 
[ce  bon  Père  jouist  à  présent  des  fruicts  de  ses  labeurs 
[et  dévotions ,  comme  feront  tous  ceux  qui  comme  luy 
[prattîqueront  fervemmeet  les  observations  de   nostre 
ÛDcte  Congrégation.  Mon  cher  lecteur,  je  vous  prie 
[de  me   pardonner   si  je  me  suis  un   peu  estendu  à 
[parler  de  ce  bon  Père»  Vous  en  attribuerez  la  cause 
i  la  congnoissance  que  j'ay  eu   de  ses  vertus,  aussy 
pour  émouvoir  les  moynes  de  lad.  congrégation  à  l'i- 
miter; et  que,  si  par  malheur  un  jour  (ce  qu'à  Dieu 
De  plaise)»  ils  se  relaschent  de  la  vertu,   eu  lisant 
|Cecy  ils  loyent  invitez  à  se  remettre  au  bon  chemin, 
[considérants  la  ferveur  de  ce  bon  Père  et  des  autres 
Ljnoyûes  de  lad.  Congrégation  eu  ce  temps-là  et,  grâces 
[i  Dieu ,  encore  en   cesthuy-cy  auquel   la  régularité 
marche  d'un  meilleur  pied  qu'elle  u'avoit  encore  faicl, 
tant  à  cause  que  la   Religion  et  Coogrégation  est  à 
présent  mieux  eslablie ,  dilatée  et  multipliée  que  aussy 
[les   moynes  d'icelle  oui  plus  d*eip6rieuce  es  choses 
spirituelles,  J'ay  faict  cecy  le  27  mars  1647. 
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—  Cf.  Histoire  générale.  Additions  de  L,  de  Camps , 
t  Ht  p.  211, 


8  32. 

Fasson   de   plusieurs   argenteries  par    tordre    de 
M^  de  Gutjse,  abbé,  l'an  1623. 


L'ao  1623  i  MoDsietir  de  Broubë,  agent  de  M.  de 
Guyse  ,  abbé  commendalaire  de  ce  MonUSl-Michel , 
fit  refoûdrc  plusieurs  vieilles  argeateries  qui  ne  ser- 
voient  de  rico  estant  conservées  ea  la  tbrésorerie  de 
Téglise  de  ce  Monl-St-Micliel.  Il  fît  faire  premièrement 
un  calice  et  sa  patenoe,  sur  ta  patte  duquel  il  fit 
apposer  les  armoyiics  dud,  seigoeur  abbé  ;  2"^  une 
lampe  d'argent  de  moyeene  grandeur ,  avec  ses  ebes^ 
nettes  aussy  d*argent  pour  la  suspendre ,  sur  laquelle 
lampe  il  fit  aussy  applicquer  Tescusson  des  armoyries 
dud.  seigoeur  abbé.  Icelle  lampe  est  à  présent  con- 
tinuellement devant  le  grand  autel  de  lad.  église  ; 
3*"'  il  fit  faire  une  maoîculc  à  mettre  l'encens  et  y  fit 
pareillement  apposer  tesd.armoyriest  item  rencensoir 
aussy  d'argent,  lequel  fust  composé  de  deui  petits  qui 
estoient  pour  lors  en  lad.  tbrésorerie,  tous  lesquels 
meubles  sacrés  et  bénits  sont  encore  à  présent  en  lad. 
église  et  y  servent  contiouellemeot.  Je  Tay  remarqué 
le  27  mars  16&7. 


DO    MONT-SAÎNGT- MICHEL, 


151 


S  33. 

Pierre  de  ComuUier^  évesque  de  Rennes ,  vint 
en  ce  Mont-Si^Michelt  tan  1623. 


L'an  1625,  rillustrissîme  et  Reverendissime  évesque 
de  Rennes,  M**  Pierre  CorDullîer,  de  la  maison  de  la 
Toasche,  au  pays  Naiilois,  viet  en  voyage  en  ce  MonU 
St-Michel  où  il  fiist  receu  par  les  moynes  de  Tabbaye 
dud.  lieu  avec  les  honneurs  deubs  et  qu'ils  ont  accous- 
ftomé  de  rendre  ans  seigneurs  évesques  et  aulires 
princes  et  prélats  de  Téglise,  particulièrement  h  ceux 
dans  Tévescbé  desquels  le  monastère  a  quelque  bien 
et  deppendance,  celuy  de  Rennes  en  estant  un.  Je 
Tay  remarqué  le  27  mars  1647, 


S  Si 

Préêmtation  de  M'""  Louys  du  Val  à  la  cure  de  St- 
Michel  de  Beauvoir^  vacante  depuis  dewt  ans  par 
le  déceds  de  m^'  JuUien  Le  Blanc  ^  par  les  moynes 
du  Mont^t^Micliel,  le  SO  décembre  1623. 


— Tiré  de  l*acte  de  présentation  es  archives  le  27 
mars  1647. 
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S  35. 

Institution  du  Sainct-Mosaire  en  l'église  de  tabhaye 
du  Mont'St-Michel ,  faicte  tannée  162J1. 


L'an  162è ,  le  16^  jour  du  mois  de  may,  M*^""  le 
R"*"  évesque  d'Avraoches,  par  acte  particulier,  dooDa 
permissioe  au  R^  père  dom  Charles  de  Mallevîlle, 
prieur  des  moyoes  de  Fabbaye  du  Mont-St-Michel , 
d'establir  la  coofrairie  du  S.  Rosaire  en  féglise  de 
lad.  abbaye.  Le  15  du  présent  mois  de  may,  le 
R*  père  avoit  obtenu  des  PP.  Jacobîus  du  MesDîl- 
Garnier  permission  de  Tinstituer  en  ceste  abbaye, 
s*obligeant  avec  ses  moyne^,  pour  euK  et  pour  leurs 
successeurs  au  temps  à  venir,  de  mettre  en  prattique 
les  statuts  ordonnés  à  telle  confrairte,  sçavoir  de  faire 
une  procession  tous  les  premiers  dymancbes  du  mois 
après  vespres  en  rhonoeur  de  la  glorieuse  Vierge  et 
y  cbanter  ses  sainctes  lytanies  et  faire  commémoration 
du  dit  S.  Rosaire  à  la  grande  messe  dud.  premier 
dymanche  diid,  mois  comme  es  jours  du  Rosaire  :  de 
plus  chaque  premier  dymanche  de  mois»  dii*e  udc 
messe  basse  du  Rosaire  :  item  faire  la  procession  comme 
dessus  es  festes  principalles  de  nostredite  glorieuse 
Dame,  comme  de  ta  Nativité,  Annonciation,  Puri* 
fication ,  Assomption ,  etc.;  et  le  premier  jour  d'apprès 
îcelle  feste,  qui  ne  soit  cmpesché  d'une  feste  double 
au  d'un  dymanche,  dire  une  messe  basse  des  deffuncls 
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pour  les  canfrères  du  Rosaire  décédés.  De  plus ,  le 
premier  dyinanche  du  mois  d'octobre  ,  cbascuD  an  ^ 
faire  FoSice  et  célébrer  la  graode  messe,  le  tout  du 
Sacré-Rosaire,  eu  rhonueur  de  lad.  glorieuse  Vierge 
[Marie,  Led.  père  de  Mallevllle  ût  Taire  le  petit  autel 
qui  se  yoit  à  préseol  en  la  chappelle  de  Nostre-Dame 
du  Circuit  eu  laquelle  il  sittua  lad.  courrairie  du 
Bosaire ,  laquelle  y  est  encore  à  préseot ,  et  fit  clore 
le  iritrail  du  milieu ,  lequel  ostoit  ta  facilité  de  célé- 
brer la  saiocte  messe  aud.  autel.  J'ay  faict  cette  re- 
marque le  27  mars  1647 . 

S  36. 

Fondation  pour  M.  et  M'"'  de  Vicques  et  leur  fils, 
doyen  deBatjeux^  tan  162S* 


L'an  1623,  le  T  jour  d'octobre,  au  rapport  de 

I  Charles  Herpio  ,   notaire  royal  résidant  au  Mont-Sl- 

llichel.  M' Jacques  de  La  Moricière,  grand  doyen  eu 

l'église   catbédralle  de  Bayeui,   fils  de  feu  M.  Louys 

de  La  Moricière ,  seigneur  de  Vicques  ,   gouverneur 

^de  ce   Mont-St-Michel   en   son    vivant,    et  de  dame 

Hesther  de  Tessier,  sa   femme,  tous  deux   inhumés 

en  Téglise  dud.  Mont-St-Michel  ,  a  faict  la  fondation 

I  pour  le  salut  de  leurs  âmes  et  de  la  sienne  qui  en- 

I  suit  :   sçavoir  qu'il  a  baillé  aux:  religieux  et  couvent 

de  lad*  abbaye  la  somme  de  US  livres  tournois  de  rente 

aonuelle  à  prendre  sur  la  terre  de  La  Mothe  de  Geets 
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et  sur  la  terre  des  Planches  eo  la  parroîsse   de  Si- 
Jeao  de  la  Héze»  près  Avmnches,  appartenant  âud. 
sîeur  grand  doyen  ;  ieeîle  rente  payable  ausd.  moynesj 
le  jour  de  la  Magdelaine  par  cbascun  an,  pour  raison] 
de  qooy  ils  sont  teniiz  à  perpétnïté  chanter  et  celW 
brer  une  graede  messe  De  Auffetis  au   23  joîllet  dôj 
chascun  an,  ou  auUre  jour,  si  celuy  là  cstoil  occupé j 
de  restes,  avec  la  procession  avant  icelle,  chascuilj 
dMceux   portant  un  cierge  eo  main   de  cire  blanchOi 
le  tout  eo  action  de  grâces  à  Dieu  ,  à  la  Vierge  et  k\ 
saiuct  Michel ,  de  ce  que  led.  sieur  deffuncl  M.  del 
Vicques,  son  père,   reprit  le  cliasleau  de  ce  lieu  sur] 
les  Ilugtienols,  le  22  juillet  1577.  Item  le   13"*  joar] 
de   décembre ,    chascun  an  ,   dire    et    cellébrer  une! 
grande  messe  de  defunciis  pour  le    repos    de  Vkm%\ 
dud.  s'  de  Yicques  et  madame  sa    Temme  et  de   luy 
fondateur  et  donateur  ,  jour  du   décetls   dud.  s'  de 
Vîcques  père*   Item  une  messe  basse  pour  Tâme  de 
lad,  dame  de  Yicques  le  landemaio  de  la  Purification 
de  la  Vierge,  jour  du  déceds  de  lad.  dame  ;  apprèsi 
laquelle  grande  messe  se  dira  :    Libéra  me  domine  j 
et  VOramn.  Tout  ce  que  dessus  a  esté  tiré  de  Facle' 
de  rondatioii  es  archives  »  le  27  mars  i6i!i7* 

S  37. 

Dom  Placide  de  Sarcus  est  esleu  le  2  prieur  de  te] 
Congrégalion  en  ce  Mont-St-Mickel^  l'an  1624, 


L'an  1624,  au  mois  de  septembre,  le  cbappitre  gé- 
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uéral  de  la  Congrégatiou  de  S*  Maur  fut  célébré  eu 
Tabbaye  de  St-FaroD-ies-Meaoî ,  auquel  le  R,  P.  Dom 
Charles  de  Malleville  fut  déposé  de  la  suppérîorité  de 
ce  MoDt-St*Michel  et  mis  prieur  au  collège  de  Cluuy 
à  Paris,  et  eu  sa  place  eu  ce  monastère  du  Mont-St- 
Michel  fui  nommé  par  led.  ctiappitre  général  »  le  R<  F. 
Dom  Placide  de  Sarcus^  2'  prieur,  lequel  estoit  au- 
paravaui  prieur  de  Tabbaye  du  Mont-St -Quentin ,  en 
Picardie.   Ce  bon  père  est  natif  de  lad*  province  de 
Picardie,  genlilhonime  d'extractîou,  sorty  du  chas- 
teau  de  Sarcus  eu  Beauvoisis^  maison  fort  illustre  en 
son   quaotOD.   Il  est  encore  en  vie,  grâces  à  nostre 
bon  Dieu.   Depuis  ce  temps  là,  il  a  passé  par  toutes 
jles  suppériorités  et  dignités  de  la  Congrégation  ,  ei- 
I  ceplé  de  celle  de  la  suppériorité  générale  »  et  est  encore 
là   présent  le  premier   assistant  de  nostre  T.   R,    P. 
suppérieur  général  et  la  2'  personne  de  noslred.  Con- 
grégation pour  ses  mérites ,  vertus  et  capacités.  Bref, 
Lje  puis  dire  que  c'est  la  meilleure  cervelle,  non  de  lad. 
I Congrégation,  ains   de    Tordre    bénédictin.    Je   puis 
irler  scientifiquement  de  ses  belles   qualitez,  moy 
'qui    ay   eu    le   bonheur   d'avoir  esté  admis  en  lad. 
CoDgrégation  et  receu  à  la  profession  en  icelle  soubs 
lluy  dans  l'abbaye  de  la  Très-Saîncie-Trinité  de  Yen- 
'dosme  oii  je   diray  ,  avec  vérité,  que  j'ay  la  seulle 
obligation  après  Dieu ,  à  ce  bon  père  de  ina  conver- 
>ii.  Car  ne  pouvant  gouster  les  humiliations  de  la 
[religion  (encore  tout  mondain) ,  considérant  que  cet 
Lloaune  si  grave  s'y  soubmettoit  si  fervemment  et  les 
embrassoit  te  premier,  quoyque  suppérieur  et  sy  sage 
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et  sy  bieo  faict^  cela  me  faîsoit  résouldre,  et  rentrant 
en  moy  mesme  je  fâisois  un  meilieur  estime  de  la 
religion  à  son  eiemple.  Enfin ,  je  prononçay  ma 
profession  soabs  lui,  le  temps  rt'icelle  arrivé.  Depuis, 
il  a  esté  visiteur  de  la  province  de  Bretaigne  dans 
laquelle  j'ay  demeuré.  J'ay  faict  celte  remarque  le 
27  mars  1647. 

—  Cf.  Histoire  générale  ^  U  II,  p.  2!1, 


§  38. 

Monsieur  le  duc  de  Nevers  vînt  en  ce  Mont  en 
pèlerinage  et  promit  un  tableau  de  S.  Michel , 
l'an  1624 

L*an  162Û,  ay  mois  d'octobre,  Cliarles  de  Goniague, 
duc  de  Nevers,  de  Betbenois,  de  Mantoue  et  du  Mont* 
Ferrât,  vint  en  pèlerinage  en  ce  monastère  du  Monl 
rendre  ses  vœux  aii  S,  Archange,  où  estant,  il  promit 
de  donner  on  tableau  de  S.  Miciiel  en  cette  église 
oii  seroit  deppeiiite  la  cliente  des  dcemons.  Si  tost 
qu'il  Tut  arrivé  à  Paris ,  il  fit  marché  avec  tm  paintre 
pour  led.  tableau  à  raison  de  1200  livres  tourooys. 
Sur  quoy  il  donna  d^advance  700  livres ,  mais  ce  bon 
prince  mourut  Tan  1637,  empescbé  dans  les  guerres 
de  Mantoue,  sans  avoir  peu  parachever  son  présent 
promis^  tellement  qu'il  nous  a  fallu  payer  en  partye 
led.  tableau,  comme  je  diray  en  sou  lieu*  J*ay  faict 
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celle  remarque  le  27  mars  1647.  —  (Voir  §  147  de 
ce  chappilre,  ) 

S  39. 

\Dom  Placide  de  Sarcus  est  continué  2*  prieur  de  ce 
Mont'St'Michet,  tan  1625. 

L'an  1625»  au  mois  de  septembre,  le  chappitre 
géoéral  des  PP*  Béoédictins  de  la  CoogrégatioD  de 
St-Maur»  tenaol  au  monaslère  de  St-Pîerre-de-Ju- 
miéges  de  lad»  Congrégation ,  on  continua  le  R,  P. 
Dom  Placide  de  Sarcus ,  prieur  de  Fabbaye  du  Monl- 
Sl-MicheK  II  est  à  noler  qu'en  ce  temps-là  lad,  Con- 
grégalion  lenoilt  par  chascun  an,  son  chappitre  général, 
ce  qui  ne  se  pratlique  plus  à  présent.  Il  ne  se  tient 
que  de  trois  en  trois  ans  ;  et  tous  les  ans  une  dieUe 
pour  voir  Testât  et  profit  spirituel  d'icelle,  où  s*assem^ 
blent  le  R.  P.  suppérieur  général ,  ses  deux  assistants 
et  tous  les  ?îsiteurs,  J'ay  faict  cette  remarque  le 
27  mars  1647, 

S  40^ 

Don  (Cune  riche  chasuble  par  Mademoiselle  de 
Montpetisier ,  Tait  1625, 

L*aD  1625 .  M"-  Marie  de  Bourbon  de  Monlpensier, 
8œiir  utérine  de  nosire  abbé,  Henry  de  Lorraine 
(laquelle  espousa  Gaston  de  Foii,  duc  d'Orléaos, 
frère  unique  de  Louys  de  Bourbon  »  ly  du  nom,  roy 
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de  France,  Tan  1626,  le  6*  jour  d'aoust,  el  moamt 
en  couches  fan  1627  laissant  uoe  fille  au  monde),  vint 
eo  pèlerinage  en  celle  église  du  Moet-St-Michel  par 
dévotion  et  y  donna  one  chasuble  de  drap  d'or  bro- 
catel ,  avec  Torfraiz  en  broderie  et  un  S.  Michel  sur 
le  tout  de  la  croix  de  derrière  ,  ravissemment  bien 
faict  el  bien  travaillé  ;  item  restolle  et  manipule  de 
mesme  drap  d*or  ;  item  tin  voille  rouge ,  une  bourse 
el  une  palle  de  riche  estofle  brodée,  tout  lequel  présent 
peut  valloir  deux  mille  livres  tournoys  et  davantage. 
Ces  ornements  sont  prétieusement  gardez  en  la  sacristie 
de  lad.  abbaye  et  ne  servent  qu'ans  grandes  Testes, 
J'ay  remarqué  cecy  le  28  mars  1647. 

Nota  que  le  tout  a  cousté  2»&00  livres  tournois  à 
lad.  damoiselle. 


§41. 

Jiicliûrd  de  La  Luzerne  est  faici  18*  gouverneur  du 
Mont^St'Michel  j  tan  1626. 

L'an  1626 ,  au  mois  de  may  ,  Kicbard  de  Brevent, 
seigneur  de  La  Luzerne  ,  vint  en  ce  Mont-Sl-Michel 
prendre  possession  du  gouvernement  de  la  ville  et 
chasteau  de  ce  lieu,  lequel,  par  le  déceds  de  Pierre, 
sou  père,  arrivé  il  y  avoit  peu  de  temps,  en  avoit  par 
le  Roi  Louys  XIII  esté  faict  18'  gouverneur.  J*ay  faict 
cette  remarque  le  29"  jour  du  mois  de  mars  Tao  de 
Nostre-Seigoeur  Jésus-Christ  1647, 

—  Cf.  Histoire  générale.  Additions  de  L,  de  Camps, 
U  II,  p.  150. 
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Composition  de  l'invenlaire  des  tiltres  de  l'abbaye  du 
Mont-Sî'Michel  par  M.  de  Broiikë,  tan  1626. 

L*aD  1626|  Dobic  homme  Pierre  Béraud,  sieur  de 

Brouhë,  advocat,  natif  de  Fooleuay  eo  Poictou,  agent 

ides  affaires  de  Mans,  de  Guyze,  abbé  commeudataire 

(de   ce  Mont-St-Michel ,  et  son  loteodaDt  des  répara- 

[tioos  des  logis  et  œdifiees  de  lad,  abbaye  ,  paracheva 

Tioveotaire  des  tiltres  et  enseigncDoents  de  lad»  abbaye, 

[qu*il  fit  relier  en  ^eao  rouge  «  lequel  il  avoit  corn- 

[meucé  de  faire  l'au  1623«  Cest  ue  graud  travail  et 

lextrêmemeol  utile  pour  cooserver  Tordre  desd.  tiltres, 

qui  De  peut  avoir  esté  entrepris  que  dUiu  homme  de 

[bteD  et  très-aflectioDDé  à  son  maistre  (qui  ûe  luy  corn- 

manda  pas)  et  à  lad.  abbaye,  pour  à  quoy  parveuiril 

estoit    presque  toujours   reufermé  dans  le  chartrier 

I  tf icelie  à  feuilleter  lesd.   enseignements.  Je  Tay  re- 

»  marqué  le  29  mars  lHhl* 

S  43. 

I  Arrest  du  Parlement  de  Rouen ,  condennant  les  ckap- 
pure  et  chanoynes  d'Avranc/ws  à  rendre  et  laisser 
prendre  à  r advenir ,  aux  moynes  du  Monî-St-Michel  ^ 
les  deux  parts  des  bleds ,  grains  et  pailles  des  dixmes 
dans  le  village  de  Brée-en-Tanye, 

Cet  arrest  de  1626  est  imprimé.  Je  Tay  remarqué 
te  29  mars  1647. 
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S  44. 

jRecongnaissance  de  50  sols  de  renie  à  raumosnerie  au 
Mont'St'Michel  ^  Tan  i626,  par  damoiselle  Julienne 
de  Percontal,  veuve  de  René  Le  Pannetier,  vivant 
escuyer ,  sieur  de  la  Gerbaudière,  demeurant  à 
Ardevan. 

— Je  Tay  tiré  de  l'acte  es  archives,  le  29  mars  i6&7. 

S  45. 

Acquisition  d'un  bois  taillis,  sis  à  Ardevon,  de  François 
Guittier  La  Sauldraye  et  Claude  de  Hermanville, 
son  espouse,  bourgeois  demeurafit  au  Mont-St^Michel, 
pour  218  livres.  Fan  1626. 

»  Je  Tay  tiré  da    contract  es  archives ,   le  29 
mars  16&7. 

S  46. 

Présentation,  le  ^juillet  1627,  d  la  cure  de  Heren- 
guerville,  diocèse  de  Constances,  vaccante  par  le 
deceds  de  Jan  Le  Nesveu^  de  Guillaume  Fouçues, 
bachelier  en  théologie. 

—  Je  Tay  extraict  de  Tacte  es  archives  »  le  29 
mars  16&7. 
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Lettres  du  2  novembre  1627,  disposées  en  forme  de 
sauhe-garde  t  par  lesquelles  le  duc  de  Longueville, 
gouverneur  de  Normandie,  faict  très-espresses  dépenses 
aujt  chefs  et  conducteurs  de  gens  de  guerre  de  loger  ny 
souffrir  estre  logés  auams  gens  de  guerre  èsparroisses 
dtÂrdevon  et  Beauvoir,  ny  en  icelksparroisses  prendre 
fourrages  ny  enlever  aukuns  meubles,  biens ^  bestiaux» 
volailles,  foins,  grains,  pailles  ny  aultres  choses. 

—  Je  Tay  tiré  desd.  leUres ,  le  29  mars  16^7. 

S  hS. 

ÏDiscours  sur  les  festes  de  la  dédicace  de  Péglise  du 
Moni-'St-Michel,  de  la  translation  et  vie  de  S.  Au- 
bert,  /aide  Pan  1627. 


L*aa    1627  ,  le   R,  P,  Dotn    Bernard  de   Requin , 

I  moyne  de  Tordre  de  S.  Beûoisl  eo  la  Congrégation  de 

[s.  Maur  en  France,  estant  sonprîeur  en  Tabbaye  du 

iMonl-Sl-Michel,  à  présent  de  lad.  Congrégalioii ,  soubs 

le  R.  P.  Dom  Placide  de  Sarcns,  2**  prieur  des  moynes 

de  lad.  Congrégation  en  lad.  abbaye,  composa  un  beau 

discours  sur  rapparllioo  de  l'arcbange  S.  Michel  eu 

ce  Hont-de-Tombe,  comme  aussy  de  la  vie  de  S.  Aubert, 

évesque  d^ÀYraocbes,  premier   Tondateur  de  ce  mo- 
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Dastère,  et  sor  la  traDsIaUoii  de  ses  sainctes  reliques, 
affin  qii'oo  les  peut  lire  dorant  la  reflectioD  desmoyoes 
ésd.  jours  de  festes,  et  le  R*  P.  Dom  Jae  Huynes, 
moyoe  de  lad.  CongrégattoD ,  a  réduit  le  tout  eu  un 
petit  livret,  à  la  fin  duquel  il  a  adjousté  quelques 
miracles  arrivés  en  ce  Mont  es  persoooes  des  adora- 
teurs du  saiuct  Arcbauge.  Je  Tay  tiré  dud«  petit 
livret  susdit  qui  est  eu  la  bibliothèque  du  monastère, 
le  29  mars  16û7« 

S  49. 

Fasson  des  armoires  et  autres  commodités  en  la  sa* 
cristie ,  par  les  soins  du  R.  P.  de  Sarcus ,  prieur^ 
Van  1627. 

—  Remarqué  le  29  mars  1647. 

S  50. 

Construction  du  moulin  à  vent  qui  est  sur  la  tour 
Gabrielle  du  Mont-St-Michel ,  Fan  1627. 


L'an  1627,  le  R.  P.  Dois  Placide  de  Sarcus,  second 
prieur  des  PP.  Béoédiclins  de  la  Congrégatiofi  de 
St-Maur,  establie  m  Tabbaye  du  Moat-St-Michel ,  fil 
parachever  le  moulin  à  vent  qu'il  avoit  cy  devant  feict 
commcDcer  sur  la  tour  nommée  h  Gabrielle,  des 
susdits  deniers  affectés  pour  les  réparations,  îcellity 
pour  Tnsage  et  service  senllement  des  moynes  et  qoo 
d'atiltpes.  Je  Tay  remarqué  le  29  mars  1647. 
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Prise  de  possession  de  la  seigneurie  d'Ardevon  par  les 
PP.  de  la  Congrégation^  Fan  1624. 

«  SuÎTant  le  coocordat  »  les  moyues  prirent  posses* 
sioii  réelle  de  la  terre  d*ArdevoD  sur  le  finîsseineDt 
du  bail  de  celuy  qui  la  teooit  à  fernie  et  sur  le  déceds 
de  M.  de  VOleavranches  »  anden  iBoyoe ,  qui  deiocu* 
roit  en  la  maison  dud.  Ardevon  :  lesd,  moynes  relais- 
Aèrent  les  sommes  portées  par  lesd»  concordais  aud. 
seigneur  abbé ,  suivant  la  Terme  et  éfaluatioD  de  la 
terre  par  iceux.  »  Remarqué  le  29  mars  16i7. 

S  52. 

[Ze  jfî.  P.  Dom  Placide  de  Sarcm,  prieur  du  Moni^  a 
commission  destabUr  les  PP.  de  la  Congrégation  à 
SU^Uelaine^de^Bennes,  fm  16^7. 

L'm  1627 ,  le  S' jour  en  mois  de  novembre  ^  Dom 

leMê  de  Sarcus,  prieur  dti  Mont-SuMichel,  partit 
lie  te  lien  avec  Dom  André  de  Saiiict-Ignace  pour 
[lïler  traîtter  avec  les  moynes  de  l'abbaye  de  St-Melaine^ 

-Rennes  ^  et  passer  concordat  pour  restablissement 
|ée  lad-  Congrégation  ea  lad.  abbaye,  ce  qui  futfaict 

la  fin  dud.  mois,  et  le  R.  P.  Dom  Bèdede  Fiesque, 
religieM  en  ce  Montât-Michel  »  eu  fut  le  pre- 
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inîer  supérieur  pour  les  PP.  de  lad.  Coogrégatioo. 
Cette  commissioD  fut  déceroée  au  B.  P.  de  Sarcus , 
comiDe  estant  desjà  estimé  nue  personee  de  graods 
mérites  et  intelligeece,  joint  qu'ayant  esté  norry  et 
eslevé  moyoe  bénédicttu  parmi  les  anciens  de  Tabbaye 
de  Corbie  et  beaucoup  servy  à  la  réforniation  et  in- 
troduction des  PP.  de  nostre  Congrégation  en  îcelle 
(et  puis  il  entra  en  lad.  Congrégation),  il  sçavoit  la 
méthode  de  captiver  les  aociens  moynes  en  ayant  esté 
du  mestier.  C'est  à  quoy  il  a  beauconp  travaillé  dude- 
puis  et  très-heure usement  réussy  à  ta  gloire  de  Dieu  et 
à  l'augmentation  de  iad.  Congrégation.  Je  Fay  remar- 
qué le  29  mars  16&7* 

§  53. 

Af .  rEvesque  d'Avranehes  fakt  sa  visite  en  ce  Mont, 
tan  1627. 


L'an  1627,  le  7*  jour  du  mois  de  juillet ,  le  seigneur 
évesqne  d'Avrancbes  fit  sa  visite  en  ce  monastère  du 
Monl-St-Michel  Icelluy  esloît  nommé  M*"  François  de 
Péricard ,  durant  le  cours  de  laquelle  il  fil  plusieurs 
ordonnances  touchant  les  choses  concernant  l'odice 
divin  et  de  l'église,  pour  les  obils  et  fondations  faictes 
par  les  précédents  abbés  et  moynes  de  ce  lieu ,  sur 
les  plainctes  que  luy  en  firent  les  anciens  religieux, 
lesquels  n'ayant  esté  les  premiers  moteurs  de  l'entrée 
des  PP.  de  la  Congrégation  en  celte  abbaye  du  Mont- 
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St-MicbeU  aiQs  ayant  esté  faicte  eu  leur  corps  deOen- 
daols,  ils  oe  leur  estoieul  pas  beaucoup  aSectioenez , 
comme  si  ces  bous  pères  leur  eusseet  faict  graed  tort 
de  remettre  et  la  rertu  et  la  restauration  de  la  règle  à 
lenr  maison  et  y  souffrissent  beaucoup  en  ce  faisant. 
Dès  ce  temps-là  lesd.  frères  commencèrent  à  oe  plus 
désirer  la  yîsite  dud.  seigneur  évesque  et  prendre  la 
résolution  qy*ils  ont  mise  à  eiécution,  après  la  récep- 
tion des  bulles  d'Urbain  VHP,  souverain  pontife, 
toucbaot  réreclioQ  et  confirmation  de  la  Googrégation, 
avec  les  libertés  et  exemptions  portées  en  icelles,  par- 
licolièrement  qui  l'exemple  de  la  juridiction  des  ordi- 
naires ,  sçavoir  de  luy  refuser  la  visite  pour  obvier 
aux  ioconvéniants  qui  en  pourroient  arriver.  J*ay 
remarqué  cecy  le  30  mars  16i7. 

Réparations  faictes  au  manoir  d'Ardevon^  souès  le 
B.  P.  de  Sarcus,  2"  prieur  du  Mont-St-Michel , 
au  mois  de  mars  1628. 

—  Noté  le  30  mars  16àX 

S  55. 

Construction  de  la  grande  muraille  qui  soubstient  les 
voultes  du  cœur  de  t église,  l'an  1628. 


L'an  16^,  au  mesme   mois  de   mars»  fut  para* 
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choyée  cette  haulte  et  cspoisse  muraille  qui  doit  lar 
croisée  de  Téglide  du  costé  de  septeiitrioii,  soiibs  Tarcade 
du  clocher  dôos  le  cœur  d'iceltei  pour  soubsteoîr 
tes  vonltes  et  la  tour  dud.  clocher,  qui  ineiiassoit  ruyue, 
le  sîeur  de  Broube,  agent  de  M.  de  Gûyse,  abbé  du 
MoDt-St-Michel ,  rourDîssoit  l'argeot,  sur  rordre  du 
R,  P«  de  Sarcus,  prieyr  de  lad.  abbaye,  sur  cette  somme 
accordée  pour  les  réparations  :  item  au  mesme  temps 
on  fit  passer  un  filet  blanc  d^enduit  à  toutes  les  joiii* 
tures  des  pierres  de  Tintérieur  des  murailles  de  lad< 
abbaye.  J*ay  Taict  celle  remarque  le  30  mars  16/i7. 

S  56. 

François  de  Pérïcard  vint  deux  fois  en  ce  Mont  pour 
prier  et  remercier  Dieu  de  la  prise  de  La  Rochelle, 
tan  1628. 


L'an  1628,  le  18  juin,  M^"^'"  Tévesque  d'Avranches, 
M'*  François  de  Péricard,  vint  eu  ce  MoDt  pour  prier 
Dieu  pour  la  reddilioo  de  la  ville  de  La  Rochelle , 
possédée  par  les  Huguenots  il  y  a  voit  longtemps  , 
laquelle  Louis  XIII,  roy  de  France ,  teooit  assiégée, 
la  voulant  prendre  et  remettre  soubs  son  obéissance. 
Led.  seigneur  évesque  apporta  un  vœu  solennel  faict 
à  Dieu,  à  la  Vierge  et  à  Tarcliange  S.  Michel,  à 
rintention  de  Sa  Majesté  très-cbresticDDe ,  escript  en 
lettres  d'or,  dans  un  beau  tableau  et  roOrit  sur  l'autel 
de  cette  église  et  puis  s'en  retourna.  Le  Roy  ayant 
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pris  lad.  ville  de  La  Rochelle  et  en  icelle  ctitré  vic- 
lorieui  le  1''  jour  de  novembre  de  lad.  anoée  1628 , 
le  mesine  évesque  d^Âvranches  viut  dereclief  eo  ce 
HoDt  pour  rendre  les  aclioas  de  grâces  et  y  célébrer 
la  saiocte  messe  le  premier  dy manche  des  advants 
Tan  susd.  J'ay  faict  celle  remarque  le  30  mars  1647. 

SB?. 

Les  bulles  de  la  confirmation  de  f  érection  de  la  Congre^ 
gation  furent  données  à  Rome  par  sa  saincteté 
Urbain  VI JP  et  envoyées^  par  plusieurs  copies  au^ 
thentiques  ,  en  ce  Mont ,  le  19  juin  1628. 

Ces  bulles  ont  été  fulminées  à  Paris  par  Deuys 
Le  Blanc,  grand  vkquaire  de  rarcbevesque ,  le  16 
may  1629. 

—  Noté  le  50  mars  16&7. 


Présentation  de  la  cure  de  St'Pierre*de-Boucey  par  les 
moynes  du  Mont ,  avec  un  accord  pour  t alternative 
entre  leê  anciens  et  les  Pères,  l'an  1628, 

L'an  1628,  la  cure  de  Boucey,  du  diocèse  d^Avran- 
cbes,  deppeodaut  de  la  préseotatîoo  des  moyues  de 
Tabbaye  du  Mout-St-Michel  »  vacqua  ;  estaot  tous 
asiemblez  au  cbappitre ,  tant  anciens  que  de  la  Gon- 
grégatioo  de  S.  Maur  eslablie  eu  icelle  abbaye,  à  la 
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pluratilé  des  voix ,  lad.  cure  fut  dottnée  à  M'*  Gilles 
de  Brouces,  presbtre,  par  les  moyoes  de  lad.  God- 
grégalioD,  De  quoy  les  aecieos  iudigoés,  qiii  avoient 
eovye  d'eo  gratlifier  un  aulre  (ne  le  poiivaDi  à  cause 
que  le  nombre  des  PP,  les  siirpassoîl  de  beaucoup), 
s'assemblèrent  par  après  et  au  préjudice  de  la  pré- 
sentation cy-dessus,  la  doiioèrent  à  M'*  Gabriel  Des* 
landes,  aussy  presblre*  Mais  le  R,  P.  de  Sarcus  résolut 
de  delTendre  le  droict  de  son  nommé.  Enfin  par  coescil, 
on  alla  deux  des  anciens  et  deux  des  pères  chez 
M'  d'Avranches ,  qui  termina  le  tout  par  un  accord 
qui  portoit  l^alternative  des  présentations  des  bénéfices 
enir'eux»  et  lorsque  les  anciens  ne  seroient  led, 
eombre  de  trois ,  lesd.  PP,  présenteront  de  leur  chef 
le  bénéfice,  sans  attendre  aullrement  Tarrivée  desd, 
anciens  absents,  qui  doibvent  toujours  estre  en  leur 
monastère.  Et  touchant  ta  présentation  de  lad.  cure 
de  Boucey  Taicte  par  eux  aud«  Des  Brouces,  elle 
demeura  vallable  et  avec  promesse  que  le  premier 
bénéfice  vaccani  sera  donné  par  lesd.  PP,  ,  à  leur 
rang  de  présenter ,  aud.  Deslandes ,  et  pour  le  secré- 
tariat desd.  présentations  seulement  M"  François 
Petit,  presblre,  curé  du  Mont-St-Michel  ,  y  sera 
commis  pour  en  Taire  les  actes  nécessaires.  Le  tout 
accordé  en  la  présence  dod.  seigneur  évesque  d'Avran- 
ches, M**  François  de  Péricard,  en  son  manoir 
épiscopal,  au  rapport  de  Jan  Olivier,  notaire  royal  aud. 
Avranches,  le  16  d'aoust  1628.  Je  Tay  tiré  des  actes 
de  présentation  et  de  raccord  avec  MM,  les  anciens 
pour  ralternative ,  le  âO  mars  16&7. 
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Cent  sols  de  renie,  constitués  au  profit  des  moynes 
du  Mont  par  feu  Hierosme  Tomchais,  au  denier 
dix,  sont  reconnus  jmr  son  fih,  JuUian  Touscfmis  ^ 
demeurant  à  Vergoncey ,  le  5  janvier  1628- 

—  Tiré  de  l'acte  au  rapport  de  Jao  de  La  CreoDe, 
notaire  royal  au  Moot-St-Michel  ^  le  30  mars  1647. 

S  60. 

\Le  a.  P.  Dom  Bède  de  Fiesçue  est  esleu  le  &•  prieur 
du  Mont'St'MicM.  tan  1628* 


L*aQ  1628 ,  au  mois  de  sepiembre  »  le  B-  P«  Dom 
I  Placide  de  Sarcus,  apprès  avoir  quatre  ans  gouveroé 
le  MoDt*St-Hichel  avec  toute  la  prudence  îmagiDable, 
qu'il  y  estoil  de  tous,  taol  sceculiers  que  réguliers, 
citrômeœeiil  hoooré  et  respecté,  fiUdepposé  de  cette 
suppériorité  en  cette  abbaye  et  faict  prieur  de  la 
Très-Saiocte-Triûité  de  Veudosme  et  quant  et  quant 
Yisiteur  de  la  Congrégation  eo  la  province  de  France. 
Et  Tut  faici  prieur  â^  en  ce  Mont  eu  sa  place  le  B.  P. 
Dom  Bède  de  Fiesque,  quiestoit  pour  lors  suppérieur 
en  l'abbaye  de  St-Melaine-de-Beunes ,  eu  Bretaigee, 
^et  uo  de  ceux  qui  eslablireni  les  premiers  les  obser- 
vaûces  et  statuz  de  la  Coùgrégatîoo  de  S.  Maur  eu 
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celte  abbaye  dud,  Mont-St-Michel,  Or,  ce  Père  estoît 
gentilbomme  d*eitractioD  et  de  boune  qyalité,  le  oom 
duquel  le  dénote  assez,  Sod  père  se  nommoil  Jan  de 
Fiesqee,  seigneur  de  La  Venardière,  pays  de  Nantes. 
Sa  mère  estoit  de  la  maison  de  Sainct-OfTange  au 
mesme  pays*  Sond.  père  estoit  cadet  et  descendu  de 
r illustre  maison  des  comtes  de  Flesque»  assez  connas 
en  France,  Nostre  Père  Dom  Bède,  encore  jey ne, 
Tut  pris  chez  son  père  par  M.  de  Saîect-Offange ,  abbé 
régulier  de  St-Maur-sur-Loyre  en  Angeou ,  lequel  luy 
bailla  Tbabit  monacbal  et  le  prieuré  de  ta  Magde- 
laine-de-Londun,  et  luy  promit  de  luy  donner  son 
abbaye ,  s'il  vonloit  faire  profession  et  demeurer  avec 
Iny  jusques  à  sa  mort«  Mais  quand  nostre  futur  abbé 
fut  ?enti  en  aage  de  raison  et  recongnut  la  misère 
qui  se  rencontre  parmy  les  abbés  et  moynes  qui  ne 
sont  pas  dans  la  vraye  observance  de  la  vie  bénédic- 
tine, de  plus  qu'il  eut  congueu  lesd«  ER«  PP«  de  la 
Congrégation  de  S«  Maur,  il  quitta  son  oncle  et  ses 
pramesaes  et  y  vint  prendre  Tbabit  et  y  a  vescu  avec 
si  bon  exemple  et  tant  de  ferveur,  que  dudepuis 
qu*il  fut  Gsleu  prieur  de  St-Melaine,  il  a  esté  tou- 
jours en  charge  dans  lad.  Congrégation,  tant  de 
prieur,  abbé  que  visiteur*  Il  est  encore  h  présent 
pour  la  2^  fois  visiteur  de  la  province  de  France*  J'ay 
faici  cette  remarque  le  50  mars  16&7. 


— ^Cr.  Histoiru  générale^  Additions  de  do  Camps, 
U  il ,  p.  2&& 
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S  61- 

^Autel  privilégié  pour  sept  ans  aux  lungdis  en  t église 
du  Umt'Si'Michel ,  fan  1628. 

L*an  1628 ,  le  25*  jour  diid.  mois  de  septembre  , 
UrbaÎD  VIII»  sooveraiD  pootiCe  de  réglise  uoiver- 
selte,  Tan  6«  de  son  pootificat,  soubs  le  sceau  roage, 
à  Rame ,  doana  une  bulle  aux  moyoes  de  Tabbaye  du 
MaDl-St-MicLcI ,  par  laquelle  il  leur  octroya  la  dé- 
livrance d'uue  âme  du  purgatoire  tons  les  laugdis  de 
^fao  et  durant  le  jour  et  foctave  des  Morts,  pour  le 
'  temps  de  sept  ans,  à  cbascune  messe  qui  sera  célé- 
brée à  Tautel  de  Nostre-Dame-du-Rosaire ,  dite  du 
Circuit  »  de  Téglise  dud,  Mont-St-Michel,  pourveu  et 
à  coQditioQ  qu'on  célèbre  cbacun  jour  de  l'an  en  lad. 
église  des  messes.  Je  Tay  eiLtraict  de  lad,  bulle  le 
SO  mars  16/i7. 

§  62. 

\prmisions  de  rarchidiaconé  de  taùèaye  et  ville  du 
Mont ,  données  par  F  abbé  au  M*  P.  Dom  Bazile  de 
Meslayt  moyne  de  la  Congrégation,  en  remplacement 
du  R.  P»  Dom  Placide  de  Sarcus ,  prieur  et  archi- 
diacre dud.  lieu, 

—  Extraîet  desd*  provisions ,  en  date  du  25  sep- 
Itembre  1628  ,  te  30  kuars  16&7. 
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ses. 


Réparation  de  la  chappelle  de  la  Magdelaine ,  sise  à 
La  Rive. 


L'an  1629 1  Dom  Gilles  Lecocq,  ancien  moyne  de 
Tabbaye  du  Mont-St-Hichel ,  fit  refaire  la  chappelle 
de  la  Magdelaine,  sittoée  au  village  de  La  Rive 
d'Ardevon,  davant  le  lieu  appelle  la  Bergerie ,  laquelle 
chappelle  estoit  presque  toute  ruyn^  pour  lors.  Jç 
Tay  icy  remarqué ,  pour  senrir  ce  que  de  raison ,  le 
80  mars  16&7. 

S«4- 

Recongnoissance^  Fan  1629,  par  Charles  Bourgeois^ 
à  ses  héritiers  du  Mont-St^Michel  ^  dune  rente  an-^ 
nuelle  échéant  au  10  juin ,  de  13  livres  10  sols , 
créée  au  proffit  de  lad.  abbaye  moyennant  le  ver- 
sèment  à  Bertrand  Guillaume  et  Magdelaine  Morault, 
sa  femme ,  bourgeois  du  Mont^  dune  somme  de  neuf 
vingt  trese  livres  tournois^  suivant  acte  du  10  juin 
1609  ,  au  rapport  de  Charles  Herpiny  notaire  royal 
au  Montas t'Michel. 

—  Noté  le  80  mars  16/i7. 
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S  65. 

Construction  ou  réparation  des  lieux  réguliers  du  Mont 
par  Pabbé  de  Guise,  qui  y  faici  loger  les  Pères  ^ 
fan  1629. 

L*aD  1629 1  le  25*  jour  du  mois  de  septembre, 
M.  Pierre  Beraiid,  sieur  de  Broubê»  agent  de  M.  de 
Guise ,  abbé  de  ce  lieu ,  fit  parachever  les  deux  dor- 
toirs subalternes  dans  le  grand  rérecloîr  et  dans  la 
grande  salle  de  dessoubs  (qui  servoit  autrefois  de 
plomberie  ),  il  y  fit  aceomoder  le  réfectoir.  Item  U  fit 
faire  tous  les  degrez  par  où  on  monte  du  réfectoîr  aux 
dortoirs  et  à  réglîse ,  et  pour  cet  effect  il  fit  percer 
une  vouite.  Item  de  la  chappelle  de  la  Magdelaine  il 
en  fit  faire  rbostellerie,  comme  elle  se  voit  encore 
aujourd*huy,  y  faisant  mettre  une  belle  cheminée, 
Titrer  la  grande  croisée  et  plaocbeyer  le  bas  de  Testage 
de  soliveaux  qu'il  y  avoit  faîct  mettre  avec  des  aîsses 
de  sapin  ^  portes ,  feuestres ,  cloisons ,  et  tout  ce  que 
Ton  y  voit  tant  en  bas  qu'en  hanlt  dlcelle  chappelle. 
Item  plancbeyer  d*aisses  de  sapin  les  dortoirs ,  la 
chambre  de  la  conférence,  le  réfectoir,  avec  les  bancs 
à  dossier,  vitrer  les  croisées,  mettre  portes  et  feuestres, 
bref  le  tout  comme  il  se  voit  à  présent,  closre  la 
cuisine,  faire  faire  la  chèze  du  lecteur,  venir  Feau 
dans  les  officines,  et  le  tout  desd.  choses,  comme 
il  est  à  présent,  sauf  quelque  aultre  accomodement 
qne  je   diray   en  son  lieu;  mesme   mettre  tes  clefs 
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dans  les  portes.  Il  fit  refaire  quelques  pilliers  du  doistre 
qui  estoient  brisés ,  item  aecamoder  les  lieux  commuiis 
comme  ils  sont  à  présent,  et  puis  alla  supplier  le 
R.  P.  Dom  Bède  de  Fiesque,  prieur  de  ce  faouastère, 
et  toate  la  cofnnmuaulté ,  de  veoU*  loger  ésd^  lieux 
réguliers,  sittuez  du  costé  du  sepleutrion ,  lesquels» 
depuis  riulroductioD  desd,,  avoieut  toujours  demeuré 
avec  bieo  de  rincommodUé  dans  le  logis  abbatial , 
qui  Tut  le  27'  jour  d*octobre  1622.  lucoutioenl  après 
la  supplicatioD  dad.  sieur  de  Broubë,  les  sasdits 
moyuefi  sortirent  du  logis  abbatial  et  se  logèrent  ésd. 
Ueux  cy-dessus^  oii  à  présent  nous  demeurons,  par 
où  appert  le  ^aad  soijag  qii'avoit  le  seigueiir  de  Giiyse^ 
abbé,  de  raccomodeixient  desd.  moyaes,  veu  que  pour 
faire  ce  que  dessus ,  il  luy  m  cousta  plus  d^  20,000  li* 
vres  tonrnojSt  ou  plustost  par  où  se  Toit  la  grande 
piété  dud*  sieur  de  Broiibe  à  s'employer  si  fervemmeot 
à  la  réparation  de  la  maison  des  chappelaifis  du  salnct 
Archange.  En  vérité  «je  Testîme  un  sainct,  car  outre 
sa  vie  très- ver  tueuse,  il  se  trouve  peu  de  serviteurs 
aujourd'buy  qui  veuillent  aiussy  bien  dispeusser  le 
Meo  de  leurs  mafstres  et  leur  donner  de  semblables 
conseilSt  Nostre  Seigneur  soil  son  œternelle  récom- 
pense! J'ay  faict  cette  remarque  le  30  mars  16&.7« 


sw- 
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Auyne  de  la  chappeilê  dé$  Trmte^CietgeB .  Ca$i  16St9« 


L'an  16i9,    sur  ia  fin  d»d.  moii  de  septembre» 
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itd.  M*  de  Broubë ,  de  TadFis ,  codscU  et  conseote* 
meol  de  laai  les  moyoes  de  l'abbaye ,  il  fit  ruyoer  la 
chappelle  de  Noslre*Dame*des-Tre<ite-Cierge& ,  paor 
beaucoup  de  raisons  imporlaates  à  rboDoeur  de  Dieu 
et  da  moDâstère,  fit  porter  rimage  de  No&tre-Dame 
sar  Paalel  de  la  cbappdle  soubs  terre  et  fit  faire  *  au 
lieu  de  la  chappelle  des  Trenle-Cierges ,  un  passage 
pour  passer  les  provisions  veeaDt  des  poiilaius  par  la 
roue.  Je  Tay  remarqué  le  30  mars  1647. 

§  67. 

V  de  Boyvin ,  éf>e$qm  de  Tarne^  msita  ce  monastère , 
ran  1630. 

Vm  1630 ,  le  26  du  mois  de  may ,  jour  de  li  Très- 
î-XrixiIté  t  Messire  Henry  de  BoyvJD ,  évesque 
4e  Tarse,  coadjuteur  de  Tévescbé  d'A?raDcbes,  vint 
en  ce  Hoot  par  déTotiou  Tisiler  Téglise  du  gtorieox 
lurcbuc^  S.  liicbeL  Je  Tay  extraict  de  quelques 
[IhtgiDefits  des  papiers  de  feu  Henry  du  Pant,  grand 
yrmt  dea  anciens  moynes  de  ce  monastère,  le  30  mars 

8  68^ 

^*de  Péricard,  évesque  étAvramkes^  visita  ce  Mont, 
ran  1630. 

I-'aa  1630  ,  le  18'  jour  du  mois  d'octobre  »  Messire 
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François  de  Péricard,  Révérendissime  évesque  d'AvrâD- 
ches,  viet  par  dévotion  visiter  l'église  du  monastère 
de  ce  Mont ,  où  estant  arrivé ,  les  moyDes  Iny  ren- 
dirent les  hoDDenrs  accotistamez  et  le  receurent 
solennellemeDt  (au  mot  solenneUement  on  a  substitué 
plus  tard  :  hùnnestemeni).  Je  l'ay  tiré  desd,  fragments 
du  paragraphe  d-desstis ,  le  30  mars  16iï7. 


S   69. 


Apposition  de  la  grande  grille  de  fer  peint  entre  le  grand 
autel  et  le  cœitr,  tan  16S0, 


L*aû  1630,  le  R.  P.  Dom  Bède  de  Fiesque,  prieur 
de  celte  abbaye  du  Mont-St-Michel ,  voyant  que  la 
chappelle  de  S.  Jean- Baptiste,  sittuée  en  la  croisée 
de  réglise  ,  du  costé  du  midy  ,  n'estoit  ptos  desservie 
à  cause  qu'elle  estoit  mal  disposée,  il  la  fit  démoslir 
et  la  grille  qui  estoit  autour  qo'avoit  faict  mettre  Ga- 
briel du  Puy,  s'  da  Murmays ,  lieutenant  de  cette 
place  f  Tan  i62h  (ses  armoiries  y  sont  encore  appli- 
quées )  ^  fut  accommodée ,  dressée  et  puis  portée 
entre  le  grand  autel  et  le  cœur  oii  à  présent  elle 
est  Tort  bien  sittuée  et  utile*  Je  Tay  remarqué  le 
80  mars  1647, 
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S  70- 

Accord  du  li  novembre  4630  entre  les  Pères  de  la 
Cofigrégation t  héritiers  de  Dom  Olivier  Barbes, 
infirmier  de  t abbaye ,  décédé  ,  et  M^  Jan  Paret/, 
curé  (tAucey^  touchant  les  diannes  de  75  vergées 
de  terre  sises  en  Aiwey.  Le  droit  des  moynes  sur 
ces  dixmes  fut  recongnu ,  et  les  diœmes  baillées  à 
ferme  au  curé  sa  vie  durante ,  moyennant  qu'il  paie* 
roit  chascun  an  au  terme  de  St^Michel^en  octobre^ 
soixante  sols  aux  moynes  comme  infirmiers  de 
Fabbaye. 

—  Exlraicl    dud*    accord    passé   de?aût    Charles 
HerpiD  ,  Dotaire  ayd.  Mont,  le  31  mars  16li7. 

S  71. 

Accord  au  rapport  du  mesme  notaire^  le  8  avrii  1630  » 
par  lequel  les  moynes  pour  prévenir  un  procès  con^ 
sentent  à  augmenter  la  pension  annuelle  de  M"^  Symon 
Nicolas  f  curé  de  Curey,  dune  somme  de  trente  livres 
par  an, 

—  Extraict  de  raccord»  le  31  mars  16&7, 

S  20. 

Acquisition,  le  26  janvier  1630 .  au  rapport  de  Charles 
Herpin ,  de  3  livres  de  rente  sur  certaines  terres  et 
masures  sittuées  au  bourg  d'Ardevon ,  nommées 
Tournet  par  les  PP.   du  Mont-St-MicheL 

—  Extraict  du  coitract  es  archiYes,  le  31  mars  16û7» 

12 
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S  75r 

Ce  gui  se  passe  en   ce  monastère  dans  la  visite   de 
l'évesçue  (fÀvranches  l'an  1680. 

L'ao  16S0 ,  M,  FéTesqoe  de  Tarse  ,  ayaot  teoa 
les  ordres  généralles  à  Avraocbes,  en  Tabsenee  de 
M.  ré?esqiies  diid.  lieOi  son  oDcle,  daquel  il  estoit  le 
coadjuteur»  il  âéoonça  sa  yisite  par  tout  le  diocèse 
eo  Tabseoce  de  sond,  oacle  qm  estoit  en  la  ville 
de  RoueD,  et  primo  déclara  Toaloir  commeocer  sad. 
visite  par  f abbaye  du  Moot-St-Michel,  les  moynes  de 
laquelle,  la  veille  de  la  Très-Saiûcte-Trinité,  le  25  may 
dnd*  aû|  ratlendirent  jusques  à  dix  heures  sans  dire 
la  grande  messe.  Led.  seigneur  évesque  n'arriva  que 
sur  les  douze  heures  do  soir  à  cause  de  la  mer ,  ce- 
pendant que  les  moynes  estoîent  à  disoer.  Il  monta 
tout  droict  au  logis  abbatial  avec  deux  ou  trois  de  ses 
prehsires  où  le  B«  P*  dom  Bède  de  Fiesque ,  prieur 
des  PP.  de  la  Congrégation^  alla  le  saluer  avec 
un  Religieux  et  puis  vint  quérir  sa  communaullé  et 
le  grand  prieur  de  MM.  les  anciens ,  le  s'  du  Pont 
portoît  la  croix  abbatiale,  le  dernier,  marchant  tons 
en  frocs,  saufceluy  qui  porloH  la  croix  qui  estoit  en 
aube.  Tous  vinrent  jusques  à  ta  porte  de  la  petite  galle- 
rie  sur  le  Sault-Gaultier  et  le  s*  du  Pont,  grand  prieur 
des  anciens ,  s*advença  et  présenta  à  baiser  lad.  croix 
aud,  seigneur  évesque ,  ce  qu'ayant  Taict  et  de  genoux 
sur  un  coussin  de  velours,  on  commença  à  chanter  : 
Sacerdos  et  Pontifex^  etc.  en  marchant  pour  aller  aa 
grand  autel  et  puis  :  Princeps  gbriosissime  Hichael^ 
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etc»  Auparavant  que  d'avoir  sorly  de  lad,  gallerie^ 
led.  sieur  grand  prieur  Iny  présenta  l'eau  bénite  de 
laquelle  il  aspergea  tous  les  assistants  et  on  marcba 
processionnellement,  comme  dit  est,  sans  anltres  cé- 
réoionies  jusques  au  grand  autel ,  passant  au  milieu 
du  cœur,  led.  grand  prieur  précédant  toujours  led. 
seigneor  évesque ,  où  estant  tous  arrivez  et  rantiennc 
finye  «  le  S.  Cyboire  sur  Fautel  à  descouvert ,  lad. 
évesque  entonna  :  0  Salularis  hostia^  encensant  ce- 
pendant le  Très-Sainct-Sacrement ,  et  le  verset  et 
raraisoQ  dud«  Saine t- Sacrement  et  donoa  la  bénédic- 
tion épiscopale ,  ayant  pris  avant  une  estolle  qui 
estoU  là  préparée  ,  les  cierges  tous  allumés  et  l'en* 
censoir  :  lad*  bénédiction  faicte  et  le  Sainct-Sacre^ 
ment  serré  ,  les  chantres  commencèrent  :  htorum 
€s(  enim ,  etc.  ,  pour  aller  aux  Saiectes  Reliques, 
où  estant  tout  ouvert,  led.  seigneur  chanta  le  verset 
et  roraison  de  tous  les  Saincls.  Il  est  à  notter  qu'on 
se  servoit  dti  paremeot  violet  pour  luy  mettre  en 
terre,  pour  s^ageneuiller ,  tant  pour  baiser  la  Saincte 
Croix  sur  le  Sault*-Gaultier  que  devant  le  grand 
autel  et  Sainctes  Reliques  avec  un  carreau  de  velonrs* 
De  là  sans  délay  il  alla  au  chappitre  qui  Tut  tenu 
dans  la  sacristie,  ou  tons  assistèrent  «  tant  MM:  les 
anciens  que  de  la  Congrégation  ou  estant,  il  fit  une 
brerve  exhortation  et  quelques  demandes  à  notre 
R.  P.  prieur^  qui  luy  répondit  à  cliascunes  ;  le  chap^ 
pitre  (iny,  on  luy  alla  dire  la  messe ,  puis  on  le  mena 
disner  à  la  chambre  de  la  conférence,  où  avec  luy 
disna  son  grand  pœniteucier  et  son  prcsbtre  qui  luy 
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serroit  de  greffier.  Il  soappa  le  soir  a?ec  le  P«  Dom 
Bède ,  prieur  de  cette  abbaye  ^  el  M.  le  curé  du 
Mont-St-Michel  seullemeel»  puis  il  coucha  chez  M.  du 
Pont.  Son  train  »  composé  de  plusieurs  personnes 
avec  neuf  chevaux ,  esloit  logé  à  la  Tesie-d^Or,  dans  la 
ville  aux  Traicls  des  Religieux  ,  où  ils  firent  plusieurs 
insolences  et  deppences  supperllnes,  non  séantes  aux 
ecclésiastiques  et  serviteurs  d'un  évesquCt  encore  in 
actu  visiiaiionis  t  boivant  d*antant  et  à  la  santé  des 
moynes  à  longs  traits,  tellement  qu'il  y  eust  beau- 
coup de  vin  beu  et  eussent  faict  pis,  si  Thôtessequi, 
comme  remme,  plus  prudente  que  ces  officiers  d'éves^» 
que*  leur  eust  permis,  où  au  lieu  de  toute  cette 
deppeoce  de  Tévesque  et  de  ses  gens,  il  ne  kî  est 
deub  que  douze  livres  tournois.  Le  soir  hors  le  chap- 
pitre,  conférant  avec  le  P.  Prieur,  il  luy  dist  entr'aultres 
choses  qu*il  vouloit  visiter  la  paroisse  d'Ardevon,  que 
cela  luy  estoit  deub,  ce  que  son  pœnitencier  sonbienoit 
fort  et  ferme,  mais  pour  tonte  réponse»  le  R*  P«  prieur^ 
Dom  Bède  de  Fiesque,  luy  dist  qu*il  de  voit  prendre 
garde  à  ce  qu'il  feroit ,  que  pour  avoir  la  visite  dans 
une  simple  paroisse,  il  y  avolt  crainte  qu'il  ne  la  perdit 
dans  une  abbaye  ;  dudepnis  il  ne  luy  en  parla  ni  ne 
se  mit  en  devoir  d'y  faire  visite  (IJ.  Led.  seigneur 
évesque  assista  aux  vespres  qui  estoient  solennelles  et 
se  mit  en  la  chère  abbatiale  du  cœur,  et  les  moynes 
en  entrant  et  sortant  luy  fesoient  une  profonde  rêvé* 
rence  deux  à  deux.  Le  célébrant  ayant  esté  encensé 


(1)  Cr.  iiiêto\T€  générait,  Adtl.  de  de  CampSp  t.  II,  p.  Sli.  De  Camps  a 
usproaté  tout  les  délaais  de  saa  fédt  à  Dom  Le  R07. 
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au  Magfiificai,  led,  seigneur  cvesque  le  fut  aussy, 
et  le  leodennaîa,  jour  de  la  Teste  de  la  Très-Saiecte- 
Trinité,  après  avoir  ouy  uue  messe  basse  et  déjeusoé, 
il  partit  de  ce  lieu  avec  son  traîo»  Mais  quand  le  R,  P. 
prieur  sçeut  les  iosoleoces  que  ses  gens,  tant  presbtres 
que  aultres  avoieut  commis  cbez  Tliôte  el  qu*il  vît 
une  si  grande  deppencCp  cela  le  toucha  beaucoup,  et, 
avec  toute  la  commuuaolté,  il  auroit  eu  volonté  de 
rompre  le  cours  de  telles  visites  dud.  seigneur  évesque 
d*Âvranches,  sMl  avoit  esté  en  sa  liberté^  ce  qui  toutes- 
fois  a  esté  faîct  dudepuis,  par  la  grande  dilliculté 
qui  se  rencontra  au  chappitre  devant  messire  François 
de  Péricard,  évesque  propre  ,  lequel  sur  les  plaintes 
que  Dom  Henry  du  Pont ,  prieur  des  anciens  moynes 
fit  dud.  prieur  des  PP.,  touchant  quelques  change- 
ments es  sainctes  reliques  (qooyqu'en  un  meilleur 
estât),  led*  seigneur  évesque  cassa  led,  prieur  des  PP., 
et  establit  led,  du  Pont  prieur  de  tous  les  moynes  tant 
anciens  que  de  la  Congrégation*  De  quoy  led.  prieur 
des  Pères  Défaisant  estât  lors,  de  son  départ,  luy  dit 
humblement  qu'il  ne  feroit  plus  la  visite  à  Fabbaye  du 
Moul-St-Michel,  qu*elle  estoit  exemple  estant  eu  con- 
grégation ,  et  qu'il  devoit  conserver  ce  qu*on  luy 
permettolt  de  bienséance  et  non  pas  aiosy  en  mesuseri 
et  d'effect  il  ne  Ty  a  jamais  faicte  depuis  ni  luy  ni 
d*aullres.  J'ay  tiré  cecy  d'un  petit  mémoire  compilé 
par  un  des  moynes  de  lad.  Congrégation  apprës  le  dé- 
part dud,  seigneur,  Henry  de  Boyvin  ,  évesque  de 
Tarse  et  coadjuteur  de  celuy  d'Âvranches,  le  30  mars 
16&7. 
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§  7Û. 

Visite  faicte  en  t église  de  SuPierre^u^Monî  par 
tarchidiacre  de  l'abbaye ,  1631. 

Uao  1631,  le  dymanche  27  septembre,  le  R.  P. 
dom  Bazile  de  Meslay ,  moyoe  de  la  CoDgrégatîoa  de 
S.  Maur  eo  Pabbaye  du  Moot-St-Michel  et  archidiacre 
dud»  lien ,  it  la  visite  en  TégUse  de  St-Pierre  dud. 
Mont  et  reEOMvella  plusieurs  ordonnances  qa*il  a?oil 
faictes  aiiltresfois  toucbaal  la  fréquentation  des  tavernes 
par  les  presbtres,  se  réservant  d'en  donoer  l'absolution 
en  cas  d'io fraction  et  déclarant  Fabsolution  d'aultres 
que  de  luy  à  eux  donnée  nulle.  11  Gt  plusieurs  aultres 
ordonnances  qui  se  peuvent  voir  dans  l'acte  de  lad, 
visite  insérées  dans  le  livre  à  ce  depparti,  signé  Z>e/a- 
porte  f  greffier  en  cet  office.  Led.  livre  est  dans  le 
monastère  du  Mont-St-Michel ,  d'où  je  Tay  extraict 
le  premier  jour  d'avril  1647. 

S  75. 

Baii  à  ferme  t  le  ii  juin  1631,  au  rapport  de  C/iarles 
Herpin,  pour  six  ans,  d  Guillaume  Gilberl^les* 
Forges^  bourgeois  du  Mont^Si*Micfwl ,  du  droict  de 
coutume  et  trépas  des  marc/iandises ,  moyennant  une 
redevance  de  7  livres  tournois  par  a;i,  réservé  le 
droict  de  coustume  des  salines  de  Montitier  et  d'Ar^ 
devon  et  la  confiscation  des  marcfumdises  au^ssus 
de  18  livres  tournois. 

— Je  Tay  exlraict  du  bail  es  archives  le  1'^  avril  1764* 
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S  76- 

Arrest  du  Parlement  de  Rouen ,  du  18  mmt  1631, 
à  rencontre  de  M^  Jacques  Durand,  docteur  en 
la  Faculté  de  Paris ,  chanoyne  théologien  de 
t église  d'Avranches  et  curé  de  St-Marttn  de  Servon^ 
cassant  une  sentence  du  bailli f  de  Cotentin  ou 
son  lieutenant  au  siège  dAvranches  du  h  novembre 
et  maintemnt  les  Religieux  dans  la  jougssance  des 
deux  tiers  des  menues  dixmes  dans  la  parroisse 
de  Serton,  sçavoir  :  bleds  noirs ^  aultrenient  sarra- 
zitis  i  poires  t  pommes  et  filkces^  comme  aussy  des 
grosses  dixmes. 

—  Exiraîct  de  Farresl  es  archîTes ,  le  1''  avril  1647. 

S  77. 

Présentation ,  le  8  aoust  1631 ,  à  la  cure  de  St^an-* 
de-La-Chevrerière  (de  Capraria),  diocèse  du  Mans^ 
vacante  par  le  deceds  de  M**  Jullian  Lesnault^  de 
M"  Jacques  Marchant ,  presbtre  ♦  bachelier  en  droict- 
canon. 


—  Extraict  du  livre  qui  commence  :  Regestrum 
cnpiiuli  abbaixœ  Sancti  Michaelis  in  pericuto  Maris  ^ 
lequel  j'ay  remis  es  archives  après  en  avoir  extraict 
cecy  le  1*^  avril  1647. 
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S  78. 

Momcigneur  le  prince  de  Condé,  Henry  de  Bourbon  , 
vint  en  ce  Mont  par  dénotion  Pan  i631* 


L^ao  1631 ,  le  ^"^  jatir  de  juio ,  Hault  et  puissant 
prince ,  M^^^»"'  Henry  de  Bourbon ,  prince  de  Coudé 
(lequel  est  décédé  à  Paris  te  27"  jour  de  novembre 
1646,  et  son  corps  porté  à  Vallery,  près  Versailles, 
avec  ses  ancestres),  vînt  en  voyage  par  dévotion  en 
ce  Mout-St-Michel  avec  quinse  oo  saise  cavallîers, 
Il  y  arriva  le  soir  entre  3  et  &  heures, sans  qu'on  en 
fust  adverty.  Il  logea  à  lliosteUerie  de  la  Lycorne^oxL 
le  P,  Dom  Bède,  prieur  de  celte  abbaye,  avec  un 
Religieux ,  Falla  salluer  et  sçavoir  Theure  en  laquelle 
il  devoit  monter  ati  monastère ,  auquel  temps  qni  fut 
dès  le  même  jour,  il  y  monta  et  fut  reçeu  solennelle- 
ment de  tous  les  moyoes ,  combien  qu'ils  n'eurent  le 
loisir  de  faire  les  cérémonies  acconstumées ,  sinon  que 
le  R.  P,  prieur  l'alla  recepvoir,  vestu  d'aube  et  de  la 
chappe,  au  bas  de  la  iiefT,  tenant  la  religue  de  Saincte 
Hélène,  qui  porte  de  la  vraye  croix  entre  ses  bras 
et  le  conduisit  ainsy  josques  au  grand  antel  »  où  ayant 
faict  dévotion  de  genoux  sur  un  prie-dieu,  disposé 
pour  ce  sujet  et  couvert  d'un  tapis  et  d'un  carreau  de 
velours  ,  led.  R,  P.  prieur  lui  demanda  excuse  de 
quoy  il  ne  l'avoil  pas  reçeu  comme  il  eust  désiré, 
led.  seigneur  luy  tesmoigna  toute  sorte  de  satisfactiou, 
et  après  avoir  quitté  l'aube  et  la  cbappe,  et  montré 
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ies  sainctes  reliques  alQsi  veslii,  il  te  coadulsil  par 
tout  le  monastère  et  jusques  à  la  porte  du  corps-de- 
garde;  là  où  il  De  hiy  permit  pas  de  passer  plus  avant, 
lui  demandaut  de  Feau  et  du  cydre.  Led.  R.  F.  luy 
oOTraut  toul  ce  qui  estoit  daes  le  monastère  ^  lui  en 
envoya  avec  du  viu  et  une  doiiseine  de  petis  pains 
blaucs  par  deux  de  ses  religieux  jusques  à  son  hostel- 
lerie,  ce  qu'il  reçeut  avec  toute  sorte  de  remerciement 
et  résolut  de  venir  entendre  la  messe  du  bon  matin  ; 
comme  en  effect  il  fut  au  corps-de-garde  à  une  heure 
trois  quards  pour  entrer  entendre  la  saincle  messe  de 
son  aiimosnîer,  oii  les  RR,  PP.  prieur  et  sonbz-prieur 
te  rencontrèrent  allant  au  devant  de  luy.  Cela  faict» 
U  monta  à  cheval  incoiitinant  pour  aller  à  St-Malo  « 
sans  avoir  pareillement  voulu  permettre  qoe  les  pères 
passassent  le  corps-de  garde  pour  le  conduire.  Je  Tay 
remarqué  d*une  fcilte  volante  escripte  par  un  des  Reli- 
gieux y  tesmoingt  occulaire ,  laquelle  Teille  est  aux  ar- 
chives du  monastère  où  je  Fay  remise  le  1"'  avril  1GA7. 

S  79. 

Don  (fune  esiolle  de  satin  blanc  par  une  damoiselle 
de  St^Ualo  tun  1631. 

L*aD  i631  fut  donné  à  ce  monastère  une  estoUe 
de  satin  blanc,  de  deux  figures  de  S.  Jan  en  bro- 
deries et  de  perles,  par  la  damoiselle  des  Vergers- 
Grave  «  demeurant  à  St-Malo,  et  sœur  du  R.  P,  Dom 
Hdefouse  Gravé ,  moyne  de  noslre  Congrégation.  Lad, 
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estoUe  est  en  la  sacristie,  sur  laquelle  les  moyoes 
ont  Taict  mettre  les  armoiries  de  la  GougrégaliiHi.  Je 
l'ay  remarqué  le  1"  avril  1647. 

S  80. 

Miracle  arrivé  à  Ponîorson  en  temps   de   peste  ^ 
tan  1631. 

L*aD,  1621  la  peste  estaot  fort  espreiote  dans  la 
ville  de  PoDtorsoo ,  ceux  â*uiie  des  rues  se  coq. 
fiants  eo  la  protection  du  S.  Archange  Michel  , 
duquel  elle  portoit  le  nom,  se  recommeudèreot  fort 
dévotement  et  fervemment  à  son  assistance,  lesquels 
estait  pris  dès  loegteinps  soubs  la  tutelle  du  Sainct, 
aucun  de  cette  rue  St-Michel  ne  fut  tué  de  cette 
cruelle ,  ce  qu'on  attribua  à  ta  sauvegarde  de  cet 
esprit  charitable.  Je  Tay  recueilli  de  T histoire  du 
père  Doni  Jan  Huynes  ,  au  traitté  de  ses  miracles 
qu'il  dit  avoir  trouvé  dans  de  bons  autheurs  de  ce 
temps,  et  Tay  mis  ici  le  1"  avril  1647, 

—  Cf*  Histoire  générale  ^  U  I,   p,  133. 

S  8i. 

Achapt  d'une  coupe  d argent  pour  la  communion , 
Van  1631. 


TaQ    1631 ,    le  R.    P.    Dom    Bède   de   Fiesque , 
prieur  de  Tabbaye  do  MoQt-St-Mkbel ,  voyant  qv'a 
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n'y  avoit  poiot  de  couppe  pour  doener  rablatioD  atii 
jeuoes  moyoes  non  presbtres  après  la  sainte  commn- 
uion ,  60  fit  achepter  une ,  des  deniers  de  la  mansse 
commune,  du  poids  d'un  marc  et  demy  d^argent  ou 
approchant  de  deux  marcs,  sur  laquelle  il  fit  escrire 
et  graver  ces  mots  :  Cette  couppe  a  esté  acfieptée 
par  tes  frères  du  Monl'Si'Mkliel  tan  1631.  Je  l'ay 
remarqué  le  1"  avril  1647. 

S  82. 

Le  a.  P*  dom  Grégoire  Tarisse,  supérieur  général  de 
la  Congrégation  de  S.  Maur ,  vint  en  ce  Moni^St- 
Michel,  tan  1631. 

L*aD  1631,  au  moys  de  juillet,  le  R.  P.  dom  Gré- 
goire Tarisse ,  qui  avoit  esté  le  prieur  de  Fabbaye  de 
Noaailles,  au  cbappitre  général  tenu  en  Tabbaye  de 
Vendosme  entre  les  Testes  de  Pasques  et  de  la  Pen- 
thecoste  de  Tan  1630  dernier  passé,  esleu  supérieur 
général  de  tonte  la  Congrégation  de  S,  Maur  et  par 
conséquent  de  cette  abbaye ,  ueîc  à  lad.  Congrégation, 
vint  en  ce  Mont-St-Micliel  premièremeQt  pour  rendre 
ses  debvoirs  au  S.  Archange ,  secondement  pour  voir 
el  visiter  le  monastère  et  les  moynes.  Led.  R«  P.  est 
encore  dans  la  charge  de  suppérieur  général  en  lad. 
Congrégation.  Et  combien  qu'il  soit  électif,  comme  un 
des  suppérieurs  subalternes  d*icelle,  toutefois  on  a 
jugé  à  propos  de  ne  le  déposer,  ains  de  le  continuer 
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jusques  à  maiotenant,  atteDdu  sa  grande  saincteté,  et 
combieEi  Hostre  bon  Seigneur  a  répaedu  ses  gr&ces 
sur  lad*  CoDgrégation  depuis  qif il  en  a  le  gouverne- 
ment* Il  est  à  présent  bien  aagé  et  plus  fervent  que 
jamais.  Dieu  oous  le  veille  conserver.  J'ay  faict  cette 
remarque  le  1*'  avril  1647. 

S  88- 

Semence  du  bailly  de  Costentin  pour  le  droict  de  jauge 
et  de  mesure  du  Montât-Michel^  tan  1632, 


L'an  1632,  au  moisd'aoust,  a  esté  rendu  sentence 
par  le  bailly  de  Costentin  ou  sou  lieutenant  au  siège 
d^Avrancbes  ,  par  laquelle  les  prieurs  et  moynes  de 
Tabbaye  du  Mont-St-Micbel  sont  maiu tenus  dans  leur 
droict  de  jauge  et  de  marques  des  pots  et  mesures  de 
la  ville  du  Mont-St-Micbel  et  baronnye  d*Ârdevoo  de 
laquelle  deppeud  iad«  ville ,  du  consentement  de  M.  le 
Procureur  du  Roy,  sur  ce  requis  par  ses  conclusions 
sans  y  comprendre  le  droict  de  visite  deub  au  Roy , 
avec  deffences  toutefois  au  nommé  Georges  Le  Coote, 
commis  à  lad.  visite,  d'en  abuser.  C'estoît  contre  ied. 
Le  Conte  qu'agissoient  lesd,  moynes,  lequel  avoit  faict 
plusieurs  exactions  en  cette  ville  ;  mais  ayant  des  amis 
en  Avrauchcs,  on  ne  luy  peut  faire  correction  ny  payer 
amende.  Je  Tay  eitraict  de  lad.  sentence  cit  parcbemio 
eu  forme  signée  Le  lioux  qui  est  es  arcbives  de  ce 
monastère»  le  1"  avril  1647. 
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S8â- 

Les  moynes  du  Mont  recongnoissent  que  les  hastimmts 
et  lieux  réguliers  du  Mont-St^Michel  mnt  en  bon 
ordre  et  deue  réparation  et,  attendu  les  grandes  dep- 
pences  qua  faict  en  iceux  le  seigneur  abbé  luy 
relaissent  la  somme  de  3^600  livres  portées  par  le 
Concordat  à  la  charge  qu'on  fera  les  réparations  et 
entretiendra  les  bastiments  de  ce  qui  leur  conviendra 
estre  nécessaire* 

—  Je  Tay  extraîct  de  Facte  du  13  juillet   1631 
es  archives  ,  le  V  [a?ril  16i7* 

S  85. 

Cession  de  la  terre  de  Montroumdt  par  les  moynes  de 
ce  monastère  au  seigneur  de  Guy  se  ^  le  i"  may  1642, 
à  la  charge  de  payer  à  31**  Jacques  Berthoust  »  prieur 
de  Boisroger  et  chanoyne  de  Constances  ^  diverses 
sommes  deues  (qui  moiUoient  à  40,000  Uv.,  d  ce 
qu'on  dit). 

Je  l'ai  remarqué  sur  les  actes  es  archîfes  le  !•'  avril 
16&7. 

S  sa 

Construction  du  petit  logis ,  jardin ,  fossez  et  plants  de 
Pingé,  fan  1632. 

L*ao  1632,  le  B-  P»  Dom  Bède  de  Fîesque  fll  eutiè- 
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remeot  parachever  le  jardin  et  petit  logis  de  PÎDgéi 
deppendaiit  de  h  baroonic  d^Ârdevon ,  défossoyer  et  ! 
planter  de  bois  de  sa u Iles  les  prez  et  pasturails  et 
atiUres  accomodeoicots  très-utiles  pour  le  mooastère, 
plaDter  les  fruitiers  dans  ied.  jardin  ;  le  petit  logis  i 
qu'on  y  volt  à  présent  basly  pour  garder  les  fruicts 
qu*on  desroberoit  aullrement  fort  facilement  :  le  tout 
situé  au  bout  des  domaines  dti  manoir  de  lad.  sei- 
guenrie  d*Ârdevon.  Il  y  a  voit  long  temps  qu'il  a  voit 
faict  commencer  cet  ouvrage  et  augmentation  qui  ne 
fut  parachevé  que  cette  année,  la  chose  estant  d'assez  | 
longue  alaine ,  joint  à  cela  le  peu  de  bien  qui  pour 
lors  cstoit  à  la  mansse  conventuelle.  Il  fut  meu  à  faire 
ce  jardin  à  cause  que  celui  d*Ardevon  est  grandement 
brûlant,  et  à  planter  les  seriziers  et  autres  frnictiers 
à  cause  que  le  fruict  est  cher  en  ces  quartiers  ;  et  à 
faire  planter  les  saultes  et  antres  bois  qui  se  taillent 
pour  mettre  en  fagotage  à  l'en  tour  des  domaines  et 
marets  qui  auparavant  estoîent  inutiles  presque,  à 
cause  que  le  bois  est  extresmement  cher  en  ce  Mont- 
Si-Michel.  Ce  bon  père  fit  planter  aussy  plusieurs 
arbres  de  fruicts  à  cydres  et  à  cousteau  sur  toutes 
les  terres  de  la  seigneurie  les  plus  proches,  lesquelles] 
estoient  totalement  desnuées  de  pland  quand  les  moyoes 
de  la  Congrégation  prinrent  possession  dudit  Ardevon. 
Maintenant  nous  jouissons  des  travaux  de  ce  bon 
père  et  de  ses  moynes,  car  il  y  a  quantité  de  bons 
fruicts  dans  Ied*  Jardin  et  autres  terres  dud.  lieu , 
desquels  ou  nous  donne  du  dessert  tout  Testé  presque 
et  on  faict  de  très-excellent   cydre.    Item  toutes  les 
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herbes  et  tégomages  qu*OD  accomode  à  la  cuisioe  du 
moDastère  vieUDCDl  de  ce  lieu ,  et  boDue  parlye  dti 
bois  qui  sert  à  chauffer  le  four  et  à  brusler  eu  lad, 
abbaye  pour  le  service  des  moyoes  est  tiré  et  cuilly 
desd«  plants  sur  led.  lieu.  J'ay  Taict  celte  remarque 
le  2  arril  1647. 

S  87. 
AcAapt  de  la  bouette  ans  saincies  hmiles^  tan  1632. 

L*aD  1632,  le  B.  P.  dom  Bède  fit  changer  la 
bouette  aux  sainctes  huOles,  qui  estoit  fort  mal  Talcte 
et  mal  en  ordre ,  pour  celle  qui  se  void  dans  la 
tbrésorerie  de  Téglise  de  lad.  abbaye  «  d*argent  doré, 
du  poids  environ  de  deux  marcs.  Remarqué  le  2 
avril  1647. 

Nota,  —  Je  me  suis  trompé ,  elle  a  esté  faicte 
sonbs  le  prieur  dom  Charles  de  Malleville,  Tau  1633« 

S  88. 

Construction  d*un  abreuvoir  et  de  tun  des  deux  étangs 
à  poisson  f  celuy  qui  est  le  plus  bas  et  te  plus  proche 
des  prez  sittués  au  lieu  de  Pingé  en  Ardevon^  par 
k  KP.  Dom  Bède  de  Fiesque,  l'an  1632, 

—  J'ay  remarqué  cecy  !e  2  avril  16S7* 
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S  89- 

Transaction  du  2  novembre  1632  ,  au  rapport  de 
Jouenne  Anthoine^  notaire  au  Mont-St'Michel^  par 
laquelle  les  moynes  renoncent  à  exercer  le  retraict 
des  fiefs  de  Ballent^  Mesnard  et  le  Bourdonnay^ 
deppendants  de  la  seigneurie  d^Ardevon ,  et  vendus^ 
pour  les  deniers  du  roy ,  Fan  1587,  à  NicoUas  de 
Verdun,  5,489  livres  ;  te  prix  du  retraict  avec  les 
améUorations  et  loyaux-cousts  montant  à  la  somme 
de  7,789  livres ,  au  proffit  de  Charles  de  Verdun, 
qui  devra  en  conserver  la  propriété  incommutable , 
à  charge  de  payer  aux  moynes  1,050  livres,  for*- 
mant  52  livres  10  sols  de  rente. 

—  Noté  le  2  avril  16&7. 

S  90. 

Le  R.  P.  Dom  Michel  Pirou  est  esleu  le  4"^  prieur  de 
la  Congrégation,  en  V abbaye  du  Mont-St-Michel, 
Fan  1633. 

L'an  16S3,  le  29* jour  de  may,  le  R,  P.  Dom  Bède 
de  Fiesque ,  prieur  de  Tabbaye  du  Mont-St-Michel , 
partît  pour  aller  demeurer  en  Tabbaye  de  St-Serge 
d'Angers ,  de  laquelle  il  avoit  esté  esleu  prieur  au 
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chapitre  célébré  en  f abbaye  de  Vendosme,  lesdits 
mois  et  au ,  et  après  a¥oir  esté  prieur  et  gouver ûé  ce 
moQastère  dtid.  Mont  en  Tobservance  régulière,  soi- 
Tant  les  coQstitatîoBS  de  la  Congrégation  de  S.  Maur , 
l'espace  de  cinq  années,  au  grand  bien  spirituel  et 
temporel  de  Tabbaye.  Estoit  venu  en  sa  place  pour 
estre  le  4*  prieur  de  cette  d.  abbaye,  le  R,  P.  Dam 
Michel  Pirou ,  cy  devant  prieur  de  St-Sauveur-de- 
Rbedon ,  la  veille  du  deppart  dud,  R,  P«  Dom  Rède  de 
Fiesque.  Ged.  R,  P«  Dom  Michel  Pirou  estoit  nn  des 
douze  premiers  qui  viurent  prendre  possession  de  ce 
Mont  Tan  1622-  Il  estoit  natif  de  révesché  de  Rouen, 
d'honeste  famille  ;  ses  parents  s'occupaient  à  la  mar- 
chandise et  commerce  houeste*  Il  avoit  esté  prieur^ 
auparavant  de  veoir  en  ce  Mont ,  des  monastères  de 
St-Corneille  de  Compiègne,  de  St-Fiacre  en  Brie,  de 
St-FaroD  de  Manx,  et  dud.  Rhedon.  Depuis ,  il  a  été 
visiteur  de  celte  province ,  prieur  de  St-^erge  et  abbé 
de  St*Martin  de  Saye,  en  laquelle  calité  il  est  encore 
présentement ,  où  appert  la  verln  de  ce  vénérable  Père, 
duquel  la  Congrégation  se  sert  à  si  juste  titre  dans  sa 
manuteosion  et  régime.  Aussy  est-il  eitrêmemeut  zélé 
et  fervent  pour  l'observance  des  statuts  et  constitutions 
d'icelle  qtii  doibt  estre  Fentière  ambition  des  snppé- 
rieurs  vrayment  bénédictins,  J'ay  faîct  cette  remarque 
lie  2  avril  16li7. 

Cf.  —  Histoire  générale*  Add,  de  Dom  L.  de  Camps, 
tu,  p,21û. 


13 


m 


LIS  GCriUEUSES  REGHBECHIS 


SOI- 

Fasson  et  fonte  de  deux  des  cloches  de  ta  tour  dê^ 
l'église  du  MmiiSt^Michel ,  faictes  l'an  1658. 

Vûn  1633,  au  mois  de  juin  »  fiireot  reffoodues  deux] 
cloches  de  la  tour  du  clocher  de  Tabbaye  du  Mout-St* 
Michel ,  soubs  le  R<  P.  Dom  Michel  Pirou ,  prieur  4'  de  j 
lad.  abbaye.  Les  fourDeaux  Turent  faicts  dans  les  basses  j 
sales  soubs  le  corps  de  logis ,  du  costé  du  septeDtrion. 
Sur  uoe  dicelles  cloches  est  escript  ce  qui  suit  :  c  Sub 
illustrissimo  principe  Henrico  a  Lotharingia  ,  arcbi- 
episcopo  duce  Rhemensi ,  abbate  hujusce  mouasterii , 
Reverendi  Patres  Goog.  Sancli-Mauri  dictî  monasteriî 
me  Beïsedictam  vocavere.  1633  I.  H.  MA.  »  Sur  l'autre, 
les  mesmes  parolles  y  sont  gravées ,  sauf  que  au  lieu 
du  mot  Bënedigtàu  il  y  a  GiiHàEiNAii.  Je  Fay  ex  traie  l 
desd.  cloches  le  2  avril  16&7. 


S  92, 

Prise  de  possession  de  Coffice  de  tarchydiaeoné  du 
Mont,  i;acarU  par  la  démission  de  Dom  Bazite  de 
Meslmj ,  par  le  R.  P,  Dom  Michel  Pirou ,  le  chap* 
pitre  général  ayant  réglé  qu^à  l* advenir  le  prieur 
dudé  Mont  sera  toujours  archidiacre. 

—  Eitraict  de  Facte  du  6  aoust  1633  qui  est  è$ 
archives  ,  le  2  avril  1647. 
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§  98. 

Accord  entre  les^  moyms  et  Louys  Gantier ,  curé 
cTArdevon,  te  17  aoust  1633,  par  lequel  les  mmjnes 
conservent  tous  leurs  droicîs  mr  les  dixmes  grosses^ 
menues^  novetles  et  anciennes  et  consentent  payer 
Qud.  curé  cinquante  et  quatre  livres  tournois  de  rente 
oultre  tes  soixante  livres  qu'ils  avoient  de  eoustume 
de  luy  fournir  par  chascun  an ,  payables  par  demies 
années  à  raison  de  57  livres  par  chascunef  à  Pasques 
et  St-MicIteL 

—  Je  l*ay  tiré  de  Tacle  le  2  avril  1647, 

Visite  faicte  en  t église  et  parroisse  N,^D*  d'Ardevon 
le  dymanclie  25  septembre  1633,  par  le  B.  P*  Bom 
Michel,  prieur  et  archidiacre  ,  qui  y  fit  plusieurs 
ordonnances  utiles  pour  le  service  divin  et  pour  le 
respect  qu'on  doibt  porter  assistant  à  icelmj  divin 
office. 

—  Je  ray  tiré  dnd.  acte,  le  2  aîril  1647, 


Présentation ,  le  26  décembre  1633 ,  à  la  cure  de 
N.'D,  d'Êvrecy ,  diocèse  de  Bayeux^  vacant  par  le 
deceds  de  M"  Jan  Le  Chartier^  de  if"  Mené  Basse- 
lin^  presbtre  gradué. 

—  Noté  le  2  avril  1647, 
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S  96. 

Présentation,  te  16  aoust  1632,  pour  la  cure  de 
St^Plmichetfs  ^  autrement  de  Si-Pancrace  ^  diocèse 
de  Constance^  de  nobk  homme  Af^  Georges  Gi- 
rouU  f  presbire. 

—  Noté  te  2  avril  IQhl. 


§  97. 

Bon  (f  «ne  retique  de  nostre  père  S.  Maur  par , 
de  Sainci-Maur,  16S3« 


l'abbé 


Uao  1633 ,  au  mois  de  jaoYier ,  révéreQdissime 
père  en  Dieu,  M.  Fabbé  de  St-Maur,  suivaDt  la  pro- 
messe  qu'il  avoit  faicte  au  R*  P.  Dom  Bède  de  Fiesque, 
sou  pareut  et  prieur  de  Tabbaye  du  Mout-St-Michel, 
lui  euToya  eo  ce  Mont  une  relique  assez  notable  de 
Dostre  glorieux  père  et  patroa  S.  Maur ,  laquelle  led. 
Père  Dom  Bède  fit  encfaâsser  dans  un  petit  reliquaire 
d* argent  doré  en  forme  de  paix ,  qui  est  maiu tenant 
cbèrement  gardé  en  la  ihrésorerie  de  lad.  abbaye  de 
ce  Uont«  J'ay  remarqué  cecy  te  3  avril  16&7* 

8  98. 

Construction  de  la  petite  sacristie  despresbtres  sœculiers. 
Vbm  1633,  le  R.  P.  dom  Micbel  Pirou  fit  faire 
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la  petite  sacristie  des  ^œculiers  et  la  petllc  muraille 
qui  suit  et  dot  rendroit  entre  les  portes  où  les  moyoes 
s'assemblent  pour  aller  à  roffice  divin  ,  et  fit  peindre 
sur  une  pierre  le  portraict  de  noslre  glorieux  père 
S.  Beooist  avec  une  sentence  de  S.  Grégoire,  laquelle 
il  fit  pozer  au-dessus  de  la  porte  de  lad«  petite  muraille 
pour  eutrer  à  l'église.  J'ay  remarqué  cecy  le  a*  jour 
du  mois  d'avril  16&7. 

S  99. 

Règlement  du  chappitre  général  pour  la  célébration 
des  messes  de  fondation  en  cette  abbaye ,  iceluy  tenu 
à  Vendosme  tan  1633, 

L'an  1633 ,  au  mois  de  may ,  le  cbappitre  général 
des  PP.  de  la  Congrégation  de  S.  Maur,  tenu  à  Yen- 
dosme»  a  faicl  le  règlement  sur  les  obits,  messes  et 
fondations  Taictes  dans  Fabbaye  du  Mont-Sl*Michel  avec 
ordonnances  de  les  acquitter  en  lad»  abbaye ,  suivant 
Tordre  cy  apprès  déclaré  : 

Premièrement  ? 

Missa  de  Beata  qnx  olim  dicebatur  missa  Beatae 
Maris  de  triginta  cereis ,  singulis  diebus  non  împeditis 
secundum  rubricas  mîssalîs ,  persolvi  débet  :  Fundata 
enim  Tuit  ex  redditibus  monasterii,  annuentibus  fra- 
tribus.  Nibilominus  tameu  potest»  ad  libitum  sacrista^, 
applicari,  prassertim  cum  urgent  missse  peregrinorum. 
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2.  Quotidie  (oisi  obstct  rubdca)  dicitur  mîssa  pri* 
vata  de  delTuectis  cum  una  taDtum  oratiooe  oimiruiD  : 
Inclinât  etc.,  în  capella  régis  pro  rege  Carolo  sexto. 
Dédit  ruGoasterio  domioia  de  Haaaeville  et  de  Treau- 
ville. 

3.  Qualîbet  hebdomada  celebraotur  très  missse  de 
deSTuDctis  pro  domitia  Blaocba  Ducissa  AureliaoeosL 
Dédît  mooasteriOf  bac  de  causa,  ceûltiJD  et  uQam 
libras  aiDoi  redditus  super  terram  de  Bulloue  et  ne* 
more  de  Loyllande  totum  qood  adûaortisavit. 

h.  Qualibet  etiam  hebdomada  dicuetur  très  missa 
pro  rege  Philippo  et  uxore  ejus.  Dederuot  mouasterio 
centum  libras  anoyi  redditus  super  feudiferma  de 
Sancto  Johanie-le-Thomas. 

5»  Sabbatho  cujuslibet  bebdomadag  dicitur  una 
missa  de  die  io  majore  allari  pro  domiua  comitissa 
de  Alencouoio,  Dédit  plura  et  putchra  oroameota 
buic  ecclesiae  et  acquitavit  mouacbos  de  oiagua  summa 
pecuDiae  qtiae  teuebautiir  régi  pro  demanda  certi  ez- 
cessus. 

6.  Qualibet  hebdomada  persolvuetur  dus  missm 
quarum«  uua  die  luoae  de  Sauclo  Micbaele^  altéra  die 
sabbatbi  de  Saecta  Maria  pro  domiuo  et  domina  de 
Tborigny.  Dederunt  Teodum  suum  de  Saucto*AU>ioo 
de  Bois  cum  omnibus  perliDeutiis  suis. 

7*  Per  hebdomadam  ,  die  luose ,  dicittir  uoa  missa 
pro  Laurentîo  Le  Grand,  Dedil  treceotas  libras  Turo- 
nenses  ad  emeedum  redditus,  et  post  ejus  mortem 
multas  de  pecuoiis  ejus  habuimus. 

8.  Die  jovis  cqjuslibet  bebdomada^  dicitur  una  missa 
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pro  Gabriele  du  Puy  «  domino  de  Mtirmays  ^  dédit  du* 
ceDtos  Dummos  aureos  et  ckusaram  ferream  quse  oune 
est  iuter  majus  altare  et  chorum  moiiachorum  ex  qoa 
pendent  illius  iasigoia  pîctem  Tariegata. 

9.  Pro  Johanne  de  la  Champagne ,  uxore ,  pâtre , 
matre  et  suis  dicitur  ima  mlssa  alteruis  bebdomadis  ; 
bac  de  causa  dédit  mooasterio  quindecim  libras  turo- 
neuses  annui  redditus. 

10.  Item,  die  yeueris,  alteruis  beddomadîSf  dicitur 
Qna  missa  pro  domiuo  Lerret,  presbytero  de  Saucta- 
Cruce  ;  dédit  70  libras. 

H.  Pro  Carolo,  rege  Navarras,  dicitur  una  missa 
per  hebdomadam  ;  dédit  quinquagiota  libras  auuui  re« 
ditus  super  prioratum  de  Blotiteria  nostro  moDasterio. 

12*  Pro  domino  Radulpho  Tesson ,  domino  de  Grîp- 
pone,  et  domina  Jacquina  ejus  nxore  ;  dédit  monasterio 
centum  scuta  anri  et  unum  calicem  et  iUius  uior 
Jacquina  etiam  dédit  quinqtiaginta  libras ,  ut  sponsiis 
uUlmus,  scilicet  domieus  Nicolaus  Paganeli,  particeps 
fieret  dictae  missas.  Dicilur  una  missa  pro  ilUs  omnibus 
per  bebdomadam. 

13.  Pro  Jacobo  Le  Gey ,  pro  Johana  Gardon  ejus 
utore.  Ipse  dédit  monasterio  duas  domos  in  ista  villa 
scilicet  ea  quœ  dicitur  AUaheusa,  et  alla  ex  altéra  parle 
sil?ata.  lUa  vero  dédit  quadragintos  auri  regulis  et 
plura  alla  bona  fecit  monasterio.  Dicitur  una  missa 
siogulis  bebdomadis. 

1/i*  Pro  Johanne  Gitlon,  prinaa  die  cnjuslibel  mensis 
Doa  impedita ,  dici  débet  una  missa  privata ,  ita  ut 
primo  die  mensium  januaril ,  aprilis,  julii  et  octobris 
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dicatur  de  Saucta  Maria,    meosiuin  Tero  rebruarii» 

maiit  augusli  et  Do?embris  dicatur  de  Sancto  Mictiaele  ; 

tandem  martii,  juDii,  septembrîs  etdecembris  dicatur 

de  deruECtis.  Dédit  mouasterio  quiodecim  libras  auuui 

redditus. 

Jaxiuûriue, 

2$  jauuarii ,  missa  privata  pro  domino  Le  Clerc* 

Aprilie. 

23  aprilis  «  anniTersarium  solemne  pro  domina  Oli- 
varie  de  GUsson  qui  dédit  monasterio  trecentos  oummos 
aureos  ad  comparandos  redditus. 

ITebniariue. 

S  febmarli ,  missa  privata  pro  domino  de  Viafaes  in 
altari  Sanctae  Ânnas  ornameiitis  nîgris  parato.  Ipsius 
filius,  Jacobus  de  la  Moriciere,  decanus  ecclesiae  Bajo- 
censiSy  dédit  quadragiûta  qiiinque  libras  annuî  reddllus» 

MartiuB» 

il  martii,  celebratur  annîversarlum  solemne  pro 
domino  Petro  Beraud  domino  de  Broctia ,  per  duodeclm 
an  nos  ab  obitu  ipsius  qui  fuit  secundo  die  Martii  anni 
16S8.  llle  cum  esset  in  boc  monasterio  et  negotia 
lUustrisimi  principis,  Henrici  a  Lotbaringia,  abbatis, 
agerett  multa  bona  nostris  monachis  Congregationis 
fecit  et  insuper  per  testameotum  a  Reverendissîmo 
pâtre  generali  Gregorio  Tarisse  exequendum  quiogintas 
supra  mille  libras  ad  conficiendum  aitare  divi  Micbaelis 
dediU 
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27.  DicuQtur  dose  missae  privaUe  pro  Juliano  de  la 
Tousche,  domino  de  Querolent,  bi^iis  Mootis,  dum 
viveret,  gubematore  ;  dédit  duodeciiu  libras  anûui 
redditus. 

Item,  ÎD  vigilia  Asceesionis ,  anniTersariiim  prîva- 
tniQ  pro  domlQo  Taillefer. 

12  junii,  missa  prï?ata  pro  domino  de  la  Haye 
canonico. 

18  juûii,  aïolTersarium  privatum  pro  domino  Ro- 
berto  LePeMer  caûouico. 

19  jdlîi  »  aDOÎTersarium  solemne  pro  domiûo  rege 
Carolo  Navarrae, 

21  julii ,  missa  privata  pro  domiao  Jobanûe  Toustea. 
Dédit  TigenU  solidos  aoouî  redditus  nostro  monasterio. 

2S  JQlU,  missa  solemois  de  Sancto  Michaele  io  gra- 
tiarum  actiooem  pro  damiuo  de  Yicques ,  Ludovico  de 
Lamoriciere ,  qui  dum  viveret ,  guberuator  bujusce 
MoDtis  existeus,  inimicos  fidei  ecclesise  catbolicae  cal- 
Yiûistas  ab  îsto  moûasterio  Bostro  miraculose  expulit. 
Filius  decauus  dédit  quas  supra. 

31  julii  t  aDDiversarium  solemue  pro  domioo  du 
Hommet  qui  dédit  vigimi  libras  anoiii  redditus  dicto 
Dostro  moûasterio. 

AugllStUS. 

31  angosti»  anmversarium   solemue  pro   domina 


-?  Bel*«»  mer» 

»^^  r  S>  '<:„  K»e'--t ,^.,ac«*^^ 


^Ivte* 
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NoTember. 

6  Qovembris ,  aonîTersarium  solemne  pro  domino  de 
Baternay. 

21  Dovembris ,  anniversariaiD  solemiie  pro  Richardo 
secQDdo ,  duce  Normaanis  ;  fiique  bodie  omoibtis  pan* 
peribus  largîlio  commuDis. 

I>ecjBmber. 

10  decembris,  aDoîversarium  solemie  pro  domino 
Gaillelma  du  Sollier  qui  vices  guberoatoris  hujus 
MoDtiâ,  dum  viveret,  agebat  et  dédit  ceelum  viglnti 
libras  torooeoses  ad  comparandos  redditus. 

i&  decembris,  aDoiversarium  solemûe  pro  domioo 
de  Toosteo  ;  dédit  nostro  monasterio  vigiati  libras 
aoQai  redditus* 

Minœ  et  processwnes  Romriù 

1.  Iq  domiûica  prima  cujuslilset  mensis  et  in  festis 
loDUOciatioms,  ÂssomptioDis,  Nativitatis  et  Coocep- 
tioQîs  beataB  Marias  fit  processio  ut  in  cœremouiaU 
locali  aDuotaiur. 

%  Prima  die  eou  impedita,  post  festa  Furiicatio- 
ais ,  ÂDDUDCiatioeis ,  Assumptiouis ,  et  CouceptioDis 
beal2e  Mariae,  dicitur  missa  privata  de  deffuDctis  pro 
coûfra  tribus  Bosarii. 

GollatioDDé  à  rorigiua]  du  règlement  du  chappître 
général  de  lad,  Cougrégatioo ,  tenu  à  Yendosme  Tan 
16Sât  auquel  nombre  de  fondations  cy^lessas  j'ajr 
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adjousté  raniiifersaire  du  s'  de  Brouhê ,  qoey  qu'il 
ne  soit  décédé  que  Tau  1638  ,  lequel  doîbt  estre 
célébré  jusque  à  fan  1650  iDclusivcmeoU  Eu  foy  de 
quoy  fay  signé  cecy  le  2  avril  1647»  affiu  que  oos 
successeurs  soieut  saigoeux  de  s*acquilter  desd.  rou- 
datioDS  cy-dessus,  estant  légitîmemeut  deues.  Je  Tay 
inséré  eo  ce  présent  manuscript. 

S  100, 

Béglement  du  chappitre  général  de  ta  Congrégation 
touchant  la  réception  des  Moys  et  princes  sœcuUers 
et  de  téglise,  faict  tan  1633. 

L'an  1633 ,  au  moys  de  may ,  le  mesme  chappitre 
général  des  PP.  de  ladite  Congrégadon  de  St-Maur 
tenu  à  Yendosme  «  comme  dict  est,  régla  et  donna 
Tordre  qui  suit ,  pour  faire  les  processions  et  récep- 
tions  des  Boys  et  princes  tant  ecclésiastiques  que 
sœculîers  lorsqu'ils  viennent  en  ce  sainct  Mont  pour 
Taire  visite  ou  rendre  leurs  vœux  au  glorieux  arcliange 
S,  Michel. 

Primo, 


Cum  igltnr  Rex  noster  christianissimns ,  Beginx 
Primogeoltus  filius  Begis  nemper  Delphious,  vel  dux 
Normannise  accessurus  est  ad  bunc  sanctissimum 
Montem  (modo  se  solemniter  recipi  expetierit  et 
iUiid  idem  innotuerit  monachis  bujusce  Mentis)  omnes 
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în  cappîs  (ut  cceremooialî  Congregalîoms  praesciibitur) 
procèdent  illi  obviam  extra  portam  urbis  in  graviis 
scilicet  ;  ioteriis  solemDiter  pulsantur  campansB  omBes, 

Recipiuotur  etiam  csteri  fîliî  Eegis  el  fîliae ,  fralres 
et  sorores  Régis ,  Dus  et  Decissa  BritaDoice  et  ilii 
eorum*  Duces  de  sanguiDe  regati,  legatus  Fapae  a 
latere  et  Beges  extraneî  eodem  modo  quo  supra, 
excepto  quod  illis  obviam  proceditur  ad  arcis  portam 
taotom^ 

Arcbiepiscopas  Hothomageûsis  ^  Ëpiscopi  omnes 
ipstQs  proviaciae  ;  Ëpiscopi  Macloviensis,  Redhonensis , 
AodegafeDsis,  CamotCDsis,  Archiepiscopi  Parisiensis , 
Turooeûsis ,  cum  ad  hoc  monasterium  accedunl  (  si 
prius  iDonacbos  de  suo  adveotu  moniieriDt),  eodem 
qao  supra  gaudebuot  priTîlegio  sed  proceditur  illis 
obviam  usqiie  ad  Baillîvam  seu  cisternam  ioreriorem 
laotum  eo  ritu  duntaxat. 

Admouiti  igitar  fratres  de  ad?e0tii  prsedicti  domini 
in  sacristam  pergent,  ibi  se  albis  et  pluYtatibcis  in* 
doent,  exceptis  doobes  acolylis  ceroferariis  et  alio 
aliquo  sacerdote  textom  delaturo  qui  sieut»  et  qui 
processionaliter  crucem  derert,  dalmatica  pretiosiori 
ioduetur.  Gurae  etiam  erit  cceremoDiario  desigoare 
très  fratres  quorum  alter  mitbram  »  aller  baculum 
pastoralem  deferet  ,  mediuin  bal>eotes  qui  textum 
gestat  Desiguablt  et  alium  quipalviQar  subjlciet  dicto 
episcopo,  cum  opus  fuerit,  et  pluviale  Sancti  Mi- 
cbaelis  ipsi  impooet. 

Omnibus  sic  ordinatis  proceditur  illi  obviam  usque 
ad  bailUvam  boc  ordîne  :  prœcedet  tburirerarius  quem 
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doffîiDQS  episcopos,  si  postala?erit ,  visitât  saoctissi- 
mym  sacrameutum ,  quo  io  casu ,  cantores  intoDant 
antienoam  de  Sanctissimo  Eucbaristiae  Sacrameoto 
CDJus  versam  et  orationeiB  dlcit  dominos  episcoptis. 

HiDC  ad  sacellum  sanctarum  rellquianim  proceditur 
in  quo  caotatur  aetienna  :  Gaudenl  in  cœlis;  qua  abso- 
luta,  domiûus  episcopus  dîcit  versum  et  oralioûem  : 
Propitiare  nobis.  Quam  oratloQein  sicut  et  supra- 
dictas  cœremoDiarîus  diligeoter  aoeolabit,  in  aliquo 
diornalt  boDesto  quod  ipsemet  domino  episcopo 
apertum  porriget ,  toties  qnoties  opus  erît  »  sigoando 
ilti  versum  et  oratioDêm. 

Moxque  omoes  io  sacristam  re?ertiiDtur  para- 
menta  deposituri  ;  oec  qnidquam  ultra  domino  epîscopo 
prœstare  tenentur  fratres  nostri;  notandum  obiler 
quodille  qui  defert  baculum  pastoralem,  semper  débet 
praecedere  domiuum  episcopum  a  sinistris  i  psi  us  et  qui 
detulerit  mitbram  a  dextris  ut  possit,  absque  uegotio, 
qootics  opus  erit ,  tollere  et  imponere  mitbram  domino 
dicto  epîscopo  nisi  illud  ipsum  prastare  velîl  proprius 
Eleemosinarius»  Qui  vero  textum  defert  praecedet  eos 
aliquaotulam  scias,  post  cautores* 


Collationoé  à  Toriginal  en  papier  le  3  avril  1647. 

Ou  lit  de  plus  eu  marge  de  ce  document  la  note 
Mivante  :  <  Le  seigneur  évesque  d'Avrauches  »  après 
celle  récepUoo  en  cbappes  à  sa  première  entrée 
seulement ,  comme  tous  les  autres  prélats  cy^dessus, 
a*est  reçeu  es  autres  fois  qu'eu  frocs,  excepté  le 
suppérieur  qui  est  eu  cbappe. 
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S  101. 

La  croix  des  grèves  a  esté  huk  jours  descouverte 
tan  1633« 

L*aD  163S,  au  mois  de  TebYriert  cette  croix  que 
Hildelïert  »  premier  du  nom  et  â'  abt>é  de  ce  Mont-St- 
Michel ,  fil  bastir  daos  les  grèves  entre  cy  et  Geoests, 
au  lieu  où  uee  femme  avoil  eafauté  sou  fruîct  et  esté 
conservée  miraculeusement  des  flots  de  la  mer»  comme 
j?ay  dit,  fut  feue  à  deseouvert  l'espace  de  huict  jours 
par  tous  ceux  de  ce  Mont  et  aultres  qui  out  voullu 
regarder.  Depuis  la  mer  a  recouvert  le  lieu,  des  grèves 
et  sablons  que  peu  auparavant  elle  avoit  emporté. 
J'ay  faîct  cette  remarque  le  ô  avril  16â7. 

La  croix  a  esté  de  nouveau  descouverte  eu  1683. 


S  i02. 

Le  clùistre  et  um  aisle  de  téglise  ont  été  couverts 
d*ardoises,  testant  auparavaxit  de  plomb  ^  tan  1633« 


L'an  1633 1  au  mois  de  mars,  Tut  parachevé  de 
couvrir  d^ardolses  le  cloistre  et  la  partie  de  Taisle  de 
la  nef  de  Téglise  du  costé  du  midy,  laquelle  aupara- 
vant! depois  la  tour  de  THorloge  jusque  au  vis  de  la 
cbappelle  de  la  Saiucte-Trinîté ,  estoit  couverte  de 
plomb  sur  lequel  on  marcboit  de  plain-pîed  comme 
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aussy  esloil  led.  cloislre  sur  son  chevron»  lequel  plomb 
dud.  cloîstre  le  sieur  de  Brouhë  avoit  faict  osier 
comme  aussy  celtiy  de  lad.  aisle  d'église,  surtout  quoy 
il  fit  mettre  lad.  ardoise  qu'on  y  voit  cejourd'buy  et 
sur  lad.  aîsle  il  fit  applicquer  de  la  charpeute  pour 
supporter  lad*  ardoise,  J'ay  Taict  cette  remarque  le 
â  ayril  16&7. 

S  103. 

Hector  (f  Ouvrier  j  évesque  de  Dot,  vint  en  ce  Mont 
par  dévotion ,  Vannée  1634- 

L'an  1634,  le  8*  jour  du  mois  de  febvrier,  R°^  Père 
en  Dieu,  Messire  Hector  d'Ouvrier»  évesque  de  Dol, 
en  Bretaigne»  vint  par  dévotion  visiter  l'église  du 
S.  Archange  en  ce  Mont.  Il  fut  reçeu  magnitiquement 
et  processioutiellcment ,  suivant  la  coustume ,  par  les 
moynes  de  lad.  abbaye.  Il  y  dît  la  messe,  puis»  estant 
prié,  il  disna  au  réfectoire  et  s'en  alla«  Les  moynes 
convièrent  ce  bon  évesque  et  Iqy  firent  tout  Tbonneiir 
et  le  bon  accueil  qui  leur  fut  possible,  estant  un  des 
meilleurs  amis  de  nostre  Congrégation.  J'ay  faict  celle 
remarque  le  3  avril  1647- 

§  104. 

François  de  Péricard,  évesque  d'Avranches,  vint  en 
ce  Mont  par  dévotion^  en  febvrier  tan  1634. 

L*aD  1634i  le  28  dud.  mois  de  lebvrier.  Monseigneur 
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le  R"*  François  de  Péricard,  évesqtic  d'Avraoclies/ 
mut  en  ce  Mont-St-Michel  pardévolioo,  fut  couché 
daus  la  chambre  des  hosles  et  Irailté  aux  deppeods 
des  moynes  dud.  Mont,  et  s'en  retourna  le  30"^  jour 
dud,  mois  en  son  évesché  à  Avraoches.  J'ay  fa  ici  celte 
remarque  le  3  avril  1647, 


S  105. 

Une  compagnie  de  300  hommes  de  h  ville  de  Lizietix 
vint  en  voyage  en  ce  MoiH  tan  163û. 


L'an  163/i ,  te  7  octobre ,  vînt  en  voyage  en  ce 
Mont  par  dévotion,  de  la  ville  de  Lîdenx  »  de  celle 
province  de  Normandie,  une  compagnie  formée  du 
nombre  de  300  hommes,  tous  lestes,  bien  accom- 
modez et  Fespée  au  costé  et  la  baguette  blanche  à  la 
main ,  en  sorte  de  houlette.  Ils  arrivèrent  à  la  porte 
de  la  ville ,  le  tambour  battant  et  renseigne  desployée. 
Là  ils  quittèrent  tous  leurs  armes ,  suivant  la  cous- 
tume  do  lieu ,  sinon  trois  ausqiiels  on  permit  de  porter 
leurs  espées,  puis  montèrent  tous  à  rabbaye  et  église 
de  rarcbange  S.  Michel,  oii  quelques-uns  d'entr'eux, 
qui  estoîent  d*églîse,  chantèrent  solennellement  la 
grande  messe  en  musique  à  Tautel  de  S.  Michel ,  sittué 
dans  le  rond-point  du  ccetir  que  maintenant  nous  appe- 
lons le  grand  autel.  J*ay  remarqué  cecy  le  3  avril  1647. 
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§    106. 

Prhentation  fe  10  octobre  1634^  pour  ta  cure  de  St- 
Estienne  de  Baciîhj ,  vacante  par  le  déœds  de  M*^ 
Guillaume  Le  Qievalier^  de  M"  Georges  Giroult, 
curé  de  St-Brotade. 

—  Tiré  du  livre  de  Petit,   curé  de  St-Pierre   du 
MoDt ,  secrétaire  du  ciiappitrei  le  3  avril  1647, 

§  107. 

bail  à  ferme  en  1634,  pour  un  an  seuUement , 
moyennant  cent  sots  iourmis^  à  i/**  Gilbert  Bertrand^ 
de  la  paroisse  de  Ctmrrué ,  avec  permissimi  de  $'as~ 
$oeier  qui  bon  luy  semblera ,  des  pescheries  apparie- 
nanl  aux  mopies,  sur  les  terres  btanches  de  Charrue, 
excepté  qu'il  ne  peschera  pas  sur  les  terres  blanches  de 
St-Brolade^  apparleïiant  aussy  aux  vwyms. 

~  Tiré  du  bail  à  ferme,  le  S  avril  16ft7. 

§  108. 
Fasson  du  S.  Cyboire  et  du  Soleil  d'argent ,  fan  1634. 


L*an  1684,  le  S.  Cyboire  et  le  Soleil  pour  mettre 
le  corps  de  Nostre  Seigneur  eo  repos  ,  l'un  et  Taultre 
se  montant  par  vis  sur  un  mesmc  pied ,  furent  faicts 
par  les  soins  des  RR.  PP.  de  la  Congrégation  et  aui 
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deppends  de  M«  de  Giiyse,  abbé*  Le  s' Du  Pontt  graod 
prieur  des  ancieDS  moyoes,  et  M'  de  Brouhè,  agent 
dud,  sieur  abbé,  Grenl  cliauger,  pour  ce  faire  »  quel- 
ques argeuteries  rompues  et  iuu tilles  et  la  bouette  aux 
sainctes  boslies  sacrées  qui  se  gardoit  autrefois  daos 
uoe  custode  suspeudue,  avec  une  poulie  »  au  grand 
autel  ;  le  tout  pèze  euvirou  trois  marcs  et  demy  d*ar- 
geuti  estant  doré,  J*ay  remarqué  le  3  avril  16i7. 

§  109. 

Sentence  du  Heutermnt  générât  du  bailly  du  Costeniin, 
mi  ta  mcomté  de  Constances  ^  du  3  mars  1634,  par 
laquelle  Nicolas  Touppel  est  coudenné  à  payer  trois 
rucliês  de  froment  de  rente,  à  raisoti  de  la  fieffé  de 
quatre  verges  de  terre  faicte  à  ses  ancestres  le  9 
înars  1675 ,  situées  près  Grandmlle  en  la  paroisse  de 
Longueviitc  et  nommées  le  cloz  de  LoyseUière;  acte 
passé  devant  Sébastien  De  La  Lande  et  Pierre  Perier 
tabellions ,  à  Pontorson. 

—  Extraiet  desdits  actes»  le  k  avril  16^7. 


§  110. 

Artest  du  conseil  d*estat  tenu  à  RueU  le  l*'  septembre 
1635,  par  lequel  tous  les  marguHliers  des  fabriques 
doivent  rendre  compte  de  leur  administration  devant 
les  sieurs  évesques,  archidiacres  et  officiaux  ou  m- 
caires, 

—  Noté  sur  la  copie  imprimée ,  le  k  avril  16&7« 
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S  m. 

Sentence  du  7  juillet  1635 ,  donnée  en  l*élection 
d^Avranches,  p<ir  laquelle  les  fermien  des  comptes  ^ 
qmtriesmes ,  quarts  de  set  et  anciens  subsides  sont 
comdennez  de  restituer  aux  abbé  et  mot/nes  les  [cinq 
sois  d*anciem  devoirs  quils  avoient  levé,  contre  toute 
justice^  sur  ckascun  tonneau  de  vin  que  lesd,  moynes 
avoient  faicl  entrer  en  ce  Mont  pour  leur  prouision. 

—  Extraict  de  la  seoteoce  signée  Trocboo,  greffier, 
le  4  avril  16&7. 

S  "2. 

Présentation  par  les  moijnes,  le  il  janvier  1635,  de 
M^"  Alichel  Gennont ,  presbtre  du  Maine  et  gradué 
à  la  cure  de  St-Jean-des-Champs, 

—  Exlraict  du  livre  lerni  parM""  Petit,  le  û  avril  4647, 

§  lis. 

Présentatiim  par  les  moynes  le  8  7iovembre  163S  pour 
la  cure  de  St-Pierre  de  Boucey  de  31'^  François 
Auvray^prebstre  chanoyne  et  archidiacre  d*Avranches^ 
sur  la  pure  et  simple  démission  en  sa  faveur  faicte 
entre  k$  mains  desd.  moynes,  par  if"  Gilles  Des 
Brousses,  presbtre  amsy  chanoyne  dudit  Avranches, 

—  Je  Tay  eitraiet  du  livre  du  secrétariat  signé  : 
PeUl,  le  k  avril  16&7. 
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§  114. 

Don  (fune  gra/nde  coquille  d'argent  doré^  par  le  f  de 
Mesgrigny^  m"*  des  requestes^  demeurant  à  Paris  ^ 
Fan  1635. 

L*aD  1635,  UD  M'^  des  requestes  de  Paris  ,  Dommé 
MoDsieur  de  Mesgrigny  »  voyant  sa  femme  en  travail 
d'enfant  et  en  danger  de  mourir  pour  la  véhémence 
des  espreintes ,  fit  vœu  à  S.  Michel,  de  luy  offrir  une 
cocquille  d'argent  s'il  luy  plaisoit  assister  sad.  femme 
en  ce  rencontre  douloureux  :  peu  après,  elle  accou- 
cha très-heureusement  d'un  bel  enfant.  Led.  sieur  fit 
faire  incontinent  lad.  cocquille  d'argent  doré ,  pesante 
approchant  de  deux  marcs ,  et  sur  icelle  fit  graver 
ces  mots  :  Votum  pro  Johanne  Francisco  de  Mes* 
grigny,  et  l'envoya  en  ce  monastère  le  8  avril  1636. 
Icelle  se  voit  en  la  trhésorerie  des  reliques  du  mo- 
Bastère,  d'oh  je  l'ay  remarqué  le  &  avril  16&7. 

S  115- 

François  de  Péricard  avec  tout  son  clergé,  vint  en 
*  procession  en  ce  Mont-Sv-Michel ,  Fan  1635. 

L'an  1655,  le  7  octobre,  François  de  Péricard, 
évesque  d'Avranches,  vint  en  ce  Monl-St-liichel  avec 
tout  son  chappitre,  processionnellement,  dit  lasaiocte 
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messe  en  cette  église  «  puis  disaa  avec  tous  ceux  dud, 
chappitre  et  ses  geus  dans  le  logis  abbatial  à  ses  dep- 
pends»  Tous  les  moyees  fureot  dîsoer  à  leur  réfectoir, 
sans  qu'aucuD  disnast  avec  led.  seigneur  évesque. 
Iceluy  estoît  coumucé  contre  lesd.  moyees  qui  ne 
ravoieut  voulu  traitter  1^  à  cause  du  graed  monde  qui 
raccompagûoit  et  des  grandes  deppences  qu'il  avoït 
Taictes  en  ce  lieu  Tan  passé,  avec  tout  son  train, 
deux  ou  trois  jours  chez  lesd,  moynes»  sans  considéra- 
lion  de  leur  pauvreté  de  lors*  Pour  donc  eslre  défrayé 
ced.  jour  par  îceux ,  deux  ou  trois  jours  auparavant  il 
envoya  un  de  ses  aumosniers  avec  une  lettre  dud, 
seigneur  évesque,  intitulée  ;  Aux  anciens  et  nouveaux 
mnuz  Religieux  en  t abbaye  du  Mont-St' Michel,  la- 
quelle ayant  esté  leue  publicquement  ;  tant  de  part  et 
d'aulire  fut  conclud  qu'il  ne  falloit  donner  à  disoer  à 
Tévesque  ui  aux  chanoyues,  d'autant  que  les  moynes 
susd.  estant  allez  à  Àvranches  en  procession ,  il  n'y 
avoil  point  longtemps ,  a  voient  esté  contraincts  de 
disner  dans  nn  pré  sur  rherbe,  ne  voolani  entrer 
dans  une  hostcllerie,  à  cause  que  leM.  seig.  évesqne 
et  cbanoynes  ne  leur  avoient  pas  présenté  une  fois 
d'entrer,  qnoy  que,  selon  Fancienne  coustume,  ils 
leur  dévoient  donnera  disner,  11  fusl  icy  arresté,  par- 
ticulièrement de  la  part  de  MM.  nos  anciens,  qu'on 
ne  leur  donneroit  rien  aussy.  Mais,  en  l'absence  du 
R.  P.  Dom  Michel  Pirou ,  prieur  de  cette  abbaye ,  qui 
estoît  pour  lors  à  la  diette,  le  R.  P.  Dom  Maurice  Pon- 
cigooo  ,  soubsprieur,  remit  l'affaire  en  délibération 
dans  la  communaulté  des  religieux  de  nostre  Congre- 
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galion ,  et  ayaBt  représenté  rimporlaoce  de  cette 
affaire,  refuser  ainssy  un  disoer  à  leur  seigneur  éves- 
que,  qui  estoit  leur  visiteur  anuuellemeotf  qu'il  ne  le 
ralloit  pas  Taire,  ni  aussy  traitler  tout  un  clergé, 
chose  inouye  encore  en  ce  monastère,  tellement  qu'il 
Tut  dit  par  son  bon  conseil  ^u'on  recepvroU,  avec 
toute  la  bienséance  possible,  led.  seigneur  évesque 
et  qu'on  le  traitleroît,  luy  treizîesme,  le  plus  hon- 
nestement  qu'il  se  pourroit,  ce  qui  luy  fut  récrit  et 
respondu  par  lettre.  Mais  led.  seigneur  évesque ,  qui 
voulloit  qu^ou  trailtast  aussy  tout  son  clergé  ,  ne 
vouUut  de  cette  restriction.  Ce  bon  père  soubsprieur, 
Dom  Maurice  Poncignon*  en  ce  rencontre,  sortit  sans 
doubte  à  son  honneur  et  conserva  celny  du  monastère* 
Aussy  estoit-ce  un  homme  bien  expérimenté  es  faicls 
de  la  civilité  en  semblables  occasions.  G* estoit  la  raison 
pourquoy  l'Ordre  luy  a  commis  si  longuement  le  soin 
de  la  religion.  Car  oultre  qu'il  estoit  un  des  plus 
anciens  profex  d'icelluy,  et  dès  l'année  1610,  et 
un  de  ceux  qui  le  premier  arriva  à  Paris  Tan  1615 
(à  la  fasson  d'un  autre  apostre]  pour  donner  Tcssort 
et  le  branle  à  celte  grande  et  magnifique  Congrégation 
de  S*  Maur  ;  il  a  resgenté  en  icelle  très-honorablemenl 
et  entre  aultres  a  esté  longtemps  supperieur  de  St- 
Augustin  de  Lymoges»  soubs-prieur  des  Blancs-Mao- 
teaux  à  Paris,  deux  ans  prieur  de  St-Fiacreen  Brie, 
deux  ans  soubsprieur  à  St-Jan>d'Angely ,  deux  ans 
prieur  de  Solignac,  un  an  prieur  à  St*Ctément  de 
Craon,  à  Lehon  deux  ans  prieur,  au  Tronchet  trois 
ans  prieur,  et  cette  année  16S5  soubsprieur  eu  ce 
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moDastère  du  MoDl*St-MicheL  Et  à  bon  droict  une 
personne  de  si  grand  mérite  et  si  fervente  dans  les 
observances  monastiques  est-il  employé  au  bien  public 
dans  ie  corps  politique  du  monachisme ,  celuy4à  qui 
étant  nay  de  ta  ville  de  Yerdun,  de  gens  pieui  et 
vertueux ,  des  plus  illustres  et  notables  bourgeois 
d^icelle,  et  offert  par  eux,  dès  sa  plus  tendre  jeu- 
nesse, au  patriarche  S.  Benoist,  sotibs  la  discipline  et 
iûstructïon  du  R,  P*  Dom  Deziré  de  La  Cure,  puisque 
non-seulement  il  profita  pour  son  particulier  à  l'eacole 
du  bon  père  Dom  Deziré,  ains  il  puisa  soubs  icelluy 
cette  belle  science  des  vertus  qu'il  a  continuellement 
enseignée  à  ceux  qui  lui  ont  esté  commis,  et  qu'il 
euseigne  encore  journellement  par  son  bon  exemple  et 
par  la  rare  édification  qu'il  donne  à  un  cbascun  dans 
la  prattique  exacte  des  exercisses  réguliers,  estant 
maintenant,  après  avoir  si  longtemps  commendé,  le 
plus  soumis  à  T obéissance. 

Mon  cber  lecteur ,  ne  vous  ennuyez  pas  du  précé- 
dent discours.  La  vertu  a  ses  prix  et  sa  récompense, 
mesme  de  ce  monde  icy;  puisque  nostre  bon  Dieu 
veult  que  nous  fassions  estime  très-particulière  de  ses 
bons  serviteurs.  Je  puis  dire  en  vérité  que  nostre  bon 
père  cy-dessus  en  est  un  de  ses  plus  affectionnés,  puis- 
que nous  pouvons  de  droict  appeller  ainssy  les  ministres 
qui  se  rendent  les  plus  exacts  à  rendre  à  leur  seigneur, 
chascuD  jour,  leur  humble  ministère*  J*en  suis  le 
lesmoîng  oculaire  avec  tous  les  moyoes  de  cette  com- 
munaulté  ,  laquelle,  avec  moi,  se  Test  proposé  devant 
les  yeuXt  pour  s^aequitter  de  son  devoir  en  imitant 
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ses  vertus.  Il  est  eocore  à  présent  dans  ce  monastère 
dud.  Mont-St-Micbel  là  oh,  quoyque  chargé  d'années 
et  de  travaux  récens  pour  Taugmentation  de  la  com- 
munaulté,  il  est  tout  le  premier  aux  exercisses  com- 
muns, montrant  par  ses  ferveurs  l*estime  que  nous 
devons  faire  de  nostre  vocation.  Nostre  bon  Dieu  luy 
veille  donner  la  continuation  au  bien  jusques  à  la 
mort  et  après,  la  récompense  et  à  nous  aussy.  J*ay  faict 
cette  remarque  le  &  avril  16/i7. 

S  H6. 

Fasson  (Ttm  eslang,  au  mm  de  febvrier  1636,  proche 
les  encloses  de  Pingé^  en  Ardevon^  celluy  qui  est  sitlué 
au  plus  haut  lieu^  vers  et  proche  de  celluy  qu'avoit 
faict  faire  le  R.  P.  Dom  Bède. 

—  Noté  le  k  avril  1647. 

S  **7- 

Constructùm  de  la  fuye  ou  du  colombier  d*Àrdevon, 
près  le  manoir^  mr  remplacement  de  randen^  au  mois 
de  mars  1636,  pour  la  somme  de  mille  livres  tournois. 

c  On  en  retire  6ft  livres  de  rente  par  ebascun  an  par 
oh  appert  que  led.  colombier  est  bien  Taict  et  que  les 
pigeons  s*y  plaisent  bien.  J'ay  faict  cette  remarque  le 
&  avril  16&7.  • 
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§  118. 

Henry  d'EscoubkanSj  de   la  maison  de  Sourdi^   et 
archevesque  de  Bordeaux,  vint  en  ce  Mont^  l*aii  1636. 

L'an  1636 ,  le  5'  jour  du  mois  de  mars ,  Henry 
d'Escoubleaux,  delà  maisoii  de  Sourdis,  archevesque 
de  Bordeaux,  abbé  de  St-Jovin-de -Marnes  en  Poiclou 
et  de  douse  ou  quinse  aultres  abbayes  et  prieurez 
dimportauce  ,  vint  avec  dix  ou  do  use  chevaux  à  la 
porte  de  cette  ville  du  Mont-^St-Micbel  ;  mais  d'autant 
qu'ils  ne  voulurent  quitter  les  armes  suivant  ta  cous- 
lume^  il  n'eotra  dans  lad.  yille  ny  ne  monta  à  ceste 
église  luy  uy  aulcuu  de  sa  suitie,  s*en  retournant  comme 
ilestoit  venu.  Luy  objectant  que,  Tau  1631  ,  Monsieur 
le  prioce  de  Condé  venu  en  ce  lieo,  posa  le  premier 
son  espée  pour  entrer ,  il  fit  réponse  quil  estoit  plus 
que  Mons.  le  Prince  et  tira  pays.  Je  sçay  bien  que 
cet  archevesque  avoit  le  cœur  trop  hault  pour  quitter 
ses  armes ,  luy  qui  quittoit  son  temple ,  sou  église 
et  son  évescbé  pour  les  porter.  C'est  ce  qui  l'avoit  meu 
d'obtenir  dispence  de  Sa  Saine teté  pour  quitter  le  froc, 
lequel  luy  et  moy  l'avons  porté  dans  lad.  abbaye  de 
Si- Jovin-de- Marnes ,  luy  en  qualité  d*abhé  désigné  et 
profès  de  Tordre  et  moy  eu  qualité  d'armayer  et  prieur 
du  prioré  de  St-Pierre-de-Vertou,  aussy  profès  dud. 
ordre,  bien  dilTérent  en  revenuz,  maïs  presque  sem- 
blables eu  vertus  et  inclinations  de  nous  acquitter  de 
nosire  profession.  Il  est  décédé  Tan  1646.  Nostre  bon 
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Dieu  !uy  fasse  miséricorde  et  may  je  suis  encore  ?î?aot 
dans  le  moDastère  du  Mont-St-Mictiel  (ayant  laissé 
l*abbaye  de  St-Jovio),  Nostre  bon  Seigneur  me  veille 
faire  la  grâce  de  luy  servir  de  tout  mou  c<Bur.  J'ay 
remarqué  cecy  le  5  avril  1647. 

S  119- 

Richard  de  h  Luzerne  f  18*  gouverneur  de  ce  Mont^ 
mourut  tan  1636, 


L'an  1636 ,  le  1"  jour  du  mois  d'aoust ,  un  ven- 
dredi à  six  heures  et  demye  après  midy,  Richard  de 
la  Luzerne ,  gouverneur  de  ce  lieu,  trespassa  eu  celte 
abbaye  du  Mont-St-Michel,  au  grand  regret  de  tons 
ceux  qui  Font  congnu,  après  avoir  esté  gouvernenr  de 
ced.  lieu  dix  ans  et  qnelques  deux  mois  ou  environ , 
ayant  pris  possession  le  mois  de  may  de  Tan  1626.  Il 
fut  enterré  le  landemaîn  eu  la  chappelle  de  Ste-Anne 
(  les  mots  saincie  Anne  ont  été  remplacés  par  les  mots 
Noslre-Bame)  do  circuit  où  ses  armoiries  et  une  cein- 
ture de  dueil  furent  appticquéez  à  la  paroy,  ce  qu'on 
souflrit  pour  iors  de  crainte  de  noise  avec  ses  parents* 
Mais  ou  Ta  oslée  depuis,  en  Tan  1638.  Les  moynes 
luy  Greut  les  obsèques  solennellement  avec  deux  ser- 
vices et  obits,  un  irentain  de  messes,  deux  annuels 
et  le  bout  de  fan,  pour  raison  de  qnoy  les  parents 
dud.  deffunct  donnèrent  300  livres  tournois  aux  moynes 
du  monastère.  J'ay  remarqué  ceci  le  5  avril  1647, 
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§  120. 

Un  coun  des  estudes  de  philosophie  fimj  en  Vabbaye  du 
Monl-Si'Mkkl,  Tan  1636. 

L'an  1636,  le  3*  jauvier  ,  le  R,  P.  Dom  Michel 
Perade ,  profèx  de  la  Coegrégatîon  de  Sl-Maur,  partit 
pour  s*eD  aller  demeurer  en  l'abbaye  de  St-Serge*lès- 
ÂDgers ,  suivant  Tordre  à  luy  doiiûé  du  B*  P«  Dom 
Placide  de  Sarcus,  visiteur  de  cette  province  pour  lorst 
par  obédieoce  expresse,  scellée  et  signée  dud»  R.  P. 
visiteur;  apprès  que  led.  Dom  Michel  Perude  eut 
parachevé  sou  cours  de  philosophie  auquel  it  a  voit  esté 
commis  par  le  mcsme  R.  P*  visiteur  après  la  célébration 
du  dernier  chappitre  général,  estant  iceluy  cours  com- 
posé de  dix  ou  douze  jeunes  religieux  de  lad.  Congré- 
gation assemblez  en  celte  abbaye  par  Tordre  cy-dessus, 
lesquels  ont  assez  bien  réussy  soubs  le  susd.  maîstre. 
J'ay  faîct  cette  remarque  le  7  avril  1647. 

La  direction  de  ce  cours  est  altribuée  par  Dom  de 
Camps  à  Dom  Michel  Pirou, — Histoire  générale ^  U  II, 
p.  226- 

S  121. 

Henry  de  BricquemHe ,  marquis  de  la  luzerne  et 
d'Amanvitle,  fut  faiet  le  19""  gomemeur  de  eeMontt 
Van  1636. 

L*an  1636  f  au  mois  de  septembre ,  Looys  XIII , 
roy  de  France  »  donna  le  gouvernement  de  la  ville  et 
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cbasteau  du  Mont-St-MicticI ,  vaccaQt  par  la  mon  de 
Bichard  de  la  Luzerne ,  arrivée  au  mots  d'aoest  der- 
nier, à  Henry  de  Bricqueville,  marquis  de  la  Luzerne 
et  d'Amanrjlle ,  lequel  estoît  pour  lors  occupé  à  chasser 
les  Espagnols  de  la  ville  de  Corbie  et  de  la  Picardie. 
Son  père  en  viul  prendre  possession ,  en  son  absence, 
le  28'  jour  dud»  mois  en  son  nom,  Led.  Henry  y  Tint 
Itiy-mesme  en  personne  le  i8  janvier  1637,  où  il  ne 
demeura  que  trois  ou  quatre  jours.  H  fut  reçeu  de 
tous  tes  moynes  en  corps,  à  trente  pas  hors  la  porte 
de  l'église,  où  le  Supérieur  luy  fit  une  petite  exhor- 
talLOo  et  puis  montèrent  et  entrèrent  toits  en  lad.  église, 
tesmoignant  aux  moynes  toute  sorte  de  bienveillance. 
H  confîrma  le  s^  Du  Laurier  pour  son  lieutenant  eo 
ce  lieijf  que  son  père  y  avoit  mis  en  prenant  posses- 
sion pour  luy  Henry ,  puis  il  s'en  alla  apprès  avoir 
adjousté  aux  9  soldats  d'ordinaire  le  nombre  d'aultres  8. 
11  revint  encore  d'aultres  foison  ce  lieu  comme  je  dîré, 
lequel  conlînuant  de  servir  courageusement  et  fidèle- 
meni  le  Roy,  après  avoir  supporté  beaucoup  de  fatigues 
au  siège  de  Perpignan ,  il  fut  enfin  emporté  de  fiebvre 
chaude  «  k  lieues  procbe  du  Mout-Sarrat,  au  monas- 
tère duquel  Mont-Sarrat  il  fut  inhumé  au  mois  de 
septembre  16&2,  ayant  esté  six  ans  entiers  gouver- 
neur de  ce  Mont-St-Micbel*  J*ay  faict  cette  remarque 
le  5  avril  1617, 


—  Cf.  Histoire  générale  ^  U  II,  p.  151, 
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S  122. 

Construction  en  1636,  par  le  R.  P.  Dom  Michel  Pirou, 
du  pressoir  avec  la  pile  de  pierre  de  quartiers  et 
autres  assoriimûnts  pour  faire  k  cyldre  au  marwir 
d'Ardevon. 

—  Noté  le  5  aYTÎl  16â7. 

§  123. 

Prise  d'un  grand  poisson  nommé  ekaudon  ou  petite 
balene,  le  7  aoust^  Van  1636. 

L'an  1636,  le  7  aoust,  il  fit  en  ces  quartiers  une 
teoipesle  et  tin  orage  espou  van  tables,  le  tonnaire  faisoit 
trembler  tout  le  motide  et  eo  ce  Mont^St-Micbel  on 
cMimoit  devoir  estre  abismez  de  ce  coup.  Il  tomboit 
de  la  gresle  grosse  comme  des  noix ,  voire  comme 
des  ceuTs,  durant  lequel  orage  s*eschoua  tin  grand  et 
monstrueux  poisson  appelle  des  uns  chaudon  et  des 
autres  un  Imlincau  ou  petite  balenet  qui  Tut  trouvé 
sur  les  grèves  entre  cy  et  le  rocher  de  Tombelaine 
après  la  bonnace ,  duquel  poisson  les  moynes  en  prirent 
par  préférepce,  comme  leur  appartenant,  estant  sur 
leur  fief  de  la  baron  nie  d^Ârdevon ,  aussy  comme  sei- 
gneurs des  pescheries  de  lad»  abbaye,  six  charretées 
tirées  par  deux  bœufs  et  trois  chevaux  et  aultres  six 
qulls  permirent  de  prendre  aux  Termiers  géuéraulx 
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S  126. 

Débris  fakU  dam  les  fenils  et  au  corps  de  garde  par  la 
mer,  Pan  1636. 

L*an  1686,  le  17*  joar  da  mois  de  novembre,  le 
19«  joar  de  la  lune ,  la  mer  estant  fort  agitée  des 
vents  s*esleva  tellement  qu*elle  entra  dans  le  corps- 
de*garde  de  la  ville,  rompit  la  grosse  barre  de  la 
porte  des  fenils  et  fit  nn  grand  trou  à  la  mnraille. 
Elle  fut  cette  fois  extresmement  violente. 

-.  Noté  le  5  avril  16&7. 


S  127. 

Les  communs  en  landes  et  marests  formant  la  Lande  de 
CoAxgè ,  contenant  80  acres  de  terre ,  une  aultre 
lande  dite  la  Lande  de  Brée  et  des  Gages^  conr 
tenant  quinze  acres  appartiennent  aux  mot/nes , 
comme  deppendants  de  la  barormie  d^Ardevon^  suivant 
déclaration  des  parroissiens  de  Curey  au  rapport  de 
Jouenne  Antoine^  notaire  à  Pontorson,  du  II  juillet 
1636,  lesquels  parroissiens  ont  le  droict  (Ty  faire 
paistre  leurs  bestiaux  avec  ceux  de  Moidrt ,  d'Espas 
et  de  Boueey. 

—  Noté  le  6  avril  1647. 
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s  128. 

Arrest  du  purlermul  de  Roiten  du  6  mars  1636,  par 
lequel  il  est  dit  que  tes  livres  de  recepîes  et  autreÈ 
mémoriaux  serviroient  de  tiltres  aux  Religieux  de 
Bonne-Noumlle  de  Rouen,  à  muse  de  la  perte  d^iceux 
du  temps  des  guerres  civiles.  Pareil  arrest  avoiî  esté 
rendu  le  6  janvier  1629  au  profft  des  abbé&  et 
moynes  du  MoM-St-MkheL 

~Nolé  le  5  avril  160. 

g  129. 

Henry  de  Bri^queville,  19'  gouverneur  de  ce  Mont^ 
présenta  requête  au  roy  pour  les  réparations  de  la 
vUle^  le  7  juin  1636. 

<  Pour  obtenir  un  M'*  des  Reqaestes  ou  aullre 
commissaire  député  pour  Taire  faire  les  réparations 
de  la  ville  de  Mout-Sl-Michel  fort  en  ruiflcs»  suivant 
le  procès- verbal  faîct  à  la  requeste  de  Richard  de  La 
Luzerne,  gouverneur  dud.  lieu,  son  prédécesseur, 
par  le  lieutenant  général  du  bailly  de  Costentie  au 
siège  d'Avranches  avec  et  eu  présence  du  procureur 
de  sad.  Majesté ,  montant  i celles  réparations  k  de 
grandes  et  immenses  sommes  à  qtioy  nous  ne  sçavous 
pas  qu'il  fut  répondu.  Nous  sçavons  bien  néant  moins 
qu^il  û*y  a  rien  esté  faict  en  suille  et  que  les  mu- 
railles et  forteresse  de  lad.  ville  s'en  vont  toutes  à  bas. 
Coppie  dud.  procez-verbal  et  de  lad.  requeste  sont  eo 
ce  monastère,  d'où  je  Fay  extraict  le  5  avril  i6&7.  >> 

— *  Cf,  Histoire  générale ^  t.  II,  p,  !51. 
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S  130. 

Arrest  du  Conseil  privé  du  iQ  décembre  1635  enre- 
gistré à  ia  Cour  des  Aydes  du  parlemetit  de 
Rouen  ^  le  26  avril  1636,  exemptant  les  soldats- 
mortepayes  et  bourgeois  de  la  ville  du  Mont-St* 
Michel  de  payer  tailles  et  gabelles  suivant  leurs 
anciens  privilèges. 

—  Noté  le  5  avril  1647. 


§  181. 

Présentation  le  4  février  1637  par  tes  moynes  du 
Mont'St-Mictiet  à  ta  cure  de  St-Michel-des-Loups^ 
vacante  par  te  deceds  de  M^  Jean  Petour,  presbtre^ 
de  M.  Maurice  Dtifou,  diacre. 

—  Eitraict  du  livre  du  secrétariat  sîgoé  Petit, 
le  5  avril  1647; 


§  132. 


4 


Histoire  effroyable  ^  fabuleuse  ^  d'un  enfant  de  ta 
ville  du  Mont'Sl-Michei  quon  dit  avoir  été  em- 
porté du  diable f  tan  1637. 


L*an  1637»  au  mois  de  septembre,  on  publîoit  par 
les  rues  de  Paris  une  histoire  espouvaotable  arrivée 
à  un  nommé  Robert  Le  Fizelter ,  fils  de  Rodolphe 
Le  Fizelier,  notable  habitant  du  Mont-St-Michel,  lequel 
pour  son  grand  libertinage  et  désobéissance  rendue 
envers  sond.  père,  le  diable  emporta  aux  fonds  des 
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enfers,  chargé  sur  uo  bastoo,  et  plusieurs  aeltres  dis- 
cours et  Darratioos  cooteoues  dans  uu  petit  livret  im- 
primé auquel  D*apparoissoit  ny  le  nom  de  rautheur 
ny  du  libraire.  Un  des  moyoes  de  nostre  Congrégatioû 
chemiïiaot  par  la  ville  dud.  Paris»  comme  il  euteïidit 
parler  du  Mont-St-Michel,  d'où  il  avoit  sorly  depuis 
peu  de  jours  et  sçachaot  fort  bien  qu'il  D'y  avoit 
potet  de  bourgeois  eu  ce  lieu  ou  d'aultres  uommez 
dud.  nom  de  Fizelier,  il  achepta  une  coppie  de  lad. 
histoire,  estant  proeureor  en  une  de  dos  abbayes 
de  Paris  et  feuvoya  au  Mont-St-Michel ,  oii  fut  re^ 
congneu  de  tous  ceux  dud.  lieu  la  grande  fourbe  et 
mensonge  inventé  par  quelque  folastre  pour  gaigner 
de  Fargent.  J'ay  remarqué  cecy,  le  5  avril  1647. 

—  Cf.  Histoire  générale  t  l.  I,  p»  153.  Ou  peut 
rapprocher  de  celle  histoire  La  Prédiciion  de  la 
vision  prodhjietise  d^un  aigle  épouventable ,  imprimée 
à  Paris  en  1622.  Ce  livret  rare  a  été  réimprimé  à 
ivraûcbes,  par  M.  V.  J.,  eu  1869» 


§  133. 

Prise  de  possession,  le  2  mars  1637  ,  par  le  R.  P. 
Dom  Bernard  Jevardac ,  prieur,  de  ^office  d'archi' 
diaconé  de  l^ubbaye^  en  présence  de  R.  P.  Dom 
Hetiry  Du  Pont^  prieur  des  anciens,  de  Jutian 
Bazile^  d'Ardevon^  et  de  Clmrles  Cordon^  du  Mont- 
St-Michel^  ledit  office  vacant  par  la  démission  de 
Dom  Michel  Pirou^ 

—  Noté  le  6  avril  1647, 
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S  134. 

Sentence  du  séneschnt  d'Ardevon  contre  les  nobles 
qui  doivent  garder,  armés  de  toutes  pièces^  le  chas* 
ieau  du  Montas t^MicheL 


Vuu  1637,  le  peDuUiesme  jour  de  septembre ,  les 
mojïies  de  l*abbaye  du  Monl-St-Michel,  en  la  personne 
do  R.  P.  Dom  Dominique  Huillard,  leur  procureur 
el  cellerier,  firent  convoquer  et  appeler  à  haucle 
et  intelligible  voix ,  par  les  ofSciers  de  leur  baronnie 
d'Ardevon  ,  estant  dans  le  corps  de  garde  sous  Belle- 
Cbaire,  tous  les  hommes  snbjets  à  faire  la  garde  led. 
jour  aud.  Heu  du  Mont-St-Michel ,  armez  de  toutes 
pièces  «  suivant  qu'ils  y  sont  obligés  à  cause  des 
terres  et  fiefs  nobles  qu'ils  possèdent  à  ces  fins; 
lesquels,  après  avoir  esté  tous  appelés,  et  les 
manquants  condemnez  à  3  livres  d'amende,  sur  la 
demande  et  réquisition  du  R«  P.  Dom  Dominique»  pro- 
cureur et  du  procureur  fiscal  de  la  baronnye  dnd. 
Ardevon,  a  esté  décerné  sentence  par  M"  Jean  de  la 
Noe«  séneschal  dlcelle  par  laquelle  lesd*  hommes  sont 
condemnez  venir  se  trouver  en  personnes ,  armez  de 
toutes  pièces,  dans  led.  corps  de  garde  sonbs  Belle- 
Chaire  ou  gens  pour  eux ,  capables  de  Taire  lad. 
loDctioD,  desquels  ils  respondront. 

Extralct  de  la  grosse  de  lad*  sentence  signée  J 
Gilbert ,  le  6  avril  1647. 
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S  135, 

Ordonnance  provisoire  du  seigneur  cardinal  de  Ri- 
clwlieu,  dispensant  les  paroissiens  de  Beauvoir  et 
d'EspaSt  conlrairement  aux  prétentions  du  s'  de 
Maian^  capitaine  de  la  coste  de  Genest,  de  la  garde 
de  lad.  cosîe  et  ordonnant  qu*ils  soient  tenus  de 
faire  le  guet  et  garde  seultement  en  lad*  ville  et 
cfiasteau  du  Mont-St'Micliel  suivant  la  cousiume, 
ce  qui  est  ainssy  demeuré, 

—  Extraie t  d'une  copie  de   tad.   ordoûQance ,   le 
6  avril  16â7, 

§  136. 

Visite  faicte  en   Céglise  de  St^Pierre-du-Mont  par 
Dom  Bernard^  archidiacre^  le  IQ  mars  1637, 


«  Où  il  s*est  faict  rendre  compte  des  deoiers  et 
reyenuz  du  thrésor  et  fabrique  de  lad,  église,  moutaDt 
à  260  11.  3  sols  10  deeiers,  suivant  restât  qui  Iny  en 
a  esté  fourny  d'une  année  seullement,  de  plus  a  faict 
beaucoup  de  statuts  pour  la  décoration  de  lad.  église 
et  service  divin,  que  règlements  pour  la  vie  et  mœurs 
des  curés,  vicquaîres  et  presbtres  de  lad,  parroisse. 
Je  Tay  extraict  de  l'acte  de  lad,  visite,  le  6  avril 
1647.  . 
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S  187. 

Commiss'ion  accordée  par  les  maynes^  (e  13  mars 
1637,  pour  la  garde  d*une  porte  de  Fabbaye^  à 
Charles  Cordon  ^  bourgeois  du  Mont-St-MicheL 

Coppie  desquelles  lettres  en  forme  est  es  archires 
avec  deux  aultres  proyisious ,  Tune  faicte  par  le 
cardinal  d^Annebault,  Tan  1577,  à  Michel  Lanreus, 
bourgeois,  et  Taultre  par  François  Le  Roux,  d*un 
aultre  porte.  Tan  1560,  à  un  aultre  bourgeois  de 
lad.  ville ,  d'où  je  Tay  extraict  le  6  avril  I6b7. 

§  138. 

Eschange  pour  la  féodalité ,  d'une  certaine  terre  et 
hébergement^  au  bourg  de  la  Croix ,  avec  le  ^  de 
Yilliers^  le  19  juin  1637 ,  au  rapport  d'Anthoine 
JouennSf  notaire  à  Pontorson. 

—  Noté  le  6  avril  1637. 

§  139. 

Visite  faicte  dans  cette  abbaye ,  du  iS  avril  au  24  du 
mesme  mois,  par  le  B.  P.  Dom  Bède  de  Fiesque^ 
visiteur  de  la  province. 

—  Extraict  du  livre  du  cbappitre  le  6  avril  16&7. 
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Visite  des  mesures  de  la  ville   du  Mont  par  Dom 
Bernard^  tau  1637. 

L*an  1637,  le  veodredy  22'  jour  du  mois  de  may, 
le  R.  P.  Dom  Bernard  Jevardac ,  en  qualité  de  prieur 
do  Mout*SuMicbel  et  arcbîdiacre  de  lad,  abbaye  , 
a  faict  la  visite  des  mesures ,  des  pots  et  pluies 
et  aiiltres  mesures  dans  les  cabarets  et  hostelleries 
des  habitants  de  la  ville  du  Monl-St-Micbel ,  vendant 
I  et  débitant  vin  et  eildre ,  où  ayant  trouvé  plusieurs 
vaisseaux  trop  petits ,  il  les  a  cassez  et  confisquez , 
coodemnant  les  délinquants  en  ramcnde  ;  c'a  esté 
lu  y  qui  a  faict  le  premier  cette  sorte  de  visite  depuis 
que  la  reforme  est  establie  en  celte  abbaye  du  Mont- 
St-Mtcbel  :  MM,  les  anciens  moynes  d'icetle  Tavoient 
toujours  faicte,  J*ay  remarqué  cecy  le  7  avril  1647. 

S  141. 

Nostre  Seigtieur  donna  de  ta  ptmje  après  avoir  porté 
le  chef  de  S.  Aubert  en  procession  autour  du 
Mont 


L'an  1637,  te  10"  jour  de  may,  après  les  vespres ,  ou 
fil  la  procession,  composée  de  tous  les  moynes  de 
Tabbaye  du  Mont^St-Mlchel ,  du  curé  et  presbtres 
de  la  paroisse  dud.   Moût,  avec  le  peuple  de  ladite 
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ville,  autoor  do  rocher  de  ce  Mont,  et  eo  la  chappelle 
de  S,  Aubert  oo  fit  statien ,  le  R.  P.  Dom  Bernard 
Jevardac  ,  prieur  de  lad.  abbaye ,  portoit  enlre  ses 
mains  le  chef  dud.  glorieoi  S,  Aubert  ;  le  tout  pour 
impétrer  de  Dieu  de  la  pluye  pour  arroser  les  biens 
de  la  terre  qui  périssoient  tous,  à  cause  qu'il  y  a  voit 
fort  looguemenl  quMl  n'avoît  pieu  :  chose  admirable 
que  cette  pracession  Taicte,  il  pleut  abondamment 
toute  la  sepmaioe,  à  midy  et  h  minuit  de  chascun  jour, 
et  si  benignement  et  utilement  que  Tannée  en  ces 
quartiers  fut  très-bonne  ,  les  fruicts  s'estaut  trouvés 
par  ce  moyen  bien  portez,  par  ou  appert  combien 
Nostre-Seigneur  a  agréable  les  demandes  qu'on  luy 
faîct  par  rintercessîon  de  S,  Aubert,  son  très-fidèle 
serviteur,  J*ay  remarqué  cecy  le  T  jour  d'avril ,  à  la 
relattOQ  des  tesmoings  oculaires,  Tan  16ft7. 

§  142. 

Réparation   d'un    des   piliers  du  c<mtr  de    t  église  ^ 
fan  1637. 


L'an  1657,  le  25'  jour  de  septembre ,  un  des  piliers 
du  cœur  qui  soubstienneot  la  tour  du  clocher ,  la 
plus  proche  de  la  nef  du  costé  du  logis  de  Tau* 
inosnerie  fut  parachevé  de  raccommoder  suivant  l0| 
commandement  de  M.  de  Guyse,  abbé  commeudataîre 
de  cette  abbaye,  par  le  soin  de  Dom  Henry  du  Poot, 
grand  prieur   de    MM«   les  anciens  moynes  ,    lequel 
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pilier  manquoit  par  le  rondemeat  et  attiroii  la  voulte 
de  la  croisée  du  costé  du  septentrîou  à  luy  comme 
aussy  lad*  voulte  du  clocher*  C'est  pourquoy  on  y 
fit  cet  empattement  qui  s'y  voit  encore  maioienant  et 
la  muraille  à  cosié  dans  laquelle  Thiiys  et  porte  est 
comprise  pour  aller  de  la  croisée  du  midy  dans  le 
bas  de  la  ner  et  sur  le  Sauk^Gauttier ,  sur  laquelle 
porte  il  y  a  une  croix  de  Lorraine  estant  partie  des 
armes  dud.  seigneur  abbé.  On  prît  de  la  pierre  du 
rocher  pour  faire  lad.  réparation.  Led.  jour  que 
dessus,  rofEce  se  fit  aud.  cœur,  lequel ,  durant  celle 
réparation,  se  faîsoit  en  la  chappelle  de  Nostre-Daïue- 
do-Circuit  dès  le  premier  jour  de  may  de  lad.  année. 
J'ay  faict  cette  remarque  le  7  avril  1647. 

S  ià3. 

Visite^  te  17  may  1637,  de  l'église  d*Ardevon  par 
Dom  Bernard  ,  archidiacre ,  lequel  y  ^l  pltmeurs 
ordonnances  à  la  décoration  ci  twnneur  du  set^ice 
diviM. 

—  Extraîct  du  livre  du  secrétariat  de  Tarchidia- 
coDé ,  le  7  avril  1637. 

§  144. 

Don  du  grand  tableau  de  i^ autel  du  grand  S.  Michel, 
par  M.  de  Nevers,  l'an  1637# 

JL*ao  1637 ,  le  22*  jour  du  mois  d'octobre ,  on  a 
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apporté  de  Paris  ee  ce  monastère  du  Mont,  le  tableau 
que  M.  de  Nevers  avoit  promis,  venant  en  ee  Mont 
par  dévotion»  comme  j'ay  dit  au  g  &S,  Ce  tableau  est 
long  de  12  pieds  et  de  large  1&.  En  îcelluy  est  dé- 
peinct  la  chuste  des  Anges*  Led.  s'  de  Nevers  «  estant 
arrivé  à  Paris,  il  fit  marché  pour  la  somme  de  1200 
livres  tournois  avec  le  paintre  ;  mais  ayant  esté  long- 
temps à  faire  el  les  guerres  de  Mantotie  survenues, 
là  ou  led*  sieur  alla ,  le  tableau  venant  à  estre  Taictp 
personne  n'ayant  cliarge  de  le  restîrer  eo  l'absence 
dud.  prince  ,  nos  pères  de  ce  monastère  donnèrent 
le  surplus  à  payer,  sçavoir  500  livres»  led,  seigneur 
ayant  donné  au  paiotre  700  seuUement*  Les  armoiries 
dud.  prince  sont  aud,  tableau  quoyqu'on  ne  les  voye 
pas  à  cause  qu'îcelluy  estant  à  Tautel  du  grand 
S.  Michel  dans  la  nef  de  cette  église,  le  quadre  dud. 
autel  en  cache  beaucoup  et  particulièrement  l'écusson 
desd,  armoiries.  J'ay  remarqué  cecy  le  7  avril  1647. 


S  145. 


François  de  Péricard ,   évesque  d*Avranches ,  vient 
en  ce  Mmt-St^Michel  par  dévotion^  lan  1637. 


à 


Van  1637,  le  là"  jour  de  novembre,  François  de 
Péricard ,  seigneur  évesque  d'Avranches ,  vint  en  ce 
monastère  pour  rendre  action  de  grâces  de  ce  que 
le  roy  Louis  XIII  avoit  faict  et  remporté  la  belle  vie- 
toire  de  Leucadc*  Les  ER.  PP.  prieur  et  soubsprieur 
allèrent  au-devant  de  luy  le  saluer  en  la  ville*  puis 
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montèreDt  avec  luy  et  entrant  dans  Téglise  ^  nos  con- 
frères se  mirent  de  geoouîl  pour  recepvoir  sa  béné- 
diction* De  là  il  s'alla  reveslir  à  la  sacristie  et ,  sans 
atiltre  cérémonie,  il  alla  dire  la  messe  aii  grand  autel, 
puis  le  R,  P.  prieur  le  mena  h  rhostelterie  oii  il  fut 
traitté  et  5  ou  6  de  ses  gens  et  puis  s'en  retourna 
iûcontinant  à  Avranclies.  Je  r*ay  remarqué  le  7  avril 
1647. 

S  146. 

Testament  du  sieur  de  Bronhe,  du  V'  janvier  1637» 
par  lequel  il  fonde  une  lampe  ardente  continuelle- 
mait  devant  le  Très-Sainct'Sacrement  dans  téglise 
St'Pierre  du  Mmit^  un  obiipour  l'espace  de  12  ans 
et  donne  aux  moynes  1300  livres  tournois  pour  faire 
r autel  de  St*Mickel  et  à  la  tbrésorerie  de  t abbaye 
de  petits  tableaux  et  deux  petits  reliquaires* 


Et  l'an  1638,  le  12*^  jour  du  mois  d*apTril,  le  R.  P. 
Dom  Grégoire  Tarisse ,  suppérieur  général  de  la  Con- 
grégation de  St-Maur,  par  acte  dud.  jour,  donna 
commission  an  B,  P.  Dom  Beroard  Jevardac,  prieur 
de  l'abbaye  du  Mont-St-Micheh  d'exécuter  le  testament 
du  s'  de  Broubë  en  sa  place ,  ne  le  pouvant  faire  en 
personne  pour  les  grandes  affaires  de  la  Congrégatioii 
pour  lors;  lequel  s'  de  Brouhë  estoit  décédé  le  10'  jour 
de  mars  »  Tan  susdit  1658 ,  ayant  esté  affligé  d'une 
très-véhémente  maladie  depuis  fan  1632 ,  son  corps 
estant  tout  ulcéré  dehors  et  dedans,  ce  qu'il  supporta 
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avec  une  patieDce  aâmirâble.  Auquel  sieur  la  Congre*] 
gatioQ  a  de  très-grandes  obligatioas,  qu^au  eu  dise  ce 
que  Ton  voudra ,  car  ce  joord'huy  Ton  oe  volt  plus 
des  gens  d'abbez  ainssy  disposez  à  servir  la  religion  ; 
au  contraire,  pour  faire  les  bons  vallets,  ils  tirent  et 
ostent  tout  ce  qu'ils  peuvent  à  la  manse  conveoltielle 
pour  donner  à  leur  M.  Tabbé.  Led.  teslament  accom- 
ply ,  il  y  a  eu  de  resie»  tout  payé  porté  par  icclluy, 
19011.  12  sols  pour  employer ,  au  proffit  de  lad,  église 
du  monastère,  en  œuvres  pies*  Le  tout  se  void  au 
livre  du  secrétaire  du  chappitre  y  recours,  J*ay  faict 
cette  remarque  le  9  avril  16â7. 

S  147. 

Miracle  arrivé  es  couches  d'une  femmes  t'an  1638. 


Uan  1638,  le  13  septembre,  Augustin  Gacoing,  de 
la  paroisse  de  Marigni,  ao  diocèse  de  Coustances,  et 
sa  femme,  Denise  du  Tau,  tenant  un  petit  enfant  entre 
les  bras ,  son  venus  eu  pèlerignage  en  cette  église  où 
ils  ont  remercié  Dieu  de  la  faveur  quMIs  avoieut  reçeue 
par  l'inlercession  du  glorieux  archange  S.  Michel, 
depuis  trois  mois  en  ça,  touchant  lad,  Denise  du  Tau  , 
laquelle  estant  en  travail  d'enfant  Tespace  de  cinq 
jours,  désespérée  d'envoyer  son  fruict  dehors  en  vie  et 
elle  d*en  relever  jamais,  ûi  vœu  par  le  conseil  de  la 
sage-femme  de  venir  en  ce  Mont ,  mendiant  Taumosue 
(quoyque  gens  notables  et  moyennes)  avec  son  mari 
et  son  fruict,  s*il  survivoit  ;  cela  dft,  elle  enfanta  très- 
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beureusetneot.  Tout  ce  que  dessus  a  esté  raconté  aux 
moynes  de  la  Congrégatioo  de  S.  Maur,  establis  aud. 
Mant-St-Michel ,  devant  plusieurs  persoones  estant 
lors  eu  l'église,  par  les  susd.  mariés,  et  inoy  je  Tay 
remarqué  ycy ,  après  l'avoir  tiré  d'une  feuille  volaute 
estant  aud.  monastère ,  le  9  avril  1647.  Est  à  loter 
que  le  R,  P.  Dom  Jan  Huynes  a  faict  pareillement 
mention  dud.  miracle,  et  je  crois  qu'il  esloil  sacristain. 

—  Cft  Histoire  générale ^  U  I,  p.  134* 

8  US. 

Don  de  deux  reliquaires  et  d*une  ovalle  d'argent 
peinte  par  ilf.  de  BrotM^  tan  1638. 

L'an  1638,  le  10®  jour  de  mars,  le  R,  P.  Dom 
Bernard  Jevardac,  prieur  du  Mont-Sl-Michel  et  com- 
missaire député  pour  l'eitécutiGn  du  testament  du  s' de 
Bronhë ,  apporta  de  la  chambre  dud.  S'  de  Ërouhë, 
aux  fins  de  son  testament  de  Tanltre  part,  deux  reli- 
quaires pour  mettre  en  la  thrésorerie  de  l'église  de 
l'abbaye  dudit  Mont  après  qu'icelluy  fut  trespassé, 
un  dMceux  en  forme  d'ovalle,  dans  lequel,  entre  deux 
chrîstaux ,  y  a  des  reliques  qu'il  avoît  autrefois  appor- 
tées de  Rome;  Faultre  aussy  en  forme  d'ovalle,  dans 
lequel  d'un  coslé  sont  plusieurs  reliques  et  de  l'autre 
costé  Ttmage  de  S.  Laurent  est  deppeincle.  Nostre 
R.  P.  Supérieur  général,  Dom  Grégoire  Tarisse  luy 
afoit  baillé  ce  reliquaire  dernier,  l'an  1G31 ,  en  passant 
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par  ce  Mont,  Item  led.  P,  Jevardac  apporta  pârenieinent 
de  la  chambre  dud*  deffunct  aoe  anltre  ovalle,  qui  est 
aud.  tbrésor  de  lad.  église,  composée  de  cinq  lames 
d'argent  sur  lesquelles  il  y  a  huict  images  en  peiolyre 
et  enlr'aulres  le  portraict  dud.  sieyr  de  Brouhë,  assis- 
tant sa  Temme  au  lit  de  la  mon  ;  le  portraict  de  laquelle 
femme  estoit  peint  au  costé  inférieur  d'un  des  cou- 
vercles, lequel  le  P.  Dom  Jan  Huyues,  estant  sacristain, 
ratura  avec  un  couteau  ^  de  quoy  nos  Pères  furent  bien 
faschez ,  à  cause  de  la  mémoire  et  bonne  volonté  en- 
ver»  le  monastère  qu*a  porté  le  bîenfaicleur*  J*ay 
fatct  cette  remarque  le  9  avril  16&7. 


S  149. 

Commission  au  fi.  P*  Dom  Bernard  Jevardac  ^  par 
miite  de  rempeschemeni  de  Dom  Bernard  de  Fiesque^ 
de  faire  ta  visite  eti  cette  promnce  en  quelques 
monastères.  Fan  1638. 


«  Par  où  appert  de  la  grande  créance  que  ron 
avoit  en  la  prudence  diid,  R.  P.  Jevardac  et  combien 
noslre  Très- Révérend  Père  général  (Dom  Grégoire 
Tarisse)  en  faisoit  estime,  Uiy  confiant,  privativemeut 
à  tous  les  autres  supérieurs  de  lad.  province  ,  une 
affaire  de  si  grande  importance  à  Tordre  comme  est 
la  visite.  J'ay  tiré  cecy  de  ladite  commission  insérée 
au  livre  du  scribe  du  chappître,  le  9  avril  4647. 


DU    MOPJT-SAmCT-MlCHEL. 


m 


§  150. 

Nouvelle  recongnoissance  du  7  juillet  1638,  au  rapport 
de  Jan  Besiiile^  notah^e  au  siège  d'YqueloUf  par 
Pierre  Bufresne,  Andrée  te  Prévost ^  veuve  de  feu 
Jan  Dufresne^  Ambroise  Besiilte^  la  veuve  Guillaume 
Beaufis^  Paer  Le  Couppé^  fils  de  Jan  Le  Couppé , 
toux  de  St*Paer  »  d'une  rente  rfc  15  ruches  ou 
demeaux  de  froment  ^  mesure  de  Si-Paer  ,  avec 
une  getine  ^  deubs  par  eux  annuellement  au  terme 
de  St'Michel  en  septembre  aux  religieux  du  Mont- 
SuMcbeL  Ladite  rente  a  esté  vendue  plus  tard 
au  sieur  de  Bestille  officiai  d^Avrancbes, 

-*  Noté  le  g  avril  1647. 

§  161. 

\Le  B.  P.  visiteur,  Dom  Bède  de  Fiesque  ^  visiieur  ^ 
fit  ouverture  de  sa  visite  en  cette  abbaye  le  25  jan- 
vier 1638  et  en  fit  la  closture  le  dernier  jour  du 
mesme  mois  après  avoir  loué  la  bonne  observance 
régulière  gardée  par  les  moines. 

—  Exlraîct  de  l'acte  de  visite  le  9  avril  1647. 
S  152. 

\^Prise  d'un  esturgeon  de  dix  pieds  de  longueur  sur  les 
grèves  du  Mont^St-Michel ,  tan  1636. 

L'an  1638,  le  2^^"  jour  d'avril ,   on  a  apporté  en 
ce  moDastère  da  MoDt-St-Micfael  un  grand  eslurgeoo 
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long  de  dh  pieds  «  lequel  les  pescbeurs  avoient  prb 
dans  la  rivière  entre  cy  et  Tombelaine,  et  le  nous 
ont  apporté ,  suivant  le  bail  à  ferme  des  pescheries 
de  ce  Mont  à  nous  appg^rtenant,  par  lequel  nous  nous 
réservons  les  poissons  royaux  à  lard,  saulmons  et  de 
conséquence*  J*ay  remarqué  cela  le  9  avril  1647. 

S  153. 

M'  Du  Pont  a  faici  aster  partie  du  plomb  de  la  cou- 
vert  are  du  logis  abbatial,  l'an  1688. 

L'an  1638,  le  45*  jour  du  mois  d'aoust,  Dom  Henry 
du  Pont,  grand  prieur  de  MM.  les  anciens  moynes 
de  Tabbaye  du  Monl-St-Michel  et  intendant  des  répa- 
rations de  ce  monastère  do  Mont^  sonbs  M.  de  Gnyse^ 
abbé,  fit  descouvrir  une  partie  du  logis  abbatial  cou- 
vert de  plomb  du  costé  proche  la  tour  Perriue ,  vers 
les  grèves,  et  au  lieu  y  Ût  mettre  de  Tardoise ,  faisant 
aînsy  le  bon  vallet  envers  M,  Tabbé.  J'ay  remarqué 
cecy  le  9  avril  1647. 

S  154, 

Bulle  et  Urbain  VJTI^  par  laquelle  il  ùctroye  la  déli- 
vrance d'une  âme  du  purgatoire  à  la  célébration 
des  messes  gui  se  diront  au  jour  de  luniy  à  t autel 
de  Nastre-Dame-du^Circuit ,  et  ce  pendant  sept 
années.  —  Ladite  bulle  fut  reçeue  par  le  i?.  K 
Jevardac^  le  V  janvier  1638. 

—  Noté  le  9  avril  1867. 
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§  155. 

*  Institution  de  la  procession  générale  au  jour  de  tAs. 
somption  Nostre-JDame  ^  par  le  Roy  Louis  XIII  ^ 
tan  1638. 

Cl  C'est  pourquoi  le  R*  P»  Dom  Bernard  Jevardac , 
prieur  de  l'abbaye  du  Mont-St-Micliel ,  ayant  reçeu 
les  patentes  de  sad.  Majesté  pour  reffect  desd.  choses 
y  contenues,  en  qualité  d'archidiacre  de  ce  Mont  et 
de  prieur,  il  manda  aux  curez  et  parDissiens  des 
églises  dud*  Mont  et  d'Ardevon  de  se  trouver,  avec 
tout  le  peuple,  led.  jour  de  TAssomption  ,  1638,  à 
2  heures  après  mîdy,  pour  faire  les  procession,  vœu 
et  prières  pour  le  Roy,  etc.,  portées  par  la  déclaration 
de  sad.  Majesté,  suivant  Testât  d'icelles  indiqué  par 
ied.  P.  prieur  et  Archidiacre  en  Tesglise  abbatialte 
de  ce  Mont,  après  laquelle  procession  faîcle,  Ied. 
père  fit  prédication  au  peuple.  J'ay  Taict  cette  remarque 
le  9  avril  16i7,  l'ayant  tiré  du  livre  du  greffe  de 
Tarehidiaconat,  lequel  j'ay  remis  entre  les  mains  du 
père  dom  François  Le  Sueur,  promoteur. 

S  156. 

Fetio:  de  joye  faicts  en  ce  Mont-St^Mkhel  à  la  naissance 
de  LouySf  fils  atné  et  Dauphin ,  Can  1638. 

L'an  1638 ,  le  dimanche  5*  jour  du  mois  de  sep- 


2Û4 


LE8   CÛRIEUSUS   RECnKRCHiâ» 


tembre,  à  10  heures  du  malin,  Atioe  d'Autriche ,  royne 
de  France,  accoucha  heureuseniem  d'yn  beau  fils  à 
Sl-Gerinain-ee-Laye,  auprès  de  Paris.  Iceluy  Dauphin 
vint  à  la  grande  joye  et  consalaliou  de  ton  le  la  France, 
et  a  esté  depuis  nommé  Loiiys  du  nom  de  son  père 
très-chrétien.  Sa  Majesté  voulant  montrer  combien  il 
esloîl  recongnoissanl  de  ce  présent  ohtenn  do  ciel ,  il 
ordonna  que  partout  son  royanlme  on  en  rendit  grâce 
à  la  divine  bonté,  par  lellres-pa tentes,  lesquelles  ayant 
esté  envoyées  au  R,  P.  dom  Bernard  Jevardac^  prieur 
et  archidiacre  de  ce  MoDl-Sl-Michet ,  il  manda  incon- 
tinant  aux  curez  du  Mont  et  d'Ardevon  de  s'acquitter 
de  leur  charge  en  ce  cas.  Et  le  mardi  28*  jour  du 
mois  de  septembre,  présent  mois,  il  fit  faire  le  Teu  de 
joye  sur  le  Sault-Gaullier,  ayant  préparé  un  autel  près 
iceluy,  où  les  moynes  processionnellement  là  arrivez, 
led.  R.  P,  le  bénit,  Tencensa  et  l'alluma,  et  pnis  Ton 
chanta  le  Te  Deum^  le  tout  à  Fissue  des  vespres  , 
rartillerie  cependant  grondant  de  toutes  pars  dans  cette 
place  forte,  puis  a  faict  faire  largesse  de  vio  aux  lieu- 
tenant et  soldats ,  et  mettre  des  flambeaux  ardents  au 
plus  bault  de  la  lanterne  du  cœur  et  des  fenestres 
des  chambres  des  dortoirs ,  exhortant  les  bourgeois 
d'en  faire  de  mesme,  tonte  la  nuict,  en  signe  d'allé- 
gresse et  de  joye,  lesmoîgnant  par  là  la  grande  affec- 
tion et  fidélité  à  son  prince.  J*ay  faict  celte  remarque 
le  9  avril  1647. 
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S  157, 

Accord  du  12  juin  1638  au  rapport  de  Gilles  Lucas, 
notaire  à  Pontorson^  par  lequel  les  moines  par^ 
tagent  les  dixmes  de  la  paroisse  dEspas  par  moitié 
avec  M'  André  Dupont,  curé  de  ladite  paroisse  fors 
et  excepté  les  pommes  et  poyres  desquels  ied.  curé 
jouyra  et  ses  successeurs  d  perpétuité» 

—  J*ay  tiré  cecy  de  Facte  m  forme  es  archives , 
le  10  avril  16Û7. 

S  158. 

[Bommage  rendu  le  15  juin  1638,  au  lieu  d*Ardevon^ 
au  J{,  P,  Dont  Bernard  Jevardac ,  prieur,  par 
Bertrand  de  Poilvillain^  escuyer,  5"  du  Mesnil^Adelêe^ 
à  raison  du  fief  duiL  Mesml-Adelée  ^  relevant  en 
qualité  de  fief  de  haubert  de  la  terre  et  baronnie 
dArdevon. 

—  Extraîct  de  Tac  te  eo  forme  le  10  avril  1647. 


S  15a 

Deffences  de  tirer  sur  les  pigeons  et   lapins  de  ce 
Mont'St-Michel  par  le  séneschal^  tan  1638. 

L'ao  1638,  le  8*  jour  de  jaavier,  es  plaids  de  la 
baroDoie  d*ÂrdevoD,  sur  la  requeste  du  procureur 


2a6  t«Bâ  cy»ugLîSËS  AiicffERCiies 

d'office,  Jao  de  la  Noë,  s'  du  Boschet,  séneschal  de 
la  baroûnie,  a  Taict  deffcnces  à  toutes  persoDues  de 
tirer  désormais  sur  les  pigeons  et  lapiDs  qui  soûl  sur 
le  rocher  de  la  place  de  ce  Moul-St-Michel ,  sur 
paîoe  de  50  livres  d'ameode  et  de  celles  portées  par 
les  ordoDDances  royauk  :  icelles  signées  G»  Gilbert, 
greffler  de  lad.  baroauie.  Ex  traie  t  de  la  copie  es  ar- 
chives, le  10  avril  1647* 

S  160. 

Accord  du  ii  aousi  1638,  au  rappori  de  Le  QuerouU 
et  Guillot^  noiaires  â  ShGeorges-de'Grehaigms ,  par 
lequel  les  moines  comenteni  à  ne  réclamer  de  Gilles 
Trudon  et  consorts,  héritiers  de  feu  Jan  Grignard 
de  Rùz  sur  Coisnon  f  gu*une  somme  de  300  au  lieu 
de  800  livres ,  léguées  au  Mont^Si-Michel  par  ce 
dernier^  suivant  son  testament  du  16  octobre  1637. 

—  J'ay  extraict  cecy  de  l'acte,  le  10  avril  1637, 

§  161. 

Refuz  faict  au  seigneur  évesque  d'Avranches  de  faire 
sa  visite  en  ce  monastère^  Fan  1638. 


L'an  1638,  le  25®  jour  du  mois  de  septembre, 
François  de  Péricard,  évesque  d*Avranches,  par  lettre 
missive  addressaote  aux  moynes  de  l'abbaye  du  Moot- 
Sl-Michel,  indiqua  sa  visite  à  faire  dans  lad.  abbaye  le 
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jour  de  la  feste  du  glorieux  archange  S,  Micbel  pro- 
cbaînet  et  qu^i)  devoit  apporter  el  offrir  à  l*église  dud. 
monastère  son  voeu  d*acliou  de  grùces  pour  la  nais- 
sauce  du  Dauphin,  laquelle  lettre  reçeue^  le  R,  P. 
Dom  Bernard  Jevardac  iuy  fit  responce  que  la  plupart 
esloîeot  malades  en  ce  monastère  et  mesme  soubeçounez 
de  peste,  et  qu*il  potirroit  attendre  à  un  temps  plus 
opportun  pour  offrir  son  vœu;  que,  s*U  estoit  résolu 
d'y  faire  la  visite  ce  seroit  en  vain ,  car  le  Concile  de 
Trente,  les  ordonnances  de  Bloys,  nos  bulles  données 
*  par  Grégoire  Xlll  et  Urbaio  VIII,  confirmées  par  les 
privé  et  grand  Conseil  et  Parlement  de  Rouen,  exemp- 
tant la  Congrégation  de  la  visite  des  évesques,  il  ne 
ipermettroit  pas   cela   aud.    seigneur.   Led.    seigoeur 
[évesque  envoya  responce  à  cette  lettre,  sur  laquelle 
Hoit  ;  Aux  nouveaux  venm  de  l'abbaije  du  Mont-Si' 
'liichel,  et  dedans  il  asseuroit  ne  différer  son  voyage 
qu'à  cause  des  malades ,  et  qu'incontinent  après  leur 
[convalescence  il  viendroit  faire  lad.  visite,  qu'il  y  avoit 
trop  dUntérest  et  mesme  tous  les  évesques  de  France. 
[Il  n'osa  pins  y  venir  de  crainte  du  refuz  qu'on  lui  enst 
faict  sans  double;  ains  le   15  d'octobre  suivant,  il 
envoya  son  vœu  par  le  principal  du  collège,  avec  une 
lettre  addressanle  aux  moyues  anciens  et  aultrcs,  par 
laquelle  il  recommandoii  led,  principal  Le  bon  évesque 
onques  n'entra  au  Monl-St-Micbel ,  car  il  décéda  le 
25  novembre,  Tau  1639,  et  le  Roy  donna  Tévesche 
d'Avranches  au  R.  P.  Dom  Charles  Vialard  de  St-Paul, 
supérieur  général  des  PP.  Feuillants,  J'ay  extraict  tout 
cecy  des  lettres  qui  sont  es  archives,  le  10  avril  1647. 
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§  162. 

itf"  rabbé  de  Si-Gildas-des-Bois  vînt  visiter  t église  de 
ce  Mont^Si'Michel ,  fan  1638. 

L*dn  1638,  le  li  jtiillet,  le  fils  de  M'  le  Baron 
de  Pont-Cliâieaii ,  seigneur  bretoo,  oepveu  de  T illus- 
trissime cardinal  et  doc  de  Richelieti,  abbé  de  St* 
Gildas-des-Bois  et  d'une  aultre  abbaye  de  Tordre  de 
S.  Beûoist,  Tint  en  ce  Mout-St-Micbel  en  pèlerinage , 
SQi?y  de  quinse  ou  seize  chevaux,  où  il  fît  ses  dé- 
volioos  et  puisa  tant  d'œdification  dans  l'entretien  de 
quelques-uns  des  moynes  de  la  Congrégation  de  S.  Maur, 
establis  en  iceliuy,  qu'il  souetta  qu'ils  fussent  establis 
en  ses  abbayes  et  effectivement  passa  concordat , 
Tan  iGlih  ensuivant,  avec  notre  T.-R,  P,  supérieur 
général ,  à  Paris  ,  pour  Tes lablîsse ment  des  P  P. 
d'icelle  CoDgrégalioti  en  son  abbaye  de  St-Gildas-des- 
Bois,  eu  BretaigtiCf  à  fort  advantageuse  condition  pour 
la  religion ,  et  à  présent  il  y  a  deux  ou  trois  reli- 
gieux qni  font  bastir  les  lieux  réguliers  ,  lesquels 
estoient  tous  ruîsnez  par  la  négligence  des  précédents 
abbés  qui  prenoient  tous  les  revenus  et  ne  Taisoient 
faire  aulcune  réparation.  J'ay  faict  cette  remarque 
le  11  avril  1647.  ^ 

S  163. 

Sortie  du  S*  du  Lorier  de  la  place  du  Mont-St-' 
Michel  où  il  estait  lieutenant^  Can  1639. 

L'an  1639,  le  R,  P.  Dom  Bernard  Jevardac  donna 
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UQ  certificat  aniheotique,  scellé  du  sceau  du  couvent 
et  signé  des  seDieurs  de  lad.  abbaye,  par  lequel  il 
portoit  tesmoigoage  de  la  fidélité ,  de  raffeetiou  et  du 
bon  service  qu'a  voit  rendu  «  sous  le  gouver  Dément 
de  M.  Henry  de  Bricq  ne  ville,  marquis  de  La  Luzerne, 
gouverneur  de  celte  place  ,  Anlhoine  Mono ,  escuyer, 
sieur  du  Lorier,  son  lieutenant,  Tespace  de  trois  ans* 
Je  Tay  extralcl  de  la  copie  du  certificat,  es  archives, 
le  11  avril  1647, 

§  16/i. 

Ia  S"  de  la  Guiilonnière  est  faict  Ueuienani  de  M.  le 
Gouverneur  de  ce  Mont ,  fan  1639. 


L*an  1639 ♦  vers  la  feste  de  Pasqiies,  après  que  le 
s'  du  Lorier  fut  sorty  de  la  place  forte  de  ce  Mont-St- 
Michel,  oii  il  exerçoit  la  charge  de  lieutenant  soubs 
le  seigneur  Henry  de  Bricqueville,  marquis  de  La 
Luzerne,  19'  gouverneur  dudit  lieu,  Jacques  Le  Hoult, 
escuyer,  sieur  de  La  Guiilonnière,  Tut  mis  en  ta 
place  dud.  Lorier  pour  estre  le  lieutenant  dod.  lieu, 
soubs  led«  seigneur  marquis,  lequel  estoit  asseuré  de  la 
fidélité  dud.  Le  Hoult  et  de  raffection  en  son  endroit 
pour  ravoir  expérimenté  en  la  cavallerie,  du  corps  de 
laquelle  il  avoit  longtemps  esté ,  soubs  la  cornette 
dud.  seigneur  marquis.  Je  Tay  remarqué  le  H  avril 
1647. 
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165. 


Van  1639,  le  R.  P.  Dont  Bède  de  Fiesgne,  visiteur, 
commença  la  visite  de  t abbaye  du  Mont-St^Micliel  ^ 
le  23  mars  et  la  ferma  le  27,  n'ayant  rien  trouvé 
que  redire  sur  les  vies  et  mœurs  des  moynes» 

*!  H  partit  le  leDdemain  pour  aller  à  St^Mato  faire 
sa  visite  chez  les  PP.  Aoglois,  qui  s'estoieût  soubmis 
à  nostre  Coegrégatioii,  soubs  certaioes  coûditioiis,  pour 
se  libérer  de  la  subjectiou  de  Tévesque.  »  Je  Tay 
remarqaé  le  U  avril  1647. 

§  166. 

Prise  d*un  grand  marsoin  en  la  rivière  de  Couesnon , 
tan  1639. 


Uan  1639,  le  31'  jour  de  may,  au  grand  flux 
de  la  marée,  nu  gros  marsoiû  s'eschoua  dans  la 
rivière  de  CouesDoOt  entre  un  ban  de  sable  et  le 
cotiraut  de  Teau ,  de  sorte  que  ue  pouvant  sVnTuir,  H 
fut  pris  et  mis  en  uee  charrette  tirée  à  six  chevaux 
et  amené  en  ce  monastère ,  comme  aux  moyncs 
appartenant,  à  cause  de  leurs  droicts  de  pescberies 
de  lad.  abbaye*  Il  estoît  plus  large  et  gros  qu'un  gros 
et  gras  bœuf.  II  pesoil  600  livres  et  plus.  Je  Tay 
remarqué  le  11  avril  1647. 

—  Cf.  Histoire  générale ^  L  II,  p.  210, 
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S  167. 

Union  des  cinq  offices  de  t abbaye^  thrésorerie^  chantrene, 
soubs*chantrerie^  aumosnerie,  infirmerie  à  la  manse 
conventuelle,  suivant  acte  du  28  avril  1639,  au  rap- 
port de  M"'  François  Le  Conte ,  prebstre  ,  chanoine , 
en  r église  cathédrale  d'Avranckes^  vtce-gérent  de 
C officiai^  licentié  es  lois  et  notaire  apostolique  par 
suite  des  démissions  des  derniers  titulaires  ,  Dom 
Michel  Pirou,  thrésorier,  Dom  Philibert  Cantelle, 
chantre,  Dom  Bède  de  Fiesque^  souès-chanlre ^  Dom 
Nicolas  Barboulin ,  uumosmer  et  Dom  Mathieu  des 
Anges,  infirmier, 

—  Noté  le  11  avril  1647- 


S  168. 

Acquisition,  suivant  acte  du  25  avril  1639  >  au  rapport 
de  Gille  Lucas ,  notaire  à  Avranckes ,  de  Richard 
Le  Conte,  S'  du  Uesml terré,  lieutenant  général  et 
particulier  du  bailly  du  Costentin,  au  siège  dAvran- 
cheSi  par  le  pria:  de  5,600  livres ^  de  la  terre  de  la 
Bidonnière  en  Ardevon* 


—  Noté  le  11  avril  1647- 
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Remise  par  Dom  Dominiqm  BuiUard^  moyne  et 
celierter  de  F  abbaye^  le  M  feùvrier  1639,  charita- 
blement et  gratuitement  pour  bonnes  et  justes  consi- 
dérations ,  de  la  garde  noble  du  fief  du  Mesnil^Adelée^ 
à  Bam^^'  Françoise  Fortin ,  veuve  de  feu  Bertrand 
de  Poilvillain ,  escuyer ,  S"  du  Mesnii-Adelée,         ^H 

—  Extraict  du  papier   du    greffe   sigoé    Gilbert, 
le  11  avril  1647. 

§  170. 

Commission  donnée,  le  7  febvrier  1639,  à  31^  Pierre 
Herpin  »  presbtre  de  desservir  la  chappelle  de  St-Bu- 
bert  du  bas  du  rocher  en  remplacement  de  M""  Jan 
Peschard,  presbtre  de  l'église  St-Pierre  du  Mont , 
pourveu  de  cette  charge  le  16  juillet  1636  et  décédé, 
avec  commission  de  célébrer  la  saincte  messe  aux  /?e- 
lerins  et  aultres ,  dire  évangilles  comme  aussy  d'en 
recepvoir  les  émoluments. 

—  Noté  le  11  avril  i647, 

S  171. 

Composition  de  thistoire  générale  du  Mont-St-Michel 
par  le  R.  P*  Dom  Jan  Iluynes,  moyne  de  la  Con^ 
grégation  de  S.  Maur,  tan  1639. 

L'ao  1639,  au  mois  de  janvier,  le  B.  P.  Dom 
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Huynes»  moyne  prorès  de  la  CoDgrégation  de  S.  Maur, 
en  France  ,  résidant  en  Tabbaye  du  Mont-St-Michel 
depnîs  le  16'  jour  d'octobre  de  Tan  1G33 ,  a  donné  la 
dernière  main  à  son  bistoire  dod,  Moiit*St-Micbel , 
laquelle  il  avoit  enlrf^prise  et  commencée  peu  de  jours 
après  son  arrivée  en  cette  abbaye,  de  sorte  qu'il  y 
auroit  employé  plus  de  cinq  années  ;  ce  bon  père  a 
faict  cet  œuvre  très-bien  et  très-utilement  pour  la  pos- 
térité ,  ayant  très-exaclemeet  recherché ,  dans  les  viels 
et  dtfiiciles  à  lire  maeuscripts  de  ce  monastère,  toutes 
les  anliquitez  dud*  lieu  comme  aussy  dans  les  aethetirs 
eiternes  qui  ont  touché  les  choses  arrivées  en  ce  lieu« 
11  a  divisé  sad*  histoire  eo  six  traînés.  Au  1"  et  2* 
il  traitte  de  la  fondation  de  cette  église  et  des  miracles 
opérés  dudepoîs  par  TArctiange  S,  Michel ,  Fievincible 
capitaine-général  de  Tescadron  cœleste ,  et  patron 
tu  tétai  re  de  ce  lieu  ;  au  3"",  des  abbés  qui  ont  gouverné 
le  monastère  jusqu*aud<  temps,  1639;  au  4*,  de  ceux 
qui  ont  tesmoigné  de  F aflection  à  ce  monastère ,  et 
des  bienfaiteurs  et  des  sainctes  reliques  qui  y  sont 
gardées  ;  au  5^ ,  des  capitaines  et  soldats  de  ce  lieu 
pour  la  conservation  temporelle  ;  brefau  6',  il  traitte 
de  rintroduction  des  moynes  de  la  Congrégation  en 
lad,  abbaye  et  de  ce  qui  s'est  passé  jusques  à  son 
temps,  tellement  que  lisant  Fouvrage  de  ce  bon  Père, 
on  sera  pleinement  instruit  de  tout  ce  qui  s^est  passé 
en  ce  Mont  depuis  Tan  709,  auquel  temps  TArcbange 
s*apparut  à  S«  Aubert,  évesque  â*Avranches,  pour  luy 
commander  de  luy  bastir  une  oratoire  sur  la  poincte 
du  rocher  de  ce  Mont  admirable,  jusques  aud.  an 
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1639.  J'ay  remarqué  cecy  de  son  Histoire  susdite  « 
12  avril  1647. 

S  172. 

Deffences  par  le  R.  P,  Dom  Jevardac  »  le  19  jarwiê 
1639 ,  de  prendre  des  pierres  et  du  sablon  dans  le  : 
cher  de  ce  lieu  satis  en  avoir  permission  des  moynes^ 

Je  fay  extraict    de   livre   de  rarcbidiaconal ,    le 
12  avril  1647. 


S  173. 


Deffaicie  des  Nuds-Pieds  et  rebelles  au  Roy  dans  ces 
quartiers  par  le  maréchal  de  Gassion ,  tan  1639 


^ 


I 


L'ao  1639,  le  2*  jour  do  mois  de  décembre,  Herr 
de  Brlcqueville,  marquis  de  La  Luzerne  et  d*Amao 
ville»  19'*  gouveroeur  du  Mont-St-Michel,  vint  eu  ce 
lieu  dtid,  Moût-St-Micliel  et  s*eQ  retourna  le  iy  jour 
diid,   mois.   Le  sujet  de  son  voyage  estoit  pour  re- 
médier aux  remoements  que  faisoienl  les  Nuds-Pieds 
dans  le  canton^  et  retenir  cette  ville  eti  son  debvoir 
et  soubs  robéissance   du    Roy  ;  lesquels  Nuds-Pieds 
se  disoient  serviteurs  du  Roy  et  du  seigneur  Jean- 
Nuds-Pieds.  Ils  disoient  D*en  voutloir  qii*aux  Maltoa 
tiers»  pillant  et  ravageant  leurs  maisons  et  biens  »  I 
passant  au  fil  de  Tespée.  Ils  avoient  armes  et  chevaux 
et  contraignoient  le  plat-pays  de  leur  fournir  munî 
tions,  de  sorte  que  le  peuple,  surchargé  d*impost 
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désespéré,  De  sacliaot  que  faire  adhéroit  à  cette  com- 
pagDÎe  mutioe,  et  aiosy  s'augmentoit  de  toutes  pars 
soubs  espérance  d^estre  deschargez  des  subsides  déjà 
imposés  sur  eux^  et  de  Timpost  de  la  gabelle  et 
sallage  que  pour  lors  actuellement  oq  leur  imposoit, 
lorsque  s'éleva  cette  rébellion  et  qu*uo  clerc  du  palais, 
nommé  Foulon  »  passa  son  espée  au  travers  du  corps 
du  partisan  qui  en  faisoit  attacher  les  pannonceaux  en 
la  ville  d'Avranches.  Enfin  Louys  XIII,  roy  de  France, 
qui  ne  sçavoit  que  c'estoit  de  souffrir  les  rebelles  en 
sou  royaume,  comme  de  raîsoo,  envoya  le  maréchal 
de  Gassion  avec  7  ou  800  chevaux,  lequel  mit  cette 
canaille  en  déroulte  et  en  fit  pendre  les  principaux 
aud.  Avranches ,  partie  desquels  s'estoient  réfugiez 
en  celle  ville  du  Mout-St-Mîchel,  occasion  pourquoy 
ied,  sieur  de  La  Luzerne,  gouverneur,  viol,  qui  en  fit 
faire  bonne  justice  et  traitta  comme  rebelles  à  Sa  Ma- 
jesté, coofiscaut  leurs  meubles.  Quand  lesd,  Nods- 
Pieds  eurent  le  vent  de  rarrivéedti  capitaine  Gassion, 
ils  firent  battre  la  qtiaisse  et  publier  que  toutes  les 
paroisses  s'eslevassent  et  les  vinssent  joindre,  ce  qui 
causa  grande  émotion  et  fallut  que  le  R.  P.  Dom  Ber- 
nard Jevardac,  prieur  de  cette  abbaye  du  Mont-St- 
Micbel,  partit  d*icy  en  grande  diligence  pour  aller  à 
Ardevon  afin  de  retenir  les  paroissiens  dud.  lieu  et 
autres  paroisses  circonvoisines  deppeudantes  de  cette 
abbaye,  lesquels  à  toute  force  vouUoîeot  s'aller  joindre 
au  gros  de  Tarmée  rebelle  pour  ensemble  aller  au 
rencontre  aud.  sieur  Gassion*  Néantmoins  ,  enfin  ,  ils 
le   creurent,  ne  remuèrent  point  et   s'en  sont  bien 
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trouvés.  Il  n'y  avoit  aulctine  persouue  d'apparence 
dans  celte  compagnie  rebelle  qu'un  presbtre  nommé 
Le  Baslard,  qui  s'esloit  réfugié  en  ce  Mont  et  fut  pris 
par  led.  sieur  Gouverneur,  Plusieurs  furent  envoyez 
ani  gallères,  bien  25,  mais  te  capilaine  de  cette  ca- 
naille mescon lente,  assisté  de  la  Jannaye,  insigne 
voleur  breton  ,  les  a  secournz  et  libérez  dud.  gallère. 
Ils  n'ont  toutefois  ozé  pareslre  depuis.  Je  n'ay  sceu 
apprendre  le  nom  dud.  capilaine  des  Pieds-Nuds ,  s'il 
esloit  de  calité  ou  nom,  La  ville  d'Avrancbes ,  en  ce 
rencontre ,  joua  si  bien  son  jeu  qu'elle  ne  fut  accusée 
d'avoir  trempé  avec  cette  rébellion.  Je  Tay  remarqué 
le  12  avril  16â7, —  Addition  postérieure  :  le  capitaine 
Jean-Nnds-Pieds  estoit  M.  de  Pont-Heberl-Quelii , 
gentilbomme  du  pays. 

—  Cf.  Becherches  sur  ta  sédition  des  Nuds-Pieds 
arrivée  à  Avranches  en  1639,  par  M.  A.  Laisné. 
Avrancltes,  Tostain^  184S, 


§  474. 

Contimiatwn^  le  6  juillet  1639,  au  chappitre  général 
tenu  à  Vendosmey  du  li,  P.  Dom  Jevardac^  pour 
prieur  de  t abbaye  du  Mont-St-UicheL 


—  Noté  le  12  avril  1647. 
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S  175. 

Contract  d* emprunt ,  le  29  novembre  1639,  au  rapport 
de  ffterosme  Commet,  notaire  du  Chatelet  de  Paris, 
de  â^600  /.  par  les  moynes^  de  M*  de  Lezeau  , 
de  Parité  à  charge  de  lui  payer  200  livres  de  rente, 
lequel  emprunt  estoit  faict  pour  survenir  aux 
urgentes  et  pressantes  nécessitez  desd,  moynes^  tant 
pour  leur  mrriture  et  entrestiefi  que  pour  refaire 
lès  bastiments  du  manoir  d'Ardevon* 

—  Noté  le  12  avril  16û7, 

S  176. 

Requeste  présentée  le  25  septembre  1639  aux  moynes 
du  Mont  par  les  gentilshommes  d'Ardevon,  lesquels 
estant  sitjets  au  guet  et  d  la  garde  de  la  place 
forte  du  Mont-St-Michel  suppliaient  le  prieur  et 
couvent  de  s  employer  près  du  Roy  pour  quils  fussent 
déchargés  du  service  de  f  arrière  èan;  lad.  requeste 
en  forme  signée  de  Nicolas  Guyschart ,  esquyerj 
sieur  de  Villiers,  Pitelou  et  Foumel,  LouysLeRoy^ 
esquyer^s^  du  Manoir^  et  de  Brassard;  Jacques  de 
la  Noê,  esquyer  ^  5'  de  la  Bastille  et  du  Boschet; 
Hodet  de  la  Bâche  ^  f  de  la  Hacherie  »  tous 
gentilshommes  et  tenant  de  la  baronnie  dArdevon. 


—  Je  Tay  extraict  de  lad.  requeste  le  15  avril  16iï7. 

17 


358  LES  GDBIEU8B8-  UGDRCHES 

§  177. 

Construction  (tun  des  ponts  de  couverture  de  la  grange 
d'Ardevon ,  Tan  1689,  en  laquelle  entrent  plusieurs 
chevrons  neufs  et  quelques  filières  et  sablières,  toute 
la  latte  et  ardoises  neufves. 

~  Noté  le  15  avril  16/i7. 

S  178. 

Réparation  générale  du  manoir  et  maison  habitable 
dArdevon^  dans  les  vitres  duquel  manoir  il  fit  tqiposer 
les  armoiries  de  nostre  Congrégation,   tan  1689. 

—  Noté  le  15  avril  1647. 

S  179. 

Réparation  générale  du  logis  qui  advance  dans  la 
cour  dArdevon ,  lequel  estoit  composé  de  mitrailles 
anciennes  toutes  nues  et  rut/snées,  tan  1689. 

—  Noté  le  15  avril  1647. 


DU   MOHT-iAINCT*MICeEt. 


259 


§  180. 

Réparations  générales  des  grands  corps  de  logis  dud. 
manoir^  du  cosié  de  Féglise  et  bourg  dud.  Ardevon, 
lesquels  esioieni  totalement  ruysnés  et  ny  resioit 
que  les  deux  costières  et  pignom  de  murailles  lesquels 
s'appeloieni  autrefois  les  dortoirs  d'ÂrdevoD,  et  servent 
à  mettre  les  gerbes  des  bleds  et  grains  tant  recueilUs 
du  domaines  que  des  dimmes  ,  tan  1639, 

—  Noté  le  15  avril  1647. 


§  181. 

Ordotmance  de  Dom  Bernard  Jevardac,  prieur  et  archi* 
diacre,  du  10  7Hars  16/10,  pour  la  publication  de 
tarrest  du  conseil,  du  i9  janvier  précédent  ^  touchant 
les  privilèges  et  exemptions  des  ecclésiastiques  a 
rencontre  des  gens  de  guerre  logeant  chez  iceux  et 
leur  faisant  fournir  vivres,  aî*geni  et  auîtres  aydes 
contrairement  aux  dispositions  des  saincts  canons  et 
des  ordonnances  rmjaulx* 

—  Noté  le  15  avril  16i7. 


§  182. 


t Construction  des  bancs  à  dossier  à  tentour  des  mu- 
railles de  la  chambre  commune  ou  chauffoir  dans 
r abbaye  du  Mont-St-Michel ,  pour  ÛOO  livres,  fmi 
1640.  '•^ 

[ 


—  Noté  le  IS  avril  i&kl. 
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Tremblement  de  terre  arrwé  en  ce  Moni-Si^Michel  et 
mlleurs^  Fan  i6h0. 

L'an  16&0 ,  le  6"  jour  de  juillet,  les  10  et  li  heores 
da  smr,  il  a  iisdct  on  espooYantaUe  tremblement  de 
terre  en  ce  Mont-St-Micbel  en  la  Bretaigne  et  en  la 
Normandie,  sur  qoey  pla»eors  ont  glossé  et  exercé 
lenrs  beaux  esprits ,  donnant  qoarri^ne  sor  ce 
soget  à  leors  belles  conceptions.  Je  Tai  remarqué 
le  15  ayril  16&7. 

S  484- 

Vents  impétueux  soufflants  en  ce  lieu  du  Mont-St^Uichel» 
Fan  16&0. 

L'an  16&0,  le 7 avril,  Tan  susd.  16&0,  à  10  heures 
du  soir,  s'esleva  un  si  grand  et  si  impétueux  vent, 
qui  dura  jusques  au  lendemain ,  10  heures  do  matin , 
jour  de  Pasqoe ,  et  de  telle  sorte  qoe  deox  des  pyra- 
mides de  dessos  le  plooib  de  Tœoyre,  combleo  qoe 
très-bien  aflSchées  et  cramponnées,  tombèrent  par 
terre ,  et  les  toits  des  logis ,  en  plosieors  endroicts , 
forent  mis  à  bas  et  les  vitres  cassées.  Je  Tay  remarqoé 
le  5  avril  16&7. 
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§  i85. 

Insolences  de  certains  soldais  de  la  garnison  de  Pon^ 
torson,  commises  au  manoir  d^Ardeton^  mulctez  par 
t intendant  de  justice,  fan  1640. 

L'aD  1640,  le  6*  jotir  de  septembre,  les  soldats  de  la 
garnisoD  de  la  ville  de  Fon torson,  par  riostigatioo  de 
quelques  malveillants,  viodrent  prendre  et  enlever  une 
chartée  de  foin  dans  le  manoir  d*Ardevon,  mais  le 
R.  P.  Dom  Bernard  Jevardac,  ayant  sceii  cela,  monta 
à  cbeval,  courut  après  et  leur  parla  avec  tant  de 
courage  et  après  avoir  faict  ses  protestations  d'en 
avoir  raison  et  de  s'en  plaindre  au  Roy,  que  les  soldats 
renvoyèrent  lad,  chartée  de  Toin  aud«  Ardevon.  Pois  le 
lendemain  il  fit  condamner  à  Tameiide  ceux  qui  avoient 
obéi  ausd,  soldats  pour  la  livrer  estant  sur  la  seigneurie 
dud.  Ardevon.  Toulerois  lesd.  soldats  s' estant^  repentis 
d'avoir  rendu  lad. chartée,  soit  que  les  susd*  instiga- 
teurs s'en  moquassent  ou  aultrement,  le  14  dud. 
courant  ils  enlevèrent  dud.  manoir  une  chartée 
d'avoine  et  encore  une  chartée  de  foin  ,  avec  main 
forte,  faisant  plusieurs  insolences,  mesme  en  la  pré- 
sence du  R.  P*  Dom  Michel  Pirou,  visiteur  de  la 
province  »  qui  es  toit  prest  de  partir  après  avoir  faict  la 
visite  en  ce  lieu.  Le  R*  P.  prieur  envoya  vers  M,  de 
La  Polterie,  intendant  de  la  justice  pour  le  Roy  en 
Basse-Normandie ,  lequel  envoya  son  secrétaire  et 
I  quelques  gens  pour  informer  des  violences  et  excez  des 
^^   soldats  de  lad.  garnison  de  Fontorson,  le  22  dud.  mois. 
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Et  le  25,  le  R*  P,  Dom  Bernard  Jevardac  accompagna 
les  susd.  gens  et  porta  les  inrorinatioiis  aud»  sieur  de 
La  Potterie,  à  Coustances,  sur  lesquelles  il  obtint 
mandement  au  thrésorier  de  Gaen ,  ayant  charge  de 
payer  lesd.  soldats,  de  retenir  leur  solde  pour 
satisfaire  aux  torts  rendus  aux  moyoes  du  Mont-Sl- 
Michel ,  cependant  commission  aux  juges  des  lieux  de 
les  liquider.  Ce  nonobstant  lesd.  soldats  retoornëreBi 
aud<  Ardevon,  pareillemeot  avec  main  forte,  le  1"^  d'oc- 
tobre suivant  au  malin,  et  enlevèrent  les  foins,  bleds, 
meubles,  lits,  etc.,  et  tout  ce  quUls  purent  en  diligence 
séquestrer  dud.  matioir.  De  rechef,  le  R,  P.  Jevardac 
fit  nouvelles  informations  au  bas  desquelles  il  porta 
sa  plainte  qu'il  envoya  par  le  R«  P.  Dom  Inuocent 
Flahatit,  procureur  de  cette  abbaye,  au  sieur  de  La 
Potterie*  Sur  quoy  il  fut  faict  par  led.  de  La  Pollerie 
arrest  général,  d'abondant,  sur  tous  les  gages  et  soldes 
desd.  soldats,  et  cependant  ordonné  qu'on  procéderoit 
criminellement  contr*eux.  Mais  après  cela,  le  capitaine, 
qui  estoit  absent  pendant  ces  tra)2;édies,  estant  de 
retour,  ayant  sceu  le  tout  et  congnoissant  la  puissance 
qu'ont  les  PP.  de  la  Congrégation ,  et  particulièrement 
de  ce  temps-là ,  auprès  de  F  illustrissime  cardinal  Jan- 
Armand ,  duc  de  Richelieu  ,  craygoant  qu'on  ne  luy 
abaltîst  la  teste,  il  dit  tout  bault  à  tous  ses  soldats 
qu'il  ne  les  vouloît  soubtenîr  en  cela.  C'est  pourquoy 
ils  furent  bien  estonnez  d'aultre  part ,  la  monstre  ny  le 
convoi  ne  paroissant  plus,  et  dès  lors  envoyèrent  un 
délégué  au  tbrésorier  de  Gaen,  promirent  de  loi 
gresser  les  mains,  comme  il  est  à  croire ,  et  le  prièrent 


de  venir   vers   les  PP.   du    MaaUSt-Michel    et    leur 

demander  pardoo  de  la  part  de  ta  garoisoD ,  et  leur 

oQrir  vingt  ou  trente  pistoles  pour  dédominageincDt  des 

torts  qu'ils   avoient   rendus,   ce   que   les  Religieux 

acceptèrent  peur  avoir  paix  et  ne  pas  tirer  à  la  rigueur 

|pb>ntre    des    Insolents  et    bravaches   soldats,   la  vie 

desquels  en  telle  rencontre  péricliloit.  Je  Fay  remarqué 

le  15  avril  1647.  Comtaî  que  depuis  ce  coup  les  soldats 

de  la  garnison  de  Ponlorson  n*ont  été  si  ozés  que  de 

toucher  and,  Ardevon   nî  à  chose  qui  appartint  aux 

moynes  du   Mont-St-Mîchel,   ny  ceux-là  ni  d*aultres 

depuis. 

^M  —  Cf.  Histoire  générale  ^  U  II,  p.  2i6. 


S  186. 


Le  B.  P*  Dom  Michel  Pirau  faict  sa  vùùe  en  ce  Moni^ 
le  10  septembre  1640  et  la  clôture  le  14. 

—  Noté  le  15  avril  1647. 


S  187. 


Visite  faicte  en  la  paroisse  d" Ardevon,  le  29  avril  1640, 
par  Dom  Bernard  Jevardac,  archidiacre,  où  il  fit 
plusieurs  belles  ordonnances  à  thonneur  de  Dieu  et 
à  la  gloire  de  la  saincte  église  catholique  et  d 
t édification  du  prochain. 

—Je  Tay  eitraicl  de  Tacie  de  visite  le  16  avril  1647. 
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S    188. 

Contract  et  emprunt  faict  par  les  mot/nes,  le  19  may  IGhO^ 
au  rapport  de  Besnots,  notaire  du  ckastelet  de  Paris ^^ 
dune  somme  de  1,800  linres,  à  Denise  Coulon^Ê 
demeurant  rue  du  Roy  de  Sicile,  à  Paris^  pour  lui 
en  faire  chascun  an  100  livres  de  rente. 

—  Noté  le  17  avril  1647. 

S  189. 

Réception  le  26  avril  1640,  de  M''  Simon  Chesnet 
pour  estre  procureur  fiscal  dArdemn^ 

—  Noté  te  17  avril  1647. 


§  190. 

Uste  des  évesçues  dtAvranches,  tirée  du  livre  de  Dom  Jan 
Buy  nés ,  composé  plus  amplement  sur  ce  subject  par 
led.  sieur,  tannée  1640* 

L*an  1640»  le  R.  P.  Dam  Jan  Huynes ,  moytie  de 
la  Coogrégalioe  de  S*  Maur,  résidaet  dans  celte  abbaye 
du  Monl-St-Michel ,  composa  yo  petit  livre  manascript 
intitulé:  le  Catalogue  des  évesques  d'Avranches^  de 
plusieurs  actes  et  mémoires  tirez  des  archives  du  Mont- 
St^Michel,  recours  aud,  livret  qui  est  à  présent  gardé 
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dans  la  bibliothèque  de  lad.   abbaye*  Je  mettre  seu- 
lement îcy  le  Dom  desd.  évesques,  fine  addito  : 

1.  SatDt'LéoDce  fut  évesque  d'Avrancbes  et  Festoit 
Tau  501 ,  suivant  quelques  maouscripts  de  ce  monas- 
tère. Toutefois  il  n'est  pas  dit  qu'il  fust  le  premier, 
mais  on  n'en  remarque  pas  à  ce  lieu  aucun  avant 
celuy-là. 

2.  Nepe  luy  succéda  et  se  tronve  qu'il  assista  au 
premier  concile  national  d'Orléans  »  l'an  507. 

3.  Perpétue  luy  succéda  et  assista  au  deuxième 
concile  d'Orléans,  l'an  533, 

il.  Gilles  succéda  et  fut  au  cinquième  concile  d*Or- 
léans.  Tan  5^9. 

5.  Sainct  Pair  succéda  et  assista  au  troisième  concile 
de  Paris  »  Tao  557. 

6.  Sainct  Senier  succéda  et  fit  plusieurs  miracles 
dans  sa  vie  et  après  sa  mort. 

7.  Chîldoald  succéda  et  assista  au  premier  concile 
deRheims,  l'an  630* 

8.  Fegase  succéda ,  que  Ton  croît  ;  Ton  est  incer- 
tain du  temps  de  son  élection  et  de  sa  Gn. 

9.  SaincI  Se  ver  succéda ,  duquel  est  faicle  fesle 
double  eu  ce  diocèse ,  le  7  juillet. 

10.  Sainct  Rabenthrace  succéda ,  à  ce  qu'où  tient  ; 
d*autres  disent  que  ce  fut  après  Sainct  Auberl. 

11.  Sainct  Leodevalt  succéda,  comme  on  croîti  pro- 
bablement à  Sainct-Rahenthrace. 

12.  Sainct  Aubcrt,  fondateur  de  la  première  église 
de  ce  Mont  »  l'an  708  ou  709,  comme  il  est  plus  pro- 
bable. 
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13.  Norgot  estoit  évesque  Vm  833  et  ne  mourut 
moyEe  de  Tabbaye  du  MoDt-St*Mîcbelt  mais  Norgot  1I\ 

lu.  Aûsegaûd  succéda,  qu'où  croit,  et  assista  au 
deuxième  coucile  de  Soissons,  Tau  853, 

ID.  Walbert  succéda  et  assista  au  coucile  de  Toul 
teïïu  au  faubourg  de  (Sapoearie?)  Fao  859. 

16,  Jau  succéda,  et  Ton  trouve  dans  uu  viel  ma- 
uuscript  qu'il  régnoit  Tau  916. 

17.  Norgot  2*  succéda,  et  ayant  pris  Thabît  moua- 
clial  eo  cette  abbaye,  il  mourut  Fao  1036* 

13.  Maugîs  succéda ,  il  vîvoit  do  temps  de  Ri- 
chard II ,  duc  de  Normaudie.  Geluy  Maugis  donoa 
aux  moynes  du  Mont-St-Micbei  la  juridictiou  spiri-- 
tuelle  et  temporelle ,  et  permit  estre  quasi  épisco- 
pale* 

19*  Hugues  succéda  et  mourut  eu  lad,  qualité  d'é- 
vesque  d'Avraiîches,  Fan  1059, 

20,  Jau  H'  succéda  et  désista  d* estre  évesque  d'A- 
vrancbesFae  1066,  qu1l  fust  arclievesqoe  de  Rouen 
après  le  déceds  de  Maurile,  moyne  de  Fescau,  qui 
estoit  arcbevcsque  dud.  Rouen, 

21,  Micbel  luy  succéda  et  assista  au  coucile  de 
Rouen  Fan  1074- 

22,  Turgis  lui  succéda  Fan  1029.  Il  conCrma  la 
donation  des  dixmes  de  Pontz  à  cette  abbaye* 

23,  Richard  de  Subligny  succéda  aud.  Turgis. 

24,  Richard  de  Bellefaye  lui  succéda  et  mourut 
Fan  11Ù2,  et  fut  inhumé  au  Bec, 

25,  Richard  III  succéda  et  mourut  estant  à  Rome 
pour  termiuer  le  diOférent  des  abbés,  etc. 
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26.  Herbert  succéda  et  mourut  l'an  1160,  le  30*  jour 
de  mars  ,  fut  eu  terré  au  Bea 

27.  Richard  de  Constances.  Il  assista  au  coocile 
tenu  à  Avrauches  Fan  1172. 

28.  Achard  succéda  et  mourut  l'au  1180,  le  30' jour 
de  mars. 

29.  Guillaume  Burel  succéda  et  mouriit  Tan  de 
Nostre-Seîgneur  1175. 

30*  Guillaume  Ptolomée  ou  Tholomée  succéda  et 
mourut  Tan  de  Nostrc-Seigueur  1211 ,  31^  aoust. 

81*  Guillaume  de  Ostilly  succéda  Fan  1236.  Il 
s*accorda  avec  les  moyoes  de  cette  abbaye  du  Mont- 
Sl-Micbel,  toucbaut  la  juridicliou  spirituelle  qui  ap- 
partient à  Fabbaye. 

32.  Guillaume  de  Saiucte-Marîe  succéda  et  mourut 
Tan  125& ,  et  fut  enterré  en  son  église. 

33.  Richard  Lange  succéda  et  mourut  Tau  1269 , 
enterré  dans  son  église. 

3&.  Radulplie  de  Thié ville  succéda  et  mourut  Fan 
1293 ,  le  2li  janvier. 

35.  GeoBTroy  Le  Boucher  succéda  et  mourut  Fan 
1026,  le  jour  de  S.  Valenlîn,  martir* 

36.  Nicolas  de  Liizarche  succéda  et  mourut  Fan 
lâll,  à  Paris,  à  Saine te-Geneviève. 

37.  Michel  de  Pontorsoii  succéda  et  mourut  la 
mesme  année. 

38.  Martin  1"  succéda  à  Michel  et  mourut  Fao  1313, 
et  Tut  enterré  en  son  église. 

39.  Jan    de    la     Mouscbe    succéda    et    mourut 

Fao  1328. 
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&0,  Jan  de  Yiennes  succéda  jusques  en  l'an  ISSO^ 
qu'il  fut  faict  arche vesqae  de  Bbeims* 

41.  Jan  de  Haultruine  on  Baultrusney  monrut  l'an 
1358. 

42.  Robert  de  la  Porie  on  Robert  Porte  succéda  et 
mourut  l'an  1337. 

43.  Foulques  Bardoul  succéda  et  mourut  Tan  1380, 
le  22«  jour  d'aoust, 

44.  Laureus  de  Faye  succéda  à  Foulques  Bardoult  et 
mourut  Tan  1390. 

45.  Jao  de  St-Avis  succéda  et  mourut  Tan  i442, 
après  avoir  esté  52  ans  évesque. 

46.  Martin  Pioard  succéda  et  mourut  Tao  1452. 

47.  Jehan    Bouchard  succéda  à  Martin  Pinard  et 
mourut  Tan  1484. 

48.  Louys  de  Bourbon  succéda  et  mourut  le  21*  jour 
d*octobre,  Fan  1510. 

49.  Louys  Herbert  succéda  et  mourut  Tan  1526, 
le  4'  jour  d'avril ,  au  manoir  du  Parc. 

50.  Jan   de   Langbeat   succéda  aud.    Herbert   et 
mourut  Tan  1560. 

51.  Robert  Senalis  succéda  Tau  1560  et  mourut  tost 
après. 

52.  AnthoiDe  Le  Cirier  succéda,  H  assista  au  Con- 
cile de  Trente  et  mourut  Tan  1575. 

53.  Augustin  Le  Cirier  succéda  à  son  fVère  An- 
thoîue  et  mourut  Tau  1580. 

54.  Georges  Péricard  succéda  et  assista  au  Concile 
de  Rouen  Fan  1581,  et  mourut  Tau  1587. 

55.  Fraoçois  Péricard  succéda  à  soo  frère  à  Téves- 
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ché  d'Avranches ,  suivant  la  nomioatîon  d'Henry  III, 
roy  de  FraDce*  U  y  a  vescu  loDgaes  et  heureuses 
aoDées.  Celuy-là  mît  eu  possession  de  l*abbaye  du 
Monl-St-Michel  les  moynes  de  la  congrégation  de  S. 
•^Maur  Tan  1622 ,  suivant  les  concordats  faîcts  pour 
restablissement  desd,  inoynes  en  lad,  abbaye  par  hault 
et  puissant  prince  Henry  de  Lorraine ,  abbé  comnien- 
dalaire  de  lad.  abbaye.  H  mourut  Fan  1639,  le  25  no- 
irembre,  après  avoir  esté  évesque  d'Avranches  52  ans 
et  pins. 

56.  Charles  Vialarl ,  snrnomméde  Sainct-Paul,  gé- 
néral des  PP.  Feîllants,  ordre  de  Cîsteaux,  a  esté 
nommé  h  cet  évesché  d*  Avranches  par  le  Roy  Loys  XIII, 
au  commencement  de  Tan  1640.  H  en  a  pris  posses- 
sion le  27  septembre  1642  et  est  mort  au  Parc  environ 
le  15  septembre  1644* 

57.  Roger  d'Aumont  luy  succéda  incontinant,  par 
la  nomination  du  Roy,  et  est  à  présent  en  possession 
et  plain  de  vie.  Je  l'ay  veu,  ayant  esté  avec  le  R,  P. 
Dom  Dominique  Huillard  ,  prieur  de  celte  abbaye, 
dans  son  manoir  épiscopal  d'Avranches,  pour  le  saluer, 
après  un  long  voyage  de  Paris,  le  15  avril  Fan  1647. 

Collationné  le  tout  ce  que  dessus  sur  led.  livre  dud. 
père  Dom  Jao  Iluynes  ,  que  j*ay  remis  en  la  biblio- 
thèque de  ce  monastère.  Et  est  à  noster  qu'il  Taiilt 
mettre  ce  qui  se  passera  de  la  vie  et  mort  des  évesques 
d'Avranches,  selon  les  occnrrences,  de  rang  comme 
le  reste  des  remarques  dud.  livre.  Faict  cela  le  17 
avril  1647. 


370 


LBS  CCaiEDSJES  HXCIUBCHES 


§    191. 


Accord  pour  la  garde  noble  de  Medrey,  moyennant 
600  livres  reçem  par  les  moyues  du  Mont,  l'an 
4C40. 


^ 


Uan  IGhOf  le  17*  jour  de  juillet,  au  rapport  de 
Gilles  Lucas,  notaire  et  tabelHoD  royal  eu  la  viconté 
d'Avraoches,  au  siège  de  Poutorson  et  du  Mont-Sl- 
Uichel,  tes  moyues  de  Fabbaye  du  Moat-St^Micbelt^fl 
seigoeurs  de  la  baronuie  d'Ardevon,  ont  irausporlé 
et  délaissé  à  Louys  Bodin ,  escuyer,  sieur  de  Vauvert, 
vîconle  de  PootorsoD»  le  droict  de  garde-noble  de  Ten- 
faol  soubs-aage  de  feu  Gabriel  Tardif,  escuyer,  sieur 
de  Moydrey,  fief  deppeudaut  de  lad.  barounie  d'Ar- 
devon  et  ausd*  moynes  appartenant ,  pour  en  jouir  led. 
Bodin  et  avoir  soin  dud*  mineur  comme  dévoient  faire 
les  moyues,  suivant  la  coustume  de  Normandie,  à  la 
charge  toutefois  que  led.  Bodin  rendra  et  baillera  à 
ses  fraicts  et  coûts  propres  dans  la  bibliothèque 
desd.    moynes    en    Tabbaye    dud.    Mont-St-Micbel , 

•  Omnia  opéra  sancti  Augustini  episcopù  Omnia 
«  opéra  divi  Thomm  Aquinatis*  Omnia  opéra  sancti 
n  Johannis    Cbrisostomi   grœcotatine,    Omnia    opéra 

•  Berchorii.  Annatcs  Baronnii,  *  Le  R.  P.  Dom  Ber- 
nard Jevardac  fit  venir  tous  ces  livres  là,  lesquels 
Bilaine  de  Paris  estima  600  livres,  laquelle  somme 
led.  sieur  Bodiu  délivra  aud.  R.  P.  Dom  Bernard, 
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et  par  ce  moyen  tous  procès  furent  appaisez»  qui 
avoieût  commeiicé  peu  aupara?aDt  à  cause  de  ladite 
garde-Doble  de  Medrey, 

— JcTay  exlraict  de  Tacte  d*accord,  le  17  avril  1647. 

S  192. 

Retraict  féodal  par  acte  du  6  octobre  1640,  au  rap- 
port de  Maheust ,  notaire  au  siège  de  Pontorson 
et  St'Iames-sur'Bevron ,  moyennant  90  livres 
15  sois  stir  Vincent  Le  Coq,  de  trois  verges  de  terre 
situées  à  Buisnes^  près  La  Boullenage* 

—  Noté  le  18  ami  1674, 


S  193. 

Présentation  le  iQ  juin  1641  à  la  cure  de  Notre- 
Dame  d*Ardevon^  vacante  par  te  deceds  de  M"  Louys 
Gamîer,  presbtre,  de  M"'  Maurice  de  La  Porte ^ 
presbtre, 

—  Extraîct  du  livre  du  secrétariat  Je  18  avril  1647. 

S  .194. 

Préseiitation  le  3  octobre  1641  à  ta  cure  de  St~ 
Aubin  de  Préaux,  alias  de  PratelHs^  de  31*  Pierre 
Jouenne ,  presbtre  du  diocèse  d*Avranches. 

—  Extraict  du  livre  du  secrélariat,  le  18  avril  1647» 
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S  *95- 

Visite  annuelle  faicie  par  Dom  Bernard  Jevardac  , 
archidiacre  au  Mont ,  en  l'église  de  Si- Pierre, 
l'an  1641. 


L'an  16H ,  le  9  du  mois  de  Juin ,  troisième  dî- 
maocbe  d'après  la  Penlhecosle,  selon  rancîenne  cous- 
tume  de  ce  lieu  et  conformément  aux  privilèges  de 
celle  abbajfc ,  le  R*  P,  Dom  Bernard  Jevardac  >  prîear 
de  celled.  abbaye  du  Mont-Sl-Michel,  au  péril  de  la 
mer»  archidiacre  de  ce  lietip  assisté  de  Dom  Aubin 
Julienne,  son  promoteur,  et  de  Dom  Damase  Belîn, 
son  secrétaire,  viron  les  9  à  10  heures  du  matin  »  ^ 
Taict  sa  visite  dans  l'église  parrocbiale  de  St-Pierre- 
du*Mont,  de  droict  annuel  à  luy  appartenant,  en  lad. 
caillé  d*arcbidiacm,  en  laquelle  ue  voulut  assister 
M"  François  Petit,  presbtre,  curé  de  lad*  église, 
ny  donner  les  clers  du  tabernacle  pour  visiter  le  Très- 
Sainct-Sacrement.  Sur  quoy,  après  avoir  esté  plusieurs 
fois  sommé  et  interpellé  de  venir  en  lad*  visite,  et  d'ap- 
porter lesd.  clers,  et  ayant  loujoiirs  refusé  de  ce  faire, 
il  a  esté  par  led.  P.  Dom  Bernard ,  archidiacre ,  sus- 
pendu a  divinis,  avec  interdiction  de  faire  aulcunes 
fonctions  curiales  ni  ecclésiastiques  en  tad.  église, 
et  deflfenses  de  s'immiscer  en  la  célébration  el  ad- 
ministration d'aulcun  sacrement  et  mis  en  sa  place 
M"*  François  Corbelin ,  presbtre,  pour  servir  aux  pa- 


DD    MOWT-SAINCT-MICHEÎ.. 


273 


roissîeDS  jusques  à  ce  que  lad.  suspeasion  fiist  levée 
par  les  voyes  de  droîct.  Extraict  du  livre  de  Far- 
chîdiaconatt   le  19  avril  1647. 

Nota.  —  Le  8  febvrier  16'|2,  led*  curé  se  met- 
taul  à  son  debvoir,  led.  Père  a  relevé  ladite  sus- 
peusion. 


u 


§  196. 


Fasson  du  banc  de  té§tise  pour  seoir  les  ofjiciers 
du  grand-autet^  couste  300  livres  tournois,  l'an 
1641. 


L'an  1641,  le  R.  P.  Dom  Bernard  Jevardac,  prieur^ 
lit  Taire  le  bauc  en  forme  dUmpériale,  conipasé  de 
trois  chezes  avec  trois  couroimemenls »  pilastres,  en- 
tortillés avec  toute  la  fasson  et  artiQce  qui  s*y  veoient 
à  présent  et  le  fit  placer  au  proche  du  grand-autel 
de  l'église  de  lad,  abbaye  du  costé  du  cloistrc  pour 
servir,  durant  la  célébration  de  la  grand-messe,  à 
seoir  le  grand  presblre  et  ses  officiers  diacre  et  soubs» 
diacre.  La  pièce  est  fort  belle  et  bien  recherchée  et 
revient  environ  à  la  somme  de  SOO  liv.  tournois  des 
biens  de  la  communanlié  des  moynes  de  lad.  abbaye. 
Je  Tay  remarqué  le  19  avril  1647. 
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S  197. 

Dom  Ricard  Theroude^  s'  de  CatUbj,  Ctm  des  17  profî 
et  deux  novices  de  lad,  abbaye,  a  signé  le  concordi^^^ 
le  9  octobre  »  par  acte  au  rapport  de  Chapperon  -^»  f 
notaire  du  chatekt  de  Paris ,  motjennant  le  doi^^^ 
et  jouîssauce  du  lieu  de  la  Bergerie  auUrement  ftf  ^ 
Bastille  en  Ârdevon ,  avec  les  appartenances ,  i/^^ 
la  dixme  des  aignaux  aud.  lieu  de  ta  Bergerie  r — 
quatre  vergées  de  pré  en  la  cercle  du  pré  Pingé^ 
et  deux  cents  gerbeaux  fromental  chascun  an  sur 
la  grange  d' Ardevon 


Par  ce  moyen,  lesd.  moyoes  de  la  Coogrégation 
ont  acquis  la  paix  en  s'ineommodant  beaucoup  avec 
led.  dom  Richard  Theroude,  ancien  moyue  de  lad* 
abbaye*  Celte  transaction  Tut  faicte  à  Paris  arec 
le  R.  P.  Dom  Ilugiies  Bataille,  procureur  général  de 
la  Congrégation  de  S.  Maur,  et  le  cbappitre  des 
moynes  du  Mont-St-Micbel  la  ratiGa  le  15  novembre 
1641-  De  tout  quoy  les  actes  sont  es  archives  d*où  je 
Tay  tiré  le  19  avril  1647,  Est  toutefois  à  remarquer 
que  led.  Tberoude,  dudepuis,  nonobstant  lad.  conven- 
tion ,  n'a  pas  esté  davantage  aOectionné  aux  moynes 
de  lad.  Congrégation ,  cela  n'empescbant  pas  quUl 
ne  leur  donne  de  la  peine  dans  les  occasions.  Nostre- 
Seigneur  en  soit  béni  !  Le  temps  passera.  Il  n'en  reste 
plus  que  deux  dans  lad,  abbaye ,  iceluy  compris.  Je 
parleray  aultre  part  du  déceds  de  MM.    les  Anciens. 


«s^l« 
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s    198. 

lienonciation  des  landes  brtdères  et  communes  nom- 
mées  la  Lande  mouillée  et  des  Nozmns ,  la  Lande 
Pesnet^  la  Petite  Lande,  contenant  vingt  acres  de 
terre  ^  par  les  paroissiens  de  la  Croix^  en  faveur 
des  moynes^  moyennant  605  livres  une  fois  payées, 
par  acte  au  rapport  de  Lucas ^  notaire  à  Poniorson 
et  au  Mont~St-Michel  ^  du  22  septembre  1641, 
tesd*  landes  fieffées  plus  tard  ausd,  paroissiens 
moyennant  30  livres  de  rente. 

»—  Nolé  le  19  avril  iGliZ 
§  199. 

Accord  du  8  septembre  1641,  au  rapport  de  Lucas  ^ 
tiolaire  au  siège  de  Pontorson  et  du  Mont-St^ 
Michel^  par  lequel  les  habitants  d'Huisnes,  sujets 
de  la  baronnie  d'Ardevon^  s^obtigent  d'aller  moudre 
leurs  grains  aux  moulins  de  St-Benoist  de  Bevron , 
â  faulte  de  ceux  de  Montiiier^  comme  à  taccoustumé. 

—  Nolé  le  19  avril  1647. 

P  S  200. 

lietraict  féodal  par  acte  f  au  rapport  de  Mahtust , 
notaire  au  sièje  de  St-James  et  St-Benoist  de 
Bevron^  du  19  juin  1641,  d'une  petite  maison  avec 
jardin  sise  au  bourg  d*Ardevon,  moyennant  47  livres 
10  sols  payés  à  honorable  homme  JuUien  de 
Guette  La  Tirellc  d'Ardevon 
,—  Noté  le  19  avril  1647. 
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S   201. 

Disgrâce  arrivée  à  Henry  de  Lorraine  de  Guyse  ,  abbé 
du  Mont-St-Hiichel  et  ensuite  privé  de  cette  abbaye 
par  le  Boy,  Can  4641. 


L'an  16H,a«  mois  dejuie,  riUustrissime  prince 
Heery  de  Lorraioe  »  archevesque  de  Rheims ,  abbé 
commendataîre  de  ce  Mont-St-Michel  »  et  diic  de  Guise, 
ayant  par  malheur  esté  disgracié ,  se  retira  à  Sédau , 
DU  il  fut  assiégé  aud.  an  16111,  an  mois  de  juin, 
avec  le  conte  de  Soîssons,  ce  que  voyant,  jouant  au 
quitte  ou  au  double ,  ils  firent  tous  deut  une  sortie 
et,  avec  ce  qu*i[  sa  voient  de  gens  les  plus  vaillanls, 
deffirent  dix  mille  hommes  des  gens  de  l'armée  du 
Roy,  auquel  combal  led.  conte  de  Soissons  fut  tué. 
Quant  aud,  Henry  de  Lorraine,  il  se  relira  vers  PEs- 
paîgne,  et  cependant  on  liiy  fil  son  procès  en  France, 
la  mesme  année,  le  onziesme  de  septembre  et  fut 
décapité  en  effigie  à  Paris,  en  grève  (sans  toutefois  en 
mourir,  car,  grâces  à  nostre  bon  Dieu,  il  est  encore 
tout  plain  de  vie  et  mieux  venu  à  la  Cour  que  ja- 
mais, ses  ennemis  ne  Tayani  pas  peu  exterminer, 
luy  qui  a  toujours  vescu  en  homme  de  bien  et  d'hon- 
neur] et  ses  bénéfices  vacants,  el  par  conséquent 
le  Mont-St-MicheL  Je  Tay  remarqué  le  19  avril 
1667. 
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§  202. 

Procès- verbal  du  5  juittet  164t ,  par  messire  Cliarles 
Le  Roij,  seigneur  de  ta  Poterie,  des  basiiments  de 
r abbaye  et  des  réparalioiis  à  faire  qui  se  moiïtoient 
à  une  somme  d'argent  immense,  sur  qtioij  le  s^ 
Jacques  Le  Pelletier  est  commis  pour  tj  faire  in- 
cessamment travailler. 

—  Noté  le  17  avril   16Ù7* 


Le  Roy  met  un  œconosme  en  cette  abbaye  du  Mont, 
tan  1641. 


L'an  1641 ,  le  8'  jour  du  luois  de  décembre ,  le 
Roy  Irès-chreslîeo  Louys  XIII  donna  roecooomat  de 
celte  abbaye  du  Monl-Sl-Micbel  à  M*^*  François  Robert, 
ft'  de  St-Rémy ,  trésorier  de  la  gendarmerie ,  demeu- 
rant à  Paris ,  rue  des  Auguslins ,  paroisse  de  St-André- 
des-Ârts ,  lequel  lit  incontinant  publier  en  général  et 
en  particulier  tes  deppeudauces  de  lad.  abbaye  popr 
eslre  données  à  feroie  et,  par  la  suggestion  de  certains 
malveillants ,  on  y  comprit  la  baronnie  d'Ardevon  et 
la  terre  de  Montrouaiilt ,  de  laquelle  le  s'  Henry  du 
Pont ,  grand  prieur  des  Anciens  de  celte  abbaye  , 
s'esloil  faict  pourvoir  à  Rome  comme  d'un  prioré  dans 
celte  altération  des  affaires  de  M,  de  Guise,  el  effec- 
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tivement  en  jouîssoit  en  cette  qualité*  Tout  ce  bruit 
estonna  beaycoup  les  moyoes  de  la  Congrégation  esta- 
blis  CD  cette  abbaye»  oe  sachant  quel  cours  tout  ce 
procédé  devoit  prendre.  Les  uns  en  disoient  d'une 
sorte  et  les  autres  de  l'autre.  Il  n'y  a  voit  que  les 
moynes  qui  prenoient  patience  et  ne  disoient  mot. 
Faict  le  19  a?ril  16Ù7. 


§  204- 


Loutjs  XHI,  roy  de  France,  donna  le  placel  de  celle 
abbaye  à  Jan  Ituzé^  s'  d'Effiai ,  /e  13  septembre 
tan  1641  • 


j 


L*an  1641 1  le  12  septembre  ^  dès  le  lendemain  du 
jour  auquel  riUastrissîme  Henry  de  Lorraine  fut  dé- 
capité en  grève,  en  effigie,  sans  en  mourir,  ctdescheu 
de  ses  bénéûccs,  François  Ruzé  d'Effiat»  seigneur  de 
Cinq-Mars,  grand  mignon  du  Roy»  alla  demander 
cette  abbaye  du  Mont-St-Michel  à  Sa  Majesté  pour 
Jan  Ru2é  d'Effial,  aagé  de  18  à  19  ans,  estant  prieur 
de  Lonjumeanx,  abbé  des  abbayes  de  St-Sernin  de 
Toulouse  et  des  Trois-Fonlaines,  son  frère  puisné,  ce 
qui  lui  fut  octroyé  »  par  brevet  exprès  dépesché  à 
St-Germaîn-eU'Laye  ,  et  eust  ett  beaucoup  d'auUres 
s'il  les  eust  demandées,  car  le  Roy  l'aymoit  unique* 
ment.  Cet  abbé  Jan  Ruzé  d'Effiat,  ainsi  pourveti  du 
Boy^  envoya  incontioant  à  Rome  pour  obtenir  bulles 
de  confirmalion  de  sad*  abbaye.  Mais  Urbain  ¥111,  sou- 
verain pontiffe,  voyant  rambition  de  ce  Ruzé  acour 
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sur  on  bien  qui  ne  liiy  potivoît  appartenir  que  par 
ruzes ,  ne  se  hâta  pas  de  luy  envoyer  ses  bulles  jusqii*à 
ce  qne  les  affaires  eussent  un  peu  changé  de  face. 
Cependant  cet  abbé  présompjif  comuiença  à  faire  beau- 
coup de  remuements  dans  le  Mont-SL-Michel ,  faisant, 
à  la  requeste  de  rœconosme  que  le  Roy  avoil  cstabti, 
publier  à  son  de  trompe  la  ferme  dicelle,  tant  au 
général  que  particulier^  toujours  y  compris  la  baronnîe 
d'Ardevon  et  le  Montronault ,  tant  es  villes  d'Avran- 
ches ,  Pontorson  qu*aiiltres  de  Normandie  ,  proches 
des  deppendances  de  celted.  abbaye.  Et  le  24^^  jour 
de  febvrîer  1642,  le  bail  général  des  deppendances 
de  lad.  abbaye,  ensemble  la  baronnie  d'Ardevon  et  le 
Moulrouault,  ftist  adjugé  et  donné  à  M,  Gilles  Eouxel, 
docteyr  en  médecine,  par  M'"  François  Robert,  s'  de 
St-Remy  ,  œcooosme  sur  lad.  abbaye ,  et  coojoincle- 
ment  suivant  la  procuration  du  s'  abbé  présomptif  en 
date  du  16  décembre  dernier  passé  1641.  Ceux  qui 
furent  bien  estoonés,  ce  furent  les  moyoes  de  cette 
abbaye  lorsque^  le  14  mai  1642,  led.  Rotixel  leur 
envoya  signiQer  sondît  bail  à  ferme  avec  deffence  de 
s'immiscer  a  Tad venir,  de  jouir  ni  percevoir  aulcuns 
émoluments  de  la  baronnie  dud.  Ardevon  ,  laquelle  il 
fit  publier  estre  à  donner  à  ferme  par  destail  à  Pon- 
torson et  es  paroisses  circonvoisines ,  ce  qui  donna 
grande  consolation  aux  malveillants  de  la  religion.  Ce- 
pendant les  moynes  prenant  courage ,  en  firent  parler 
au  sieur  abbé,  offrant  de  luy  remettre  lad,  baronnie , 
pourveu  qu'ils  fussent  rembourcez  des  grands  fraîcis 
iu*il  leur  avait  convenu  faire  pour  la  réédiûcation  des 


«ricBile  BMlftiit  i  ^Qs  de  qnalone  oq 
e  fin»,  tt  f^fls  iKf  kÊmml  parestre  par 
.  et  RwajÉMt  des  vtisaQs  ;  mais  en 
nia  cet  oiire  M  bid,  B  eMoit  si  fier  de  la  rortuoe 
dn  seigneur  de  Cinq-llirs ,  sm  frère ,  qu'il  ne  croyoil 
pas  la  terre  digne  de  le  porter*  Les  moyoes  donc  Toyaot 
cela  résolurent  de  se  défendre  par  les  rojes  de  la 
justice,  Cûsant  sçamr  leur  oppositîoD  aud*  remuer 
Rouxel,  i  h  jouissaoce  de  la  baroDDJe  d^Ardevoii, 
et  de  plus  fireisl  donner  assignation  an  Sf  de  Si-Remy, 
œconosme,  au  Grand  Conseil ,  à  Paris,  pour  voir  dire 
quMl  feroit  séquestrer  dn  corps  do  bail  à  Terme ,  faict 
par  luy  aod«  Roniel ,  des  domaines  de  Tabbaye  du 
Moot*St-Hîcbel,  tes  terre  et  baroaoie  d'Ardevoo  à  eui 
appartenantes ,  et  de  laquelle  ils  estoieot  en  bcoue  et 
deue  possessiou*  Hais  comine  ils  esloieut  eu  cette 
situation  d*altercation ,  Dieo,  qui  prend  les  causes  de 
ses  serviteurs  en  main,  permit  arriver  la  disgrâce  du 
s' de  Cinq-Mars,  auquel  par  seoteooe  des  commissaires 
qui  luy  Tureut  douuez ,  sou  proeez  fut  Taict  et  parraict, 
et  eut  la  teste  tranchée  peu  de  temps  après.  Et  le 
jour  de  rassiguation  donnée  aud.  œcoQosme,  au  Grand 
Conseil ,  n'estant  escbo ,  Taflaire  ne  Tut  point  plédéet 
n*y  ayant  plus  de  partye ,  car  aussy  tost  la  mort  du 
s^  de  Ciaq-Mars ,  nostre  abbé  présomptif  qui  n'avoit 
encore  peu  avoir  ses  bulles  Tut  envoyé  paistre  en  son 
abbaye  de  St-Sernio  de  Toulouse.  Cependant  estant 
remercié  de  par  le  Boy,  de  plus  s'entremettre  des 
affaires  de  celle  du  Mont-Sl-Michel ,  et  par  ainssy  les 
moynes  furent  délivrés  de  celte  persécution,   le  Roy 
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doeuaDt  lad,  abbaye  peu  de  temps  après  à  M,  le  com- 
niaodeur  de  Souvré ,  bien  esloigné  des  meurs  et  des 
fassoQS  de  Taire  dud.  Ruzé.  Je  Tay  remarqué  le  20 
avril  1647* 

§  204. 

Ordonnance  du  juge  d^Ardevon  pour  t exécution  de 
rartesi  de  la  Cour  du  Parlement  de  Rouen  ,  du 
17  mars  1726,  contre  les  blasphémateurs,  rendu 
le  9  janvier  1641  et  publiée  à  t  issue  des  grandes 
messes  par  Chartes  Cordon ^  prevost  de  lad,  baronniCf 
le  3  mars  de  la  mesme  année. 


<  Les  clauses  dtid.  arrest  soot  telles  sçavoir  que  la 
Cour  ordonne  que  ceux  qui  auront  blasphesmé  le  saînct 
nom  de  Dieu  ^  de  quelque  catité  et  condition  qu'ils 
[soientt  seront  exposés  au  carquant  la  première  fois, 
la  deuxième  auront  le  Touetet  la  troisième  auront  la 
langue  percée.  »  Extraicl  dud*  arrest,  sentence  et 
publication,  le  21  avril  1647. 


§  206. 


S  Réparation  des  deux  gros  piliiers  de  ta  tour  de  Céglise 
plus  proches  du  grand  autel  t  l'an  1642, 


Vm  1642*  le  6' jour  de  mars  ^  le  sieur  Pelletier^ 
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commis  de  par  le  Roy  aux  réparalioQS  de  l'abbaye 
du  Moût-St-Michel ,  voyant  qu'il  ne  pouvoit  avoir  d'ar- 
gent du  sieur  Rouxel,  fermier  de  Tabbaye^  et  d'auUre 
part  craigeaut  que  sa  commissiou  ne  vtnl  à  estre  ré- 
Yocquée  et  que  par  ainssy  les  réparations  d'icelle  de- 
meurftssenl  imparfaites,  il  présenta  sa  requeste  au 
Conseil  privé  du  Roy,  exposant  qu'il  y  avoît  bien 
six  mois  qu'il  faisoit  travailler  ausd-  réparations ,  qu'il 
avoit  faict  estayer  les  deux  piliers  de  ta  tour  du  cœur 
de  l'église  près  du  grand  autel  et  jester  les  fonde- 
ments  d'un  autre  pilier  pour  soubstenir  le  vieil  dortoir 
(eu  interligne  d'une  écriture  différente»  la  sale  de 
Souvré)  qui  menace  totalement  ruine  et  qu'il  a  em- 
ployé ta  somme  de  4,000  liv.,  et  que,  suivant  ua 
procès-verbal,  il  luy  falloit  encore  plus  de  14,000  liv.; 
le  CoEseil  ordonna  sur  lad.  requeste  que  led.  fermier 
Rouxel  délivreroit  la  somme  de  lft,000  liv,  qîiî  luy 
seroit  allouée  sur  le  prix  de  sa  ferme»  rapportant 
acquit  dud.  Pelletier  pour  l'cmploy  dud,  argent  par 
un  estât  et  attestation  du  père  prieur  de  la  Congré- 
gation de  S.  Maur  ea  lad.  abbaye.  Cette  ordonnance 
arrivée,  led.  Pelletier  fut  révocqué  de  sa  commis- 
sion et  M.  de  St-Gilles  géra  le  faict  desdites  répara- 
tions, faisant  achever  les  piliers  susdits  du  cbœur  de 
Téglise  et  presque  tout  celuy  du  viel  dortoir.  Les 
moynes  de  la  Congrégation  Font  faict  achever  après 
avoir  traîtlé  avec  M.  de  Souvré ,  abbé  de  cette  abbaye, 
pour  les  réparations.  Je  l'ay  tiré  de  lad.  ordonuance 
du  Conseil,  en  parlic  le  2t   avril    1G47. 
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§  207. 


Le   H,    P.  Dom   Dominique   Huitlard  est    esteu  le 
6'  prieur  de  t'abbatje    du    Mont-Sl-lSicliel ,    ran 
^^    1642. 

^m  L'an  16/12 ,  le  23*  jour  â'a?ril ,  suivant  rordre  de 
la  Congrégation  de  laquelle  celte  abbaye  du  Monl-St- 
Michel  est  deppendante,  a  esté  esleu  eo  icelle  par 
les  voîît  du  scruliii  et  billet  secret,  le  R.  P.  Dom 
Melaioe  Sallot,  pour  conventuel  de  ce  monastère,  pour, 
de  la  part  de  la  commiinaulté  dicelluy,  accompagner 
le  R,  P.  Dom  Bernard  Jevardac,  prieur  de  celte  ab- 
baye, au  chappitre  provincial  qui  se  doibt  tenir  dans 
Tabbaye  de  St-Serge-lès*Angers ,  le  lOvjour  du  mois 
de  may  prochain,  d'où  le  R.  P.  Dom  Bernard  Jevardac, 
prieur  susdit,  Tut  envoyé  comme  député  de  la  province 
au  cbappitre  général  tenu  à  Vendosme  au  mois  de 
juin  suivant ,  et  là  il  fut  déposé  de  la  supériorité  dud, 
Mont-Sl-  Michel ,  après  Fa  voir  régi  et  go  o  ver  né  très- 
honorablement  Fespace  de  six  ans  entiers,  et  fut  esleu 
prieur  de  l'abbaye  de  Ste-Croix-de-Bourdeaux  ;  et  au 
mesme  temps,  le  27  dud,  mois  de  juin,  par  led. 
mesme  chappitre  général,  le  R.  P.  Dom  Dominique 
Huillard,  qui  estoit  prieur  de  Lehonlès-Dlnard  et  au- 
paravant cellerier  proctirenr  de  ce  monastère,  ftit  esleu 
prieur  du  Mont-St-Michel  et  mis  en  la  place  du  R,  P. 
Dom  Bernard  Jevardac.  Ce  bon  père  Dom  Dominiqne 
Huillard  a  toujours  gouverné  cette  abbaye  depuis  ce 


38& 


LES   CDRlBtJSES    BECMBECHES 


temps-là  et  fut  continué  au  prochain  cbappitre  général. 
Il  est  natif  de  la  ville  de  Roiien ,  d'honoeste  Tamille 
et  bonne  bourgeoisie  d'icelle,  il  a  tellement  travaillé 
et  travaille  encore  tnus  les  jours  à  la  restauration  des 
bastiments  matériels  d'icelle  abbaye ,  que  si  Dieu  luy 
donne  la  santé  et  la  vie  jusques  au  prochain  cbappitre 
général,  il  la  rendra  une  des  plus  propres  et  commodes 
de  notre  Congrégation.  Oultre  les  bonnes  affaires  quMl 
a  gérées  pour  son  profit  temporel ,  il  n'est  pas  toutefois 
pour  ce  remis  dans  les  choses  spirituelles  et  en  ce 
qui  louche  i'advancement  et  profit  intérieur  des  reii- 
gieux  que  la  religion  luy  a  commis*  Car  j*en  puis 
parler  scieetifiqnement  et  comme  tesmoin  oculaire  (à 
la  gloire  toutefois  de  la  divine  majesté  par  la  provi- 
dence de  laquelle  nous  agissons  et  nous  mouvons)  « 
il  est  le  premier  aux  exercices,  il  met  le  premier  la 
main  à  Tœuvre,  et  nonobstant  plusieurs  infirmités  cor- 
porelles desquelles  il  est  continuellement  travaillé ,  il 
donne  le  premier  le  bransle  aux  actes  vertueux  de  la 
religion,  montrant  l'exemple  à  ses  moynes  de  le  suivre, 
de  sorte  qu'il  faict  comme  il  fault.  Il  est  supérieur  et 
enseigne  verbo  et  exemplo.  Aussy  notre  Bon  Dieu  Iny 
réserve  la  couronne  et  les  récompenses,  et  à  tous  ceux, 
tant  supérieurs  qu'inférieurs  qui  accompliront  les  pro- 
messes qu'ils  ont  faîctes  à  Nostre-Seigneur  entrant  en 
lad»  Congrégation,  comme  au  contraire  les  chastiments 
à  ceux  qui  négligeront  de  le  faire.  Au  susdit  cbap- 
pitre de  Vendosme,  le  R.  P,  Dom  Grégoire  Tarisse 
fut  continué  supérieur  général  et  Dom  Guillaume  Girard, 
qui  esloit  prieur  de  Tabbaye  de  St-Denys ,  en  France , 
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fut  de  rechefesley  Yisiteur  de  cette  province.  Je  l'ay 
remarqué  le  21  avril  16â7, 

Note  postérieure  sur  Dom  Dominique  Btdllard.  «  Il 
mouriU  eo  ce  monastère,  le  2  du  mois  de  jaovier  1666, 
UQ  samedy,  à  9  heures  dti  soir,  après  avoir  eu  une 
longue  et  fascheuse  maladie  qui  le  tint  en  enrance 
Fespace  d'un  an  dans  rinSrmerie  de  cette  abbaye» 
avec  une  patience  admirable.  Il  est  enterré  devant 
l'autel  S*  Michel,  en  la  nef,  du  costé  de  révangile, 
tout  proche  le  baluslre,  sous  l'arcade*   ^ 


§  209* 

Accord  du  25  octobre  1642,  au  rapport  de  Simon 
BasseHut  notaire  et  tabellion  au  siège  d'Avranches^ 
entre  les  moynes  du  Mont-Si-Michel  et  noble  homme 
Gille  Leminier,  s"  de  la  Croix-Lorin ,  tuteur  des 
enfants  souhs  nagez  de  feu  Michel  de  la  Moricière, 
escuyer^  s"  de  VicqueSy  à  raison  de  ta  saisie  du  fief 
de  Verdun  et  de  la  terre  de  Lislemanière  fauUe 
de  droits  seigneuriaux  payés  pour  cause  de  la 
garde^noble  desd,  en fants  appartenant  amd.  moynes, 
et  transport  dud.  droict  de  garde-noble  au  s'  de  la 
Croix  en  faveur  desd,  enfants. 


—  Noté  le  21  avril  1647. 
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S  209. 

Gabriel  de  Bricqueville  ,  marquis  de  la  Luzerne  et 
d'Amaiiville  est  faict  le  20  gouverneur  de  ce  lieu^ 
fan  1642. 

L'âo  16â2 ,  Henry  de  Bricqueville ,  marquis  de  la 
Luzerne  et  d*AmanviUe,  estant  décédé  comme  j'ay 
dit  au  §  121,  le  Roy  estant  à  Cbantilly,  auprès  de 
Paris,  donna  le  placel  du  gouYemement  de  cette  ville 
et  cbasleau  du  Mout-St-Michel  (vacant  parla  mort 
dud.  Henry),  à  Gabriel  de  Bricqueville^  aussy  mar- 
quis de  La  Luzerne  et  d'Amanville ,  fils  dud,  Henry, 
à  la  charge  d*eu  percevoir  les  gages ,  fruicts  et  émo- 
luments accoustumés,  luy  eu  Taisant  expédier  le  brevet 
en  forme  le  28  aoust  16^2  ,  signé  Louys^  et  plus  bas 
Sublel ,  secrétaire  d*£stat  et  do  ses  commandements. 
Et  le  10''  jour  de  décembre  ensuivant,  lettres  patentes 
luy  en  furent  expédiées,  et  le  17  janvier  16Û3,  led. 
Gabriel  de  Bricqueville  prcsta  le  serment  entre  les 
mains  de  M^  Seguier,  chancelier  de  France  »  pour 
raison  dud.  Gou ver o émeut.  Ce  nouveau  gouverneur 
estoit  aagé  environ  de  treize  ans ,  estudîoit  à  Paris  en 
seconde.  II  priut  le  temps  des  vacances  pour  prendre 
possession  d'iceluy*  Il  arriva  icy  le  10  octobre  et  fut 
reçeu  à  la  porte  de  la  ville  par  le  major  Bernier  La 
Laude  et  salué  de  la  mousqueterie  ^  tant  des  habitants 
de  cette  ville  que  des  quatre  paroisses  qui  sont  su- 
jettes au  guet  et  garde  de  celte  place ,  qui  se  tinrent 
en  baye  sur  les  grèves ,  et  en  montant  on  tiroit  les 
grosses  pièces  verdes.  Ëafiu ,  estant  au  corps  de  garde, 
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le  R*  P,  Dom  Philibert  TessoD,  supérieur;  eu  rabseuce 
du  R.  P.  Dom  Dominique  Huillard ,  prieur,  luy  alla 
ao  devant  jusques  à  la  porte  du  moulio  à  chevaux  ^ 
avec  sept  à  huict  moyues  qu'il  avoit  tiré  du  cœur 
(car  on  disoit  vespres)  et  luy  fit  sa  petite  harangue 
qui  fut  récîproquée  de  plusieurs  offres  de  service  de 
la  part  dud.  Gabriel  de  BricquevHle ,  gouverneur.  Le 
mardy  ensuivant  ,  au  jour  de  S.  Nîcaize ,  fesle  de 
garde  «  il  fisl  Taire  monstre  desd.  habitants  des  quatre 
paroisses  subjecles  au  guet  et  garde  de  cette  place, 
sçavoir  :  Ârdevon,  Huisnes,  Beauvoir  et  Espas,  sous 
la  conduitle  du  sieur  de  la  Gnillonnière ,  son  lieute- 
fiant  en  ce  lieu ,  et  d^eoviron  trente-cinq  bourgeois 
de  cette  ville  qui  pourroient  estre  les  officiers  de  Tor- 
donnance  et  ceux  qui  estoient  de  garde  ce  jour  sotibs 
la  conduitte  du  major;  tout  cec;  accompty  »  le  sieur 
gouverneur  s'en  retourna  à  Paris  et  se  faict  très* 
bonneste  homme.  Je  Tai  veo  deux  fois  céans  depuis. 
[Je  Tai  remarqué  le  23  avril  16^i7. 

—  Cf.  Histoire  gétiérale^  U  VI,  p.  151. 

S  210. 

La  manse  conventiteUe  des  motjnes  est  taxée  dans 
C Assemblée  générale  du  clergé^  tenue  à  Mantes  en 
1641  ,  pour  les  deniers  oetroijés  au  Boy^  à  la 
somme  de  douze  cents  livres  qui  a  été  patjée  comme 
les  décimes  en  six  termes  et  en  trois  ans. 


^  Noté  le  23  avril   1647. 
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CHAPITRE  XLllI. 


Hé  Jacques  de  Souvré»  clievciIUer  de  Bfmlllie« 
fkit  ^4»«  abbé  du  M ouuA t-MlcIiel. 


Jmques  de  Souvré  est  nommé  abbé  du  MontSl-Michel^ 
par  le  Roy^  au  rnois  d'avril  et  obtient  ses  bulles  de 
Rome  f  au  mois  de  juillet. 


L'aû  lôhZp  au  mois  d*a?ril ,  quelque  peu  après  la 
mon  du  seigneur  de  Cinq-Mars,  d'Effiat  »  et  eu  con- 
séqueuce  d'icelle  dti  deboutemeot  eu  la  jouissaoce 
de  cette  abbaye  du  Moet-SuMichel  de  la  persoDoe 
de  l'abbé  d*Efûat,  sou  frère,  pour  n'avoir  encore  eu 
ses  bulles  de  Romei  le  Roy  donna  cettedite  abbaye  à 
Jacques  de  Souvré,  chevallier  de  Mallhe,  commendeur 
de  la  commenderie  de  Valence,  baîlly  et  grand' croix 
dudit  ordre  ,  bomme  de  baulte  uaissance ,  grande 
vertu  et  prudence ,  leque  încootînaot  envoya  à  Rome 
pour  obtenir  de  Sa  Saincteté  ses  bulles  qui  luy  furent 
octroyées  eti  date  du  onze  des  kalendes  de  juillet  Tan 
1643,  Fan  20"  du  ponliûcal  d'Urbain  VIII ,  et  le 
19*'  jour  du  mois  de  may  1644,  en  vertu  desdites 
bulles  il  fit  prendre  possession  de  ladite  abbaye  eo 
son  nom  par  un  cbanoine  d'Avrancbes,  auquel  il  avoit 
envoyé  procure  spéciale  pour  ce.  Il  est  à  noter  que 
le  pape  luy  octroya  l'administration  de  cettedite  ab- 
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baye  eu  commeode  et  eu  fut  le  âS»  abbé  et  le  8^  com- 
meDdataire»  à  la  charge  de  la  teoir  en  boDDe  et  deue 
réparation,   s'acquitter  de    toutes    les   charges,   de 
D'amoindrir  le  nombre  des  moynes  en  icetle  ny  les 
incommoder  ny  molester  en  anlcime  fasson»  et  leur 
administrer  amplement  les  pensions  suivant  la  cous- 
tume  audit  lieu,  et  que  à  ces  causes  il  feroit  serment 
de  tout  ce  que  dessus  par  devant  quelque  juge  d' église, 
lequel  serment,  avec  ratestation  dudit  juge,  seroît  en- 
voyé a  sadicle  Sainctelé  pour  le  faire  registrer  au  greffe 
romain;  a  faultede  toutquoy,  prœsens  gratta  nutlafiL 
Ce  bon    seigneur    s'acquitta   de    ladite    formalité  et 
d'effect  accomplist  tout  entièrement  ce  que  dessus,  car 
il  traita  très-honneslement  les  moynes  de  sadite  abbaye 
prenant  les  inlérests   de   la  communanllé  en  toultes 
occasions,  ce  qui  a  graoderaent  servi  ausdits  moynes, 
comme  le  dîray  eu  son  lieu ,  à  les  libérer  des  vexations 
de  quelques  seigneurs  voisins  qui,  ennemis  de  la  foy 
catholique,  apostolique  et  romaine  et  de  rOrdre,  les 
auroient  exterminez ,  s*its  eussent  peu  :  lesquels  ledit 
seigneur  abbé  a  réduit  au  petit  pied,  estant  eu  grand 
crédit  auprès  de  Sa  Majesté  royalle,  à  cause  de  son 
bon  esprit  et  de  ses  belles  calitez  et   partyes  ,  c^est 
ce  qui  a  obligé  la  mesme  Majesté  à  luy  donner  d*aul- 
très  belles  abbayes  comme  St-Michel  du  Tréport,  du 
mesme  Ordre  de  S,  Benoist  et  d'aultres  beaux  appoin- 
tements et  luy  en  donnera  encore,  sçachaut  fort  bien 
se  maintenir  en  cour.  Je  ne  parle  point  de  sa  maison  : 
la  lignée  des  Souvré  est  assez  congneue  en  France- 
II  y  a  eu  un  maréchal  de  Souvré  :  le  deffunct  évesque 
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estoit  son  frère  et  s'appeloU  de  Souvré.  Dieu  lui 
veille  douner  loogiie  et  heureuse  vie.  Je  meltray  par 
ordre  ce  qui  s'est  passé  et  se  passera  soubs  son  abbsh-^^j 
tiaiité  en  ce  lieu.  J*ay  tiré  partie  de  cecy  de 
bulles  qui  sont  transcriptes  au  livre  du  scribe  du  ctaa* 
pitre  de  ce  monastère,  et  le  reste  je  Tay  remarqué  ta 
23  avril  1647- 

—  Cf.  Histoire  générale,  U  I,  p.  378,  t.  Il,  p.  209, 
219,  22Û,  —  Gatlia  chmtiana,  U  XI,  p.  53i.  — 
Neustria  pia,  p,  394, 


§2. 

Contract  d'emprunt  de  3000  livres  faisant  un  denkt] 
dix  huict  cent  soixante  si^  livres  treze  sols  quatr$ 
deniers  toumoys  de  rente  payable  au  s*  Charles  Gau- 
didier,  escuyer .  seigmur   d'Averse ,   demeurant  à 

Angers,  à  la  caution  des  moynes  de  l^abbaye  de  Sainct- 
ScrgG'léS'-Angers  et  hypothéqué  sur  la  baronnie  dAr* 
devout  Van  1643. 

—  Noté  le  23  avril  1647. 

§  3. 

Promsions  de  la  garde  d^une  des  portes  de  Vabbaye, 
damées  à  M'  Charles  Cavard   par  les   t/ioyneSf 
l'an  1643. 


I] 


L'an  1643,  le  23^  jour  de  juin,  le  B.  P.  Dom 
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Dominique  Hiiillard,  prieyr  de  Tabbaye  do  MooUSl- 
Miche)  I  a?ec  tous  les  moynes  de  lad.  abbaye ,  capi- 
lulaîrement  assemblez,  ont  nommé  Charles  Cavard- 
SaîDct-Anlhoiiie,  bourgeois  du  Mont-St-Mîcbel ,  pour 
eslre  portier  et  gardien  d'eue  des  portes  de  ladite 
abbaye,  et  luy  eo  ont  dépesché  lettres  authentiques, 
scellées  du  sceau  du  couvent  et  signées  bien  et  deue- 
ment ,  esquelles  est  enjoint  aux  officiers  de  ladite 
abbaye  de  le  maintenir  dans  ladite  charge  pour  jouir 
des  fruicls,  gages  et  émolumeuls  accousliimez,  et  tant 
et  si  longuement  qu'il  plaira  ausdils  moynes.  Je  Fay 
ex  traie  t  dudit  acte  provisoire  gardé  en  double  au  livre 
du  scribe  du  chapitre  et  es  archives,  le  23  avril, 
ran  1647. 


Eschange  d*une  pièce  de  terre  me  en  Ardêvon  avec 
Cavardf  l'an  1643.  Les  deux  pièces  eitoient  situées 
au  grmul  ^naresq  d'Ardevon. 


—Noté  le  23  avril  1647. 


S  5- 

Acquisilion  d'une  portion  de  terre  et  d^une  maison  si- 
tuées à  Ârdevou ,  près  le  Colombier,  par  les  moynesM 
de  Guillaume  Boiirbet  et  Maîhurim  Verdun ,  sa 
femme,  demeurant  à  Avranches  »  et  de  Toussaimt 
!/ture ,  l*ark  1643. 

_  Noté  le  23  avril  16&3. 
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Retrait  féodal  de  trois  vergées  de  terre ,  les  Haule$- 
Frescliées  et  les  Marambeaux  eti  Ardevmv  sur  Aiuîrè 
Corbmi,  tan  1643. 

—  Noté  le  28  avril  1643. 


Prise  d'unvmrsoin  de  di^  pieds,  le ^  juillet,  l'an  1643. 


L^ao  1643 ,  le  3'  jour  de  juillet,  on  a  pris  un  mar- 
soin  de  dix  pieds  de  loDgiieur  et  gros  à  proporlioD  ^ 
sur  les  grèves ,  entre  le  Mont-St-Michel  et  Tombe- 
laine  ,  lequel  fut  mouié  ao  monastère  dudit  MoDt-St- 
Micbel  par  les  poutalns  avec  la  roue,  comme  estant 
de  droict  et  appartenaDt  aux  moynes  dud,  lieu*  En 
Tendroît  où  il  s'est  échoué ,  il  avait  faict  une  grande 
fosse  à  force  de  se  débattre  el  estoit  presque  tout  cou- 
vert d'eau ,  ce  qui  doDoa  beaucoup  de  peine  à  plu- 
sieurs bommes  de  le  retirer  de  ce  lieu  avant  le  flux 
de  la  mer. 

-   Je  Tay  remarqué  le  23  avril  1647, 

s  8- 

Sentence  pour  payement  du  droict  d'Encreage  ou  d^ An- 
crage sur  les  grèves,  l'an  1643. 

JL*au  1643 ,  le  20'  jour  de  febvrier ,  le  s'  DaUbert» 


conseiller  du  Roy  et  président  en  rélectioo  d'Ayran- 
ches»  occupaot  la  juridictioD  de  la  baronnie  d*Ardevoo 
eD  rabsence  du  séDécbal  et  lieutenant  d'icelle»  a  rendu 
sentence  au  proffit  des  raoynes  dti  Mont-St-Michel, 
seigneurs  de  la  baronnie ,  à  rencontre  de  M"*  Josué 
Bartelett,  Angloîs,  de  payer  ausdits  moynes,  à  cause 
de  ladite  baronnie,  pour  le  droict  d'ancrage  d'une 
barque  sur  les  grèves  de  ce  Mont,  dix  sols ,  et  pour 
le  droict  du  mesme  ancrage  d'un  petit  bateau ,  sept 
sols  six  deniers,  suivant  la  coustume  et  les  droicts  sei- 
gneuriaux de  ladite  baronnie.  Je  Tay  ex  traie  t  de 
seulence  gardée  es  arcliives  de  ladite  abbaye,  ladite 
le  23  avril  1647. 


S  9- 

Pri$mtation  de  J/"  Jan  Maudel ,  sur  le  deceds  arrivé 
de  M"  Nicolas  Paixereau,  dernier  possesseur^  à  la 
cure  de  St-Jan  de  Chevrerie  du  Mans ,  par  les  moyms 
du  Mont ,  tan  1643, 

—  Noté  le  23  avril  I6hl. 

S  10- 

Ffuson  du  knestier ,  des  six  petits  cfuindelters^  basions 
de  chantre  et  bedeau ,  par  le  7?»  P.  Dom  Dominique , 
prieur,  fan  1643. 

L'an  16&3,  le  B.  P.   Dom  Dominique  Huillard, 
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prieur  de  Tabbayo  du  Mont-SuMichcl  «  au   mots  dej 
septembre,  fil  changer  plusieurs  argenteries  cass 
et  inulilles  et  avec  elles  les  deux  grands  chaDdeliertl 
qu'avoit  donné  a  cette  église    autresPois  le  duc  de! 
Bourbonnois,  de  tout  quoy  il  fit  faire  te  bénestier  d*ar*J 
genl  avec  son  goupillon  qui  serveol  à  présent  en  ladite  1 
église,  les  six  cliandeliers  d'argent  qui  sont  de  petite 
et  moyenne  liaulleur,  qui  servent  à    l'autel   Nosti^j 
Dame-du-Rozaire,  quelquesfois  aux  processions  d'icelle 
et,  au  retour  dos  processions  solennelles,  sur  Tautel  du' 
grand  S.  Michel  ;  l'Impériale  qui  se  met  sur  le  bastoD 
de  chantre   et    le  bastoo   du   massier  pour   la    plus 
grande  partie,  le  tout  pesant  ensemble  environ  14  ou 
i5  marcs  beau  et  blanc  et  en  bon  ordre  qui  sert  à 
ladite  église*  Je  Tay  remarqué  le  23  avril  1647. 


§  11. 

Placement  du  tableau  de  la  Nativité  NoHre^Seignmr 
m  la  chappeUe  de  Sainct  Pierre, 


Uan  i64S ,  les  moynes  de  Fabbaye  du  Mont- 
St-Michcl  firent  mettre  à  place,  eu  la  chapelle  de 
S,  Pierre  du  circuit  de  Téglise  de  Tœuvre,  do  coslé 
du  septentrion ,  un  tableau  de  la  haulteur  de  8  pieds 
et  de  5  de  largeur  ,  apprës  tuy  avoir  faicl  faire  un 
beau  quadre  tout  plain  sans  estre  paîuct ,  lequel  tableau 
sert  de  contretable  à  l'autel  de  ladite  chappelle.  Le 
mistère  d'icelluy  est  de  la  Nativité  de  Noslre-Seîgneart 


Dom  Henry  du  Pool,  vivant  grand  prieur  des  anciens 
moynes  de  ce  monastère,  l'avoit  faict  faire.  Après  soo 
déceds ,  André  du  Pont ,  son  frère ,  dît  Saiect-Gîlles» 
le  vouloît  porler  à  la  paroisse  d'Espas  d'où  il  est  cyré, 
mais  lesdits  moynes  s*y  opposèreni  disant  qu'ayant  esté 
faîct  faire  par  no  moyne  de  la  maison,  il  devoit  re- 
tourner audit  monastère  et  par  ce  moyen  il  est  de* 
meure  en  réglise  de  ce  lieu.  J'ay  faîct  cette  remarque 
le  24  avril  16ij7. 


§  12. 

Retrait  féodal  (Tune  portmi  de  vmzure  et  jardhi  en 
Ardevon  ,  mr  la  grande  rue  tendami  du  Mont* 
St'Micfiel  à  Si-James ,  nommée  les  petites  murailles j 
mr  M**  GuUlautne  Gilbert  ({ui  l'avait  acquise  de 
Lùuys  Negwne^  de  la  paroisse  d'Hmjms,  l'an  1644* 

—  Noté  le  24  avril  1647. 


S  *3. 


lietrail  féodal  de  dmx  vergées  de  terre  en  Ardevon, 
situées  au  réage  du  clos  Toumel ,  sur  Charles 
Cordon^  acquéreur  de  Claude  Maillard^  ran  1644, 
fnoyennant  54  livres  2  sols  avec  les  fraicts. 
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S  14. 

Acquisition  et  retrait  féodal  de  la  terre  de  la  Rencontre  ^ 
en  Ardevmi  jmr  les  Tnoyties  sur  M^  Nicolas  Bernier^ 
s'  de  la  Lande  ^  sergeant  major  du  Mont-St-Michel , 
y  demeurant^  acquéreur  de  René  Payen^  escuyer, 
s*  de  Montchoiiei  et  de  la  Pickonnière ,  detneurant 
aud.  lieu  de  Montchouet .  paroisse  de  Chalaniré , 
imyennant  4,830  livres  ^  l*an  1644» 

—  Noté  le  24  avril  1647, 

S  15- 

Concordat  faict  avec  M.  l'abbé  pour  les  réparatiom 
du  Mmit'Sainct'Michel ,  mmjemmnt  1,200  par  an 
et  6,000  Hwes  um  fois  payées ^  leV  jour  dé  $ej^ 
tembrej  tan  1644. 


L'an  1644,  le  7  septembre,  au  rapport  de  Le  Moioc, 
Dotaire  du  Cbastelet  de  Paris,  qui  garde  les  mioutes 
des  présentes*,,.. 

Par  devant  les  notaires  garde-noltes  du  Roy  Nostre 
Sire  au  Chastelet  de  Paris  soubssigoez,  furent  présents 
en  leurs  personnes  œessire  Jacques  de  Souvré  »  che?â- 
lier  de  Fordre  de  St-Jean  de  Jérusalem ,  bailly  et 
grand-croix  dudit  ordre ,  commendeur  de  la  commen- 
derie  de  Valence,  abbé  commeedalaire  de  Tabbaye 
du   Mont-St'Micbel ,    au   péril    de  la  mer,   diocèse 
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d'AvraDches,  demeuraiit  en  cette  ville  de  Paris,  me  da 
Grand* Chantier,  proche  les  Eofants-Rouges ,  paroisse 
de  St-Jean-eû-Grève »  d'one  part,  —  et  le  R,  P.  Dont 
Gatîan  Séguio,  religieux  bénédictin  de  la  Congrégation 
de  Saînct-Manr  et  procureur  des  religieux,  prieur  et 
couvent  de  ladite  abbaye,  ausquels  il  promet  faire  ra- 
tiffier  ces  présentes  dans  un  mois,  diantre  part.  — 
Lesquelles  parties  ,   pour  obvier   aux  difficultés  qui 
pourroient  cy  apprès  naistre  eotr'elles  à  raison  des  ré- 
parations  qui  sont  ou  seront  cy  apprès  à  faire  en  ladite 
abbaye,  tant  en  Téglise,  lieux  réguliers,  logis  abba- 
tial ,  qu'aultres  généralement  quelconques ,  dans  l'en- 
ceinte de  ladite  abbaye,  comme  aussy  pour  fentrete- 
nemcnt  de  la  sacristie  de  ladite  église ,  sont  demeurez 
d'accord  des  danses  qni  ensuivent  :  g* est  à  sçàvoia 
que  pour  réparer  lesdits  bastiments  et  les  mettre  en 
bon  et  suffisant  estât,  ledit  seigneur  abbé  a  promis  et 
promet  de  bailler  et  laîre  fournir  ausdîts  religieux  la 
somme  de  6»000  livres  tournois,  déduction  faîcle  des 
mille  livres  qu^ils  oui  desjà  reçeues  et  des  réparations 
et  des  matériaux  qui  ont  esté  faictes  et  acheptées  tant 
par  M.  des  Chommes  que  M.  de  St-Gîlles,  depuis  ia 
St-Michel  dernière,  parce  que  ledit  sieur  de  St-Gilles 
remettra  entre  leurs  mains  les  matériaux ,   outils  et 
meubles  de  ladite  abbaye  dont  il  se   trouveroit  estre 
saîsy  et  dont  on  a  coustume  de  se  servir  pour  travailler 
ausdites  réparations.  De  laquelle  somme  en  sera  payé 
ausdits  Pères  la  somme  de  trois  mille  livres  tournois 
dans  huitaine ,  à  compter  du  jour  et  dapte  des  pré- 
sentes, par  le  sieur  Roussel,  cy  devant  recepveur  de 
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ladite  abbaye  de  Si-Michel,   suivant  le  mandement 
ditdit  seigneur  abbé  ,  qu*il  a  préseDtemeDt  délivré  an 
R.  P.  Séguin,  et  le  surplus  qui  se  trouvera  deûb  poor| 
faire  jusqoes  à  ladite  somme  de  6,000  livres,  sert' 
payé  à  ladite  Si-Michel  prochaine ,  déduction  faicle  de  1 
ce  que  dessus.  Moyennant  laquelle  somme  ils  se  cbar^  j 
geut  de  mettre  lesdits  baslimenls  en  estât  suffisant, 
en  sorte  qu'ils  s'en  tiennent  pour  contents.   Et  pouf 
rentretien  d'iceux,  led.  seigneur  abbé,  tant  pour  loy 
que  pour  ses  successenrs  abbés  >  a   promis  et  s'est  ! 
obligé  leur  payer  anouellement  la  somme  de  12,000 
livres  tournois,  exemple  de  tonltes  charges  et  sub* 
sides,  pour  payement  de  laquelle  somme  dès  à  présent  | 
leur  a  concédé  eo  propriété  et  à  perpétuité  la  terre 
de  Montrouautt,  diocèse  de  Dol,  deppendante  de  ladite  j 
abbaye,  eu  qiioy  qu'elle   puisse  consister,    exempte 
de  toulles  sortes  de   charges  ordinaires  et  extraordi- 
naires,   comme  décimes,  subsides  et  aaltres  choses 
semblables ,  Imposées  ou  à  imposer  sur  la  totalité  et 
généralité  de  ladite  abbaye ,  et  moyennant  ta  somme 
de  âOO  livres  tournois ,  à  déduire  sur  ladite  somme  de 
1,200  livres,  avec  tons  les  droicts,  dignités,  privi- 
lèges, coustumes,  justice  et  oflBces,  et  généralement 
tons  aaltres  droicts  appartenant  et  deppendant  de  ladite 
terre  et  seigneurie,  en  la  mesme  fasson  que  ledit  sei- 
gneur abbé  a  droîct  d'en  jouir,  se  réservant  néantmoins 
ledit  seigneur  abbé  le  droict  de  conflrmer  les  officiem 
de  justice  de  ladite  terre  et  seigneurie  qui  luy  seront 
présentez  par  lesdits  religieux  à  peine  de  nullité,  c( 
lesquels  lesdits  reltgieox  potirront  instituer  et  destitcter 
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comme  boo  leur  semblera.  De  laquelle  lerre  ei  sei- 
gneurie de  MoRtrotiatilt  il  enteod  dès  à  présent  se 
dessaisir  tant  pour  ley  que  pour  ses  successeurs  abbés 
et  d'en  approprier  lesdîts  sieurs  religieux  et  leurs  suc- 
cesseurs pour  estre  unie  ioséparablement  à  leur  uianse 
conyenluelle  dont  les  amélioraiions  el  augmentations , 
sy  aulcuncs  s'y  font  ,  tourneronl  à  Tad venir  à  leur 
pi^ofu  et  utililé  ,  à  commencer  la  jouissance  de  ladite 
terre  et  seigneurie  du  jour  et  teste  de  St-Jean-Baptiste 
dernier  pour  ce  qui  est  des  nioulins,  dîxmes,  foins, 
rentes  el  au  lires  droicls ,  et  du  jour  St-Mîchel  ensui- 
vant pour  ce  qui  est  des  terres  labourables  et  non 
labourables,  prairyes  et  herbages  et  touttes  aullres 
choses.  A  ta  charge  aussy  d'acquitter  par  lesdits  reli- 
gieux les  charges  et  redevances  si  aulcunes  sont  detlbes 
sur  ladite  terre  et  seigneurie*  Et  a,  ledit  seigneur  abbé, 
renonssé  au  proITit  desdils  religieux  au  reTenu  de 
ladite  terre  de  Montrouault  pour  les  années  quarante 
et  quarante-un ,  en  tout  ce  qu'il  en  pourroît  avoir 
droict,  el  subroge  lesdits  Pères  en  ce  qu'il  y  pourroit 
prétendre.  Eu  faveur  de  qooy  ledit  E.  P.  Séguin  se 
soubmet  de  payer  ou  contester  à  leurs  périls  les  ré- 
parations et  fraicts  que  les  fermiers  prétendent  avoir 
faict  audit  Montrouault  en  déduction  desdites  années, 
et  en  descharger  ledit  seigneur  abbé  el  sans  l'y  appeler. 
Et  quant  aux  huict  cents  livres  restantes  de  la  somme 
de  1,200  livres  tournois,  ledit  seigneur  abbé  promet 
leur  faire  payer  et  délivrer  par  chascun  an,  à  deux 
termes  égaux  .  par  moitié ,  sçavoir  :  au  dernier  jour  de 
mars  de  rannée  prochaine  que  l'on  comptera  mil  six 
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cent  quaraQte-ciDqf  et  le  second  au  deroier  de  sep- 
tembre audit  dû,  et  ainssy  à  cootiiiyer  de  terme  en 
terme  à  perpétuité.  Et  eo  oultre  promet  et  s^oblige  de 
payer  ausdits  Pères,  pour  TaDoée  présente  qui  finira 
à  la  Saiuct-Michel,  la  somme  de  six  ceols  livres  tour- 
nois et  moyennant  ce  que  dessus  ledit  seigneur  abbé 
demeure  deschargé,  et  lesdits  religieux  chargés  des 
réparations  et  entretenenaenl  de  la  sacristie,  tant  pour 
te  présent  que  pour  Tadvenir,  lesquelles  néantmoins  ils 
pourront  faire  à  leur  commodité  en  telle  manière  qu*ils 
voiront  bon  estre  et  que  ledit  seigneur  abbén*en  puisse 
estre  recbercbé.  Et  néantmoins  est  accordé  que  arrivast 
ruisne  ou  desmolltiou  d'aulcuns  desdits  lietix  par  vé- 
tusté, tempeste,  foudre,  feu  du  ciel,  incendie,  guerre, 
hostilité»  ou  aultrement  es  dits  cas  et  en  chascun 
dMceux ,  lesdits  religieux  seront  tenus  de  contribuer 
pour  telles  réparations  ou  réfections  jusqties  à  la 
somme  de  C,000  seulement,  et  s'il  convient  plus  grande 
somme ,  moudit  seigneur  abbé  et  ses  successeurs  en  de- 
meureront chargés.  Et  aussy  accordé  que  lesdits  Pères 
auront  la  jouissance  du  logis  abbatial  et  du  jardin  en 
son  absence  et  néantmoins  en  cas  que  ledit  seigneur 
abbé  eust  un  grand  vicaire  sur  les  lieux  ou  aullre 
personne  envoyée  là  de  sa  part  lesdits  Pères  rendront 
à  îceux  ladite  maison  abbatiale  et  non  le  jardin,  pour 
en  jouir  et  disposer  et  audit  seigneur  abbé  la  maison 
et  le  jardin  quand  il  luy  plaira  demeurer.  Et  moyen- 
nant les  présentes  moudit  seigneur  abbé  a  consenti  et 
consent  que  tous  les  offices  claustraux  de  ladite  abbaye 
et  possédez  à  présent  par  lesdits  Pères  demeurent  unis 
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à  leur  meose  coBventuelle  au  désir  des  bulles  et  pri- 
Tiléges  octroyés  à  ladite  Congrégalion ,  homologués  es 
Cours  souveraines  de  ce  royaume ,  sçavoir  ;  l'Aumos- 
nerie.  Infirmerie,  Thrésorerie  »  Chaitrerie  et  Archi- 
diaconat,  eo  faisant  les  charges  d'iceux.  A  pareillement 
ratifié  et  ratifie  les  concordats  cy  devant  faicts  avec 
Monseigoenrde  Guyse,  pour  lors  abbé  de  ladite  abbaye, 
tant  pour  Testablissement  desdits  Pères  dedans  ladite 
abbaye  que  pour  la  baron  nie  d'Ardevon  à  eux  délaissée 
en  fonds  et  propriété  à  perpétuité ,  lesdSts  concordats 
en  datte  des  11  octobre  1622  et  13  septembre  1625, 
Tun  passé  par  devant  Charles-Françoîs  de  Saînt-Vaast 
et  Libaut ,  notaires  du  Gbastelet  de  Paris ,  et  l'autre 
par  devant  Jean  Guitton  et  Charles  Herpin,  notaires 
royaux  au  Mont-St-Michel ,  et  pour  reqnérir  Thomo- 
logation  tant  desdits  concordats  que  de  la  présente 
transaction  es  Cours  souveraines  et  partout  oti  besoin 
sera  les  parties  ont  créé  leurs  procureurs  les  porteurs 
des  présentes  ausquels  ils  ont  donné  tout  pouvoir  pour 
requérir  ladite  homologation  et,  pour  l'exécutiou  irré- 
voquable  des  présentes  et  deppendances  dMcelles ,  les- 
dites  parties  ont  esleu  et  eslisent  leur  domicile  irré- 
vocablement, sçavoir  ledit  seigneur  abbé  eu  la  maison 
où  il  est  demeurant  sus-déclarée ,  et  le  R.  P*  Dom 
Gatiao  Seguin,  audit  nom  en  Tabbaye  de  Salnct- 
Germaîn-des-Prez-lés-Paris ,  où  il  est  logé  ausquels 
lieux  nonobstant,  etc.  .  .  ,  . 

Faict  et  passé  en  ladite  maison  dudit  seigneur  abbé 
Fan  mil  six  cent  quarante  et  qoatre ,  le  septiesme  de 
septembre ,  avant  midy  :  et  ont  signé  la  minulte  des* 
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dites  présentes  demeurées  yers  Le  Hayne  «  Tun  des 
Dolaires  soubssigQez,  lesdites  préseotes  subjectes  au 
sceau  suLvaot  l'édit.  Aiossy  sigoé  :  Du  Bouche!  et 
Le  Moyne ,  avec  paraffe.  Scellé ,  le  iii  octobre  1644f 
BaudouiOf  avec  pararfes* 

Le  &•  joor  dudit  mois  d*octobre  Tan  susdits  iGhht 
les  religieux  prieur  et  couvent  de  ladite  abbaye  ool 
ralifGé  la  trausactiou  cy -dessus,  coppie  eu  forme  de 
laquelle  a  esté  envoyée  à  Paris  à  M.  Renard ,  agent 
de  M«  TAbbé ,  pour  servir  audit  seigneur  abbé. 

Collation  né  de  mot  à  mot  à  T  original  de  ladite  tran- 
saction en  forme,  et  papier  scellé  et  signé,  comme 
dit  est ,  par  moy  humble  religieux  de  Tabbaye  dudit 
Mont-St-Michel ,  pour  servir  ce  que  de  raison,  le  24 
avril  Tau  de  Nostre-Seigneur,  1647. 

§  16. 

Permutation   des  priorés   de  Saincl^Martin-de^VUlûi- 
mers  ,  évesché  de  Rennes  et  de  Pierre-Soleil  ^  diedcèsêl 
de  BayeuXf  par  les  inoynes  de  Jumièges  et  de  Satnef-j 
Michel,  l'an  1644. 


Aux  termes  de  cet  accord  passé  entre  le  R.  P»  Dom  1 
Dominique  Huillard  et  les  R"**  PP*  Dom  Philîppes  Dey 
et  Dom  ColoQibaiu  de  Lesdots ,  le  premier  prieur  de 
l'abbaye  du  Monl-Sl-Michcl ,  et  les  deux  aetres  pro- 
ctireur  et  moyoe  de  Jumièges,  les  moynes  de  celle 
dernière  abbaye  devaient  jouir  du  revenu  de  Pierre* 
Soleil  situé  au  dic£cèse  de  Bayeux  ,  et  les  moynes  du] 
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Mont-St-Mîchel  du  revenu  de  St-Martîn*de-Villamers 
situé  au  diœcèse  de  Bennes. 

—  Noté  le  24  avril  16ii7. 

S  17* 

^riientation  à  la  cure  de  Sainct-Martin  d'Hérengiter' 
ville  »  diœcèse  de  Constances ,  par  les  nioiines  du 
Mont^St'MicIwi ,  tan  1644,  de  Guillaume  Guenon^ 
preibire  gradué  ^  en  remplaceimnt  de  M^  Guillaume 
Fouquet  décédé. 

^—  Exlraîct  du  livre  du  secrétaire  signé  Petit,  curé 
de  St*Pierre  du  Mont ,  secrétaire  en  cette  partie  «  le 
25  avril  1647. 

S  i8- 

iccord  amc  le  prieur  de  St'Germaifi^sur*E  pour 
100  /itères  de  pennon  annuelle  y  au  lieu  d'entretenir 
un  imyne  en  son  dit  prieuré ,  faicte  l'an  1644, 

L'au  1644,  le  9*  jour  d*avriU  au  rapport  de  Pierre 
Jouau,  tabellioD  royal  de  la  vicooté  de  Coustaoces, 
au  siège  de  St-Germaio*sur-E ,  a  esté  passé  Taccord 
qui  ensuit  entre  le  B*  P.  Dom  Dominique  Uuitlard, 
prieur  de  Tabbaye  du  Mont-St-Michel,  faisant  fort  pour 
tes  aultres  religieux  d'ieelle,  d*tine  part,  el  noble  et 
discret  messire  Jacques  du  HauieU  prieur  duditlieo, 
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de  St-Germaio-ser-E,  deppendant  de  Tabbaye  dadit] 
Monl-SuMicbel ,  d*auUre  part,  sçavoir  que  suivaot  lai 
sentence  arbilralle  donnée  entre  ledit  prieur  et  domj 
Richard  Theroude,  religieux  profès  de  ladite  abbaye, 
homologuée  au  Parlement  de  Rouen ,  le  33*  jour  de 
mars  16/iO,  par    laquelle  il  estoit  adjugé  audit  The- 
roude  la  somme  de  cent  livres  tourEois  pour  son  vivre 
et  vestiaire  sur  ledit  prieuré ,  ledit  Jacques  du  Hamel, 
prieur,  s'oblige  délivrer  et  payer  »   par  chascun  an , 
audit  R*  Père  Dom  Dominique  Huiltard  ou  aultres  reli- 
gieux de  la  Gougrégation  de  S.  Maur  pareille  somme 
de  cent  livres  tournais  par  chascun  an,  par  quartier, 
comme  il  raisoit  audit  Theroude ,  et  en  outtre  s'oblige] 
de  faire  faire  le  service  divin  accoustumé  faire  auditj 
prieuré ,  tant  par  le  prieur  deub  que  par  un  relîgieutj 
qui  lui  doibt  faire  compagnie  sans  que  ledit  Père  soil 
obligé  doresnavant  d*y  envoyer  aucuns  religieux  de- 
meurer au  prieuré ,   considéré   leur  forme  de   vivre 
incompatible  à  présent  à  une  semblable  vie, 

—  Je  l'ay  extraict  de  Toriginal  en  forme ,  le  25 
avril  1647. 

§  19. 

Remise  des  dixmes  de  la  chappelte  Hamelin  au 
dudit  lieu  Gilles  Gazetigel ,  pour  servir  de  partie 
congrue. 


Les  moynes  avaient  esté  -maintenus  dans  la  jouis- 
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iQce  des  diimes  par  seDteDce  rendue  par  le  lieutenaDt 
du  CostentiD  au  siège  d'Avranches  le  13  may  16M* 
<t  TootesfoiSf  le  curé  voyant  qu'it  n^avoit  pas  eu  da 
bou  à  Avranebes  pour  ce  coap  il  ûi  doDuer  assignation 
ausdits  moynes  ans  fins  de  luy  payer  pension  congrue 
[comme  curé  primitif  de  ladite  cure  de  la  chappelle 

lamelin  et  décimateur  en  ladite  parroisse.  Les  susdits 

I  moynes  f  apprès  avoir  pris  bon  conseil ,  voyant  Tair 

.du  bureau  favorable  pour  ledit  curé,  flreut  leur  dé- 

•claratiop  par  laquelle  ils  abbandoenèrent  toutte  sorte 

de  droicts  qu'il  pou  voient  avoir  de  lever  des  dixmes 

dans   ladite   paroisse  ,   lesquelles    estoient   affermées 

[il  livres  tournois  par  an  et  paraînssy  forent  libérés 

.de  payer  audit  curé  sa  portion  congrue  prétendue.  »» 

—  Noté  le  25  avril  1647. 

§  20. 

Excez  commis  es  personnes  des  serviimrs  des  mmjnes 
en  Ardevon  par  V ordre  du  S"  de  Lorges  de  Mant- 
(jomtnery,  h  il  aoust  1644  et  accord  des  moyms 
avec  ce  seigneur. 

L*an  1644,  le  20'  jour  d'aoust,  les  moynes  et  cou- 
vent de  Tabbaye  du  Mont-St-Micbel  capitulai  rement 
assemblés»  le  R.  P.  Dom  Dominique  Uuillard,  prieur 
et  président,  à  la  pluralité  des  voix  a  esté  résolu  qu'on 
poursuivroit  sans  délay,  par  !es  voyes  de  la  justice, 
certains  assassins  lesquels  masquez  auroient  la  uuict 
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d'enlre  le  17  et  le  18  du  courant  ioresty  les  logis 
et  manoir  de  la  bnronnie  d'Ardevon   deppendant  de 
ladite  abbaye,  et  le  peint  du  jour  advenu  y  entrez 
par  surprise,  oh  estant  auroieot  oultrageusement  basfu, 
maltraitté  et  excédé  à  coups  d'espées,  bastons»  d*ar«- 
quebuses  et  autres  armes  ,  tant  les  domestiques  qne 
autres  bon  nés  tes  personnes  qui  y  esloient  cette  nuit 
là  couchez,  à  Toccasion  des  affaires  dndit  monastère, 
ce  qui  avoît  esté  faict  par  rinstigation  et  ordre  de 
M'«  Jacques  de  Lorges  de   Monlgommery.  Or,   pour 
parler  des  procédures  que  tesdits  moyoes  firent  à  Ten* 
contre  dudît  s' de  Lorges  de  Montgommery  à  ces  fins, 
il  Tault  auparavant  sçavoir  que  ledit  sieur  estoit  telle- 
ment insupportable  à  tous  les  gens  du  pays  tant  pauvres 
que  riches  et  toutte  sorte  à  de  personnes  que  si  les 
moynes  du  Mont-St*Michel  n'eussent  entrepris  de  le 
faire  régler  et  ne  l'eussent  faict  en  effect,  il  n'y  auroit 
pas  eu  moyen  de  recueillir  la  moitié  des  semences 
des  bleds  des  campagnes,  à  cause  que  ledit  sieur  jour- 
nellement et  en  tous  temps,  mesme  de  la  récolte,  avec 
une  mullilude  de  chiens,  de  chevaux,  de  gens  de  pied 
et  train,  couroit  par  les  bleds  à  la  chasse,  lesquels  il 
faisoit  totalement  égrener  et  périr.  Le  jour  de  la  feste 
de  TÂssompiion  de  la  glorieuse  vierge  Marie ,  cet  en- 
neroy  de  nostre  prélieuse  maistresse ,  car  il  est  câli 
niste  Huguenot ,  estoit ,  durant   les  solennités  de  la 
grande  messe ,  à  la  chasse  tout  autour  de  Téglise  de 
]a  paroisse  d'Huisnes   et  gastoit  tellement   les    bleds 
que  le  curé,  revestu  des  sacrez  habits  sacerdotaux, 
sortaui  de  son  autel ,  alla  avec  ses  paroissiens,  se  jetler 
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au  pieds  de  ce  Tolllla  et  le  prier  à  mains  joinctea  de 
considérer  le  tort  qu*il  faisoit  aa  pauvre  peuple  en 
cliâssaot  aiossy  avec  uû  si  grand  train  de  ciiiens  et 
de  chevaux  et  de  gens  dans  le  milieu  des  champs 
remplis  de  bleds  qui  devoieni  estre  recueillis  et  serrez 
en  bref,  de  laquelle  prière  faisant  fort  peu  d'estat 
il  ue  laissa  de  continuer  sa  cbasse^  marchant  auKre 
part,  après  avoir  dit  quelques  paroles  rudes  audit 
curé.  Plusieurs  fois  il  est  veiia  dans  les  domaines 
mesme  de  ladite  baronnie  desdtts  moynes,  par  der- 
ricre  de  la  saincle  église ,  entré  jusque  dans  le  dos 
du  colombier  dudil  Ardevon ,  où  ,  ayant  découplé  les 
chiens  courants ,  avoit  gasté  entièremeol  ledit  champ 
plein  de  febves  et  aultres  bleds ,  y  faisant  entrer  tous 
ses  gens  de  cheval,  luy  leur  monstrant  le  chemin. 
Quelque  jour  un  de  nos  pères,  nommé  Dom  Hierosme 
d'Haraucourt ,  irouvant  un  des  cavaliers  dudil  s*^  de 
Lorges  dans  les  domaines  et  jardins  dodit  Ardevon 
avec  sa  cbasse ,  luy  dit  que  cela  estoit  fort  malséant 
au  sîeur  de  Lorges  d'agir  aiossy  avec  des  personnes 
qui  ne  Tavoient  point  offensé  et  que  TafTaire  n'en  de* 
meureroit  pas  là.  Cet  insolent  luy  dit  plusieurs  paroles 
offensives.  Ledit  R.  P.  Prieur  envoya  le  R.  P,  Dom 
Philibert  Tesson ,  soubsprieur  et  un  aullre  religieax 
&  Paatorson  parler  audit  sîeur  ,  lequel ,  pour  toute 
repousse,  leur  dit  qu*il  a*y  avoit  homme  qui  penst 
Tempescher  de  prendre  ses  plaisirs  à  la  cbasse  où 
bon  luy  sembleroit ,  et  de  faict ,  continua  toujours  à 
diasser ,  ce  qui  occasionna  les  ouvriers ,  domestiques 
et  aultres  gens  qui  f^isoieut  la  récolte  des  bleds,  de 
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prendre  des  armes ,  le  17  audit  préseot  mois  d'aoast, 
et  d*aller  à  la  renconlre  de  toutte  la  meutte  des  chiens 
courants  et  de  quantité  de  gens  de  pied  et  de  cheval 
dudit  sieur  qui   estoit   présent  »   et    après   quelques 
parolles  et  quelques  meslées,  il  se  trouva  un  des  chiens 
dudit  sieur  mort  sur  la  place  d'un  coup  d*espée.  Ce 
que  voyant  et  que  ledit  R.  P,  Prieur  et  le  père  Dom 
Romain  Theriau,  procureur,  arrivoienten  ce  lieu,  ré- 
solus de  luy  parler  et  luy  représeuter  ses  violences 
et  oppressions  à  eux  faictes  de  sa  part  »  il  fit  retirer 
toiitte  sa  meutte  et  ses  gens  et  passa  dans  un  anltre 
champ  et  tira  de  longue  *  enragé   qu*il  estoit  de  la 
mort  d'uu  chien  courant  qu'il  estimoit  150  livres.  Et 
arrivé  à  Pontorson  il  depescha  ta  troupe  de  Banda* 
liers ,  que  j'ay  dite  cy-dessus ,  tous  déguizés  et  mas- 
qués, croyant  que  lesdits  RR-  PP.  Prieur  et  Procureut 
auroîent  resté  à  coucher  au  manoir  dudit  Ardevon/ 
pour  les  mettre  en  pièces  nuitamment,  sans  pouvoir 
avoir  de  tesmoings  qui  vissent  ce  sacrilège*  Enfin  la 
baterie  faicte  et  la  résolution  prise  d'en  avoir  raison 
par  touttes  les  voyes  justes  et  raisonnables,  premiè- 
rement on  procéda  à  rinformation  le  21  dudit  aoust, 
an  1644  présent;  ensiiilte,  comme  le  R.  P.  Prieur 
estoit  en  ces  angoisses,  il  reçeut  lettre  que  Monsieur 
de  Souvré,  nostre    abbé,     avait  souffert    un  traiclé 
fort  advantageux  pour  le   monastère,  par  lequel  il 
donnoit   6,000  livres  pour  le  mettre  en  réparation, 
et  1,200  livres   de  renie  à  perpétuité  pour   l'entre- 
tenir, ratifié  nos  concordaux  tant  dlntroductioii  en 
ladite  abbaye  que   du  transport  de  la  terre  et   ba- 
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roanie  d^Ardevon ,  faîct  par  M.  le  duc  de  Guise  à 
uostre  maose  conventuelle*  Apprës  avoir  remercié  la 
divîoe  bouté  qui  afflige  el  console  davantage,  conrérant 
avec  ses  senieurs ,  il  fut  résolu  de  donner  advis  audit 
seigneur  abbé  de  la  violence  du  dit  sieur  de  Lorges , 
lequel  abbé  en  effect  prît  à  cœur  cette  affaire ,  la  pre- 
nant pour  une  nazarde  et  affront  à  luy  faici  conjoincte- 
ment  avec  nous  par  ledit  sieur  et  envoya  sa  plaincte, 
laquelle  joincte  avec  celle  desd.  religieux  et  mise  avec 
les  informations,  le  B.  P*  prieur  députa  un  de  ses 
moyneSt  nommé  Dom  François  Le  Sueur,  bien  entendu 
es  aflfaires,  pour  aller  par  devers  messire  Charles 
Le  Roy ,  seigneur  de  la  Polherie ,  conseiller  du  Roy 
en  ses  conseils ,  intendant  de  la  justice  ,  police  et 
finances  en  Normandie  en  la  généralité  de  Gaen, 
luy  présenter  lesdites  plainctes  et  informations  sur 
lesquelles  à  Finstant  fut  par  ledit  sieur  estant  près 
Avranches ,  au  Pont-Gilbert ,  décerné  prinse  de  corps 
sur  ledit  sieur  de  Lorges  Monlgommery  et  le  sieur 
d'Alicourt ,  celuy  qui  commandoit  à  la  bande  des 
assassins  susdits  ;  à  cause  de  quoy  pouvoir  faire  seront 
adjournez  à  trois  briefs  jours  avec  saisie  et  annotation 
de  leurs  biens,  cependant  permission  de  faire  plus 
amples  informations  et  faire  fulminer  monitoire,  avec 
ordre  aux  ofTensés  et  battus  de  faire  faire  visite  et 
contre-visite  de  lenrs  blessures.  Lequel  décret  on 
envoya  incontinent  à  M.  Tabbé,  qui  obtint  du  Conseil 
privé  une  jussion  à  tous  huissiers ,  archers  et  sar- 
geants  de  mettre  en  exécution  ledit  décret,  le  Roy 
estant  à  Fontainebleau,  le  8'  jour  d'octobre  iôlikf 
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sur  la  difficulté  qu'on  avoit  de  trouyer  des  gens  pour 
faire  ladite  exécutiou,  CepeodaDt  le  s'  de  la  Fotberie 
donna    une  autre  sentence  de  1,200  livres  tournois  | 
d'aliments  «  payables  susdits  battus  par  ledit  sieur  de 
Lorges,  et  commission  au  s'  du  Mesnil-Terré ,  lieu- 
tenant juge  d'Avranches,  subdélégué,  pour  ouyr  les 
nouveaui    tesmoings.    El  le   15   dudit   octobre,    lesj 
moynes  dudit  Mont-St-Michel  firent  faire  perquisition  | 
desdils  sieurs  de  Lorges  et  d*Aliûcourt,  à  leur  maison  j 
à  Pontorson ,  pour  les  appréhender  au  corps ,  et  ne  lesJ 
ayant  trouvés ,  les  huissiers  et  archers ,  apprès  avoir  ' 
faict  sonner  et  battre  par  trois  fois  la  quaissc  publi- 
quement, firent  les  saisies  et  annotations  des  biens 
dudit  s'  de  Lorges,  suivant  lesdits  décret,  arrest  du 
Conseil  et  sentence  d'aliments.   Ledit  s^  de  Lorges, 
cependant,  se  pourveut  au  Parlement  de  Rouen  pour 
cstre  renvoyé  à  la  chambre  de  l'édit,  comme  estant' 
de  la  religion  calviniste,  ce  que  n'ayant  peu,  joinct 
que  lesdils  moynes  avoîent  obtenu  de  M»^*^^  le  chan- 
celier   un   arrest   du    Conseil   à    la    supplication  de.^ 
M.  l'abbé  de  Souvré ,  par  lequel  ledit  Conseil  se  ré 
voit  la  cause,  et  cependant  touttes  fois  que  les  déc 
et  sentences  du  sieur  de  la  Fotberie  tiendraient,  de 
sorte  que  le  s*  de  Lorges  ne  se  vit  jamais  eu  telle  fesle  : 
je  suis  certain  qu'on  n'en  chommoit  pas  une  semblable 
en  son  presche.  11  no  sçavoit  que  faire ,  car  de  corn- 
paroistre  au  Conseil  pour  se  justifier,  il  n'y  avoit  point 
d'apparence ,  car  le  B.  F*  Dom  Romain  Theriau  estoit 
exprès  à  Paris  pour  luy  faire  mettre  la  main  sur  le 
collet  s'il  paroissoit  h  l'assignation  qui  lui  avoit  esté 
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donnée    de    comparoistre   au    Conseil  ans  ûm  dtidit 

arresU  Bref,  quand  il  eut  bien  ruminé  et  pris  advis 

de  ses  amis,  il  délermioa  d'en  venir  ans  supplicatioes 

et  d'interposer  quelque  personne  de  qualité  à  laquelle 

la  Gongi^gatlon  porteroit  respect  et  auroit  créance. 

Pour  cet  eflect ,  il  prit  la  poste  et  alla  en  Champagne 

supplier  Mouseigneur  le  duc  de  Guise»  jadis   abbé 

commendataire  de  ce  Moût-St-Michel,  de  prendre  cette 

cause  ce  main  et  moyenner  un  accord.  Ledit  seigneur 

luy   promit  t  mais  qu'il  Talloit  attendre  sou  retour  à 

Paris,  là  oii  les  parties  s'entre voiroîent»  et  là  il  se 

promettoit  de  pacifier  tout.  Cependant ,  à  la  requeste 

dudit  s'  de  Lorges,  il  écrivit  aux  moynes  dudit  Mout- 

t-Michel  de  suspendre  leurs  poursuites  en  sa  consi* 

déralion  jusques  à  l'a o née  proctiaine ,  vers  le  mois  de 

septembre  qu'il  seroit  de  retour.  Ce  que  les  RB.  PP. 

eurent  très-agréable ,  et  le  temps  arrivé  de  la  venue 

de  Son  Altesse  audit    Paris,  le  R«   P.  Dom   Àubert 

Giroult,  procureur  de  ladite  abbaye  du  Moot-St4Iichel, 

mis  en  la  place  dud.  Père  Dom  Romain  Theriau ,   se 

^.trouva  aussy  à  Paris,  avec  charge  d'agir  générallement. 

^H£t  après  avoir  veu  Monseigneur  de  Guise,  du  con^ 

^^êentement  de  M.  te  commandeur  de  Souvré,  abbé  de 

f       cestedite  abbaye  du  Mont*St-Michel ,  qui  s'estoit  joint 

I       au  procès  partie  avec  nous ,  tous  nos  iutérests  furent 

I      mis    entre    les    mains  dudit   seigneur    duc,    lequel 

"      ai^rès   plusieurs    répliques    et    dupliques    du    sieur 

de     Lorges  ,    qui    draploit    les    moynes   comme   il 

Talloit,  ledit  seigneur  luy  ayant  respondu  quMl  con- 

guoifisoil   bien  les  moynes    de  la    Congrégation    de 
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S.  Maur,  et  que,  pour  leur  boûue  vie,  mœurs  et 
probité,  il  les  avoit  ÎDlrodiiits,  estant  béoéficier,  en 
plusieurs  de  ses  abbayes,  te  cou  damna  k  la  somi 
de  àOO  livres  toiiroois  de  desdommagements  et 
paratioDs  envers  lesdits  iDoyues  du  Moet-St-Micbel, 
avec  charge  de  reiirer  les  chiens  qull  faisoit  uorrir 
par  les  subjects  desdits  pères  en  Ardevou  et  aultres 
parroisses  »  et  de  ne  les  plus  molester  pour  la  chasse 
ny  en  anlcnne  sorte,  et  de  vivre  bons  amis  et  en 
bonne  intelligence  comme  pouvant  avoir  affaire  les 
uns  des  aultres.  Ledit  sieur  de  Lorges  se  faisoit  tenir 
à  quatre  et  vouloit  dédire  ledit  seigneur ,  au  détriment 
de  sa  parole  donnée  et  de  sou  honneur,  sinon  qu'il 
ne  sçavott  comment  sortir  de  cette  affaire,  ce  n^estoit 
par  semblable  accord  :  à  quoy  le  baron  de  Cliuchant , 
son  beau-^rrère ,  le  porta  fortement ,  luy  disant  qu'il 
ne  falloit  jamais  avoir  telle  chose  à  desmeller  avec  , 
les  moyues  du  Mont  ;  et  en  effect ,  s*îl  ne  se  ni^| 
accordé,  il  estoiten  mauvaise  situation,  Taction  qu'i^ 
avoit  commise  et  faîct  couimetlrc  envers  les  serviteurs 
d' Ardevou  estoit  extresmement  blasmée  de  tous  à  la 
cour.  Enfin ,  il  acquiesça  et  bailla  les  ùOO  livres  effec- 
tivement au  Rt  P*  Dom  Aubert  Giroult,  duquel 
payement  ne  fut  faict  mention  dans  l'acte  d'accord 
prononcé  par  ledit  seigneur  duc ,  passé  devant  de  La 
Marche  et  Dehault,  notaires  dti  Chastelet  de  Paris, 
le  30  septembre  16&5 ,  ains  par  un  aultre  acte  clan* 
destin  entre  ledit  sieur  de  Lorges  et  le  Père  Dom 
Aubert  pour  conserver  l'honneur  et  la  renommée  dudit  j 
sieur.  Ce  qui  toutes  fois  a  esté  sceu  de  tous  à  Paris  et 
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en  ce  pays.  A  présent  M,  de  Larges  est  plus  sage  ^  il 
ne  chasse  plus  si  fort  eu  Ardevon,  il  a  retiré  tous  les 
chiens  que  les  subjects  de  ladite  baronnie  ley  nour- 
rissolent ,  et  je  m'asseure  que  quand  il  attaquera  les 
moynes  du  Mont-St*Micbel  il  songera  auparavant  en 
cette  histoire*  Cette  affaire  luy  a  cous  té  bien  de  Tar- 
gent,  tant  à  délivrer  nn  de  ses  assassins,  que  lesâîts 
moynes  a  voient  Taict  mestre  prisonnier  à  Avranches 
cinq  ou  six  mois,  qu'ànorrir,  entrelenir  quantité  de 
couppe-jarrests  pour  la  seurelé  de  sa  personne  »  que 
présents  faicts  aus  juges  de  Roueu  et  du  Conseil  en 
fruicts  et  gibier  que  en  argent  deppensé  en  plusieurs 
voyages.  J^ay  faict  cette  remarque  sur  toultes  les 
pièces  et  actes  gardés  es  archives  de  ladite  abbaye  du 
Mont-St'Michel ,  le  25  avril  1647. 

—  Cf.  Histoire  générale,  Additiom  de  de  Camps, 
t.  Il ,  p.  217.  Dans  le  chapitre  intitulé  :  Les  violences 
du  sieur  de  Lorges  contre  les  religieux ,  nous  retrou- 
vons en  abrégé,  mais  avec  presque  tous  ses  détails 
caractéristiques,  le  récit  de  Thomas  Le  Roy, 

S  21. 

Contract  d'emprunt  de  1,008  livres  tournois ^  faisant 
56  livres  de  rente  constituée  au  profit  des  nmjnes 
deLelion  de  DinaUf  le  iA  septembre  1644 


—  Noté  le  26  avril  1647. 
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S  22, 

Cmtract  d* emprunt  de  2,400  Imes  tournois  faisant 
150  livres  de  rente  mmlituée  au  profit  des  dévoles  re* 
ligieuses  du  colombier  de  Rennes ,  le  S  novembre  1644. 

—  Noté  le  26  avril  1647.  ^-  Ces  deux  constilatîons 
de  rente  avaient  pour  but  de  payer  partie  du  prix  de 
la  terre  de  la  Reucontre ,  acquise  par  les  moyiies  du 
Mout-Sl-Micliel  le  3  septembre. 


S  2a. 

Ackapt  de  Vimage  de  Nostre-Da'ine  ^  d^argent,  à  PariSf 
pour  130  livres ,  l'an  1644. 

L'an  164Û  ,  au  mois  de  novembre,  le  R.  P.  Dom 
Dominique  Uuillard,  prieur  de  Fabbaye  du  Moot-St- 
Micbel,  fit  acbepter  par  son  père  procureur  Dam 
Romain  Tberiau ,  à  Paris ,  estant  en  ce  lieu  pour  les 
aflaires  du  mouastère^  une  petite  Nostre-Dame  d'ar- 
gent teoant  soe  petit  Jésus  sur  on  bras  et  un  sceptre 
de  l*aullre  main»  le  tout  d'argent,  dans  laquelle  ledit 
Père  fit  mettre  des  cheveux  de  la  vraye  et  glorieuse, 
Vierge  Marie  qui  estoient  au  reliquaire  de  l'église  de 
cestedile  abbaye,  laquelle  image  on  porte  es  proces- 
sions du  Rosaire  es  jours  à  ce  destinés.  Elle  revient 
environ  à  la  somme  de  lâO  livres ,  y  compris  le  pîé- 
destail  couleur  d'esbaine  sur  lequel  elle  est  slllaéei 
Je  l'ay  remarqué  le  26  avril  1647. 
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S  24. 
jonêtraction  de  lapromre  du  Mont-St-Michel,  Vm  1644# 

L*aD  1644  f  audit  mois ,  le  B.  P.  Doooi  Dominique 
Huillard ,  prieur  de  Fabbaye  dudit  Mout-St-Micbel , 
fit  parachever  la  procure  pour  gérer  les  affaires  et  faire 
ia  receple  et  mise  au  monastère  à  rendroicl  proche 
et  joignant  le  cloistre  de  ladite  abbaye  ,  sçavoir  ;  il 
fit  Taire  les  murailles  de  baulleur  eompéiente  soubs 
rancienoe  couverture  dudit  lieu»  plancher  du  haut  et 
bas  »  percer  la  muraille  du  costé  dudit  cloistre  pour 
y  appticquer  une  Tenestre  en  aval  le  pour  donner  du 
jour  à  ladite  procure,  fit  faire  la  grille,  vitrai,  et 
baisser  la  charpente  et  couverture  dudit  cloistre  en 
rendroict  pour  recepvoir  le  |our  échéant  fit  blanchir, 
enduire  ladite  procure ,  les  portes ,  armoires ,  buffets , 
fenestres  et  prie-dieu,  ferrures  nécessaires,  revient 
en  tout,  prenant  la  pierre  dans  le  monastère,  à  la 
somme  de  A 50  livres  tournois.  Auparavant ,  oo  faisoit 
la  procure  dans  la  chambre  haultc  de  la  tour  de 
THorloge ,  près  le  plomb  du  four  »  et  ou  y  entroit  par 
régiise,  ce  qui  estoit  fort  incommode.  Je  Tay  remar- 
qué le  26  avril  16&7* 


S  195- 


L*an  1644 ,  sur  la  fin  dudit  mois  de  novembre , 


[     AccTift&^ement  de  tescaUer  pour  monter  da  bas  au  haut 
I  dortoir,  1644« 

I        L*an 
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B.  p.  Dom  Domiûiqiie  Httillard ,  prieur  dudit  Mont- 
St-Mîchel,  fit  parachever  le  petit  escalier  brisé  en 
demy,  par  lequel  on  monte  du  bas  dortoir  au  hault, 
sçavoir  :  il  fit  croistre  Tescalier  en  forme  de  vis  situé 
dans  la  petite  tourelle  du  coin  desdits  dortoirs ,  ?ers 
septentrion  ,  par  lequel  un  homme  seul  avoit  patne 
de  passer  et  y  a  faict  Taire  des  degrés  de  bois  et  une 
petite  balconnade  de  fer  pour  ayder  à  monter  et  des- 
cendre et  faire  une  fenestre  pour  donner  du  jour  du 
costé  de  la  mer,  le  tout  revenant  à  la  somme  de 
60  livres  lonruois.  Je  Tay  remarqué  le  26  avril  i647, 


S  26. 


4 


Parachèvement  du  pilier  qui  soubstient  la  grande  mk, 
l'an  1644. 


L'an  16/ïA,  sur  la  fin  du  mois  de  décembre,  te 
R.  P.  Dom  Dominique  Huillard ,  prieur  dudil  Mont- 
St-Michel  ^  fil  parachever  le  pilier  qui  soubstient  la 
grande  sale  du  monastère,  autrefois  le  dortoir  d'i- 
celiuy ,  sîttué  da  costé  devers  les  vielles  infirmeries. 
Il  en  restoit  environ  le  tiers  à  faire.  M.  Pelletier, 
commissaire  du  Roy ,  avoit  faict  jetter  les  fondements 
d'icelluy  Tan  16li3,  et  ayant  esté  révocquéj  le  s'  de 
Sl'Gilles  le  continua  quelque  peu  Jusques  aux  deux 
tiers,  et  ledit  R.  P.  Prieur,  comme  chargé  des  répa^H 
rations,  suivant  le  traicté  faict  ayec  M.  le  conimenden^^ 
de  Souvré ,  abbé  de  ce  lieu  »  le  7  septembre  dernicr,_ 
fit  parachever  le    restant   montant  au  tiers ,  ce  qu 
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cousta  au  moDastère  et  moyoes  la  [soaiiiie  de  2^000 
livres  toureoîs  ,  par  où  appert  que  ledit  pilier  reyîeût 
à  6^000  livres  tournois  ,  quoyque  la  pierre  soit  prise 
au  mesme  eiidroict  et  par  où  appert  aussy  du  graed 
zèle  de  riioDoeur  de  Dieu  et  de  Feotretieu  de  sa 
maisoo  dyqiiel  est  remply  ce  bon  père,  Saus  doobte 
le  monastère  luy  a  grande  obligation.  Saincl-Michel  ne 
manquera  point  un  jour  de  représenter  à  nostre  bon 
Dieu  son  ardente  charité  pratiquée  en  la  maison  de 
cet  archange.   Je  Tay  remarqué  le  26  avril  1647. 

S  27. 

Aehapt  d'un  parmnmt  ^ autel  ^  bource  et  voile  de 
velours  à  fleurs. 

L'an  î&hhf  au  mois  de  décembre  susdit,  on  fît 
achepter  à  Paris  une  pièce  de  velours  à  fleurs,  cou- 
leurs humbles,  de  laquelle  a  esté  faict  un  parement 
d'autel  stir  lequel  on  a  mis  du  clincquant  d'or  de 
bastin ,  une  bource  à  corporaui  et  un  voile,  le  tout 
revint  et  cousie ,  aehapt  et  fasson ,  environ  soixante 
livres  tournois.  Je  Fay  remarqué  le  26*  jour  du  mois 
d'avril  16û7. 

S  28. 

Aehapt    (Fune  esckarpe   de    toile    d^argent   pour    le 
mubsdiacret  l'an  1644. 


L'an  1644,  audit  mois  de  décembre ,  le  R.  P.  Prieur 
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fit  achepter  rescbarpe  qyi  sert  au  soabsdiacre  dans 
réglise  de  Fabbaye  du  Moet«-St*MicheI  es  grandes 
Testes;  elle  est  de  toile  d'argent  à  fleurettes  rouges, 
garnye  de  dentelles  d*or,  longue  d'une  aulne  et  demye 
ou  viron»  revient  à  la  somme  de  soiianie  livres  tour- 
nois. Je  Tay  remarciué  le  26"  jour  du  mois  d'avril  1647. 

§29. 

Comlrmlion  de  l'autel  de  la  nef  de  téglise  dédiée 
à  S,  Michel, 


L*aD  16M  »  vers  la  fin  du  mois  de  décembre  ,  ledit 
R.  P.  prieur  Dom  Dominique  lïuillard  fit  parachever 
le  grand  autel  dédié  en  rhonneur  de  l'archaDge 
S,  Micliel»  situé  en  la  ner  de  l'église  de  ladite 
abbaye ,  au  bas  du  cœur  d'icelle ,  une  espace  notable 
entre  les  deux»  lequel  avec  son  marchepied,  portes 
et  ballustrades  d'îceluy  ,  sans  parler  des  figures  de 
qooy  je  parleray  en  son  lieu,  tant  en  bois,  fasson 
que  ferrures,  revient  à  la  somme  de  quatre  mille 
dnq  cents  livres  tournois,  en  quoy  sont  compris  les' 
1,500  livres  que  le  feu  sieur  de  Brouë  avoit  par  son 
testament  léguées  au  monastère  pour  le  commencer. 
Nota  que  led.  autel  est  tout  de  bois  et  bien  conslruict, 
avec  de  belles  colonoes  bien  sculpturées,  et  il  ne 
reste  plus  qu'à  le  (aire  dorer.  Â  la  teste  duquel,  sur 
ta  corniche ,  près  le  couronnement ,  la  figure  de 
5.  Michel ,  qui  est  composée  de  laxues  d'or  ducat  sur 
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bois,  fut  colloqwée  aiid.    présent  mois  et  an  16M. 
fJe  Tay  remarqué  le  26  avril ,  Fao  1647. 

Addition  postérieure  :  L'an  1680 ,  led.  autel  a  esté 
^osté  du  iieu  cy  mentiouDé ,  et  la  ineiuiiserie  dMceluy 
la  esté  portée  plus  banlt  et  fait  presenteioent  le  jubé. 
|0n   y  a   mis  les   images  qui  s'y  ?oieet,  et  an  pied 

d'iceluy  jubé,  on  a  mis  deur  petits  aurais  où  on  dit 

la  saiûcte  messe. 


S  30. 

Fasson  d'un  voUe  de  satin  blanc  en  broderie  vallani 
60  livra ,  Fan  1644. 


pan 
■qua 


L'an  16M,  au  mois  de  novembre,  le  E.  P.  Dom 
Dominique  Huillard,  prieur  dii  Mont-St-Mîcbel ,  fit 
paracbever  le  voile  de  satin  blanc  en  broderie  uux 
quatre   angles    et    au  milieu   d*or,  d'argent   et    de 

c  à  flenrs ,  par  M"  Pierre  du  May ,  brodeur,  qui 
esloit  venu  de  Bennes  exprès  pour  ce  ,  et  revient 
environ  à  la  somme  de  soixante  livres  tournois.  Il  y 
a  dans  le  milieu  une  croix  de  broderie  et  de  fleurs*  Il 
est  doublé  de  taffetas  rouge ,  autrement  d'armoisin.  Il 
y  a  de  grandes  dentelles  d'or  autour  d'iceluy.  Il  sert 
aux  fesles  les  plus  solennelles.  J'ai  faiet  cette  remarque 
le  26  avril  1647. 
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S  8i. 

Provisions  données  far  les  moynes^  prieur  et  couvent 
du  Mont-St'Michel  seujneurs  de  la  terre  de  Mmitrou^ 
auU ,  suivant  aaord  fmssé  avec  fahU  aux  officiers  ^ 
de  MonlrouauUf  sénéchal^  greffier^  et  procureur  fiscal, 
l'an  1644. 

Les  tîtolaîres  nommés  furent  M'*  Gilles  Estienoe, 
s'  de  La  Regnauldière ,  sénescbal  lieutenant  et  alloué 
de  la  juridiction  dud.  Moetrouault  ;  M''  Raoult 
Estiennon ,  s'  pareillement  de  La  Begnauidière  «  son 
cousin  ,  procureur  fiscal ,  et  M**  Gilles  Guyard ,  de 
la  paroisse  de  St-Georges-de-Grehains ,  greffier. 


S  82. 

Lettre  missive  de  Jtf .  tabbé  par  où  appert  le  droict  de  prè^ 
senter  aux  cures  appartenir  awc  moynes^  Fan  1644. 

L'an  1644,  le  13*^  jour  de  décembre»   arriva  eoJ 
ce  monastère  une  lettre  missive  de  la  part  de  M*  te] 
commeedeurde  Sotivré,  abbé  commendataire  de  cette 
abbaye  du  Mont-St-Micbel ,  la  teneur  de  laquelle  est 
comme  il  suit  : 

A  Messieurs,  Messieurs  tes  Religieux^  Prieur  et  Couveni  de 
l'ablfû^e  du  Mont-Sl*MichL 

Messieurs, 
Je  suis  si  redevable  à  M*  des  Gbommes  de  tant  de 
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soio  et  de  paînes  qu'il  preod  de  mes  affaires,  que 
je  suis  obligé  de  chercher  taus  tes  moyens  possibles 
pour  luy  eo  tesmoigoer  ma  recoegnoissîiuce;  et  comme 
on  n*a  pas  toujours  les  occasions  promptes  ny  favo- 
rables si  elles  ne  sont  prœveues ,  j'ay  voulu  vous  faire 
la  présente  en  faveur  d'un  fort  honneste  homme  d'é- 
glise, nommé  M'  Loovet,  prcecepteur  de  ses  enfants, 
pour  vous  supplier ,  comme  je  faîcts  de  toute  mou 
affection ,  de  le  vouloir  gratifier  de  la  première  cure 
qui  viendra  à  vacqiier  dépendant  de  vostre  nomination. 
Je  vous  faicts,  cette  prière,  avec  d'autant  pins  d'in- 
stance, que  je  sçay  qu'il  est  de  bonne  vie  et  mœurs  et 
fort  capable  :  je  vous  puis  assurer  que  vous  ne  serez 
point  trompez  en  reslectiou  que  vous  ferez  de  sa  per- 
sonne pour  ce  subject,  et  que  vous  en  aurez  tonte 
la  satisfaction  que  vous  pourrez  sonaîtter  :  j'espère 
que  vous  ne  me  refuserez  pas  cette  grâce ,  qni  est  la 
première  que  je  vous  aye  demandée,  de  laquelle  je 
me  sentiray  bien  fort  obligé;  par  revenche,  je  tasche- 
ray  en  toutes  occnrences  de  vous  faire  paroistre  que 
je  suis , 

Messieurs , 

Vostre  très-affecUonné  serviteur. 

DE  SoovaÉ  «  abbé  du  MoDt-5t*Micbel 

A  Paris ,  le  28  novembre  16M* 

Collationné  de  mot  à  mot  à  l'original  scellé  de  son 
cachet  en  cire  rouge ,  le  26  avril  16&7. 
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sas. 

Conlrml  d'emprunt  de  3,000  famrU  130  livres  de 
rente  au  «'  Charles  Blany,  marchant  en  son  logis 
en  la  mile  de  Meaux ,  de  quoy  2,400  ont  èU 
remboursées  à  M^  Mouchard  presbtre  »  d*  à  Paris  » 
ran  1644. 


8  84. 

Don  d'un  tableau  de  S.   Mkkel  par  M.  de  Souvré, 
abbé  de  ce  Mont ,  l'an  1644. 

L*dD  16&4t  du  ô^^i&  de  décembre,  M'  le  cooi- 
meDdeor  de  Souvré  ,  abbé  de  celte  abbaye  du  Mont- 
St-Miehel,  envoya  le  tableau  de  S.  Michel  qui  se  Toil 
aiijourdhuy  en  la  cliapelle  du  Circuit  de  lad.  abbaye, 
autrerois  dédiée  à  S.  Aubert,  à  présent  nommée  la 
chapelle  du  Fetit-St-Michel  à  cause  de  ce  tableau* 
Icelluy  arrivé,  le  R*  P.  Dom  Dominique  Huillard, 
prieur  de  lad.  abbaye  »  Ost  aussy  faire  un  beau  quadre 
de  bois  toot  plain  et  sans  paincltire ,  et  enchâsser  led* 
tableau  et  le  placer  en  lad,  chapelle  cy-de^sas,  en 
laquelle  il  sert  de  contretable  à  rauteU  II  est  parraicte- 
ment  bien  Taict  :  S.  Michel  y  est  merveilleusement 
bien  représenté,  tenant  le  diable  soubs  ses  pieds, 
saccageant  cet  ennemy  du  genre  humain  avec  an 
javelot  forgé  et  asséré  artificieusement.  Le  tableau 
est  hauU  de  8  à  9  pieds  et  large  de  k  pieds  eaviroo* 
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Les  armes  dud.  seigneur  abbé  y  sont  placées  a?ec  le 
chapelet  et  la  graûd'croix  de  Malle ,  comme  est  Tor* 
diuaire  des  chevaliers.  Je  Tay  remarqué  le  2Q  avril  16ii7. 

§35. 

Blasm  des  armoirieê  de  la  maison  de  Smvré ,  fakt 
l'an  16U. 

L'aD  iGlih ,  au  mois  de  décembre ,  comme  j*ay  dici 
en  le  paragraphe  dernier ,  led*  sieur  Jacques  de 
SaQYTé ,  commeudeur  de  Valence  et  abbé  du  Mont- 
St*Micbel ,  doDua  ledit  tableau ,  et  à  ou  des  costés 
d'iceluy  sont  apposées  ses  armoiries  de  cette  sorte  : 
porte  d*azur  à  cinq  barres  d'or ,  au  chef  de  gueules, 
chargé  d'une  croix  plaine  d'argent.  Voilà,  en  général, 
les  armoiries  de  la  maison  de  Souvré  ;  luy ,  comme 
chevalier  ,  porte  la  grand'croix  et  le  chapelet.  Je  Tay 
remarqué  le  26  avril  1647, 

Note  postérieure:  Cette  bande  de  gueules  en  chef^ 
chargée  d'une  croix  d'argent ,  est  une  addition  que 
font  à  leurs  armes  tes  chevaliers  de  Malte» 


§  36. 

Acquisition  du  four  à  ban  d'Espas  ,  du  s"  Jacques 
d^Alibert^  escuyer^  s""  d^  Dezert^  premier  président 
en  reslection  d'Avranches,  pour  250  livres  tournois, 
une  fois  payés,  tan  1645, 


—  Noté  le  26  avril  1647  •  lu  Tour  à  ban  estoit  situé 
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sur  une  portloo  de  terre  sur  le  cbemin  tendant  de 
FonlorsoD  à  Avraocbes,  joignant  le  cymetière  dud. 
bourg  d'Espas. 

SS7- 

Bail  à  ferme  de  parité  de  t abbaye  du  Mont-St-Michel 
à  condition  de  payer  ce  que  doibi  Af  '  F  abbé  aux 
moynes^  tan  164Ù. 

Le  8  febvrier  i&hkf  Messîre  Jacques  de  Souvré  a 
donné  à  ferme  à  Bourdet,  sieur  de  La  Fontaine,  de- 
meurant en  la  paroisse  de  St-Jan-Thomas-des-Chainps, 
les  parties   deppendantes  de   i'abbaye,  qui  suivent: 
les  terres  et  baronnies  de  St-Paer  sur  la  mer ,  Geoest, 
St-Jan-le-Tbomas,  le  pré  de  Hessé,  terre  et  seigneurie 
de  Bouillon,    le  prioré  et  seigneurie  de  Cancalle  cl 
St-Melloir  en  Bretaîgne,  près  St-Malo#  avec  les  rentes 
de  182  livres  sur  le  s''  d'Espînay  et  de  lOA  livres 
6  sols  8  deniers  sur  le  s'  Digue  ville,  à  charge  de  payer 
cbascun  an^  par  demye-année,  21,750  livres  et,  en 
oultre,  payer  aux  moynes,  sans  déduction  sur  la  ba- 
roB  oie  de  St-Paer ,  oultre  la  charge  des  externes ,  à 
Taumosnier  de  Tabbaye,  90  quartiers  de  froment  et 
18 quartiers  d'orge;  à  la  chapelle  des  Trente-Gierges, 
six  livres  de   cire  :   sur  la  baronnie   de   Genest  et 
StJan-le-Thomas  à  lad,   aulnosnerie ,  200  ruches  de 
seigle  et   200  ruches  de  pausmelle  ou  orge,  mesure 
de  Genest;  à  la  chapelle  des  Trente-Cierges, 
livres  de  cire  ;  au  prieur  de  Tombelalue,  8  livres 


trente      I 
Uour-   J 
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^  Dois;  à  la  cbantrerie,  18  sols;  sur  SUMelloir  et 
Cancale ,  au  couveot ,  12  pots  d'Iiiiyle  ;  au  chantre 
et  ÎDiioceols  d'îcelle  abbaye,  36  sols  ;  et,  en  oultre, 
aux  moynes  pour  pensions  monaccalles,  6,200  livres 
tournois- 
Réservé  aux  moyoes  le  droit  de  pesche  dans  la 
mare  de  Bouillon,  de  colombier  à  Genest,  et  le  traict 
de  dixmes  de  St-Micbel  situé  en  la  paroisse  de  Ponts. 

^  —  Extraict  du  bail,  le  24  avril  16ij7. 

f      Délibération    capitulaire   pour  abattre   la    tour   de 
^K        r Horloge  qui  n'a  esté  effectuée  tan  16ft5. 

L'an  1645,  le  9'  jour  de  janvier^  les  moyoes  de 
Fabbaye  du  Moût-St-Mîchel ,  assemblez  capittilaîre- 
ment  par  le  R.  P«  Dom  Dominique  Huillard ,  prieur 

I  de  lad,  abbaye,  après  avoir  longtemps  raisonné  sur  le 
faict  de  Tabattiz  de  la  tour  appellée  de  THorloge, 

!  sittuée  au  bout  de  la  nef  de  réglise ,  près  le  plomb  du 
four,  laquelle  jadis  Robert  de  Torigny,  15*  abbé  de  ce 
lieu,  a  voit  faict  bastir  l'an  1188 ,  il  fut  enfin  conclud, 
à  ta  pluralité  des  voix,  qu'elle  seroit  mise  à  bas, 
attendu  qu'elle  meeassoit  ruyne  éminente,  ce  qui 
apporteroit  grand  dommage  es  infirmeries,  mesme  au 
pignon  de  lad.  église  et  bout  d'une  des  aisles  d'icelle, 
et  que  très-bumblement  Sa  Majesté  et  son  Conseil 
seraient  priés  d'en  donner  permission.  Toutefois,  après 


qQ*0!i  eat  em  pendnin,  peu  de  temps  après  ceqr, 
par  Idtra  eipédiéa  et  boiUéa  aoabs  le  petit  caciiei, 
0D  fit  Giire  procès-?erbal  do  tout  par  ie  s*  Bichard  Le 
G>iite ,  s'  do  Hcawl^Terré  «  Meslesaot  da  bailly  de 
CûStenUo  an  siège  d* Afraiidies ,  après  lequel  il  fat  ré- 
iolo  de  faire  rabiller  et  boacber  plusieurs  creTaceSi 
fentes  et  couleaTres  qai  esloieat  dans  le  pied  et  piliers 
tedmentaiix  de  lad.  toar,  et  qne  par  ce  moyen  on 
la  eowerferoit  encore  qoelqne  temps,  tellement  que 
lad.  tnitr  est  encore  sur  pied ,  laquelle  pend  du  costé 
de  plus  de  trois  à  quatre  pieds  de  roy,  arec  craÎDle 
coutiouelle  de  laire  grand  débris  dans  les  bastiments 
de  lad<  abbaye.  Je  Fay  remarqué  le  28  avril  16&7. 

S39- 

Acquisition  de  50  livres  de  rente  sur  René  de  Verdun, 
escuyer,  f  de  Baient^  par  les  maynes  du  MotU, 
tan  16&5. 

—  Exlraicl  des  archives ,  le  28  avril  1647. 


S  AO. 

Ârrest  du  parlement  dépendant  d  tout  tes  sortes  de  per^ 
sonnes  de  quelque  calité  et  condition  quelles  soient 
de  pescher  et  chasser  sur  les  deppendances  du  Mont* 
Si-Michel^  Fan  1645. 

—  Extraict  de  Farrest  sur  parchemin  du  25  febvrier 
1645,  le  28  avril  1647. 
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s  41- 

Pteffe  de  48  havellées  de  gresve  situées  en  la  paroisse 
de  Ceaux  au  port  de  Flagé,  joignant  à  la  chesne  du 
port  dud.  Flagé  et  à  la  rivière  de  Selunne ,  au 
s'  Martin  Coœspel^  à  la  charge  des  droicts  féodaux 
envers  les  moynes  et  de  deux  ruches  de  sel  blanc , 
comble  mesure  de  Flagé.  Acte  du  9  juin  1645. 

—  Noté  le  28  avril  1647. 


§42. 

Fïe^e  de  48  havellées  de  gresve  d  Ceaux ,  au  port  de 
Flagé  ^  à  Julien  Aubrée ,  de  la  parroisse  de  Pontû' 
veraîUf  pour  deux  ruclies  de  sel  blanc  combles  de 
rente.  Acte  du  9  juin  1645,  au  rapport  de  Pierre 
du  Barocher,  notaire  royal  à  Céaux. 


—  Noté  te  28  avril  1647. 


§43. 


¥ 


Fieffé  de  72  havellées  de  gresve  à  Ceaux ,  au  port  de 
Flagé ,  joignant  les  deux  précédentes ,  à   Pierre 

\  Angot,  de  la  parroisse  de  Ceaux,  pour  trois  ruclws 
de  sel  blanc  combles^  mesure  du  port  de  Flagé* 


—  Noté  le  28  avril  1647. 
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S  ai. 

Fasson  d'une  porte  en  la  croisée  de  t église  du  caste  du 
Midy,  çiii revient  à  50  livres,  tan  1645. 


L'an  1645 ,  le  7'  jour  de  janvier,  le  R,  P,  Dem 
Domiaiqiie  Huillard  a  faict  faire  la  porte  qui  clost 
le  cœur  de  Féglisc  d'avec  la  croisée  et  Def  d'icellep 
située  s€!ibs  et  à  costé  d*uii  des  pilliers  du  clocher  « 
proche  et  devers  le  graod  autel  dti  costé  des  saioctes 
reliques  et  du  mîdy,  laquelle  est  faîcte  à  paaueaui 
avec  sculpture  relevée  en  orle,  revient  avec  ses  pen- 
tures  et  ferrures  environ  à  50  livres;  elle  ferme  la 
nuict  et  empescbe  la  communication  du  bas  de  l'église, 
logis  abbatial  et  Sault*GauItier  qui  y  estoit  eo  ce 
temps-là-  Je  fay  remarqué  le  28  avril  1647, 

§45. 

Eschanye  d'une  vergée  de  terre  au  grand  marais ,  au  I 
réage  proche  le  pont  de  Beauvoir  en  la  paroisse  dud. 
Beauvoir^  avec  Pieire  Fierabras  contre  S/4  de  vergée 
de  terre  situées  mesme  parroisse  au  réage  du  champ 
aux  oyes ,  au  terrain  qui  joint  et  abute  au  manoir 
de  Beauvoir  appartenant  aux  moynes^  et  acçuest  par 
48  livres  de  Fierabras  d'une  vergée  et  1/2  de  terre  i 
au  grand  marais,  réage  des  Préaux,  joignant  et  bu* 
tant  aux  terres  dudit  manoir»  le  20  avril  ÏQh^*  Acte 
au  rapport  de  Gilles  Lucas,  tabellion  à  Pontarson. 

—  Noté  le  28  avril  1647. 
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S  46. 

Sentence  pour  quatre  ruches  froment ,  seize  solz ,  et 
cinq  gélines ,  le  tout  de  rente  sur  le  fief  Dain , 
contre  Pierre  Le  Roy^  s""  de  Brée^  esquyer,  tan  16li5« 


»i 


I 


L'an  1645,  le  12**  jour  de  may ,  a  esté  rendu  sen* 
tcQce  par  le  juge  de  la  baronnie  d*Ardeven  contre 
Pierre  Le  Koy,  esquyer,  sîeur  de  Brée,  par  laquelle 
1  est  condemoé  payer  aux  moynes  de  Tabbaye  du 
Ment-St-MicheU  seigneurs  de  lad*  baronnie  d'Ardevon^ 
quatre  ruches  de  froment,  seize  soubs,  et  cinq  gélines, 
le  tout  par  chascun  an  de  rente,  à  cause  et  pour 
îson  du  fief  Dain  soubz  la  verge  de  Noyant ,  deppen- 
daot  et  relevant  de  lad,  baronnie,  ce  qu'a  faict  led. 
Le  Roy  led,  jour  après  lad.  condemnation. 


—  Extraîct   de  lad.  sentence   signée  G,   Gilbert, 
greffier ,  le  28  avril  1647. 


S  47. 


Fasson  du  pavé  de  la  sacristie  faict  (faisses  de  sapins 
laquelle  revient  tant  en  aisses  de  sapin  que  lambourdes 

P  et  soliveaux  sur  lesquels  sont  attachées  lesd.  aisses , 
clouds  et  fasson  rf  ouvriers,  à  la  somme  de  60  livres^ 
le  1  ou  S  juin  1645. 


—  Noté  le  28  avril  1647. 


$1^ 


—  KolékXmil  1647. 


S  *9. 
ff§  dr  iode  ttvgmt  i 


éÊ  Miù%  d  flemt  et 
Ft  Fan  1645. 


L'an  16&5«  le  13*  joor  da  mots  de  jaio,  le  K«  P. 
Dûiii  Domloiqae  Haîllard ,  prieur  de  lad.  abbaTe  do 
Moot-St-!kIicbel ,  a  fait  parachcTer  la  cbappelle  com- 
plète et  ornement  de  satio  à  fleors ,  fond  gris  cendré 
releTé  de  grands  feaillages ,  composés  et  tissus  de 
hautes  et  basses  couleurs ,  sçaTOir  le  de?ant  d^autel 
avec  ane  croix  da  S.  Esprit  de  totUe  d'argent,  tra- 
vaillée et  raccouverte  de  soye  incarnadine  diversifiée  : 
item  la  chasuble  et  les  deux  thuniqoes  de  mesme 
satin,  avec  les  orfraits  de  lad.  toille  d'argent  :  item 
deux  cbappes  pour  chantres  avec  orfraits  et  fonds  de 
mesme  satin  :  item  une  belle  cbappe  pour  le  célébrant 
de  toille  d^argeot  susdite ,  ornée  et  travaillée  en  leix- 
ture  de  fleurons  de  soye  diversifiés,  toute  laquelle 
chappelle  complète,  enrichie  de  clinquand  my  or  et 
my  argeut ,  revient  par  la  bonne  œconomie  dud«  Ré- 
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TércDd  Père  prieur  seulement  à  la  somnle  de  600  livres 
touroois.  Je  Tay  remarqué  le  28  avril  1647. 

S  50- 

Acfmpt  de  tauie  de  bapiisle  et  de  la  ceincture  de  $oye 
pour  120  livres.  Fan  1645, 


L*ai]  1645,  le  19*  jour  dud.  mois  de  juin,  led. 
R.  F.  Dom  Dominique  HuHlard,  prieur  de  l'abbaye 
du  MoDt-St-Michel,  a  faîct  parachever  une  parfaicle- 
ment  belle  aube  de  toille  de  baptiste  avec  de  belle  et 
grande  dentelle  de  fine  Flandre,  passement,  enlretoille 
et  grands»  le  tout  de  Flandre ,  laquelle  revient  à  la 
somme  de  cent  livres  tournois*  Item  il  a  faîct  faire  une 
belle  ceincture  pour  servir  à  kd.  aube  de  soye ,  à  la 
tresse  ronde,  avec  pendant,  le  tout  rouge  cramoisy 
avec  bouffes  et  touffes  de  mesme  soye,  recouvertes  de 
fil  et  clinquant  d'or  à  Téguille ,  laquelle  ceincture  re- 
vient à  vingt  livres  tournois*  Item  il  faut  sçavoirque 
famict  de  lad.  aube  est  aussy  de  toille  de  baptiste  avec 
grande  dentelle,  et  qtie  le  commencement  de  la  fasson 
d'icelle  est  que  le  R,  P,  prieur  achepta  un  beau  rochet 
tout  neuf  jadis  appartenant  à  uo  évesque,  qu'il  a  faict 
défaire,  et  a  acbepté  de  la  toille  semblable  et  aultres 
choses  pour  rendre  lad,  aube  nne  des  plus  belles  qu'on 
sçauroit  voir;  led*  rochet  avoit  esté  donné  par  un  bon 
presbtre  au  R,  P«  prieur  du  Trancliet,  lequel  Ta  vendu 
à  nostre  R.  P.  prieur  à  fort  boa  marché.  Je  Tay  re- 
ntarqué  le  28  avril  1647. 
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§  51. 

Lb  R,  p.  dom  Dominigue  Huillard  est  continué  prieur 
du  Moni-St'Mickei  au  chappitre  général  tenu  i 
StB'Trinité'de'Vendosme ^  le  21  juin  1645;  dom 
Grégoire  Tarisse,  supérieur  général  de  la  Congre- 
gaiion,  et  dom  Joachim  Le  Contât^  visiteur  de  la 
province» 

—  Noté  le  29  avril  1647. 

§  5% 

Conclusion  et  fin  d'un  cours  des  estudes  de  théologie 
en  t abbaye  du  Mont-St-Michel ,  Pan  1645, 


L'an  1645,  au  mois  de  joillet,  le  cours  des  estudes 
de  théologie  qui  a  voit  esté  commeticé  quelques  mois 
après  le  chappitre  général  tenu  à  Veodosme  aud.  mois 
dejuia.  Tau  1642,  en  ce  monastère,  fust  parachevé 
et  conclud  soubs  la  régence  des  RB*  PP.  Dom  Hi&- 
rosme  d'Araucourt  et  Dom  Philibert  Tesson  m'*  et 
lecteurs  dud.  cours  de  théologie  en  lad.  abbaye  du 
Mont-St-Michel ,  à  quatorse  ou  quinse  jeunes  moyoes 
de  lad.  Congrégation  de  S.  Manr ,  plusieurs  desquels 
ont  parfaictemeot  bien  réussy.  Et  ils  n'avoieot  garde 
de  manquer  soubs  la  direction  et  escoUe  de  si  bons 
et  de  si  sçavants  maistres ,  Tun  faisoit  leçon  le  marui, 
Taultre  Taprès  disnée.  J*ay  faict  celte  remarque  le 
29  avril  1647. 
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S  53. 

Fasson  de  di:x:  beaux  cierges  de  cire  blanche  mîknt 
80  livres ,  Fan  16â5. 

L*dn  i6i|5  y  à  la  fio  du  mois  de  septembre  ^  le 
R.  P*  Dom  Philibert  Chappel ,  moyoe  de  la  Cotigréga- 
tioD  de  S,  Maur,  résidaDt  en  celte  abbaye  du  Mont-St- 
Michel,  fit  dix  beaux  cierges,  façonnés,  paîncts,  dorez 
et  mignonnement  pièces,  pour  servir  dans  Téglise  de 
lad.  abbaye  es  fesles  solennelles,  pouvant  val  loir,  l'uog 
portant  l'aultre,  huit  livres  pièce,  le  tout  suivant  Tin- 
struclîoD  de  nostre  glorieux  Père  S,  Benoist,  qui  veult 
dans  sa  règle  que  ses  enlants  s'occupent  à  l'art  et  à 
Fceuvremaooel,  el  suivant  la  coustumede  larL  Congré- 
gation, qui  mainlieut  les  moynes  d'icelluy  S.  patriarche 
dans  la  vie  humble.  *.  Je  Tay  remarqué  le  29  avril  1647. 

S  54. 

Collùcaiion  du  grand  crucifix  et  de  cinq  autres  figures 
à  F  autel  de  S,  Michel  gui  coustent  700  livres^ 
tan  i6ii5. 

L'an  1645,  la  veille  du  glorieux  archange  S,  Michel, 
en  septembre ,  le  R.  P.  Dom  Dominique  Huillard, 
prieur  de  rabbaye  du  Mont-St-Michel ,  fit  parachever 
et  mestre  en  place,  par  M'*  Pierre  Lourdel,  sculpteur 
de  ta  Tille  de  Rouen,  le  grand  crucifix  au-dessus  de 


âa& 
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raatel  de  S.  Micbel ,  en  la  net  de  lad*  église,  el  oj 
TancieD  qui  estoit  Tort  diffarme  et  miaé  par  les  tc 
lequel  crucifix   (qui    est  sculpture  eo   bais)  avec  sa 
croix  »  soD  piedestail  et  cbaisoe  »  revieot  eu  lad.  place 
à  200  livres  tournais.  Item»  le  mesme  jour,  fost  appUo-  H 
que  au  costé  de  révangille ,  au  bauU  du  luesnie  autel, 
la  figure  de  nostre  bieubeureux  père  S.  Beuoist ,  et  a  S 
oosté  de  l'épistre ,  celle  de  Ste  Scholastique ,  aussy  eu      \ 
bais»  peintes  de  uoir   en  buile,  revieuDent  cbascuoe^ 
la  pièce  à  ceut  livres*   Item  le  mesœe  jour  Tut  poséS 
dans  et  au  dessoubs  des  pieds  du  S*  Michel ,  couvert 
de  lames  d'or  ducat,  sittué  au-dessus  du  grand  tableau 
de  rautel  dédié  aud.  sainct ,  en  la  nef  de  lad.  église 
que  dessus,  le  Diable  qui  s'y  voit  à  présent,  estant 
de  bois  peinct  et  revient  à  soixante  livres.  Item  les 
deux  anges  de  bois  doré  aux  costés  de  S.  Michel ,  qui 
reviennent  à  la  somme  de  2i!i0  livres  ensemble.  Itein 
ie  tout  calculé  pour    les  six  pièces  de  sculpture  ci- 
dessus,  se  monte  à  la  somme  de  700  livres.  Je  Tay 
remarqué  le  29  avril  1647. 


^ 


S  S5. 

Réfection  du   pilier  de  la  ckappelle  de  S.  Sauveur 
comte  300  livres ,  Fan  16Û5. 


L'an  16â6 ,  le  22  octobre ,  led.  R.  P.  dom  Domi- 
nique Huillard,  prieur  dud.  Moot-St-MJchel ,  fit  para- 
chever le  pilier  qui  se  voit  aujourd'buy  refaict  à  neuf 
près  la  chappelle  de  S.  Sauveur,  aultrement  de  la 


I 


I 
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Trinîlé,  do  costé  do  mîdy,  proche  les  piliers  et  pîra- 
mides  neofTes  de  l'œuvre,  lequel  esloit  tout  ruysué 
jusques  à  ras  de  la  sablière  de  la  couverture  de  lad, 
chappelle  et  davantage  par  dehors ,  et  a  cousté  au  mo* 
eastëre ,  compris  la  TassoD  et  matériaux  et  portage  de 
la  pierre  du  bas  eu  bault ,  icelle  prise  daos  le  rocher 
avec  le  cbaflaudage  qui  fut  Tort  difficile ,  la  somme  de 
300  Urres  tooruois.  Je  Tay  remarquéte  29  aîril  1647. 

S  56. 

Canstnwtian  des  chambres  de  thoreloge  et  assoritement 
dicelluy  en  la  lariierne  de  t église^  fan  1645. 

Uan  1645,  le  25  dud.  mois  d^octobre*  led*  B.  F* 
prieur  dom  Domiuique  Huillard  fît  parachever  totale- 
ment les  chambres  faauUes  et  basses  où  est  logé  le 
mouvement  de  Thoreloge,  tant  en  leur  couverture, 
queriz,  colombages,  terrasses  et  planchers  et  mettre 
eo  la  sttuattioD  de  la  lanterne  de  la  tour  de  Téglise  la 
cloche  dUcelluy,  attacher  des  appeaux  de  nouveau  et 
Tadjuster  en  ce  lieu  comme  il  se  Toità  présent  (car 
afant  ces  présentes,  il  estoit  eu  la  tour  proche  du 
plomb  du  Tour  et  eu  fut  osté  à  cause  que  lad.  tour 
menaçoîl  ruine)  ;  le  tout,  dis-je,  couste,  tant  à  des- 
cendre et  monter  led.  horeloge  qo*à  faire  faire  les 
appeaux  et  aultres  réparations  à  icelluy  et  faire  con* 
siruire  lesd.  chambres,  la  somme  de  300  livres  tour- 
nois. Je   Tay  remarqué   te  29  avril  1647. 


336 


LES   CDBlEtJSES  HECDERCHES 


S  57. 

Ac/iapt  dun  iabemade^  de  six  chandeliers  et  deux 
gradins,  le  ioui  de  bois  doré  pour  400  livres,  tan 
1645. 

L'an  1645,  le  dernier  jour  d*octobre,  le  tabernacle 
de  bois  doré  ,  parraictemeiit  beau  ,  avec  plusieurs 
belles  et  ravissantes  petites  figures  lequel  le  R.  P. 
Dom  Dominique  Huitlard,  prieur  dud.  Mout-St-Mîchel, 
avoil  achepté  à  Paris,  quelque  temps  auparavant, 
avec  les  six  beau^t  cIiaDdeliers  aussy  de  bois  doré  avoil 
cousté  trois  cents  livres  tournois  sans  le  port,  fut  mis 
sur  le  maistre  autel  de  réglisc  de  Tabbaye  dud, 
Mont-St-Mîchel  avec  les  deux  gradins  de  feillages  et 
fruits  de  bois  doré,  par  pièces  rapportées  sur  azur, 
lesquels  reviennent  avec  le  port  et  emballement  dud. 
tabernacle  de  Paris  au  Monl^St-Michel,  à  cent  livres, 
somme  dud,  tai>ereacle,  ses  six  chandeliers,  avec  les 
deux  gradins  faicts  en  cette  abbaye ,  400  livres  tour- 
nois* Je  Tai  remarqué  le  29  avril  1647, 

Nota  :  On  s'estoit  servi  jusque-là  d'une  custode  qui 
estoit  du  temps  de  MM,  les  anciens  moynes  et  fuslostée. 

S58, 

Bécepiion  du  cérémonial  de  la  Congrégations  apvromi 
à  Vendosme  le  21  Juin  1645,  imprimé  et  envoyé  m 
Fabbaye  du  Mont  ledit  an  1645, 

ot  Aussitost  qu'il  a  esté  arrivé ,  le  R.  P.  Dom  Do- 
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miDiqtie  Huillard  Ta  Taict  lire  au  cbappitre  pour  affin 
que  tous  les  oioyties  appriosseot  plus  diligemmeut  les 
céréutouies  portées  par  icelluy.  »  Remarqué  le  29 
avril  16à7* 

S  59. 

Contract  (Tacquest  des  Mens  du  s"^  de  Im  Regmuîdière^ 
lequel  a  esté  dudepms  résilié ,  faict  par  les  mot/nes 
du  Mont,   tan  iêlib. 


L'ao  1645,  le  8  novembre ,  au  rapport  de  Jacques 
Morrenace ,  notaire  royal  à  Rennes  en  Bretaigne , 
M"  Gilles  Estiennon,  s'  de  la  Regnauldlère ,  de  IVEs- 
tang  et  de  la  Lande  de  Montoublet  demeorant  à  la 
Regnauldlère,  parroisse  de  Roz  sur  Couesnou  a  vendu 
au  R,  P.  Dom  Dominique  Huillard ,  les  trois  terres 
ci-dessus ,  sçavoîr  »  la  Regoauldière ,  l*Estang  et  la 
Lande  de  Montoublet  pour  la  somme  de  là, 000  livres 
tournois,*...,  lequel  contract  fut  ainsy  raict  entre  les 
partyes  pour  une  formalité  seullemeut  ;  car  c'estoit 
r intention  dud.  sieur  Estîennoo  de  n'eu  rien  prendre 
aius  de  donner  tous  ses  biens  compris  esd.  trois  terres 
ci-dessus,  biens  d'une  plus  grande  valeur  qu'il  n'estolt 
porté  aud.  contract  à  la  cbarge  de  dire  plusieurs 
messes  et  services  à  perpétuité  à  son  intention  et  le 
norrir  et  entretenir  le  reste  de  ses  jours  et  d*effect 
avoil  desia  pris  sa  demeure  dans  le  monastère  et  en 
faisoit  les  aflaires.  Mais  lorsqu'il  fut  question  de  s'en 
approprier ,  suivant  la  coutume  de  Bretaigne  en  la- 

22 


S38 


LES   CURIEUSES   AECHëBCHES 


quelle  elles  sont  situées,  les  seigneurs  des  fiefs  d*oii 
elles  relèvent  les  voulurent  retirer ,  par  la  puissance  dcj 
leurs  fiefs,  voyant  qu'elles  n'avoient  pas  esté  vendues] 
la  moitié  de  leur  valeur.  Ce  qui  causa  que  Taflaire  fut] 
tout  à  fait  rompue,  parceqee,  pour  éviter  ce  coup, 
ledit.   Estienuon  pria  les  moynes  de  lad.  abbaye  dej 
permettre  la  résilia  tioo  et  quassation  dud.  cou  tract  de 
vendition ,  ce  qu'ils  lut  octroyèrent  Tau  suivant  par  \ 
devant  le  mesme  notaire  qui  Tavoit  passé  à  Rennes, 
el  par  ce  moyen  ,  îl  fut  délivré  de  perdre  la  moitié  ' 
de  son  bieu,  pour  led,  retraict  et  pour  ce  subject,  il] 
plaide  encore  au  parlement  de  Bennes  et   espère  bon 
issue  de  son  affaire.  Le  monastère  y  faict  une  grande  l 
perle ,   car  ces  trois  terres  valleut  de  rente  plus  de 
1,200  livres  tournois.  Je  l'ay  remarqué  le  29  avril 
1647. 

§60. 

Contre-letire  du  s""  de  La  Haye  et  de  Potherel  sur  la] 
permission  à  luy  donnée  par  les  moynes  itinhufner] 
sa  femme  au  chameau  de  l'église  de  Dragé* 


Par  cet  acte  du  24  octobre  1645,  au  rapport  de^ 
Pierre  Le  Métayer  le  jeuoe ,  notaire  en  la  vtcooté  I 
d'Avranches  pour  le  siège  de  Genêts ,  Nicolas  Martin , 
sr  de  la  Haye  et  de  Potherel ,  y  demeurant  paroisse 
de  Dragé,  a  recongneu  que  çà  esté  par  la  permission 
des  moynes  ,  abbé  et  couvent  du  Mont-St-Michel ,  vé- 
ritables patrons,  seigneurs  primitifs  et  fondateurs  de 
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lad.  église  de  Dragée  qu'il  a  faîcl  iuhtimer  dans  le 
ehaûcel  de  lad.  église  son  espouse,  Reoée  de  Ma- 
than  f  n'entendant  s'attribuer  par  ce  moyen  aulcun 
advaetage  ny  droict  tant  lionoriGque  que  lucratif. 
Remarqué  le  30  avril  1647, 

S  61. 

Sentence  du  27  octobre  !61i5  rendue  au  siège  et  viconté 
d'Avranches  au  profii  des  moynes  du  Mont-St-Mkhel 
contre  et  du  consentement  de  honorable  femme  Marie 
Le  Redde,  veuve  de  feu  M*  Jan  de  Lannat/,  s'  de 
La  Mazurie^  procureur  de  la  viconté  dud.  Avran^ 
c/ies ,  par  laquelle  lad*  veuve  est  condennée  de  payer 
une  année  d'arrérages  de  la  rente  de  15  livres  tour- 
nois deubs  à  la  chantrerie  de  lad.  abbaye  le  24  sep- 
iembre  et  continuer  à  r advenir* 

Remarqué  le  30  avril  1647. 

§62. 

Nouvelle  recongnoissance  du  9  octobre  1654,  au  rap^ 
port  de  Gilles  Lucas  ^  tabellion  d  Pontorson ,  par 
laquelle  M'  Guillaume  Gilbert ,  s""  des  Forges ,  d^  au 
Mont'St-Michel  ^  a  confessé  devoir  à  t abbaye  8  livres 
10  sols  tournois  de  rente ,  payables  ckascun  an  au 
29  décembre. 

Remarqué  le  30  avril  i6&7. 
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S  63. 

Nomelle  r€cong?ioù$ance  du  9  octobre  1645  au  rapA 
port  de  Gilles  Lucas,  tabellion  à  Pontorson  ,  pari 
laquelle  JulUen  Herpon-Croix-^  Verte  ^  bourgeois  du 
Mont'St'Michel ^  a  confessé  devoir  à  V abbaye^  à\ 
son  office  de  raumosnerie,  une  rente  de  48  sols  tour*\ 
nois  payable  au  20  novembre  de  chasgue  année. 

Remarqué  le  30  avril  1647. 

§  64. 

Nouvelle  recongnoissance  du  9  octobre  1645,  au  rap* 
port  de    Gilles  Lucas ^   tabellion  à  Pontorson, 
6  livres  de  rente  constituée  par  Pierre  et  Jan  Ygef\ 
de  BonneviUe ,  fils  de  Marguerin  Yger,  bourgeois  du 
Mont'-St'Michel ,  et  payable  à  la  thresorerie  chascun 
an^  au  jour  et  [este  de  S*  MicheL 

Remarqué  le  SO  a?ril  1647. 

§65. 

Nouvelle  recongnoissance  du  9  octobre  1645,  au  rapport 
de  Gilles  Lucas ^  tabellion  à  Pontorson,  de  l&  livrai^ 
10  sols  de  rente  constituée  payable  au  10  fuin  de 
chaque  année  par  Charles  Bourgeois,  Pierre  et  Jamt 
Yger  frères  ^  Juilien  Beaumont  et  Nicolas  Gofiault, 
tous  bourgeois  du  Montas t-Michel,  au  profit  des 
moynes  de  t abbaye  dud.  Mont, 

Remarqué  le  SO  avril  1647. 


Présentation  f  par  suite  de  la  missive  de  M*  de  Sûuvré^ 
mentionnée  au  §  32  précédent^  pour  la  cure  de  St- 
Martin^de-Villamers ,  vacante  par  le  deceds  de  feu 
M*  Jullien  Cfiatwin^  de  M^*  Michel  Louvel  ^  presbtre 
du  diocèse  tlAvranckes ,  suivant  acte  passé  au  livre 
du  secrétariat ,  signé  J,  Petit,  /e  13  décembre  1645, 

Noté  le  30  avril  16^7. 


kVisite  faicte  par  le  iî<  P.  dont  Dominique  BuiUard, 
prieur  et  eo  ipso  archidiacre  du  Monî-St^Michel  ^  en 
r église  dud*  lieu^  k  12  mars  1645, 


•  Ed  laquelle  calîté  d*archidiacre  oay  estant  prieur 
de  lad.  abbaye,  il  a  Tait  sa  visite  an  Quelle  eu  Téglise 
parrochiale  et  cure  de  St»Pierre-du-Mout  oii,  entre 
plusieurs  belles  et  utiles  ordonnances  et  règlements 
en  faveur  et  observalîon  du  service  divin  et  aultres 
choses»  il  a  ordonné  que  M*  Michel  Séneschal,  presbtre 
de  lad*  église ,  enseignera  doresnavant  les  jeunes  en- 
faota  dans  la  chappelle  près  le  tripot  et  pourra  loger 
en  une  petite  chambre  oii  y  a  uoe  cheminée,  le  tout 
soubs  le  bon  plaisir  de  M^^  Tabbé  et  des  moynes,  et 
que  Jeanne  Courtiiieau  enseigeera  pareillement  les 
jeunes  filles  en  quelque  lieu  séparé  en  lad.  ville  et 
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que ,  pour  cbascuu  eûXaut ,  leer  sera  danoé  par  loots 
trois  sols.  Item  qu*il    sera  soigeeur  de   souoer  les, 
cloches  eu  lad.  paroisse  lorsqu'il  fera  brouillard  ,  sui- 
vant la  foDdatiou  en  faiclOt  lorsqull  Terâ  led.    brouil- 
lard, pour  adresser  ceux  qui  sont  sur  les  grè?es,  lej 
tout  à  la  réquisition  de  Dom  Giroult,   promoteur  et] 
au  rapport  de  Dom  François  le  Sueur ,  qui  en  a  faict 
l'acte  au  livre  à  ce  député ,  d'où  je  Tay  extraîcl  le  j 
30  avril  1647.  * 

S  68. 

Sentence  de  ParcMdîacre  du  Mont-St-Michel  contre  les 
Goglm  de  la  ville  ^  fan  i6/j6. 


L'an  1646,  le  26"  jour  de  may,  le  R.  P.  Dom  Do- 
minique Huiltard,  archidiacre  du  Mont-St-Michel  »  sur 
la  réquisition  dti  R«  P.  Dom  Âuberl  Giroult ,  promo- 
teur »  sur  la  remontrance  par  luy  falote,  que  plusieurs 
bourgeois  de  la  ville  dud.  Moat-St-Mîchel  font  plu- 
sieurs pactions  et  presls  usuriers  avec  certains  Gogluz 
pour  les  obliger  à  leur  amener  les  pèlerins  ;  par  ce 
moyen  estent  la  liberté  à  iceui  de  loger  oh  bon  leur 
semble  et ,  par  vexation  inouye  «  les  tiennent  reo* 
fermés  en  des  chambres  jusques  à  ce  quMls  ayent 
achepté  à  leur  tau  de  leurs  denrées  et  bimblotages  et 
en  oultre  leur  survendent  le  pain,  vin  et  cydre,  i 
prix  excessif»  ce  que  font  lesd.  bourgeoiiÉel  habitants, 
aflin  d'en  payer  deux  sols  pour  livres  à  leurs  dits 
Gogluz  qui  »  par  ce  moyen ,  reçoivent  double  prix  et 
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salaire  de  leur  gogluage  et  se  font  encore  norrir  par 
lesd.  pèlerius  au  graocl  scaodalle  de  loulte  sorte  de 
gens  affluents  eo  ce  lieu,  sur  laquelle  dite  remous- 
irance,  led.  R.  P.  archidiacre  a  rendu  sentence ,  de 
Tadvis  des  confesseurs  du  monastère,  du  curé  et  presb- 
tres  de  la  paroisse  de  St-Pîerre  dod.  Mont ,  par  la- 
quelle il  deffend  l'excès  et  les  choses  spécifiées  cy- 
dessiis  ,  avec  réserve  à  soy  de  donner  l'absolution  des 
cas  commis  par  les  délinquants  en  pareil  et  deffence 
à  toys  les  confesseurs  de  ce  Mont  d'en  absoudre. 
Je  Tay  extraict  de  lad.  sentence  et  ordonnance  rap- 
portées ao  livre  du  greffe  de  l'archidiaconé  signée  dud. 
R.  P.  archidiacre  et  de  Dom  François  Le  Soeur, 
greflier,  le  30  avril  1647* 

S  69- 

Arresi  du  Parlement  de  Rouen  ^  du  18  juin  1646, 
pour  t homologation  du  concordat  faict  avec  M.  de 
Souvré,  abbé,  pour  les  réparations^  lequel  concordat 
est  cité  au  §  15  de  ce  chapitre. 

Noté  le  30  avril  1647. 


§  70. 

Consentement  donné  par  le  c/mpitre  d  M*  de  Souvré 
le  27  Juillet  1646 ,  pour  abatre  les  bois  de  Prael , 
près  le  lieu  de  Lot/sellière* 

c  Après  la  visite  des  lieues  faicle  par  le  s'  Richard 
le  CbQte,  s' du  Mesnil-Terré ,  lieutenant  particulier 


mk 


LES  GUatEtJSBS   RECaERCHES 


du  baîllî  du  GostentlQ  au  siège  d^Avrancbes,  en  pré- 
sence de  Dom  Aubert  Giroultp  procureur-cellerier  de 
cette  abbaye,  qui  affirma  le  bols  estre  de  nulle  vaU 
leor,  et  ny  a?oir  aulcuo  arbre  qui  soit  capable  de 
servir  aux  répara tioûs  des  logemeots  de  lad*  abbaye 
et  que,  si  le  toutestoil  abattu  et  défrîsché,  il  en  arri- 
veroit  grande  augmeolation  ,  a  esté  conclud  par  la 
commonaolté  que  Icd.  bois  de  Prael  seroit  abatu  et 
défrisché  pour  eslre  la  terre  dnd.  lieu  cultivée  dores- 
navant  ou  semée  de  glaudées  pour  faire  bois  taillis 
011  iiouviaui  layes.  i  Noté  le  30  avril  1647. 


S  ?*• 

U  pmé  du  cloùtre^  faict  dédisses  de  sapin  ^  comte 
500  livres^  tan  1646. 


L*an  1646 ,  au  mois  de  mars,  le  R.  P.  Dom  Do- 
minique Hnillard  a  faict  parachever  le  pavé  des 
cloistres  de  lad.  abbaye  qui  es  toit  tout  dépavé  et 
plain  de  poussière,  en  sorte  qu^on  n*y  pouvoit  mar- 
cher sans  gaster  ses  vêtemeets  d'un  costé  et  d'aultre, 
faict  faire  plusieurs  des  petits  huîssets  des  fenestres 
qui  regardent  du  costé  de  la  mer,  faict  restablir  les 
plomberies  desd.  cloislres  et  jetter  les  eaues  sur  le 
rocher ,  le  tout  tant  en  lambourdes,  limandes  et  car* 
reaux  eu  aisses  de  sapin  et  cloud  pour  attacher  lesd. 
aisses  sur  lesd.  lambourdes  revient  à  la  somme  de 
500  livres  tournois.  Je  Tay  remarqué  le  SO  avril  1647» 
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S  72- 

^Le  pavé  et  aultres  réparations   de  ia  grande  salie  du 
monastère  ont  esté  faictes  l'an  1646. 

L'an  1646,  au  mesme  mois  de  mars»  led,  R.  P.  Dom 
Dominique  Huillard,  prieur  de  lad.  abbaye  du  Moet- 
St-Micbe),  a  faict  paracbever  la  belle  grande  et  spa- 
lieuse  salle  qui  se  voit  maintenant  dans  le  lieu  où 
jadis  les  moynes  se  retiroient  ei  fesoient  leur  dortoir  et 
mesme  lorsque  les  Pères  de  la  Congrégation  firent 
leur  eslablissemenl  en  cette  dite  abbaye ,  l'an  1622 , 
les  novices  y  couchoient  et  quelques  aultres  jeunes 
moynes  qui  n'a  voient  plus  belle  retraicte»  auparavant 
que  led.  R,  P.  flt  accommoder  ce  lieu  en  la  fasson 
comme  il  se  voit  à  présent ,  sçavoir  :  paver  depuis  on 
bont  jusque  à  Taultre  en  carreaux  de  sapin,  blan- 
cbir,  enduire  et  faict  percer  les  murailles  du  coslé  du 
plomb  du  four  pour  y  faire  une  porte  et  sortie,  du  costé 
du  septentrion  pour  y  faire  nne  grande  croisée,  et  du 
costé  dti  pignon,  vers  le  moulin-à-vent,  pour  y  faire 
pareillement  deux  aultres  belles  et  grandes  croisées, 
le  tout  de  pierre  de  taille ,  montants,  seiettes  et  tra- 
verses, avec  toutes  !es  portes  et  les  vittres  et  châssis 
de  bois  à  verre.  Ce  jeu  dis-je,  fort  désagréable  et 
inhabitable  y  les  petites  chambre ttes  et  cellules  pour 
loger  les  moynes  estant  de  bois  tout  pourry  et  toutes 
rompues,  ce  lieu  plain  d'ordures,  salle  et  infect  telle- 
ment que  les  moynes  ne  â*y  promeuoient  aulcunement, 
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mais  à  préseol  c'est  une  des  belles  pièces  du  monas- 
tère, Yoire  mesme  de  la  province  de  Normandie.  Il 
est  garni  de  neuf  cartes  des  plos  belles  villes  du 
monde  et  de  quinze  des  belles  cartes ,  tant  de 
toute  la  terre  en  général  que  des  royaulmes  en  par- 
ticulier avec  un  beau  tableau  de  Noslre-Seigneur  cd 
croix,  lesquelles  cartes  led.  R.  ?•  avoît  faict  apporter 
de  Paris  par  Dom  Atibert  Giroult,  procureur  et  celle- 
rier  de  lad*  abbaye,  à  son  dernier  voyage,  il  y  avait 
quelque  temps.  Le  tout  quoy,  tant  en  croisées,  vitraux, 
menuiserie,  blanchissage  et  enduit  des  murailles,  lam- 
bourdes ,  aisses  de  sapin  et  clouds  pour  les  attacher 
sur  lesd.  tambourdes  avec  led.  caries  en  général  re- 
vient à  la  somme  de  mil  deux  cents  livres  tournois, 
par  où  appert  que  led.  R.  P.  prieur  n'espargoa  pas 
les  biens  de  sa  commjuaulté  et  sa  paine  pour  dé* 
corer,  réparer  et  embellir  la  jadis  très-fameuse  et 
renommée  abbaye  de  Farchange  S,  Micbel,  laquelle  par 
le  soin  et  le  zèle  dud.  R«  P.  et  de  ses  prédécesseurs 
prieurs  et  moynes  de  la  Congrégation  de  S.  Maur 
commence  à  esclater  et  jouir  de  son  ancien  lustre 
au  grand  honneur  de  Tordre  et  œdiGcation  du  pro- 
chain, J'ay  remarqué  cecy  le  30  avril  16i7  pour  qlie 
nos  successeurs  un  jour  voient  et  sachent  avec  combien 
de  paînes  et  de  soins  nous  leur  avons  disposé  les 
beaux  monastères  de  notre  France  pour  leur  estre 
très-commodes  afin  que  ,  par  ce  souvenir,  ils  n*ayeot 
à  en  mésuser  ;  Nostre-Seigoeiir  leur  en  fasse  la  grice 
et  à  nous  aussy  ! 
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s  7a. 

Réception  des  nouvelles  consiiiuiions  de  la  Congréga-- 
tionen  ce  monastère  du  Mont^  Fan  1646, 

Les  exemplaires  imprioiés  de  ces  consUtatioDs  ar^ 
rivèrent  au  Moal-St-Michel  à  la  fin  d'aoust,  «  Cha- 
que moyoe  devoil  eu  avoir  uae  paire  eii  sa  cellule.  ^ 
J  ay  remarqué  cela  (le  1"  juio  16i6)  »  pour  que  roo 
sache  à  Tadveoir  le  soin  que  les  supérieurs  de  la 
CoDgrégation  de  S.  Matir  ont  apporté  aux  commeu- 
cemeots,  à  stabilier  en  icelle  fordre  politicq,  angelicq 
qui  s*y  prattique  maintenant  et  pour  esmoiivoir  et 
exciter^  par  ce  moyen  nos  successeurs,  et  nous  mesmes 
à  n'en  pas  desclioir. 

S  74- 

Construction  de  la  Bibliothèque  du  monastère  et  couste 
2,000,  fan  1646. 


L'an  16â6|  au  moîsd'aoust,  vers  la  fin,  le  R.  P-  Do- 
minique Huillard,  prieur  de  Tabbaye  du  Mont-St- 
MicbeU  fît  totalement  parachever  la  Bibliothèque  qui 
avoit  longtemps  auparavant  esté  commencée  par  Tordre 
dud.  mesme  R.  Père ,  ainssy  comme  elle  se  poursuit 
et  comporte,  et  comme  elle  est  et  se  veoit  à  présent 
au  dessus  de  la  chambre  commune  et  revient  à  la  somme 
de  2,000  livres  tournois,  tant  en  maçonnaii,  croisée, 
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vîtraaix,  charpente  »  couverture  d'ardoises  »  lambris  * 
pavement  d'aisses  de  sapin  que  bnflets  et  armoires  on 
palleltes  pour  loger  les  livres  avec  le  petit  degré  de 
bois  de  sapin  pour  descendre  à  l'église  et  la  petite 
allée  y  conduisant ,  à  costé  de  laquelle  les  livres  def- 
fendus  sont  logez,  compris  les  huis  des  portes  et  les 
volets  et  châssis  à  verre  des  fenestres  avec  les  fer- 
rures et  le  tout  généralement  sans  y  cooipreodre 
tes  livres  desquels  cy-après  je  feray  meolion  et  estât. 
Pour  donner  y  ne  plus  lumineuse  congnoissance  de 
cet  Œuvre»  il  faut  sçavoir  que  la  couverture  venoit 
en  pente  de  la  costière  de  la  muraille  du  dortoir  vers 
réglise,  quelque  peu  eslevée  au  dessus  de  celle  de 
rhostellerîe,  de  la  hauteur  de  toute  la  chambre  com- 
mune sur  laquelle  led,  R.  P.  a  faict  cedifier  de  nou- 
veau tout  le  corps  de  logis  oii  se  gardent  les  livres 
du  monastère  et  s'appelle  la  bibliolhëque  «  comme  dit 
est.  Quelqu'un  s'esmerveillera  comment  peut  avoir  tant 
cousté  tin  si  petit  bastiment  et  comment  tant  de 
choses  se  faisoient  es  logements  du  monastère  si 
prestement  les  unes  avec  et  après  les  aultres;  au 
premier,  je  le  prieray  de  considérer  Tincommodilé 
du  lieu  pour  bastir,  la  cherté  des  matériaux  qu'il  fault 
monter  par  la  poulie  généralement,  la  difficulté  du 
chafaudage  du  lieu  estroict  et  particulièrement  quand 
il  fault  tout  destruîre  et  défaire  un  viel  bastiment 
pour  y  en  adjouster  un  neuf  ;  au  second ,  je  ne  feray 
que  mettre  en  veue  le  zèle  dud.  R,  Père,  lequel  est 
si  grand  pour  le  bien  spirituel  et  temporel  de  la 
religion  qu'il  u*a  pas  de  parangon.  Je  pourrais  rap- 
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porter  tout  ce  qu'il  a  fait  dudepuis  ayant  des  ouvriers 
de  tous  costez ,  mais  j'attendré  à  en  parler  eu  son 
lieu  et  m'cu  lieudray  là.  J'ay  faict  cette  remarque  le 
l*^'  may  1647. 

S  75. 

Prise  (Tun  esturgeon  de  9  pieds   1/2  donné  au 
seigneur  évesque  d*ÂvrancheSt  tan  16â6, 

L*aii  1646,  le  13*  jour  du  mois  de  may»  les  moyoes 
de  l'abbaye  du  Mout-St-Micbel  selon  la  coustume , 
de  quinze  en  quinze  jours  ,  estant  tous  allez  à  la 
récréation,  une  partie  d'iceux  à  Ardevon  ,  raiillrc 
partie  sur  les  grèves  vers  Tonobelaine  pour  pouvoir 
estre  à  vespres ,  ceux  qui  estoient  allés  vers  Ardevon 
ne  le  pouvant,  deux  de  la  bande  qui  se  récréoient 
sur  les  grèves ,  marchant  sur  le  bord  de  la  rivière 
qui  sépare  les  deux  rochers  sçavoir  de  ce  Mont  et  de 
Tombelaine»  advisèreni  un  graod  poisson  qui  faisant 
grand  remuement  dans  lad.  rivière  ne  s'en  pouvoit 
toutefois  fuir  à  cause  que  la  mer  s' estant  retirée  avec 
vitesse ,  il  n'y  a  voit  pas  de  l'eau  suffisamment  pour 
le  faire  nager  en  lad.  rivière  en  cet  endroicl-là  ;  iiicon- 
tioant ,  les  deux  nommés  vinrent  en  la  ville  de  ce 
Mont  advertir  nombre  de  pescheurs  qui  coururent  en 
ce  lieu  et  prinrent  avec  bien  de  la  paine  led.  poisson, 
lequel  se  trouva  estre  un  esturgeon  parfaictement 
beau ,  gros  et  grand.  Il  fut  apporté  dans  la  cuisine 
du  monastère  tout  vif  et  là  fut  mesuré,  ayant  neuf 
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pieds  et  demy  de  longueur  et  gros  à  proportion.  Le 
R.  P.  dom  Domioique  Huillard,  prieur»  de  Tadvîs  de 
la  commuoaulté,  reavoya  dès  le  boa  matiu  à  messire 
Roger  d'AuinoDt ,  révérendissime  et  illustrissinie 
évesque  d'Avrauches  lequel  eut  fort  agréable  ce  pré- 
seut  qui  méritoit  bieu  aussy  eslre  agréé ,  croyant  par 
là  obliger  le  seigneur  é?esque  à  aymer  le  monaslère 
et  la  Religioo,  quoyque  TissUe  eu  a  esté  différente, 
comme  je  diray  en  son  lieu.  Ce  seigneur  évesque  en 
remercia  affectueusement  lesd,  moynes  lorsqu'il  viot 
en  cette  abbaye  qui  fût  peu  de  temps  après.  Je  Tay 
remarqué  le  1"  may  1617. 

S  76. 

Messire  Roger  d'Aumont ,  illustrissime  évesqxie  d'à- 
vramlies^  visita  par  dévotion  ce  Mont ,  tan  1 646. 


L'an  1646 ,  le  16*  jour  du  mois  de  may  »  messire 
Roger  d*Aumont  ,  illustrissime  et  révérendissime 
évesque  d'Avranches,  qui  avoit  succédé»  il  y  avoitpeu 
de  temps f  à  Charles  Yialard  de  St. -Paul,  dernier 
évesque  dud.  Avranches,  vînt  en  pèlerinage,  en  l'église 
de  ce  Mont,  rendre  ses  offrandes  à  Dien,  en  rhooneur 
de  Tarchange  S.  Michel.  II  pria  les  moynes  de  ne  luy 
faire  aulcune  réception  qui  se  metloient  en  devoir  de 
ce  faire,  disant  qu'il  n'esloit  ce  jour-là  qu'un  pèlerin; 
après  avoir  faict  ses  dévotions,  veu  et  admiré  le  tout 
du  monastère,  on  le  mena  dans  le  logis  abbatial,  où 
il  prit  seulement,  avec  quelques  aumosniers,  la  colla* 
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ion,  estant  jeusne  ce  jour-là;  il  s'en  reteurna  disQcr 

là  Avranches.  En  collatioanaut,  il  remercia  le  B.  P, 

prieur  et  la  commuDaiiUé  du  beau  poisson  esturgeon 

qu'on   luy  a  voit   envoyé  ;   cela  faict ,   il  remoeta  à 

cheval  et  s'en  alla.  Je  Fay  remarqué  le  1''  may  1647. 

§  77, 

Prise    de    deux   médiocres   et  moyens  esiurgeons , 
tan  1646. 


L*an  1646,  le  19e  jour  de  may  et  aeltre  suivant 
dans  led.  mois ,  Turent  pris  en  lad.  rivière  entre 
Tombelaîne  et  le  Moot-St-Michel,  deux  aultres  estur- 
geons mais  non  pas  si  grands,  d*un  tiers»  que  cetuy  qui 
fut  donné  au  seigneur  évesque  d'Avranches  ,  lesquels 
ont  esté  servis  au  réfectoir  au  disner  des  nioynes.  Il 
Tault  remarquer  que  tous  ces  poissons  de  conséquence 
sont  exceptés  du  bail  à  ferme  faict  par  les  moynes  aus 
pescbeurs  de  cette  ville  ;  on  leur  donne  néantmoins 
quelque  pièce  d'argent  tontesfois  et  quantes  qu'ils 
apportent  semblables  ou  aultres  notables  poissons  pour 
leur  peine  de  le»  avoir  pris.  J'ay  faict  cette  remarque 
le  1*'  may  1647. 

§  78. 

Deux  compagnies  (t hommes  et  de  femmes  viennent  par 
dévotion  d*Angeou  en  ce  Mont ,  fan  1646, 

L*an  1646«  le  19*  jour  de  may,  veille  de  la  fesle 
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de  la  PeDthecoste,  il  viat  en  pèlerinage  uoe  compagnie 
de  fecnmes  bourgeoises  de  la  ville  de   Beaugé  en  An*| 
geon  en  ce  Moot-St-Micbel ,   composée  de  35  «   UDel 
desquelles,  marchaDl  la  première,  portoit  un  guydoa 
d'une  main  et  de  Taultre  le  cbappelet,  montant  toutes 
soubs  la  conduite  dlcelte  dans  Téglise  du  monastère , 
deux  à  deux  en  bon  ordre,  un  petit  enfant  de  dix  à 
douze  ans  leur  battant  la  desmarche  sur  une  petite! 
quaisse;   le  lendemaio    s'en  retournant,  après  avoir! 
faict  leurs  dénotions  en  cette  église,  confessé  et  com-j 
munie,   elles  rencontrèrent  sur  les  grèves  ,  près  desj 
portes  de  cette  ville  une  aultre  compagnie  de  gens  de] 
pied,  composée  de  160  hommes  qu'on  dit  estre  des 
bourgeois  et   citoyens  dud.    Beaugé  parmy   lesquels 
esloient  les  maris  desd,  femmes,  lesquels  gens  de  pied 
se  rengèrent  en  haye  pour  faire  passer  lesd.   femmes 
au  milieu  d'eux,  ne  leur  donnant  d'aultre  quartier,^ 
puis  montèrent  avec  fort  bel  ordre  en  cetted*  église 
où  il  Grent  leurs  dévotions  et  puis  s'en  allèrent  après| 
leurs  femmes.  Je  Tay  remarqué  le  1"  jour  de  may  1647] 
pour  montrer  combien  toutes  sortes  de  gens  de  loinj 
et  de  près  et  de  tout  sexe  portent  dévotion  au  glorieux  { 
archange  S.  Michel. 

§  79. 

Prise  (tun  cimudron  long  cTonse  pieds ,  en  Cmiemw  t 
fan  1646. 


L'an  1646 ,  le  24""  jour  de  juin ,  a  esté  pris  en  la 
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rivière  de  Collesnon^  uq  poisson  long  de  dix  pieds  ou 
ûDse  pieds ,  appelle  chaudron.  C'est  une  espèce  de 
marsouio.  Il  dilTère  en  ce  que  le  marsoum  a  le  bec 
ou  royseau  pointu ,  et  le  chaudron  Ta  rood  et  est 
tout  noir,  et  le  marsouin  est  d'une  couleur  ardoisine. 
Les  moynes  du  Mont-St-Michel  en  firent  saller  beau- 
coup,  et  à  présent  il  y  en  a  encore  de  salle  en  Ârdevon* 
Les  valtets  desd.  moyoes  en  estant  norris  les  jours 
maigres.  Je  l'ay  remarqué  le  1''  mai  161^7. 


80. 


Pavé  (Tme  partie  de  la  nef  de  téglke^  proche  tauiel 
de  S*.  Michel^  couste  700  livres^  tan  1646, 


L*an  1646,  le  23*  jour  de  juin ,  la  vigille  de  S. 
Jean-Baptiste,  le  R.  P,  Dom  Dominique   Huillard, 
prieur  de  l'abbaye  du  Mant-St-Micbel  fit  parachever 
le  pavé   de  la  nef  de  l'église  de  lad.  abbaye,  proche 
Tautel  nouvellement  Taict  en  rbonneur  de  S«  Michel, 
y  compris  rallée  des  confessionnaux  du  costé  du  sep- 
tentrion et  à  l'opposite  l'allée  entre  raumosnerie  et 
led.  au  tel  S.  Michel ,  tout  led*  pavé  de  pierre  dure  et 
de  taille,  icelle  prise  dans  le  rocher  s'estendaot  jusques 
au  pillier  du  beoestieroii  sont  les  armoyries  de  M*  de 
Joyeuse ,  abbé  jadis  de  ce  lieu,  led,  pillier  presque 
tout  compris  dans  led.  pavé  tendant  en  droite  ligne 
vers  la  grande  salle   du  coslé  du  septentrion,  lequel 
ouvrage  finissant  en  ce  lieu ,  comme  dit  est,  tant  en 
cbaui ,  sable ,  tirage  et  montée  de  lad*  pierre  du  bas 
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du  rocher  au  iiault  en  lad.  église  que  Tassou  dMceluy 
pavé  revient  à  la  somme  de  700  livres  environ  : 
lequel  pavé  esloit  grandement  nécessaire  en  cet  en* 
droict  aussy  bien  qu'an  reste  de  la  nef,  car  la  cou«  ; 
vertu re  de  lad,  église  estant  tombée  et  brusiée  du 
temps  passé,  comme  j'ay  dît,  elle  brisa  tout  le  pavé 
d'en  bas,  d'une  telle  sorte  qu'on  estoil  dans  la  pouldre 
et  saleté  jusques  bien  hault  du  pied  :  pour  led.  pavé 
que  dessns ,  on  a  deflaicl  et  desmoly  la  cbappelle  de 
S.  Etienne  contre  la  muraille  de  lad.  nef,  fort  mal 
basty,  et  la  pierre  de  Taiitel  snsd.  a  esté  mise  droicte 
sur  un  costé  au  hault  de  la  descente  pour  devaller 
en  la  cbappelle  de  Noslre-Dame  soubs  terre  pour  garder 
que  personne  n'y  tooibe,  J'ay  le  tout  remarqué  le 
1"  may  1847. 

S  81. 

Réparation  faicte  à  la  muraille  du  dongeon  pour  SO  L» 
tan  1646. 


L'an  1646 ,  le  2S'  jour  de  S.  Jean-Baptiste,  vigilto 
en  juin,  fut  pareillement  achevé  de  mettre  en  Testât 
qui  se  voit  à  présent  le  rempart  de  la  muraille  entre 
le  dongeon  et  la  tour  des  Corbins,  du  costé  de  Téglist^ 
vis-à-vis  du  petit  jardin  de  rhostellerie ,  lequel  nun- 
part  fut  rabaissé  et  retraissy  et  une  orne  de  pierre 
taillée  sur  maçonnail  de  taille  y  fut  apposée  et  quantité 
de  Yuidanges  et  salletez  furent  jestées  de  l'aultre  costé 
de  dessus  lad.  muraille  en  bas,  qui  empescboicnt  d*| 
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passer  racillement*  Item  le  pignon  dti  dongeon  du  costé 
dod*  petit  jardin  fut  razé  à  légal  de  la  couverture  à 
coups  de  pics  et  de  marteaux ,  lequel  surmontoitde 
beaucoup  et  estoit  ruyûé.  Le  tout  à  cousté  à  faire 
30  H.  tournois. 

§  82, 

Réparations  faictes  sur  le  plomb  du  four  pour  la 
somme  de  120  !L,  tan  16à6w 

L*aD  16&6 ,  le  premier  jour  de  septembre,  le  B.  P. 
dom  Dominique  Uuiltard^  prieur,  Ot  parachever  les 
réparations  qui  estoient  nécessaires  sur  le  plomb  du 
Tour  sittué  au  bout  du  pignon  de  l'église  de  lad,  abbaye, 
sçavoir ,  il  fit  refaire  le  parapet  et  gardefoux  de  pierre 
tant  de  la  muraille  dud.  plomb  du  four  que  de  la 
petite  tourelle  ou  guérite  qui  estoil  ruisnée  et  a  esté 
mis  presque  tout  au  nyveau  et  amorty  avec  de  la  belle 
pierre  de  taille,  ce  qui  a  cousié  environ  âO  escus 
valUnt  120  livres*  Je  l*ay  remarqué  le  T'  may 
1647. 


Séparations  faictes  au  bas  de  la  grande  salie  pour 
L*an  16&6,  ledit  premier  septembre ,  Jour  et  Teste 
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de  S*  Gilles  «  tetl*   R.    P*  dom  DomiDique  Huillard^ 
prieur ,  a  faict  parachever  la  réparation  et  resepemeut 
de  deux  oti  trois  toises  de  pierres  de  taille ,  au  bas  | 
du  piguoii   de  la  grande  salle,  à  coslé  du  plomb  daj 
four,  lequel  eadroîct  esloit  fort  mioé  et  dégradé,  llem, 
plus  bas  a  faict  faire  une  muraille  de  deux  toises  de] 
haulteur  eu  pierres  sèches  et  de  trois  de  longueur  ou  j 
viron  pour  tenir  les  yuidaoges  enire  ledit  resepenient 
et  le  plomb  du  four  qo*on  a  jettées  dud.   plomb  da 
four   en  bas  et  aussy  pour  tenir  rendroicl  plus  fort 
et  le  tout  couste  bien  ùO  livres.  Je  Tay  remarqué  le 
1"  may  1647. 

§8û. 

Fasson  de  X  vailles  de  calice  et  de  deus  bourcet  A\ 
corpoTQUx,  le  tout  vallant  172  livres  ^  tan  1646. 


Uao  1646,  le,  12'  jour  de  juillet,  le  R.  P.  dom 
Philibert  Chapel ,  moyne  de  l'abbaye  du  Mont-St- 
Michel,  par  Fordre  du  R*  P.  Dom  Dominique  Huillard, 
prieur  de  lad.  abbaye,  a  parachevé  de  faire  ud  voille 
de  loille  d'argent  fleuronnée  de  rouge ,  avec  une  croix 
d'argent  en  broderie  et  une  Nostre-Dame  au  milieu  «j 
aussy  en  broderie,  vault  bien  la  somme  de  25  1.  tour- 
nois. Item,  le  R.  P.  prieur,  la  mesme  année,  en  a 
faict  faire  encore  neuf  aultres  voilles  de  satin  ,  en  bro- 
deries et  ornements  de  dentelles,  d'or,  d'argent  et 
de  soie,  tant  par  ledit  dom  Philibert  que  par  aultres 
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brodeurs,  Fud  desquels  de  satio  blaoc  à  la  croîi  du 
S.  Esprit,  de  loilie  d'argeet»  qui  vauU  bieo  12  livres. 
Iteni,  un  aultre  de  salîo  rouge,  enrîchy  d'or  et  d'ar- 
gent, qui  vault  euviroa  10  1.  Item,  nu  aultre  de  satin 
noir,  enrichy  d'argent,  10  L  Item,  un  aultre  de 
damas  verd,  à  !a  croix  du  S,  Esprit,  en  broderie  d*ar- 
gent,  15  l.  Item,  un  aultre  de  satin  violet,  en  broderie. 
Tort  beau ,  yault  50  1.  Item,  quatre  aultres  communs, 
de  gros  de  Naples,  noir  et  blanc,  à  fleurons  blancs, 
à  5  l.  pièce  :  sommes  :  lft2  livres. 

Item,  le  mesme  an  a  esté  faict  une  bource  à  cor- 
poraux  de  satin  blanc,  en  broderie  d'argent,  qui  vault 
20  L  Item,  une  aultre  bource  de  salin  rouge,  à  la 
croix  du  S,  Esprit,  qui  vault  10  L  Tous  lesquels 
voilles  sont  en  la  sacristie  de  lad.  abbaye  faicts  lad. 
année  1646,  Il  y  en  a  encore  plusieurs  an  lires  et  plu- 
sieurs bources  ,  le  tout  commun,  faict  soubs  et  par 
l'ordre  dud,  R.  P.  prieur,  que  je  spécifieray  plus  am- 
plement dans  Fin ven taire  des  ornements  que  je  mettre 
ci-après.  Je  Tay  remarqué  le  1"  may  1647. 

S  85. 

Acquisition,  par  suite  du  droict  de  retraict,  le  7  may 
1646,  au  rapport  de  Gilles  Lucas  ^  tabellion  à 
Pontorson^  de  162  perches  de  terre  sises  au  bourg 
d'Ardevon ,  sur  Jan  du  Ckesne ,  de  la  mesme 
parroisse, 

—  Noté  le  V'  may  1647. 
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S  86. 

Hommage  rendu  aux  moyms ,  en  la  personne  de  dom 
François  Le  Sueur  à  ce  député^  par  René  de  Verdun^ 
esquyer  pour  ses  fiefs  de  Baient ,  de  Mesnard ,  du 
Bourdonne!  et  du  Moulin ,  relevants  de  la  àaronnie 
(tArdevon^  le  6  febvrier  1647. 

<t  Ledit  sieur  quitta  son  espée  et ,  teste  oUe  »  a  mis 
ses  maios  entre  celles  dud.  père ,  luy  disaot  :  mou 
R,  P.,  au  eom  de  MM.  les  Eeligieux  de  Tabbaye  du 
Mout-St-Michel ,  seigneurs  de  la  baronnie  d'Ardevoo, 
je  demeure  voslre  homme  à  vous  porter  foy  et  hom- 
mage eoutre  tous  (saur  la  féaulté  au  Roy) ,  à  cause 
de  mes  fiefs  de  Balleot ,  Mesnard  »  Le  Bourdoooet  et 
le  Moulin  dud.  Heu,  Lequel  R.  P.  dom  François  luy 
répartit  ces  mots  :  Monsieur,  je  vous  y  reçois,  sauf 
nos  droicts  et  Tautruy,  Extraict  de  Tacte  signé  Gilbert 
Greffier,  le  1*'  mars  1647.  • 


§  87. 

Sentence  rendue  par  Gilles  Vivien,  esquyer^  lieutenant 
général  du  bailly  du  Costentin  au  siège  d'Avranchcs, 
le  V  febnrier  1646,  contre  le  ^  de  La  Croix  Lorin, 
tuteur  des  enfants  soubs-dgés  de  Vicçues^  ptmr  /«' 
continuation  de  45  livres  de  rente  pour  la  fondation 
de  feu  M,  de  Yicques. 

—  Noté  le  1"  may  164Z 
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s  88. 

Coniract  desckange^  le  7  septembre  1648  #  au  rapport 

de  Gilles  Lucas,  tabellion  à  Poniorson,  de  7  verges  1/2 
de  terre ,  avec  Nicolas  Robert^  du  Mont* 

—  Noté  le  2  may  1647, 


S  89, 

Arrest  du  Parlement  du  23  aoust  IBùG  contre  Jan 
Blondel ,  curé  de  Beauvoir  ^  qui  maintient  les  mùt/ncs 
en  exemption  de  tous  droicts  de  dixmes  en  toutes 
espèces  f   tand  de  gros  bleds  que  verdages  et  fruicts 

de  grâces  pour  led*  manoir  de'  Beauvoir  et  terres  en 
dépendants ,  à  la  réserve  des  terres  acgm^es  par  les 
moynes  depuis  quils  sont  seigneurs  d*Ardevon^  les^ 
quelles  seront  sujettes  à  ladite  dixme  comme  les  aultres 
de  lad»  imrroisse, 

~  Noté  le  2  may  16&7, 

§  90. 


Sentence  de  Richard  Le  Conte ,  esquyer^  ^  du  Mesnil- 
Terré,  lieutenant  général  du  bailly  du  Costentin  au 
siège  d'Avranches,  en  date  du  14  avril  1646,  par 
laquelle  il  est  ordonné  que  les  moynes  du  Mont-St- 
Michel  et   ht'  Jan  Blondel  ^   presbtre ,    curé  de 
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Beauvoir,  partageront  les  dixmes  de  lad.  parroiste 
ensemblement  par  moitié,  d  la  réserve  seulement  de 
la\  dixme  des  pommes  ,  poires ,  bois  taillis ,  laines 
aigneaux^  cochons  et  oysons,  qui  demeurera  aud. 
curé  t  non  compris  le  manoir  dud.  Beauvoir  appar^ 
tenant  ausd.  moynes  et  terres  en  deppendant  »  sur 
quoy  led.  curé  ne  lèvera  aulcune  dixme  ;  et^  en  qdtre, 
lesd.  moynes  obligez  fournir  de  grange  pour  serrer 
lesd.  dixmes  en  laquelle  en  sera  faict  partage. 

—  Noté  le  2  may  16ii7. 


S  94. 

Sentence  de  Gilles  Vivien,  esquyer^  f  de  La  JRe^ 
nouillière,  lieutenant  général  du  bailly  de  Costentih 
au  siège  dAvranches^  en  date  du  8  novembre  i6&6, 
à  rencontre  de  Pierre  Leroy  ^  esquyer ,  s""  de  Brée^ 
et  les  parroissiende  Macey^  par  laquelle  les  moynes 
sont  maintenus  en  la  possession  de  la  lande  dHéon 
deppendant  de  leur  ancien  fief  de  Noyaut ,  et 
le  s""  Leroy  condemné  d  remplir  certaines  mares 
d  poisson  faictes  par  luy  en  lad.  lande ,  si  mieux 
n'ayment  les  moynes  les  conserver  pour  leur 
usage. 

—  Noté  le  2  may  16il7. 


Réparatiom  faictes  à  t entrée  de  la  porte  commune  de 
r église^  aux  clmstres ,  pour  la  somme  de  ihh  L, 
tan  1646. 


L*aD  16â6,  le  27*  jour  d'aoult ,  le  R.  P.  dom 
DomiDique  Huillard,  prieur,  fil  Taire  une  petite  mu- 
raille de  cloisoD  eu  angle  pour  faire  l'entrée  de  ta 
porte  commune  du  monastère  de  T  église  daas  le  cloistre 
à  costé  de  la  procure ,  laquelle  muraille  avec  la  porte 
à  ferrure  peut  avoir  cousté  18  livres.  Item ,  led*  R.  P. 
avoit  faict  faire  an  mesme  lieu  une  muraille  avec  deux 
fenestres,  l'une  ronde  et  Taullre  quarrée,  du  coslé  du 
cloistre ,  pour  donner  du  jour  à  lad.  entrée  de  porte 
qui  peut  avoir  cousté,  avec  les  vittres  et  ferrures, 
GO  livres.  Ilem,  ensuite  il  a  faict  mettre  la  couver- 
ture totalement  sur  led*  eedroict  et  entrée  du  mona^ 
sière>  led.  lieu  estant  tout  ruiné  et  descouvert ,  laquelle 
revient  à  la  somme  de  66  livres ,  non  compris  la  char- 
pente qui  avait  esté  (éligée?)  avant  le  Iraicté  des 
réparations  par  les  s"  Pelletier  et  Sainct-Gilles ,  com- 
missaires desd»  réparations.  Je  1  ay  remarqué  le  3 
may  1647. 
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§93. 

Constructions,  le  27  mars  1646,  du  fnnciier  et  cm 
binets  au  dessouàst  dans  la  cuisine^  pour  retirer  Im 
ustensiles  de  la  cuisine  efi  un ,  et  en  taulire  disposer] 
les  desserts  desmoynes,  pour  la  somme  de  60  livres, 

—  Noté  le  3  may  1647, 


§94- 

Eschange  le   i7  juillet  16û6,   au  rapport  de    Gilles 
Lucas  ,  tabellion  à  Pontorson  faict  pour  les  moynesl 
du  Mont  avec  Nicolas  Guyscfiard,  s^  de   Vil/iersA 
esquyer.  acquéreur  des  enfants  de  Michel  de  la  Mo^l 
ricière^  esquyer,  ,f  de  Vicçues^  des  fiefs  de  Verdun^\ 
en  la  paroisse  d'Buisnes^  des  terres  de  Lisle^Manièr 
et  du  Jardin,  de  la  terre  de  Montitier,  d'une  maisonï 
ruynée  avec  portion  de   terre  proclie  le  pont  de  h\ 
Gueintre^  de  la  tierce  part  du  four  à  ban  de  Mon^y 
titier ,  dune  pièce  de  terre  nommée  le  Prê^Eon^  et 
de  26  livres  de  rente  foncière  sur  divers  particuliers^t 
contre  les  fiefs  de  la  Croix  et  de  St-Benoist   otrael 
permission  de  les  unir  en  un  seul  corps  de  fief  tmetr 
les  fiefs  de  Pitelou ,  de  Fournay  et  de  Villiers ,  re- 
levant  de  la  baronnie  d'Ardevon  et  en   oultre^  le 
versement  d'wie  somme  de  6,300  de  supplément  avec 
233  livres  d'intérêt. 

Faict  cecy  le  3  may  1647. 
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g  95. 

Apposition  de  la  clochette  à  la  porte  du  monastère  et 
fasson  de  la  chambre  du  portier  par  ordre  du  i?.  P. 
visiteur,  tan  1646. 

L'an  1646,  le  l'Moor  d'octobre,  le  R.  P,  don 
JoachîiD  Le  CoQlat  fit  la  visite  annuelle  eo  cette  abbaye 
du  Mont-St-Michel ,  suivant  la  cousiume  de  la  CoO' 
grégalioD  de  S,  Maur  et  ordonna  en  icelle  qu'on  mettroit 
une  clochette  à  la  porte  du  monastère,  vers  la  cui- 
sine,  et  qu'on  feroit  un  petit  eabagetis  le  plus  com- 
modément que  faire  se  pourroit,  proche  de  lad.  porte, 
pour  loger  un  portier.  Ce  que  le  R.  P.  dom  Dominique 
Huillard ,  prieur  de  lad.  abbaye ,  a  faîct  faire  peu  de 
temps  après  cetre  ordonnance.  Il  a  faîct  mettre  lad. 
clochette  et  faire  la  petite  chambrelte  de  maçounail, 
cotiverte  d*aisses  de  sapin ,  le  tout  près  le  chemin  pour 
aller  à  la  rofte  et  percer  près  Tescalier  du  dortoir 
pour  y  faire  une  porte  à  y  entrer ,  le  tout  pouvant 
revenir  à  la  somme  de  35  1.  Je  Fay  remarqué  le  3 
may  1647. 

Bruicts  effroyables  entenduz  par  les  soldats  faisant  la 
ronde  de  nuict  au  petit  corps  de  garde,  Fan  1646« 

L'an  1646,  viron  les  Testes  de  ta  Tonssaincts,  au 
mois  de  novembre»  Grevesard  La  Lande ,  caporal  de 
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resquûuade  des  soldats  de  la  garde  de  cette  place  da 
chasteay  du  MoQt-St-Micbel ,  raisant  la  roode  de  ouict 
sur  les  galleries  de  lad.  abbaye  avec  ses  deux  soldais, 
ils  00 1  eoteedu  un  graod  bru  ici  dans  la  petite  chambre 
desd.  galleries,  appelée  le  petit  corps  de  garde ^ 
sittuée  sur  le  Chartner.  Il  envoya  uo  de  ses  soldats 
demander  qui  estoltlà;  led.  soldat eutendil  derechef] 
grand  bruîct,  comme  si  Fou  eust  remué  le  pavé  de 
lad<  chambre  et  arraché  les  volets  des  fenestres,  sans 
aulcune  response  de  paroUes.  Il  retourua  aud.  La 
Lande  »  luy  disaut  ce  quMl  avoît  ouy.  Âllors  tous 
trois  eolrèreut  daos  lad.  chambre  avec  uue  lanterne 
et  sa  chandelle  allumée  eu  icelle.  Ils  n'y  Turent  pas 
sitôt  eolrés  qu'ils  y  ouyrent  ud  si  grand  tbiolamare 
et  de  si  grands  bruicts,  qu'ils  estimoient  devoir  périr 
en  breL  La  chandelle  de  ce  coup  fut  esteincie ,  la 
lanterne  brisée  et  jetlée  à  terre,  Iceulx  soldats  furent 
poussés  hors  de  lad.  chambre ,  lesquels  avoîent  mis 
Tespée  à  la  main  ,  on  estant  ils  se  retirèrent  avec! 
grand  craïncte  et  frayeur.  Led.  La  Lande  Grevesard 
m'a  conté  tout  ce  que  dessus  et  d'aultres  personnes  i 
in*ont  assuré  que  ce  bruict  s'entend  fort  souvent  aud. 
temps  de  la  ToussaiDcts  et  que  Ton  présume  estre 
les  esprits  des  trépassez  qui  reviennent  pour  lors,  si 
credere  fas  est.  Le  Cocq-Lespioe,  soldat  aud.  cbasteau, 
se  trouva  en  pareille  paine  peu  de  temps  après  l'his- 
toire cy*dessus ,  faisant  pareillement  la  ronde ,  et 
reçeut  dans  lad.  chambre  on  grand  coup  d*une  main 
invisible  sur  le  bras,  de  qnoy  il  eut  grand  peur*  J'ai 
remarqué  cecy  le  3  niay  1647* 


Toûce  et  impontion  faicte  à  Paris  extraûrdmairement 
sur  tous  les  bénéfices  par  le  Roy^  Vaii  1646  (t abbaye 
du  Mont-Sl^Michel ,  pour  la  nmnse  conventueUe  et 
les  offiœs  claustraux  des  moines  a  esté  taxée  à 
800  livres). 


—  Nolé  le  3  may  1647. 


S  98. 


V  —  Noli 

^Kschange  de  deux  petites  pièces  de  terre  sises  en  4r- 
^    devoUf  le  dernier  de  janvier  1647,  au  rapport  de 

GUles  Lucas ,    tabellion   à  Pontorson ,    avec   Jan 

Lefevre,  du  Mont-St-Miclwi 

—  Nolé  le  4  may  1647. 


S  99- 

Eschamje  le  dernier  de  janvier  1 647 ,  au  rapport  de 
w    Gilles   Lucas,  de  deuj^  pièces  de  terre  avec   Louys 

Perigot  La  Marche,  de  la  paroisse  d'Ardevon,  lesd, 

pièces  sises  au4.  lieu. 

~  Nolé  le  4  mars  1647, 
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§  100. 

Eichange  le  dernier  de  jcmmer  1647,  au  rappdrt  de 
Gilles  LiMku  f  d^une  pièce  de  terre  iiie  en  ArdevM 
iwee  Lou^  Perigot  La  Marche. 

—  Noté  le  &  mars  16&7. 

S  iOl. 

Eschange  le  dernier  de  janvier  16A1 ,  au  rapport  de 
Gilles  Lucas  f  d'une  pièce  de  terre  en  Ardeoon  aïoee 
Michel  Jheantf  de  la  mesme  paroisse. 

—  Noté  le  A  mars  16&7. 

S  102. 

Eschange  le  dernier  de  janvier  1647»  au  rapport  de 
Gilles  Lucas ,  d'une  pièce  de  terre  sise  en  Ardeoon^ 
avec  Jan  du  Prey ,  de  la  mesme  paroisse^  tous  lesd. 
eschanges  faicts  troc  pour  troc  et  valleur  pour  vdleur. 

—  Noté  le  &  mars  16&7. 

§  103. 

Sault  périlleux  faict  par  un  soldat  du  Mont,  nommé 
Le  Cocq,  l'an  1647. 

L*an  16&7,  le  2*  jour  de  janvier,  le  nommé  Lespine 
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Le  Cocq,  soldat  au  cbasteau  de  Tabbaye  du  Mool^Sl* 
Michel ,  ayant  la  fiebvre  chaude»  sauHa  de  dessus  le* 
pinacle  oii  gardefoiix  de  la  tour  nommée  Perrine , 
où  sont  les  chanibrettes  et  logemeiils  desdits  soldats 
du  cbasteau  ,  jusque  sur  le  rocher  d*eu  bas,  auprès 
des  pièces  d*artillerie  verdes  ;  à  cause  de  raccès  de 
Gebvre  chaude  qui  le  tourmentoit,  il  ne  sentit  point 
s^estre  faict  mal,  car  quand  il  fut  en  bas,  il  com- 
mença à  marcher  comme  à  Taccoustumée  et  n*avoît 
rien  de  rompu,  néanmoins  il  mourut  dans  sii  h  sept 
heures  après  ce  sault  ;  du  depuis  le  vulgaire  de  la 
ville  de  ce  Mont-St-Michel  ont  appelé  cet  endroîct 
le  saolt  du  Cocq,  faisant  allusion  au  sault  de  ce 
pauvre  homme  et  au  sault  Gaultier,  qui  peut  estre 
a  pris  sa  dénomination  en  cas  pareil.  Je  Tay  re- 
marqué le  li*  jour  de  may ,  Fan  1647* 

8  104. 


Articks  passés  mire  M.  le  Gouverneur  et  les  moyms 
de  l'abbap  du  Mont-St-Mkhcl. 


L*an  1647,  le  5"  jour  de  février,  les  articles  qui 
suivent  ont  esté  accordez  entre  R.  P.  Dom  Domi- 
nique Huillard,  prieur  de  Tabbaye  du  Monl-Sl-Micbel, 
au  péril  de  la  mer  faisant  fort  tant  pour  bauU  et 
puissant  seigneur ,  messire  Jacques  de  Souvré ,  che- 
valier ,  bailly  et  grand  croii  de  Tordre  de  St-Jaa 
de  Uiérusalem ,  commandeur  de  la  commanderie  de 
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Valence»  ambassadeur  dudît  ordre  en  France,  abbé 
commeodataîrc  de  ladite  abbaye,  et  hanlt  et  puissant 
seigneur ,  messire  Gabriel  de  La  Luzerne  de  Bric* 
queville,  chevalier,  marquis  de  La  Luzerne,  gou* 
verneur  du  chasteau  et  ville  diidit  Moet-St-Michel, 
et  noble  bomme  Jacques  Le  Hotilt^  sieur  de  La 
Guilloniiière ,  son  lieutenant  : 

Eo  premier  Heu,  sera  la  cisterne  du  Solîer  en- 
tretenue en  estât  pour  tenir  Teaue  à  la  nécessité 
des  soldats ,  de  ta  garde  et  provision  de  la  place , 
et,  en  default  d*eaiie,  en  sera  baillé  ausdits  soldats 
par  lesdits  Révérends  Pères. 

En  second  lieu,  le  senescbal  de  Monseignenr  Tabbé 
et  desdits  Religieux  fera  la  police  en  celte  ville , 
conrormément  au  règlement  du  dixiesme  septembre 
mil  six  cents  dix. 

En  troîsiesme  lieu,  les  portiers  de  mondit  seigneur 
Tabbé  feront  lenr  devoir  suivant  le  serment  qu'ils 
ont  faict  devant  leur  capitaine. 

En  qualriesme  lieu^  lesdits  Révérends  Pères  fieflfe* 
ront  les  places  vacantes  dans  le  rocher  et  ville , 
lesquels  tienx  proches  de  la  muraille  seront  faicts 
voir  aux  gens  du  Roy,  de  peur  que  le  Roy  el  le 
public  n*en  soient  intéressez. 

En  cinquiesme  lieu ,  les  soldats  ny  bourgeois 
n'iront  tirer  ny  chasser  sur  les  terres  de  Tabbaye, 
à  laquelle  fin  sera  faîct  un  ban  portant  deffeoces  el 
sera  aussi  leu  Farrest  de  la  Cour  en  la  viconté  de 
Pontorson. 

En  sixiesme  lieu,  le  s'  de  La  Guillonnière,  Iteute- 
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nant  de  Monsieur  le  Gotivernear,  fera  bail  des  jardins 
qu'il  désire  occuper,  comuie  aussi  i*escurie  et  places. 

Ëû  septiesme  lieu,  les  soldats  ne  feront  monter 
commuuémeut  les  pèlerins  dans  la  tour  par  la  porte 
de  la  cbapelle  de  FAonoDciation ,  ains  par  la  porte 
de  dessous  F  Œuvre»  et  ce  à  la  réservation  des  per- 
sonnes de  condition  et  d'émineote  dignité. 

En  huictiesme  et  dernier  lien,  sera  la  règlement 
du  âix*septiesme  de  septembre  1510  exécuté  selon 
sa  forme  et  teneur  et  seront,  lesdîls  Révérends  Pères, 
obligés  d'en  bailler  coppie  collationnée  à  Toriginal. 

Lesdîts  articles  accordez  en  présence  de  Gilles 
Vivien,  esquyer,  sieur  des  Chommes,  seigneur  chas- 
telaîn  de  la  Champagne,  patron  de  Plomb,  conseiller 
du  Roy,  lientenant-géuéral  civil  et  crimioel  de  M'  le 
bailly  de  Costentio  au  siège  d'Âvrancbes,  entre  les 
mains  duquel  lesdits  articles  sont  demeurez  du 
consentemeol  des  parties,  pour  leur  en  délivrer  la 
grosse  et  présent  aussy  à  ce  Nicolas  Gaudin  ,  es* 
quyer,  sieur  de  Beaumont,  conseiller  du  Roy  et 
lieuteûant  crimioel  audit  Avranches.  Aînssy  sigDé  : 
La  Lnierne,  F.  Domioique  Huillard,  avec  paraffes; 
Gilles  Vivien,  avec  paraiFes;  et  J.  Le  Hoult,  aussy 
avec  paraffes.  Je  Tay  extraîct  de  la  minute  et  ori- 
ginal en  papier  ,  avant  que  ledit  s'  des  Gbommes 
l'eust  emporté  pour  en  délivrer  les  grosses  ausdites 
parties  le  h  may  16&7. 
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S  105- 

Prise  d'un  turbot  de  3  pieds  de  long  et  2  pieds  de 
large  ^  l'an  1647. 

L*aD  1647,  le  25*  Joor  de  mars,  les  pescheurs  de 
la  Ttlle  du  MoBt-Sl-Mîcbel  ont  pris  un  pDissoe  daos  la 
rivière,  près  de  TombelaÎDe,  appelle  un  turbot,  lequel 
esloît  de  trois  pieds  de  loog  et  deux  pieds  de  large, 
compris  leste  et  queue  ;  lesdits  pescheurs  foui  apporté 
aux  moyoes  du  Mout-St-Michel ,  qui  leur  ont  donné 
trois  livres  et  dix  sols  pour  boire;  quoyque  par  le 
bail  et  rerme  desdites  pescberies  ils  soient  assignez  de 
leur  apporter  gratis  tons  les  poissons  à  lard  et 
aultres  notables  sans  que  lesdits  moynes  soient  obligez 
en  rien  payer  pour  raison  de  cette  réserve  et  clause 
de  leur  bail  Je  Tay  mesuré  moy-mesme  et  remarqué 
cecy  le  4  may.  Tan  de  Kostre-Seîgneur  Jésus-Cbrist, 
1647. 

S  106. 

Contrat  d'emprunt  de  7000  livres  pour  rembourser  k 
s*  de  Viliiers  de  6300  livres^  et  les  moynes  de  StSergt, 
de  800  livres,  faisant  350  liwa  de  renie  au  profit 
de  M^  Nicolas  de  la  Harpe  ^  doyen  cte  Noyon, 
Van  1647. 


I 
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L*emprunt  contracté  conjointement  par  Tabbaye  du 
Mom-Sl-Michel  et  par  l'abbaye  de  St-Denis.  en  France, 
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estoît  de  12000  lÎFres,  sçavoir  5000  Ut.  pour  St-Denîs, 
et  7000  liY«  pour  le  MDDt-St-MicheK 

—  Noté  le  i  mars  1647. 


S  107. 

Dm  de  detix  beams  tableaux  par  M^  de  Rùnthon , 
viconte  d*Awanches  le  27  mars,  l'an  1647. 


L*ae  16â7,  le  27*  jour  de  mars,  Jehan  GîroeU, 
esquyer,   seigoeur  de  RoQîkoo,  conseiller  du  Roy, 
TÎcoEle  d'Avraoches ,    frère  du  R.  P.  dom  Aobert  Gi- 
roult  j  moyoe  de  la  CoDgrégation  de  S.  Maur  et  celle- 
rier  de  Fabbaye  du  Mon l-Sl- Michel,  fit  présent  aux 
moyeesde  ladite  abbaye  de  deu3L  beaux  grands  tableaux, 
l'un  remply  d'un  parfaictement  beau  crucîflx  et  garny 
d'un  qtiadre  blanc  et  ouvragé ,  et  l'autre  d'un  Jésus 
portant  sa  croix  dans  un  bois  ou  désert,  iceluy  sans 
quadre  auquel  on  y  en  a  laict  faire  nn  de  ta  mesme 
fasson  qu'à  l'autre ,  et  le  R.  P.  prieur  les  a  faict  mettre 
en  la  grande  salle  de   ladite  abbaye  du  costé  de  la 
procure ,  au  pignon  de  ladite  salle  après  être  noircis. 
Ledit  sieur  a  faict  ce  présent  au  monastère  pour  re^ 
congnoissaece  de  ce  qu'on  a  permis  à  M"  Pierre  Lour- 
de I  de  luy  faire  one  figure  de  suisse  en  poterie,  estant 
Dorry  dans  ledit  monastère ,  quoyque  iceluy  Lourde! 
n'ait  pas  despencé  la  valleur  desdits  tableaux,  J'ay  faict 
cecy  le  A  may  Jtiii?.  Depuis  lesdits  deux  tableaux  ont 
esté  mis  en  réglise. 
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S  108. 

Pourparler  fakt  avec  te  seigneur  évesque  d'Avmnclm 
à  PariSy  touchant  ses  prétetitmis  sur  les  moynes  du 
Mùnt'St'Michel,  Van  1647* 


L'an  1647 ,  le  troisième  jour  de  febmer,  le  R,  P. 
dom  Domieiqye  Huillard  »  pi  îeur  de  Tabbaye  du  ModI- 
Si-Michel ,  partit  pour  aller  à  Paris ,  suivaul  Tordre 
des  supérieurs  majeurs  de  la  Coogrégatioo,  pour,  et  a 
la  sollicitation  de  messire  Roger  d'Aumoot ,  révéreo- 
dissiEie  et  illuslrissime  évesque  d^ÂvraDches,  terminer 
les  dilTéretids  entre  ledit  seigneur  et  les  moynes  de 
Tabbaye  du  Mont-St-*Michel  «  esmeiiz  par  le  mesme 
dit  scigueur  à  rencontre  d'iceux  touchant  le  droict  de 
visite  prétendu  en  ladite  abbaye  par  ledit  évesque. 
Ledit  seigneur  évesque  et  nos  pères  de  Paris  firent  un 
compromis  qu'il  signa  et  iceui  le  firent  signer  au  père 
prieur  dudit  Mont-St-Michel  «  convinrent  d'arbitres 
pour  juger  ce  différent ,  les  moynes  prirent  le  R,  P. 
Robin ,  abbé  de  Sorrèze ,  ancien  moyne ,  et  ledit  sei- 
gneur évesque f  on  à  sa  volonté;  mais  quant  il  eut  eu 
vent  dti  bureau  qu^il  seroit  en  danger  de  perdre  sai 
cause  à  fondz  de  cuve ,  les  moynes  dudit  Mont  estant 
fondez  en  de  si  bons  et  si  anciens  privilèges  qui  te 
exemptent  de  la  jurisdiction  de  Tordinaire  et  leur  per- 
mettent d'avoir  droict  d'archîdîacoué ,  d'approuver  et 
d'împrouver  les  confesseurs,  et  que  les  bulles  de  la 
Congrégation  de  S*  Maur  exemptent  les  moynes  d*icelle 
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de  la  visite  et  jtirisdictioD  desdits  ordinaires ,  selon  le 
Coocile  de  Trente  :  ledit  seigneur  évesque,  feignît  d'im- 
prouver  la  procere  dtidit  père  prieur  ;  il  fallitt  luy  en 
envoyer  une  antre  plus  ample  par  les  moynes  de  cette 
abbaye,  mais  lorsqu'elle  fut  arrivée,  il  changea  de 
batterie  et  voulut  refaire  soo  compromis  et  augmenter 
d'arbitres,  et  au  fonds  résolu  de  ne  signer  aulcune- 
ment  Taccord  futur  qu'il  dlsoit  vouloir  faire  avec  les 
moynes  du  Mont-St-Micbel  sur  ce  subject ,  disant  qu'il 
esloit  homme  d'honneur  et  de  parole  pour  tenir  ce 
qu'une  fois  il  auroit  promis  ,  mais  cependanl  entendoit 
que  lesd,  moynes  le  signassent,  ce  que  voyant  nos  su- 
périeurs de  Paris  renvoyèrent  ledit  R.  P.  dom  Domi- 
nique Hulllard  en  ce  Mont-St-Micliel,  sans  rien  arrester 
avec  le  seigneur  évesque  qui  ne  vouloit  s'engager  à 
faire  sortir  l'effect  du  compromis ,  de  crainte  de  perdre 
ce  coup,  ce  qu'il  espéroit  gaigner  une  autre  fois. 
Ledit  seigneur  évesque  partit  aussi  pour  s'en  revenir. 
Le  père  prieur  arriva  le  samedy,  veille  de  Pasques 
fleuries  et  le  lundy  de  la  sebmaine  saincte  il  alla 
saluer  ledit  seigneur  à  son  logis  épiscopal  d'Avranches, 
où  il  me  mena  avec  luy,  là  où  estant,  il  reçut  assez 
bénignement  les  respects  dudit  R.  P-,  sans  toutefois 
jamais  parler  desdiles  affaires.  Ledit  seigneur  évesque 
se  trouve  bien  empesclré  en  tout  cela,  car  plusieurs 
évesques  de  la  province  qui  l'avoient  esmeo  à  deOendre 
la  confession  aui  capucins  et  les  vouloir  visiter, 
jusques*là  mesme  que  les  menacer  d'excommunication 
s'ils  n'obéissoient ,  comme  aussi  de  vouloir  visiter  les 
moynes  du  Mont-St-Michel  et  destruire  leur  justice  et 
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dfoict  d'archidiacoûé,  ceux-là»  dis-je»  qui  luy  avoieot 
mis  cela  dans  resprît  et  qui  promettoient  de  Tescorter 
eo  ce  reucoiitre  contre  le  Mouachisme  aujourdbuy 
non  aymé  du  surpelys ,  lui  ODt  fait  faux  lïODd  foyaots 
que  la  irès-pieuse  Ray  ne  et  Monseigneur  rillustrîssime 
et  réyérendissîme  cardinal  Mazarin  n*avoient  agréables 
telles  factions  contre  les  pauvres  moynes  assez  persé- 
cutez d'ailleurs  à  la  conqueste  spirituelle  des  âmes, 
sans  parler  de  la  perpétuelle  et  continuelle  mortiGca-' 
tîoD  et  pœiiiteece  en  quoy  ils  s'exercent  dans  leurs 
cloistrest  estant  les  dévots  orateurs  et  infatigables  ta- 
terpositeurs  entre  Dieu  et  les  hommes  particulièrement 
à  luy  demander  la  conservation  de  nostre  galljcao.  Par 
ainsy,  le  seigueur  évesque  d'Àvraoches  est  venu  plus 
doux  envers  les  moynes  et  voudroit  estre  à  recom-^ 
mencer.  Nostre-Seigneor  veille  corriger  les  deOauts 
qui  sont  en  son  église  et  donner  la  vraye  union  et 
charité  entre  les  ecclésiastiques  pour  à  cette  fin  qu'ils 
renseignent  plus  parfaiclement  et  facillement  aus  sécu- 
liers, Faict  cecy  le  ù*  may  16â7, 


S  109. 

Coihmtion  de  quatre  figures  de  poteries  ornées  à 
l'autel  neuf  de  5.  Michel,  qui  coustmt  790  Hvrm, 
Vm  1647. 

L'an  1647,  le  18*  jour  d'avril,  au  jour  du  jeady 
de  la  cène  de  Nosfre-Seîgneur ,  M'**  Pierre  Lourde!, 
sculpteur,  ayant  parachevé  les  figures  qu'il  avoil,  il 
y  avoit  longtemps,  commencées,  le  R,  P«  dom  Do- 
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minique  Huit  lard  les  luy  fît  mettre  à  place  es  niches 
et  coraicbes  de  Tau  tel  de  S.  Michel ,  situé  en  la  nef 
de  Téglise  de  Tabbaye  dudit  Mont-St-Michel ,  lequel 
autel  le  R.  P*  prieur  a  voit  faict  bastir  et  construire 
comiae  j'ay  dît  cy-devant  Tan  IGkk*  Premièremeut, 
fut  mise  à  place  la  figure  de  Tange  gardien  au  milieu 
de  Tautel  en  la  place  d'ue  tabernacle^  laquelle  re- 
vient,  avec  les  figures  de  l'âme  et  du  démon,  doreure 
et  fasson,  à  200  IK  Item,  de  chascun  costé,  sur  deux 
piedestails,  les  deux  petites  figures  de  S,  Martin  et 
S.  Aubert,  estimées  ensemble  90  IL  Ilem,  les  figures 
de  S*  Maur  et  S.  Placide,  de  cbasque  costé  peintes 
de  couleur  noire  estimées  ensemble  la  somme  de 
200  IL  Item ,  pareillement  de  chascun  costé  les 
figures  de  S.  Baptiste,  tenant  un  agneau  paschal, 
et  de  S.  Joseph,  conduisant  le  petit  Jésus,  revenant 
ensemble  avec  leurs  doreures  et  fassons  à  300  IL, 
somme  totale  de  ta  valleur  desdites  figures  mises 
audit  autel  cedit  jour  qui  sont  eu  sept  niches  790  IL, 
touttes  lesqnelles  figures  sool  de  potterie  et  terre 
cuite.  Et  te  crucifix,  S.  Bènoist  et  S^  Scolastique,  les 
deux  anges  et  le  démon  qui  est  soubs  les  pieds  de 
S*  Michel ,  sont  de  bois.  Je  Tay  remarqué  le  S""  jour 
de  may  1647. 

S  lio. 

Fasson  de  la  grande  porte  de  V église  qui  couste 
300  livres,  ran  1647. 

L'ao  1647 ,   la   veille   de  Pasques ,  le    20**  jour 
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d*avrilt  le  B.  P.  dom  ûomîiiique  Huillard,  prieur  de 
Tabbaye  du  MoDt-St-Michel,  fit  pendre  la  porte  ûeurve 
qui  se  voit  à  présent  à  la  grande  porte  d'entrée  de 
ladite  abbaye,  près  le  Sault-Gaultier ,  faicte  à  deux 
battants  et  avec  un  petit  guicbet,  le  tout  ouvrant  sur 
une  pièce  et  couronnement  dormant  en  liant,  le  tout 
sculpture  avec  pièces  rapportées  et  un  beau  cuir 
dans  ledit  couronnement  et  de  bon  bois  de  chesoe*^ 
Elle  revient,  tant  en  fasson  que  bois  et  ferrures, 
vîron  à  la  somme  de  300  livres  tournois.  L'aultrc 
porte  qui  y  estoit  ne  valloit  rien  du  tout  estant  toute 
brisée.  J'ay  remarqué  cela  le  5*  may  1647. 

§  111- 

Estât  fidelk    du   revenu  de  la  manse   abbatiale   du 
Mont-St'Michel  'inontani  à  19,800,  charges  faic 
chaicun  an,  faites  Van  1647. 


L'an  1647 ,  le  25^  jour  d'avril ,  le  R.  P.  Dom 
Aubert  Giroult ,  procureur  et  cellerier  de  Tabbi] 
du  Mont-St-Michel ,  me  donna  Testât  des  fermes  de 
la  mansse  abbatiale  de  ladite  abbdye  qu'il  a  voit  ap- 
portée peu  de  temps  auparavant  de  Loyselliere,  une 
des  deppendances  d'icelle  et  en  voycy  la  teneur  de  ce 
que  M.  de  Souvré ,  abbé  présentement ,  en  perçoit 
par  cbascun  an,  toutes  charges  faictes,  non  les  pen- 
sions des  moynes ,  etc, ,  et  décimes  non  payées,  sauf 
aussi  la  taxe  de  Paris ,  laquelle ,  comme  elle  es!  une , 
charge  extraordinaire,  n'est  point  censée  cbarge» 
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Premièremeot ,  doec  : 

Les  baroûûyes  de  Gteneis  et  St-Jai-le-Thomas 
soDt  affermées  la  somme  de  A,000  Ht*  ,  charges 
faictes û,0001îv. 

Les  seigneuries  de  CâQcalles  et  de 
St-Meleir  soDt  afTermées  la  mesme  somme 
de  li,000  Ii?M  charges  faictes.     .     .     .        hfiOO 

La  baron oye  de  St-Paer  est  affermée 
la  somme  de  13,750  liv.,  toutes  charges 
faictes .     ,     ,       13,750 

La  barooeye  de  Brethevilte-*ta*-Pavée 
est  affermée  la  somme  de  5,950  lîv., 
toutes  charges  faictes  .*•-..        5,950 

Les  seigneuries  de  Donjan  et  de  Bou- 
tbemont  sont  affermées  la  somme  de 
1,800  liv.,  toutes  charges  faîcles.     .     .        1,800 

Somme  totale  de  la  recepte*    .     .    .      29,500  liv. 

Sur  quoy  déduit  pour  les  décimes  ordinaires  de 
ladite  abbaye  deues  par  cbascun  an  à  Avranches  seu- 
lement et  non  ailleurs,  2,700  lîv.,  ci,     •       2,700  lif . 

Item  pour  la  pension  des  moynes,  eu 
argent,  6,200 et  800  liv.  pour  les  répa- 
ratious    faict  la    somme    de  7,000  liv*       7,000 


Somme  totale  des  charges  • 


9,700  liv. 


Partant  charges  faictes,  décimes,  pensions  mona- 
cfaalles,  réparations  et  aultres  pensions  des  cures, 
rentes,  etc.,  tout  défalqué,  nette  et  quitte,  la  manse 
abbalialle  de  Fabbaye   du  Mont-St-Micbel    vault  de 
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de  reDte  au  selgoeur  abbé  par  cbascyn  an  la  somme 
de  19,800  Uv.  touroois,  avec  le  droict  de  présenter 
et  conférer  pleno  jure  tous  les  prierez  deppendaDls 

d'icelle, .       !9,800  liv.  tournois. 

J'ay  faîct  ce  petit  calcul  le  7*  jour  de  may  1647, 
et  Tay  sigué  Thomas  Le  Boy. 

§  112. 

Estât  fidèle  de  ce  que  doibt  généralement  Fabbé  du 
Mont'St-Michel  à  $e^  moynes  par  chascun  an ,  faict 
Van  1647: 

L'an  iGhT  f  le  dernier  jour  dudît  mois  d*ayrii,  le 
R,  P,  Dom  Aubert  GirouU ,  procurenr-cellerier  des 
moynes  de  ladite  abbaye  du  Mont-St-Michel,  m'a  donné 
en  livre  intilulé  :  VExtraict  du  revenu  et  des  charges 
de  ta  manse  conventuelle  de  ladite  abbaye  du  Monl- 
St'Micfiel^  faict  le  1"  jour  de  janvier  lC/i3,  d^où 
j*ay  eitraict  les  débets  par  le  seigneur  abbé  comme 
s*ensuyt  : 

Premièrement  : 

SUR  LE  TOTAL    DE  L*ABBAYE. 


Est  deub  pour  les  pensions  monacballes ,  par  ledit 
seigneur  abbé ,  aui  moynes  de  ladite  abbaye  en  argent 
par  cbascuD  an,  6,200  liv«  tournois  payables  à  deu 
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termes  égaux  et  par  moitié,  sçavoir  aux  festes  de  S. 

Jan  et  Noël    .     *     . 6,200  Uv, 

Item  à  pareil  terme  pour  les  répara- 
tions ,  800  iiv 800  liv. 

Noia*  Sans  Mootrouaulti  qui  faut  &00  Iiv. 


SUR  LA  BARONNYE  DE  SAINT-PAER, 


r 


Est  deub  à  ToSice  de  raumosnerie  de  ladite  abbaye, 
le  nombre  de  720  roches  de  fromeet ,  mesure  de 
St-Paer,  faisaot  trois  muits,  chaque  muits,  ceut  trente 
quartiers ,  chascun  quartier  huict  rucbes ,  cbasctiue 
ruche  cent  douze  pots  et  pinte  mesure  d* Arques;  la 
rucbe  de  froment  susdite  estimée,  bon  an  mal  an,  à 
26  sols ,  le  tout  est  estimé  à  la  somme  de  936  Iiv. , 
lequel  bted  est  fourny  aonuellemeot  par  le  fermier  de 
ladite  baronnye,  au  terme  de  St*Micbel  en  espèce 
pour  raison  dti  droict  de  Tarrière  disme  de  la  ba- 
ronoye  de  Sl-Palr  deti  audit  office  d'aumosncrie , 
cy 720  ruches  froment. 

Item  est  denb  audit  office  de  Taumosnerie ,  par 
ledit  sieur  abbé,  pour  le  redismer  do  village  de 
Quéron ,  paroisse  dndil  Sainct-Paer ,  deppendant 
d'îcelle  baroonye  au  terme  de  St-Michel»  le  nombre 
de  dix -huict  quartiers  d'orge  ou  de  paumelle  ,  qui 
font  cent  quarante  et  quatre  ruches^  mesure  que 
dessus,  estimée  bon  an  mal  an  la  ruche  à  12  sols,  faict 
la  somme  de  86  Ht.  6  sols,  ce  qui  se  paye  en  espèce 
ou  argent  f  à  l'option  des  moynes*     144  ruches  orge. 
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Est  deub  à  la  chapelleoie  des  Trente  cierges,  des- 
servie eu  ladite  abbaye,  le  Dombre  de  cioquaDte  et< 
8ix  livres  de  cire  estimée  la  livre,  bon  an  mal  an, 
18  sols  la  livre 56  livres  cire. 


SUR  LA  BARONNYE  DE  GENETS. 

Est  deiib  audit  office  de  raumosoerîe  le  nombre  de 
deux  cents  ruches  de  seigle,  mesure  de  Genêts,  oon* 
teuant  la  ruche,  seize  pots  et  pinte  estimée,  communs 
ans,  à  20  sols  la  ruche,  payables  aoniiellement  au  jour 
el  feste  de  Si-Michel  >  par  le  fermier  de  ladite  baron- 
nye,  vallant  le  tout  200  liv.     .     200  ruches  seigle. 

Item  audit  oQice ,  mesme  terme  et  mesure  que 
dessus,  deux  cents  ruches  d'orge  estimée  la  ruche, 
avec  le  seigle  cy-dessus,  bon  an  mal  ao,  à  20  sols, 
la  ruche  vallant  200  11     .     •     .     200  ruches  orge^ 

Est  deub  à  la  cbapellcnie  des  Trente  cierges» 
trente  livres  de  cire  estimées  par  an,  à  20  sots 
comme  dessus,  par  ledit  fermier,  au  terme  de  St* 
Michel ,30  livres  cire. 

Est  deub  au  prieur  de  Tombelaine  sur  ladite  bar- 
ronnye ,  au  terme  de  5t-MicheI ,  annuellement ,  en 
argent,  la  somme   de  huict  livres  tournois.     8  liv. 

Est  deub  à  rofflce  de  chantrerîe,  en  deniers,  dix 
huict  sols  annuellement,  au  terme  de  la  St*Micbel, 
payables  par  ledit  fermier 18  sols* 

SUR  I-A  BAROÏfNYB  DE  BRETHEVILLE. 

Est  deub  à  Toffice  de  raumosuerioi  en  argeni» 
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?îogt  livres  tournois  ,  payables  aDOuellement  par 
ledîl  fermier  d'icelle  abbaye  ,  au  terme  de  St- 
Mlchel  •..*....,.•.     20  Uv, 

Est  deub  à  la  chapelIeDie  des  Treote  cierges, 
trente  et  sept  livres  de  cire ,  au  terme  de  St-Mîchel , 
payables  annuellement  par  le  fermier  général  de  ladite 
abbaye  évaluée  à  18  sols  la  livre. 

Est  deub  à  Toffice  de  chantrerie  .  37  lîv.  cire, 
terme  St-Michel,  en  argent,     .     ,    .     18  sols. 

Est  deub  à  la  chapellenie  des  Innocents  de  Tabbaye 
susdite,  au  terme  de  St^Micbel,  la  somme  de  trente-six 
sols,  payable  par  ledit  fermier  général.     1  liv.  16  sols. 

SUR  DOMJAN    ET  BOUTEMONT. 

Est  deub  à  la  cbapellenie  des  Trente  cierges,  12 
livres  de  cire  vallant  bon  an  mal  an,  18  sols  la  livre, 
payables  par  le  fermier  général  au  terme  St-Mi- 
cbel 12  livres  cire. 

Est  deub  à  Toflice  de  la  chantrerie,  quarante  sols 
tournois,  payables  par  ledit  fermier  général,  au  terme 
de  St-Michel  par  chacun  an. 2  liv* 

SUR  SAmCT-MKLOIE  ET  CANCALLE. 


Est  deub  à  la  cbapellenie  des  Trente  cierges,  ou 
chantrerie ,  douze  pots  â*huyle ,  au  terme  de  Si* 
Michel,  payables  par  le  fermier  général,  valant  par 
an  18  sols  le  pot .12  pots  d*huyle. 

Est  deub  aux  lôiocents,  trente  et  six  sols  payables 
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§  113, 

Le  seigneur  évesque  d^Avranches ,  au  synode^  déclare 
ki  confessiom  faites  aux  moyms  du  MontSt-Michel, 
estre  nulles^  l'an  1647. 

L*ao  1647,  le  jeudy  après  la  Quasîmodo  ,  le  2* 
jour  de  may,  ie  seigneur  évesque  d'Avraoches  tînt 
son  syuode  audit  Âvraoches ,  oii  il  Gt  plusieurs 
statu tz  et  ordonuaiices  :  enlr* autres  ils  déclara  les 
moynes  de  Fabbaye  du  Mout-St-Micbel  et  les  Pères 
eapuciïis  du  couvent  de  ladite  ville  d'Avraeches  in- 
capables d'ouyr  les  confessions  du  peuple  comme 
non  approuvez  de  sa  part,  commandant  par  icelles 
que  le  tout  fust  leu  et  publié  es  paroisses  de  son 
diocèse  par  les  curez  es  prosnes  des  grand-messes, 
mesme  que  les  conressions  cy-devant  Taictes  es  susdits 
moynes  et  capucins  estoieot  nulles,  et  invalide  Tab* 
solution  ensuite  reçeue  snr  icelles  par  lesdits  et 
parlant  qu'il  les  falloit  réytérer  ;  voulant  par  ce 
moyen  y  ledit  seigneur  évesque ,  troubler  les  con- 
sciences des  pauvres  et  simples  gens  ;  voyant  qu^il 
ne  peut  avoir  raison  des  susdits  moynes,  lesquels 
estant  fondez  en  bons  et  vallides  privilèges,  ont 
remoostré  audict  seigneur  avoir  droict  de  ce  faire 
particulièrement  les  moynes  dudit  Mont,  qui  ont  justice 
quasi-épiscopate  par  droict  d'arcbidiaconal  depuis  la 
fondalioQ  de  ladile  abbaye,  ce  qui  a  esté  dudepuis 
toujours  praticqné  eu  icelle  et  se  pratique  encore,  et 
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le  seîgneor  d'Avmnches  ne  sera  pas  plus  fort  et 
peissaut  en  ces  aooées  que  Tool  esté  plusieurs  de  ses 
prédécesseurs  qui  ont  vuulu  pri?er  Tabbaye  du  S. 
Archange  des  privilèges  qu'elle  a  aie  si  toujours  eu  et 
surlout  que  messire  Louys  de  Bourbon,  ÛS^  évesque 
d'Avranelies ,  qui  rëgnoit  Tan  1510  et  mourut  sans 
avoir  eu  raison  des  moynes ,  quoyque  de  la  plus 
illustre  maison  de  France,  J'ay  faict  cette  remarque 
le  9'  may  16A7. 

§  114-  I 

Lô  seigneur  évesqm  (TAvranches  faict  payer  9  Hvrm , 
d*amende  au  curé  de  St-Pierre*du'Mont,  pour  n'avoir 
pas  assisté  au  sy^iode ,  l'an  1647. 


L'an  i6i7,  le  4*  jour  de  may,  messîre  François 
Petit ,  preslre  ,  curé  ou  vicquaire  perpétuel  de  réglisc 
parrochialle  de  St-Pierre  de  celte  ?ille  du  Monl-St- 
Michel,  deppendante  de  la  préseulatiou  pleno  jure  et 
de  la  jurîsdictîon  de  l'abbaye  dudit  lieu  et  de  Tar- 
chidiacouat,  estant  à  Avrauches  pour  quelques  affaires, 
messire  Roger  d'Aumoul,  illustrissime  évesque  d'A- 
vranches,  le  sçacbant,  renvoya  quérir ,  lui  mandant 
de  venir  parler  à  luy  en  son  palais  épiscopal  «  oii  estant 
ledit  seigneur  évesque  luy  fit  de  rudes  et  frœquentes 
réprimandes t  rappellant  mutin,  rebelle,  inobedient, 
qu'il  le  feroit  mettre  en  prison  six  mois,  après  tout 
quoy  il  le  renvoya.  Ledit  curé  pensant  être  sauvé 
dans  la  ville,  voillà  que  Tévesque  le  renvoyé  quérir  et 
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de  reehef  lui  lava  la  coueffe  de  toutes  pars,  protestant 
qu'il  plaîderoit  les  moynes  du  Mont-Sl-Michel ,  et  quil 
les  rangeroit  bieu  et  leur  apreudroit  à  ne  vouloir  dep- 
pendre  de  luy^  et  puis  il  le  condamna  à  9  livres  pour 
les  défaut ts  supposés  de  n'avoir  assisté  ait  syaode  de 
luy^  seigneur  évesque  (combieD  qtie  ledit  curé  n'y 
soit  obligé,  estant  justiciable  de  rarchidiacre  du  Mont- 
St-MicheU  son  vray  et  légitime  supérieur].  Il  fallut 
sans  desport  payer  les  9  livres  audit  seigneur  par  ledit 
curé ,  lequel  n'ayant  point  assez  d'argent  sur  lui,  pour 
ce  emprunta  de  tous  costez  en  ladite  ville  pour  faire 
ladite  somme,  puis  paya  après  avoir  bien  verbalisé 
de  pai  t  et  d'aultre  pour  servir  ce  que  de  raison.  Je 
l'ay  remarqué  le  9'  jour  de  may  1647  »  après  avoir 
asseuré  que  beaucoup  d'honuestes  gens  ont  trouvé  ce 
procédé  dudit  seigneur  évesque  d'Avranches  fort  mau- 
vais et  malséaût  à  personne  de  sa  condition  et  qualité. 

Nota.  —  François  Petit  fut  inhumé  dans  l'église  pa- 
roissiale. Son  épitaphe ,  relevée  par  M.  Le  Héricher, 
est  ainsi  conçue  : 

«  CI  OIT  M^  FRANÇOIS  PEtrr ,  PRESTRE  CDRÉ  DE  CB  LIEU, 
«   LEQUEL  A  BONKÉ  A  PERPÉTUITÉ  AU  TRÉSOR,  SEPT  LIVRES 

«   DE  RENTE  ET    VINGT-DEUX    LIVRES  AU  MAISTRE  D*ÉCOLE  : 
«   IL  DÉCÉDA  LE  VI^'aT  SEPTEMBRE   1649*    » 


Cette  pierre  tombale  est  ornée  d'une  figure  en  buste« 
grossièrement  exécutée.  Àvrawlun  monummlal  ei  hi$* 
torique  ,  par  Ed.  Le  Héricher,  t.  II»  p«  351. 
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§  115. 

peffemce  par  le  seigneur  de  Matignon  ou  marqms  de 
Courc$y  de  faire  loger  son  régiment  sur  les  paroisses 
de  la  baronnie  d'Ard^^on ,  Van  1647. 


L'ao  1647 ,  le  i*  jour  dudit  mois  de  may ,  le  mar- 
quis de  Coiircey ,  fils  de  M.  le  marquis  de  Canusey 
gouverDeur  d'AvranchQs,  ayant  eu  permission  du  Roy 
de  lever  un  régimeut  de  gens  de  pied^  donna  ordre  à 
iceluy  d'aller  loger  au  bourg  el  paroisse  d'Huynes,  et 
par  conséquent  es  autres  du  cartier,  deppendant  de  la 
baronnie  d'Ardevoo,  el  par  conséqucnl  de  Tabbaye  du 
Mont-St-Mîchel  »  quoy  que  ledit  marquis  a  voit  eu  cy- 
devant  ordre  de  l'envoyer  loger  auUre  part  et  ne 
Tavoit  fait  à  cause  qu'on  tient  ledit  sieur  avoir  reçeu 
de  Targent  desdits  lieux  »  or ,  les  moynes  sçacbut 
raflront  que  leur  vouloit  faire  ce  seigneur  voisin ,  le 
R.  P.  Dom  Dominique  Huillard ,  estonné  de  cet  acci- 
dent »  joint  que  le  broictestûit  qu'ils  y  dévoient  estre 
dix  jours  pour  se  remplir  ^  que  la  ville  de  Pontorsoo 
estûit  toute  déserte,  les  habitants  ayant  fuy  et  enlevé 
tous  leurs  meubles,  que  lesdits  soldats  avoient  en  pas* 
sant  proche  ledit  bourg  d*Huyoes,  estropié  deux  ou 
trois  Temmes  à  coups  d'espées,  lesquelles  ne  vouloient 
peut-être  obéir  aux  volontez  effrénées  de  ces  insolents 
el  plusieurs  aultres  choses,  ledit  R.  P.  envoya  le 
R.  P,  Dom  Aubert  Giroult,  procureur,  cellerier  de 
ladite  abbaye  trouver  ledit  seigneur  marqids,  à  àvraii 


I 


I 


DO    MONT-aAINGT'MICEBL* 


387 


ches,  avec  lequel  il  ne  peiisl  rien  Taire  sinon  que  d'ob- 
tenir dem  jours  de  delay,  auquel  temps  les  soldats 
olroient  loger  ausdites  paroisses  dVÂrdevon  jusques  à 
ce  qu*OD  eust  parlé  au  seigneur  de  Matignon  ^  lieute- 
nant du  gouverneur  de  la  proviDce  de  Normandie ,  et 
pour  avoir  ledit   delay  ,  ledit    Bom   Auberl   Giroult 
finança  soixante  livres  tournois  ans  soldats  «  puis  incon- 
tinent va  trouver  ledit  seigneur  lieutenant  à  sa  maison 
de  Tborigiiy,  duquel  il  fut  reçeu  avec  toute  la  bien- 
veillance possible,  protestant  dans  Tordre  qu'il  avoit 
donné  au  marquis  de  Gourcey  pour  les  logements  de 
son  régiment,  avoir  toujours  excepté  les  paroisses  du 
Mont-St-MicbeU  £t  après  avoir  pris  dudit  Père  un 
nouvel  estât  dlcelles  pour  T  ad  venir,  il  Uiy  donna  un 
déparlement  pour  le  régiment  dudit  marquis  avec  def- 
|fences  très-^eipresses  d'attenter  au  logement  sur  les 
[paroisses  desdits  Pères  en  Ardevon,  Buynes  et  autres. 
Ledit  Dom  Aubert,  revenu  à  Avranches  en  grande  dili- 
Igeoce,  il  monstra  le  nouvel  ordre  dudit  seigneur  audit 
marquit»  qui  admira  la  vigilance  et  la  puissance  des 
moyues  et  respoodit  audit  Père  qu'il  avoit  trouvé  aultre 
lieu  pour  loger  sondit  régiment  avant  ces  présentes  ; 
mais  en  vérité,  c'estoit  pour  Taire  le  bon  amy  simulé 
voyant  que  ce  luy  esioit  un  faire  U  fauli  :  par  aiosy, 
lesdites  pardsses  ont  esté  descbargées  des  gens  de 
guerre  qui  les  auroient  achevé  de  ruisner,  le  peuple 
y  estant  misérable ,  particulièrement  les  fermiers  des 
moynes  auroient  supporté  la  plus  grande  partie  de  ce 
cbocq,  D*y  ayant  qu'iceux  quiayent  du  moyeo*  Je  Tay 
remarqué  le  10*  jour  de  may  1647» 


sas 


LES   GUIIIEUSES   KfiCHERCHES 


S  lie. 

Arrivée  de  deux  compagnies  de  pèlerim  en  l'église  de 
ce  MmUSt'Michel  le  8  may  Pan  1647, 


L'an  16â7,  le  8  may,  jour  et  fesle  de  rApparitioii 
du  Saiiict  Archange  au  Moot-Sl-Gargan ,  pour  la  pre- 
mière fois  de  cet  au ,  sout  venues  en  pèlerinage  deux 
compagnies  de  pèlerins  en  ce  monastère.  La  première 
estoit  composée  de  cinquante  jeunes  hommes  assez  bien 
faictSf  ayant  pour  capitaine  un  Tort  honuesle  gen- 
tiliiomme  et  un  brave  bourgeois  pour  lieutenant  et  sem- 
blablement  pour  enseigne  avec  le  curé  et  le  vicquaire, 
tous  de  la  paroisse  de  Regmalard  en  Perche  »  de  l'e-^ 
vesché  de  Saye,  Ils  ont  monté  en  grand  ordre  en 
l'église  de  ce  monastère  sur  les  deux  heures ,  peu  de 
temps  après  leur  arrivée  en  la  ville,  deux  à  deux, 
renseigne  desployée  et  le  tambour  battant ,  où  ils  ont 
assisté  aux  vespres«  Et  dorant  icelles  la  deuxiesme  est 
arrivée  en  ladite  ville,  composée  de  quarante  hommes, 
non  compris  le  capitaine,  porte-enseigne  et  le  tambour, 
estant  de  la  paroisse  de  Courtemont,  eveschédu  Mans, 
laquelle  a  tout  aussy  tost  moulé  en  ladite  église  avec 
mesme  ordre  que  la  première.  El  toutes  deux  ont 
chanté  des  hymnes ,  versets  et  oroisons  devant  Tautel 
du  Sainct  Archange,  situé  en  la  nef,  en  son  honneur. 
Le  lendemain  sur  les  huîct  heures  ont  party,  sans 
avoir  monté  en  ceste  église  davantage.  Je  Tay  remar- 
qué le  16*  jour  dudit  niois  de  may  1647. 
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§  H7. 

Arrivée  d'une  compagnie  de  55  jeunes  hommes  en  pèk' 
ritmge  en  ce  Mont-St^Michel  le  9  may  l'mi  1647, 


L*an  1647,  le  leodemaiii  de  rapparîtion  du  Sainct 
Archange ,  aeuliesDie  jour  dudit  mois  de  may,  sur 
les  uoe  heure  et  demye  après-mîdy ,  arriva  une  autre 
compagnie  de  pèlerins  de  la  paroisse  de  Parce  , 
evesebé  du  Mans ,  icelle  composée  de  cînquanle  et 
cinq  jeunes  hommes  bien  couverts  et  le  curé  de  ladite 
parroisse  en  estoit  le  capitaine*  Estant  dans  le  logis 
abbatial,  avec  trois  de  nos  confrères,  je  les  vis  arriver 
sur  les  grèves,  depuis  Ardevon  jusques  à  la  porte  de 
la  ville  de  ce  Mont,  marcbaut  tous  en  baye,  deux  à 
deux,  avec  demye  picque  sur  Tespaule,  avec  uu  ruban 
'  de  soye  de  diverses  couleurs  attaché  au  fer  de  chaque 
demye  picque  et  Tespée  au  costé  ;  au  milieu  de 
ladite  compagnie  estoit  le  tambour  qui  frappoit  tou- 
jours la  quesse  et  à  la  teste  esloit  le  sieur  curé  à 
cheval,  les  autres  estant  tous  à  pied,  n'y  ayant  d'aultres 
chevaux,  sinon  trois  pour  porter  les  bardes  et  bagages 
menez  par  trois  valets,  arrivez  à  la  porte  de  la  vilie^ 
les  soldats  du  corps  de  garde  d'icelle  allèrent  au 
devant,  apprès  avoir  leu  leur  passeport  du  gouver- 
neur du  Maine  et  de  l'evesque  du  Mans  et  une  lettre 
cachettée  de  la  part  du  R.  P*  abbé  de  S,  Vincent 
dudit  Mans  addressante  au  R.  P.  prieur  de  cette 
abbaye  du   Mont-St-Micbel ,  aux  uns  de  leur  faire 
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donner  plus  facile  eolrée,  et  apprès  leur  avoir  faîcl 
faire  la  desmarche  en  cognîlle,  rendu  les  armes,  ils 
montèrent  dans  le  monastère  en  passant  par  le  corps 
de  garde  du  cbasteau ,  les  soldats  d'ieelluy  leur  don- 
ûèrent  passage  en  haye,  estant,  entr*eux,  la  mescfae 
allumée  sur  le  secret  des  arquebues  à  ciocq  et  puis 
furent  conduicts  solennellement  par  lesdits  soldats 
dans  ladite  église ,  le  tambour  battant ,  avec  une 
fluste  d'Allemagne  et  renseigne  desployée,  assistèrent 
aux  vespres ,  dévalèrent  coucher  en  ville  après  avoir 
veu  les  lieux  plus  dévots  du  monastère  et  le  tende- 
main  ils  remontèrent  dans  Féglise  d'iceluy,  le  caré 
célébra  la  saincte  messe  et  puis  ils  redevalèrent  et 
s'en  retournèrent  avec  le  mesme  ordre  sur  les  neuf 
heures  du  matin.  J'ay  faict  cette  remarque  pour 
moostrer  la  continuation  des  sentiments  de  dévotion 
que  monstrent  avoir  au  saint  temple  dn  Mont*<le- 
Tombe,  dédié  au  Saine  t  Archange»  les  peuples  les  plus 
eslojgnés*  Faict  le  16*  jour  de  may  ÏQhl. 

S  118. 

C^haiogue  des  ahbk   du   MontSt-Michel ,   compilé 
Fm  1647. 


L'an  1647,  te  !0^  jour  du  mois  de  may,  fay, 
moi  frère  Thomas  Le  Roy,  humble  moyve  béoé- 
dtetin  qui ,  devant  et  cy-après  srgoê ,  compilé  (a 
liste  ou  cathalogue  en  forme  d'abrégé  des  abbés  de 
Tahbaye  du    Mont-St-Michel ,  pour  phis  facilteaiciit 
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recourir  par  icelluy  au  reillet  auquel  il  en  est  ample- 
ment parlé.  '' 

Premièrement  : 


Saiuct  Auberlt  12«  évesque  d' Avranches ,  fist  bastlr 
la  première  église  sur  le  Mout-de-Tombe  en  rhonueur 
du  S.  Archange. 

Maynard,  1''  du  nom,  est  esleu  le  1''  abbé  do 
Mont-St-Michel  Fan  966,  régna  en  cette  qualité  25 
ao9,  puis  décéda  Fan  991, 

Maynard,  2^  du  nom,  est  esleu  le  2*  abbé  de 
Tabbaye  du  Mont-St-Michel  Fao  991 ,  régna  18  ans, 
décéda  Fan  1009. 

Hildebert,  1''  du  nom,  est  esleu  le  3«  abbé  de 
Fabbaye  du  Mool-St-Micbel  Fan  1009 ,  régna  8  ans 
et  décéda  Fan  1017, 

Hildebert ,  2'  du  nom ,  est  esleu  le  4"  abbé  de 
Fabbaye  du  Mont-St-Michel  Fan  1017,  régna  6  ans 
8  mois,  décéda  Fan  1028. 

Almod  est  esleu  le  5''  abbé  de  Fabbaye  du  Mont- 
St-Michel  Fan  1023,  régna  11  ans,  cessa  d'estre 
abbé  en  ce  lieu  Fan  1032. 

Théodoric  est  esleu  6'  abbé  de  Fabbaye  du  Mont- 
St-Michel,  régna  presque  un  an  et  décéda  Fan  i083, 

Suppo  est  esleu  le  7""  abbé  de  Fabbaye  da  Mont- 
Si-Michel  Fan  1033,  régna  15  ans,  quitta  Fan  10&8. 

Radulphe  de  Beaumont  est  esleu  le  8*  abbé  de 
Fabbaye  du  Mout-St-Micbel  Fan  1043,  régna  10  an, 
décéda  Fan  1058. 
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Raoulphe  est  esleu  le  9"  abbé  de  l'abbaye  du  MoDt- 
St-Micbel  Faû  1060 ,  régna  24  ans ,  mourut  Tao 
1084* 

Roger  »  1*'  du  Dom  ,  est  esleu  le  10'  abbé  de 
Tabbaye  du  Moiit-St*Micbel  Tan  1084,  régna  22aos, 
mourut  Tau  1112. 

Roger,  2*^  du  nom,  est  esleu  le  H'  abbé  de  Tab- 
baye  du  Moat-St-Micbel  Fan  1106,  régna  17  ans, 
quitta  Fan  1123. 

Richard  de  Mère,  1"^  du  nom,  est  esleu  12*  abbé 
de  cette  abbaye  Fan  112S,  régna  8  ans,  mourut 
Fan  1131. 

Bernard  est  esleu  13'  abbé  du  Mont*St>Micbel  Fau 
de  Nostre-Seigneur  1131,  régna  18  ans  et  puis  mourut 
Fan  1149. 

Geoffroy,  1*'  de  ce  nom,  est  esleu  14*  abbé  de 
Fabbaye  du  Mont-St-Micbel  Fan  1149,  régna  1  au 
8  mois,  mourut  Fan  1150. 

Robert  de  Tborigny,  autrement  Robert  du  Moutt 
est  esleu  15'  abbé  de  ce  lieu  Fan  1154t  régna  32  ans, 
mourut  Fan  1186* 

Martin  est  esleu  16'  abbé  de  Fabbaye  du  Mont* 
St-Micbel  Fai  1187,  régna  3  ans  6  mois,  mourut 
Fan  1191. 

Jourdain  est  esleu  17*  abbé  de  Fabbaye  du  Mont- 
St-Michel  Fan  1191,  régna  22  ans,  mourut  Fan  1212. 

Radulpbe  des  Isles  est  esleu  18'  abbé  de  ce 
Mont-St-Michel  Fan  1212,  régna  environ  6  ans  et 
mourut  en  1218. 

Thomas  des  Chambres  est  esleu  19'  abbé  de  œ 
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Mont-St-Mkhel  Fan  1218,  régna  eoviron  7  ans  et 
mourut  Tao  1225, 

Radulpbe  de  Villedieu  est  esleu  20^  abbé  de  ce 
MoQt-St-Michel  TauDée  1225,  régna  11  aus,  mourut 
Fan  1236, 

Richard  Ttistiu  est  esleu  21*  abbé  de  Fabbaye  du 
Mont-SuMicbel  Fan  1236 ,  régna  28  ans ,  mourut 
Fao  1284. 

Nicolas  Alexandre  est  esleu  le  22*"  abbé  de  Fab- 
baye du  Mont-St-Michel  l'an  128Ji,  régoa  7  ans  ou 
Tiron  et  mourut  Fan  127A. 

Nicolas  Famigot  est  esleu  23'  abbé  de  Fabbaye 
du  Mont-Sl-Micbel  Fao  1271 ,  régna  8  ans  et  mourut 
Fan  1279. 

Jean  Le  Fae  est  esleu  24 •  abbé  de  ce  Mont-St- 
Michel  Fan  1279,  régna  19  ans  et  mourut  Fan  1298. 

Guillaume  du  Chasteau  est  esleu  25'  abbé  de  ce 
Moiit*-St-Micbel  Fan  1299,  régna  15  ans  et  mourut 
Fan  1314. 

Jan  de  La  Porte  est  esleu  26*  abbé  de  ce  Mont-St- 
Michel  Fan  1314,  régna  20  ans  et  mourut  Fan  1334* 

Nicolas  Le  Vitrier  est  esleu  27**  abbé  de  cette 
abbaye  du  Mont-St-Michel  Fan  1334,  régna  24  ans 
et  mourut  Fan  1362. 

Geoffroy  de  Senron  est  esleu  28°  abbé  de  ce 
MoDt-St-Micbel  Fao  1363,  régna  23  ans  et  mourut 
Fao  1386* 

Pierre  Le  Roy  est  esleu  le  29*  abbé  de  Fabbaye 
du  MoDi-Si-Micbel,  Fan  1386^  régoa  24  ans  et  mourut 
Fan  HIO. 
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Robert  Jolivet  est  esleu  le  30*  abbé  de  Tabbaye 
du  Mont-SuMichel  Tae  14t0,  régna  SA  ans  et  iiiôurtit 
Fan  Ihhh* 

Guillaume  d*Estotiteyille,  cardinal,  est  Tafct  1^  abbé 
commeodalaire  de  ce  Mont-St-Mîchel  et  SI**  abbé 
Tau  1A&&,  régna  S8  ans  et  mourut  Tan  1^82, 

André  Laure  est  esleu  S^""  abbé  de  Tabbaye  du 
Mont-Sl-Michel  Tan  1&82,  régna  17  ans  et  moural 
l'an  1499. 

Guillaume  de  Lamps  est  esleu  33'  abbé  de  Tabbaye 
du  Moot-St-Micliel  Tan  4li99,  régna  10  an$  et  10  mois, 
puis  mourut  fan  1510. 

Guériû  Laure  est  esleu  34"  abbé  de  Tabbaye  du 
Mont-St-Michel  Tan  1510,  régna  3  ans  et  moorat 
Fan  1613. 

Jao  de  Lamps  est  esleu  le  35^  abbé  de  Tabbayè 
du  Mont-St-MLchel  Tan  1613,  régna  10  ans  et  mourut 
Fan  1623. 

Jan  Le  Yeneur ,  évesque  de  Lysieux ,  est  falct 
36*  abbé  de  celte  abbaye  et  le  2°  commendaiaire 
Fao  1524,  régna  16  ans  et  mourut  Fan  1650. 

Jacques  d^Annebault »  cardinal,  ^st  faict  37"*  abbé 
de  ce  Monl-St-Michel  et  le  3*  commendataîre  Fan  1539, 
régoa  19  ans  et  mourut  Fan  1668. 

François  Le  Roux  est  faict  le  &S°  abbé  de  ce 
Mont-St-Michel  et  le  4*  commendataire  Fan  1558, 
régna  12  ans,  puis  quitta  Fan  1670. 

Arlur  de  Cossé,  évesque  de  Coustances,  est  faict 
W  abbé  du  Mont-St-Michel  et  le  6*  commendataire 
Fan  1670,  régna  17  ans  et  mourut  Fan  1687. 
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François  de  Joyeuse,  cardinal,  est  Taict  40*  abbé 
du  Moot-St-Michel  et  le  6^  commeodataire  Tan  1588, 
régoa  37  ans  et  mourut  Tau  1615. 

Heory  de  Lorraiue,  duc  de  Guyse  et  arcbevesque 
de  Reims ,  est  faict  le  41"  abbé  de  ce  Mont-St-Micbel 
el  le  T  commeudataire  Tau  1615 ,  régna  26  ans, 
quitta  fan  16&1* 

Jacques  de  Souvré,  chevallier  de  Malthe,  est  faict 
42*  abbé  de  ce  Moot-Sl*Micbel  el  le  8"  commendataîre 
Fan  164^  et  est  eucore  plaiu  de  vie. 

J*ay  recueilli  le  tout  du  présent  livre  manoscript 
et  Tay  inséré  en  ce  lieu  pour  plus  grande  facilité 
le  ir  jour  du  mois  de  may,  l'an  IGhl* 

Thûmis  Lb  Rot  M.  B.  3, 


M.  d'Hautefenille  { Etîenne-Teitîer  ) ,  chevalier  de 
Malle,  succéda  à  M.  de  Soiivré  (1670-1703)  et  à 
M.  d'Haotefeuîlle  a  succédé  M,  Karcq  (Jean -Frédéric) 
de  Bebembourg,  baron  de  TEmpire  et  chancellier  et 
premier  ministre  du  prince  Joseph  de  Bavière ,  ar- 
cbevesque de  Cologne  (1703-1719)  ;  à  M.  le  baron  de 
Karcq  a  succédé  M.  l'abbé  de  BrogHe  (Charles-Mau- 
rice), 1721-1766;  à  M.  Tabbé  de  Broglie  a  succédé 
M.  de  Lomenie  de  Brienne  (  Etienne-Charles  ) ,  ar- 
cbevesque de  Toulouse  (  1766-1769  )  ,  et  M.  de 
Montmorency-Laval  (Louis-Joseph),  cardinal-évesque 
de  Mets,  grand-aumôuîer,  après  une  longue  vacance, 
a  été  nommé  abbé  au  mois  d'avril  1788  et  $*est 
démis  après  quelques  mois. 
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Nous  croyons  devoir  compléter  cette  liste  des  abbés 
par  celle   des  prieiii^  de  la  CongrégatioD,    dont  le 
rôle,  à   partir  de  riDtroductioa   de  la  réforme,    futJ 
très-importaDt  dans  la  direction  des  affaires  de  rAb«| 
baye: 

!•' Prieur,  1623»  dom  Charles  de  Malleville, 

2*  Prieur,  1624,  dom  Placide  de  Sarcus. 

3*  Prieur,  1628,  dom  Bede  de  Fîesque. 

4'  Prieur  I  1633,  dom  Michel  Pirou. 

5*  Prieur,  1636,   dom  Bereard-Jevardac, 

6''  Prieur,  16&2,  dom  Domieîque  Huillard  (ce  prieur 
est  souvent  dénommé  à  tort  Guillard  dans  les  diverses 
histoires  du  Mont-St'-Micbel)* 

7"  Prieur,  1648  ,  dom  Charles  Kateau  (indiqué  à 
ton  sous  le  nom  de  Ratrau). 

8*  Prieur,  1651,  dom  Dominique  Huillard. 

{y  Prieur,   1654,  dom  Placide  Chassinat. 

10*  Prieor,  1658,  dom  Augustin  Moynet. 

11'  Prieur,  1663,  dom  Arsène  ManceL 

12*  Prieur,  1666,  dom  Mayeul  Hazon. 

13*  Prieur,  dom  Jean  Godefroy,  1671-167a. 

14'  Prieur,  dom  Pierre  Cherot  {alias  Chevor), 
1672-1674.  Remplacé  pendant  la  dernière  année  de 
son  trieunat  et  pendant  le  triennal  suivant  par  dom 
Laurent  Himault  (ou  Hémault)  ,  qui  ne  figure  pas 
avec  un  numéro  d'ordre  sur  les  listes. 

15*  Prieur,  dom  Michel  Briani,   1678. 

16*  Prieur ,  pour  le  reste  du  triennat  de  1678  à 
1681,  dom  Philippe  Rousseau* 

17*  Prieur,  1681-1684,  dom  Guillaume  de  Reims* 
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18*  Prieur,  1684-1687,  dom  Pierre  Tessîer, 

19'  Prieur ,  1687-1690 ,  dom  Joseph  Aubrée. 

20'  Prieur,  1690-1693,  dom  Henry  Fermelys. 

21'  Prieur,  1693-1696 ,  dooi  Jeau  Lorier.  Le  nom 
de  ce  prieur  est  mal  orthographié  dans  la  plupart  des 
listes  oh  il  se  trou?e  iudlqué  tantôt  sous  le  uorn  de 
Jean  Loosne,  de  Jean  LoouOj  de  Jean  Lorsie  ou  de 
Jeau  Louise. 

Ici  s'arrête  la  liste  des  prieurs ,  conserrée  dans 
les  manuscrits  du  Mont-St-Micbel  —  Les  indications 
qu*e!le  contient  on!  été  reproduites  avec  exactitude 
par  M.  Tabbé  Deschamps  dn  Manoir.  —  Histoire  du 
Mont'Si-3îich€l  1859,  p,  185-213. 

—  Cf.  Avranchin  monumental ,  t.  Il,  p.  286-299. 
B'utoire  générale^  t.  Il,  p.  211-231.  Nous  Irouvoos 
dans  V Histoire  de  Marmoutier^  par  dom  Martèoe, 
publiée  récemment  par  M.  Tabbé  Chevalier,  aux 
pages  530  et  537  du  second  volume ,  les  indications 
suivantes  sur  dom  Uazoo  et  dom  Lorier  : 

f  Dom  Mayeul  Hazon,  9'  prieur  de  Marmoulîer, 
de  1663-1666,  natif  d'OriéaDs,  fit  profession  à  Tâge 
de  21  ans  à  St-Farou,  le  16  mai  1626;  prieur  de 
St-Médard  de  Soissons  en  16&5 ,  des  Blancs-Maoteaux 
en  1648 ,  visiteur  de  la  province  de  Bourgogne  en  1654, 
prieur  de  la  Chaize-Dieu  eu  1667,  de  Marmoutier 
en  1663,  du  Mont-St-Michel  en  1666  et  1669;  mort 
à  Redon,  le  5  juillet  1671. 

c  Dom  Jean  Lorier,  13*  prieur  de  Marmoutier ,  était 
oalif  de  Bedon.  A  Tâge  de  21  ans^  il  fit  profession 
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au  moDastère  de  VeDdôoie,  le  19  nofembre  de 
fan  1650.  Ed  1673,  il  fut  établi  prieur  de  St-Malo  ; 
six  ans  après,  priear  de  St-Serge  d^ÀDgers;  en  1681, 
yisiteur  de  la  proyioce  de  Normaedie  ;  en  168ili ,  prieur 
de  MarinoQlier  ;  en  1687  ,  prieur  de  St- Aubin  d'Angers; 
en  1693,  de  St-Melaîne  de  Rennes;  en  1696,  da 
Mont-St-Mîchel ;  en  1699,  de  Vitré,  et  eoûn  dé- 
chargé de  la  supériorité  au  chapitre  général  de  1702  ^ 
à  cause  de  ses  infirmités,  v 

S  lia 

Acte  de  vniie  faicte  par  le  révérendissime  èvesqm 
d'Avranehes  en  Vabbay&  et  paroisse  du  Motit-Sh 
Mkkel^  le  24  rmy  Van  164T. 

L'an  1647,  le  21*  jour  du  mois  de  may,  M<^" 
d^Avraiicbes  envoya  son  secrétaire  eu  ce  Mont-St- 
Michel  pour  signiQer  la  visite  qu'il  y  vouloit  faire  tant 
dans  l'abbaye  que  dans  réglise  parrochiale  de  la  ville 
dudit  lieu*  11  écrivît  par  le  mesme  an  s^  de  La  Guillon- 
Dière ,  lieutenant,  pour  M.  le  marquis  d'Aman  ville  , 
gouverneur  de  ce  Heu,  à  cette  lin  qu'il  le  vint  trou  Ter 
le  lendemain  à  Avrauches  pour  obtenir  dudit  lieute- 
nant l'entrée  facille  dudit  lieu  à  sa  propre  personne» 
craignant  d'y  recepvoîr  affront  et  trouver  visage  de 
bois.  Le  24  dudit  mois  1647  ,  ledit  Messire  Roger 
d'Anmont ,  révérendissime  évesque  d'Avranches ,  à 
7  heures  du  matin,  jour  dejeudy»  arriva  en  cette 
Tille,  à  ces  Gns  de  faire  visite  générallet  suivi  des 
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plos  apparents  officiers  de  la  justice  d^Ayrancbes , 
ayaot  22  on  2ê  chevaux ,  compris  7  chevaux  de  son 
carrosse  et  deux  mulets  de  bagages  couverts  des  cou-* 
leurs  dodit  seigneur  évesque»  avec  clochettes  pen- 
dantes au  col  et  à  rareois*  Âinsy  magnifiquement 
équippé  et  suyvi  desdils  sieurs  officiers  de  justice ,  de 
ses  gentilshommes,  valets  de  chambre,  aumosniers, 
pages  et  lacquets,  it  entra  dans  ladite  ville  et  envoya 
devant  te  sieur  du  Mesnil-Terré,  lieutenant  général 
du  bailly  de  Costeutin,  ao  siège  d'Avraoches,  sçavoir, 
de  nostre  R.  P.  Prieur  dom  Dominique  Huiltard  et 
de  la  commueaulté  des  moynes ,  si  nous  n'estions 
pas  dans  les  desseins  de  les  recepvoir  à  sa  volonté. 
Ce  bon  messager,  comme  ûdèle  amy  de  la  Religion, 
mît  son  possible  de  faire  réussir  le  tout  au  bien  d*i celle, 
procurant  qu'il  fust  relasché  quelque  parcelle  des  droits 
dMcelle  au  seigneur  évesque  moins  de  conséquence 
pour  conserver  les  plus  essentiels;  enfin  après  avoir 
bien  consulté  ensemble  et  là-dessus  ouy  le  sentiment 
des  moynes  en  chapitre,  en  vain  il  prit  toute  cette 
peine,  car  le  seigneur  évesque  voullut  toujours  absolu- 
ment entrer  au  chapitre  pour  faire  reihortation ,  ce 
qui  est  purement  donner  lieu  aa  scrutin  et  à  la  cou- 
gnoissance  de  la  vie  régulière  à  un  évesque  qui  fait 
profession  de  la  séculière  ;  combien  qu'on  luy  fit  offre 
de  le  recepvoir  à  la  visite  de  l'église  et  du  Très-Sainct- 
Sacrement  avec  tout  Thonneur  possible ,  item  que  le 
R,  P.  prieur  seroit  son  archidiacre  perpétuel  et  irré- 
vocable en  ce  Mont  et  que  ta  visite  de  réglise  de  la 
paroisse  lui  seroit  permise  à  sa  personne  eiclusivementt 


écsaBCHli,  canMre In ordoii- 

fl  j  a  plK  de  300  aos  en  ce 

à  fKifw  1m  niapigifm  dei 
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et  sMfcnui  pontife  estaoi   ea  œ 
■fmde,  nBRteit  avec   u  id  fiiste  pauml  les  pays 
de  Jwléis  anvirib  fl  BMeaçiAl  wn  Stiiici  E?aiiple. 
pour  jeter  les  iiffMieis   kmècmoÊs  ée  h  Saiocte 
Eiglise.  AiissT  tost  qm  la  garde  du   diasteao   Teul 
apperçn ,  Toq  fit  gronder  de  toas  les  oostés  rartilierieJ 
mniBe  loaqr  ttwto  les  doehes  de  la  tour,  celles  de 
régtise  parroditale  deoMwaot    muettes.   Monté  qn*U 
rot  les    degrés   hors  la  porte  do  corps-de-pide ,  la 
commnoanlté  se  troota  an  deraot  de  \ûj  à  la  porte 
de   la  bailliferie,  eo   cbappes;  ayant  Tait  monter  le 
curé  et  les  presbcres  de  la  paroisse»  ils  estoient  en 
snrpeUs,  fors  le  curé  aoqael  le  R.  P«  priear  fit  donner 
une  chappe«  La  processbo  esloit  ainssy  disposée  poor 
attendre   ledit  seigneur  éïesqne  et   pour  loi 
tout  autant  de  respect  et  d'honneur  qa'Q  nous  estoît^ 
possible    Le  petit  garsoQ   de  la  sacristie  poruit  un 
carreau  de  velours  à  cocquiUes  de  perles  poor   ledit] 
seigiienr.  Dn  religieux  portoit  Teau  bénite ,  un  aultre 
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reocens ,  un  aiiltre  la  croix ,  tout  de  suite  ;  un  portoî  t 
en  tbuDîqne  le  livre  doré  aux    évaugiles,    et  à  ses 
costés  estoient  deux   religieux   en   chappe  »  sça?oir  : 
à  la  gaucbe    celuy  qui  portoit  la    belle  croce ,  et  à 
la  droite  la  belle  mitre  de  grosses  pertes ,  prm  oculis 
ambabus  manibus ,  avec  une  escbarpe,  et  au  derrière 
immédialemeDt  le  R.  P.  prienr  suivoit  en  cbappe  et 
le  reste  des  moynes  suivoit   deux  à  deux ,  en  tout 
estant  trente  ou  trente-deux  et^en  dernier  lieu  estoient 
le  curé  et   sesdits  prestres.  Ledit    seigneur  évesque 
nous  voyant  ainsy  d'ordre ,  il  fnt  fort  surpris,  c'estoît 
chose  à  quoy  il  ne  s'attendoit  pas»  U  sembloiten  estre 
fort  ravy  d^aise ,   et  s'il  auroît  eu  d'aultre    conseil 
avec  luy  que    de  son    grand*vîcquaire   et    d'aultres 
prestres  semblablement    aDti-moynes  ,  il  auroit  sans 
double  acquiescé  aux  justes  propositions  des  pères 
à  luy  déférées  par  le  s*  du    Mesnil-Terré»    il   avoit 
ipporté  tous  les  ornements  ponlîflcaux  ne  croyant  pas 
testre  si  bien    reçeu^  et  incontinant   les  aumosniers 
et  aultres  suivants ,  les  luy  revestirent  et  puis  s'ap- 
procha de  la  communaulté  monastique  auquel  ayant 
Linîs  le   carreau  de  velours  sur  lequel  de  genoux  il 
[baisa  la  croix  processionnaire  que  le  R.  P,  prieur  osta 
du  baston   et  luy   présenta    après  que    tous  eurent 
reçeu  sa  bénédiction  estant  à  genoux  ;  puis  le  B.  Père 
lui  présenta  Tencens  à  bénir,  ce  que  faict  après  luy 
avoir  donné  de  l'eau  beniste  il   fut  encensé    triplici 
ductu   par    ledit  père,   lequel  père  luy   présenta    à 
baiser  le  texte  des   évangiles  après   avoir   baisé  la 
croix.  Ce  que  faict  ou  monta  les  degrez»  chantant  : 
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SacerdoB  et  Pontifèx,  puis  Tibi  Christe  spfendoi 
Patris^  lequel  hymoe  achevé,  les  prestfcs  allant 
devant  les  plus  jeunes  moynes  et  aînss;  de  rang  les 
suîTants ,  on  fit  station  derant  Tautel  de  S*  Michel, 
en  la  nef  de  l'église  où  ledit  évesque  dît  une  oraison 
du  S*  Archange,  Il  ne  voulut  pas  là  donner  de  béné- 
dictipn  générale ,  ains  fit  signe  qu*on  altast  au  grand 
autel  où  eslant,  après  les  cérémonies  faîctes,  on  ouvrit 
le  tabernacle  et  il  visita  le  Très-Sainct-Sacremenl 
disant  :  Tantnm  ergo^  puis  il  dict  Toraîson  d'icelay. 
De  là  on  alla  en  la  chapelle  des  Sainctes  Reliques, 
où  estant  on  chanta  :  Filiœ  Jérusalem  et  il  dit 
roraîson  Propitiare,  Toutes  lesquelles  oraisons  le  Père 
cérémoniaire  a  voit  soin  de  luj  moostrer  dans  on 
honnestc  diurnal.  Ledit  seigneur  avoit  donné  la 
bénédiction  solennelle  au  grand  autel  avant  d*en  partir, 
ce  que  faict  et  la  visite  des  sainctes  reliques  faicte , 
sans  rien  dire  du  tout,  il  sortit  pour  aller  visiter 
toutes  les  chapelles.  Auparavant  de  sortir,  les  deni 
moynes  qui  portoient  nostre  croce  et  nostre  mitre  les 
laissèrent  dans  le  reliquaire  et  puis  sortireol 
promptement ,  précédant  toujours  le  seigneur  évesque 
qui  seul  avec  le  père  prieur  et  ses  aumosnierSt 
grand-vicquaire  et  prothono taire,  entroit  dans  les 
chapelles  du  circuit,  icelles  visitées  sans  dire  anitiie 
chose  on  vint  en  la  nef  de  l'église.  Comme  îl  fut 
devant  les  confession naui,  il  demanda  audit  R.  P. 
prieur  qui  lui  avoit  donné  permission  de  confesser  et 
qui  avoit  approuvé  les  confesseurs ,  lesquels  il  Toaloît 
voir.  Il    luy    respondit  que  c'éloit    luy  prieur  qui 
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les  avoit  approuvés  et  que  le  monastère  en  avolt  le 
potivoir  et  privilège   ab  initio  imiituiiùnis  monasticœ 
m  illo  et  qu'il  en  avoit  toujours  jouy  du  consentement 
des  évesques  d'Avranches  qui  mesmes  avoient  souffert 
transaction  et  accord  sur  ce  subjet ,  qu'il  estoit  prest 
de  le   faire  paroistre;  alors   ledit  seigneur   déclara 
interdits  lesdits  confesseurs  et  fit  deOence  audit  père 
prieur  de  permettre  la  confession  des  externes  dans 
son  église  ;  ledit  père  prieur  répéta  ses  petites  raisons 
bien  humblement ,  et  comme  ledit  seigneur  continuoit 
en  ses  defences,  ledit  père   s'en   porta  appelant  au 
S*   Siège,    ûd  apostotos^   sur  quoy   de  rechef   ledit 
seigneur   évesque  se  trouvant  surpris  «  luy  demanda 
pourquoy  il  avoit  interjeté  appel  et   son  grand-vîc- 
quaire    dist  qu'on   ne   sçavoit  encore   ce  qu'on  luy 
vouloit  dire ,  ledit  père  repartit  qu'il  avoit  appelé  et 
appcloit  de  ladite  deOence  et  interdiction  et  de  tout 
ce  qui  s'en  ensuivroiti  ianquam  a  fuiuro  gravamine. 
Incontinent,  ledit  seigneur  touché  de   cette  humble 
réponse ,  tout  esmeu  «  reylera  ses  deffences  de  confesser 
sur  peine  d* excommunication  ipso  fado  ,  ce  qu'ayant 
ou  y  ledit  père  prieur  respondit  qu'avec  tout  respect 
de    sa     grandeur    épiscopale  il    interjetoit    nouveau 
appel ,  qualifié  comme  d'abuz ,  de  ce  qu'au  préjudice 
de  sa  précédente  appellation  par  lui  prieur  faicte  au 
S.  Siège,  lui  seigneur  évesque  avoit  passé  oultre  sans 
aucunement    l'avoir    eue    en    considération    et    en 
demanda   acte  à  deux  notaires   et  tabellions  royaux 
à  ce  subjet  auparavant  mandez  à  ces  choses  toujours 
présents.  De  là,  led.    seigneur  évesque  alla  devant 


iOft 


LES  CURIEUSES   RECEEECHES 


Tautel  de  S,  Michel  de  la  nef,  fulmîoant  cootînael- 
lement  le  fouldre  de  ses  excommunications  et 
déclarant  à  tout  le  peuple  présent  qu*ils  a  voient 
esté  abuzés  jusques-là  de  se  confesser  à  des  moynes 
qui  n'avoient  pouTOÎr  de  les  absouldre  et  que  partant 
il  les  exbortoit  de  fuir  lesdits  moynes  comme  gens 
séquestrez  par  ses  excommunications  et  censures  du 
bercail  de  Téglîse  universelle.  Alors  toute  la  com- 
munaulté  se  retira  et  ne  demeura  que  ie  Bévérend 
Père  prieur  et  soubs-prieur  et  dom  Aubert  Giroolt, 
procureur  j  avec  ledit  seigneur  évesque,  lequel  fut  fort 
indigné  de  ce  que  les  moynes  s'estoient  retirez  ;  luy 
ayant  esté  représenté  que  ses  fulminations  les  avoient 
espouvantez,  il  insista  fortement  et  de  recbef,  sur  peine 
d^excommunication^  qu'on  Bài  à  sonner  la  cloche  pour 
assembler  lesdits  moynesi  qu*îl  entendoit  les  examiner, 
visiter  en  chapitre ,  corriger  et  faire  le  scrutînîon 
d'un  chacun  en  particulier,  qu'il  estoît  leur  vray  el 
légitime  supérieur.  Sans  avoir  esgard  aux  humbles 
remonstrauces  dudit  père  prieur  qui  luy  disoit  que 
le  monastère  et  les  moynes  d'iceluy  estant  eu  con- 
grégation il  y  avoit  un  visiteur  de  l'Ordre  général 
et  aultres  supérieurs  qui  satisferoient  à  cela ,  que  b 
Tisite  annuellement  se  faisoit  aîusy  par  eux  sans 
manquer  «  que  les  Souverains  Ponlîfes  Grégoire  X? 
et  Urbain  VIII,  d'heureuse  mémoire,  avoient  donné 
et  confirmé  telles  ordres  à  la  Congrégation  ii 
en  France  soubs  le  bon  plaisir  du  roy  Louys  XITI, 
très-chrétien ,  et  en  avoit  on  bulles  érectlves  et  con- 
firmatives  de  ladite  Congrégation  appelée  de  5.  Haiir 
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eQ  France ,  homologuées  au  privé  gmûd-coiiselt  de  Sa 
Majesté  et  cours  souveraines  du  Royaume  et  eommé- 
meut  eu  parlement  de  Rouen ,  ao  ressort  duquel  estoit 
ce  monastère  9  de  recber,  attendu  tout  cela  qu*il  le 
suppliait  très-humblement  de  ne  passer  oultre  et  se 
contenter  de  ce  qu'on  luy  avoil  faict  et  de  Thonneur 
qii*on  luy  avoit  rendu ,  qui  estoit  en  vérilé  avec  grand 
cœur ,  aflectiou  et  respect.  Mais  toutes  ces  actes  d*hu- 
milité  au  lieu  d'appaiser  ce  prélat  irrité  estoient  autant 
de  flammèches  qui  allumoient  son  courroui  contre  le 
monacbisme  à  deflendre  ce  petit  point  d'honneur  pré- 
tendu de  faire  le  scrutinion  et  de  sçavoir  les  particu- 
larités d'une  communauté  religieuse ,  de  ta  vie  de 
laquelle  il  n'a  jamais  eu  aucune  expérience  ny  luy 
ny  les  grands-vicquaires ,  promotheurs  et  aultres 
officiers  qui  luy  persuadoient  devoir  faire  ce  bel 
exploit ,  estimant  estre  un  grand  afront  de  voir  vivre 
ces  belles  compagnies  angéliques  et  communaultés 
religieuses  indépendamment  des  surpelizés,  pour  cela 
seulement,  parce  que  leur  lumière  les  offusque. 
Quand  il  plaira  à  Dieu  »  il  y  mettra  Tordre  et  aura 
soin  de  son  église»  Cette  consolation  reste  aux  bons 
religieux  que  lors  qu'ils  veulent  bien  faire  ils  souffrent 
perséqution  et  que  la  souffrant  ils  sont  les  amis  de 
Jésus-Christ  qui  afflige  ceux  qu*il  ayme,  et  que,  s'ils 
n'estoient  perséqutés,  ils  auroient  subjet  de  craindre , 
puisque  l'on  voit  que  ceux  qui  suivent  leurs  désirs, 
prennent  leurs  plaisirs  à  fond ,  selon  les  loix  de  leur 
nature,  ceux-là,  dis-je,  ne  sont  point  troublez  ni  tour- 
..jnentci.  Cela  se  voit  aujourd'hui  eu  plusieurs  com- 
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muaaoltés  religieuses  et  en  plusieurs  presbtres  8œcTi> 
Uers,  lesquels  auroieot  grand  besoin  que  nos  seigneurs 
les  évesques  les  fissent  participants  de  leur  zèle  et 
sainctes  corrections.  Mais  c'est  à  ceux  à  qui  on  u'eo 
veut  pas  :   ils  suffisent  qu'ils    nous  appelant    Raby  : 
De  leur  vie  on  ne  5*eii  met  en  peine.  J'en  parle  par 
expérience  moy  qui   parle ,  car  j*ay  esté   lotrgtemps 
religieux  ancien  de  Tordre  de  S.  Benoist  d^une  abbaye 
non  exempte  ni  de  droict  ny  de  congrégation ,   phi- 
uement  subjecte  à  Téfesque*  Il  n'y  a  jamais  faict  sa 
visite  ny  eu  intention,  quoy  qu'à  ma  conrusion  il  y 
avoit  grand  besoin  de   règlement  et  d'ordre,  tandis 
que  j'ay   demeuré  en  îcelle  et   ce   par  Tespace  de 
longues  années.   Et  aussytost  que  j'ay  esté  estably  en 
la  Congrégation  de  S.  Maur ,  en  laquelle ,  à  la  gloire 
de  Dieu  soit,  les  Religieux  vivent  comme  des  anges, 
j'ai  veu  en  plusieurs  des  monastères  d'îcdie  vrayment 
exempts,  de  laquelle  exemption  ils  jouissaient  plusieurs 
centaines  d'années  auparavant    letir   nnion   &   ladite 
Congrégation,   les   seigneurs    évesques   diocésîtïs    se 
mettre  en  pièces  pour  en  avoir  la  visite  et  remuer 
ciel  et  terre  pour  avoir  congnoissance  et  scrutin  des 
meurs  et   vies   des  moynes  d'iceux,    quoyque  sans 
raison   et  de  plus  estant   de  recher  et  d'abbondant 
exempts  des  ordinaires  à  cause  quils  sont  en  cooi^ 
gatioB,  Pour  finir  l'acte  de  visite  dn  seigneur  évesque 
d'Âvrancfaes  en  ce  lien,  comme  il  eut  plusieurs  fois 
fulminé  ses  fouldres,  on  entra  dans  la  sacristie  où 
il  dressa  son  acte  de  visite  et   proceE-verbal ,  lequel 
le  P.  prieur  ne  voulut  signer.  Gela  faict ,  il  dacendit 
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dans  réglise  de  la  paroisse,  les  portes  estant  closes, 
il  fit  lever  les  serre res  par  un  serrurier  ameoé  ejtprès 
d'Avraocbes^  où  estant  entré  il    ne  fît  point  rompre 
le  tabernacle  «  ains  son  grand-vlcquaire  fit  eihortation 
au  peuple,  les  disposant  au  sacrement  de  confirmation 
et  confession  auparavant  y  ledit  seigneur  évesque  en 
confirma  certains  et  les  communia  des  hosties  con- 
sacrées qu'il  a  voit  faict  apporter  d'Avrancbes  à  ces 
causes;  tout  auparavant  quoy,  le  R.  P,    prieur  qui 
l'avoil  suivi  là  avec  le  P.    dom  Aubert,  procureur, 
réitéra  ses  appellations  et  oppositions ,  protestant  de 
se   pourvoir  contre  ses  efforts,  puis  s'en   revint   au 
monastère»  La  confirmation  et  communion  faictes ,  le 
seigneur  évesque   interdit  M"  Pierre  Petit,  prestre, 
curé  de  ladite  église,  pour  ne  s'estre  trouvé  présent 
à  Tacte  de  visite  et  donna  commission  à  M'''  Gilles 
Corneille ,  presbtre  de  ladite  église ,  d'administrer  les 
sacrements*  Puis  s'en  alla  disner  cbez  le  sieur  de  la 
iJe^le-d'Or,   où  ses  cuysiniers  luy   avoient    préparé 
et  à  sa  suitte  son  disner ,  et  sur  les  1  à  2  heures 
partit  avec  son  train  ,  ayant  faict  afficher  aux  grandes 
[|>ortes  de  ladite  abbaye ,  paroisse  et  ville  un  extraict 
I  de  ladite  acte  de  visite  et  procès-verbal  par  lequel  il 
[jdénQnçoit  excommuniés  le  prieur  et  tous  les  moynes 
tu  Uout-St-Michel ,  à  cause  qu'ils  ne  luy  avoient  pas 
|/oulu  donner  le  scrotin  et  congnoissance  de  leur  vie 
et  meurs ,  et  partant  à  cause  qu'il  s'agîssoit  de  visite 
et  correction  il  a  voit  fulminé  contre  eux  sans  nommer 
[jPierre,  ny  Jehan ,  uy  Guillaume ,  ny  Gaultier,  de  sorte 
mç  voillâ  une  excommunicatioû  aussy  bonne  eo  la 
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forme  que  la  malière  foDdemeDl  et  sobject  pourquor 
elle  a  esté  jettée.  C'est  ce  qui  faict  cejourdboy  m- 
dre  mesprisable  uo  fouldre ,  la  pensée  duqaet 
nous  devroît  faire  tous  trembler  à  cause  qu'oo  s'en 
sert  si  légèrement  et  sans  subject  le  plus  souTOot, 
seullemeût  pour  contenter  un  jeune  flatteur  de 
secrétaire,  d'aumosnîer  ou  grand-vîcquaîre  qui  fera 
croire  à  son  évesque  et  Finduira  à  agir  aiosy  extra- 
ordioairemenl ,  manque  de  science  et  d'expérience 
es  faicts  ecclésiastiques*  Six  jours  après ,  le  R.  ?• 
prieur  a  envoyé  ledit  Dom  Aubert  à  Paris  consulter 
M.  le  commandeur  de  Souvré ,  notre  abbé ,  là-dessus , 
et  nos  supérieurs  majeurs,  et  le  Conseil,  pour  ?oîr  ce 
qu'il  nous  conviendra  faire  pour  nous  deffeodre  de 
telles  vexations  inouyes  encore  jysques  à  ce  temps; 
Ton  faict  néanmoins,  comme  de  constume,  dans 
ladite  abbaye  du  Mont-St-Michel ,  on  confesse,  on 
dit  messe  et  célèbre  cbascun  jour,  n*y  ayant 
anlcuD  fondement  sur  son  excommunication.  Voilà 
tout  ce  qui  s'est  passé  en  cet  accessoire,  fors 
que  j*ay  obmis  que,  pour  ne  manquer  de  respect 
au  seigneur  évesque,  le  R.  P.  prieur  et  moy  Talasmcs  < 
trouvera  Avrancbes,  le  mardy  d'après  TindicatioD 
de  ladite  visite  où  ledit  Père  luy  fit  plusieurs 
submissioQS  et  supplications  de  vouloir  considérer' 
le  bien  de  la  Congrégation  et  la  révérence  qu^elle 
luy  désiroit  porter  en  tous  lieux,  de  tout  quoy  il 
oe  fit  pas  grand  cas ,  ains  qu*il  vouloit  avoir  juri- 
diction  entière  sur  les  moynes,  à  moins  de  quoy  il  en 
feroit  dire.  C'est  où  on  en  est  à  présent  J'ay  Ikict 
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celte  remarque  le  1''  jour  de  juin  l'an  de  Nostre-Seî- 
gneur  Jésus-Christ,  IGkl. 

—  Cf.  Histoire  générale.  Add,  de  de  Camps,  t  II t 
p.  220. 

S  *20. 

Le  fouldre  est  tombé  sur  l'abbaye  du  Mant-St-Michel 

sans  rien  endomfuager  que  les  (iis  de  fer  de  rhorloge , 

tan  lUI. 

L'au  1647,  le  mercredi,  4*  jour  du  mois  de  juio, 
à  cinq  heures  et  demye  du  soir,  les  moyaes  de  Fab- 
baye  du  MoEl-St-Michel  estant  aii  reffectoire  à  souper, 
moy  eu  estant  de  la  compagnie  ,  il  s*esleva  soudain 
un  si  grand  orage  de  pluye  et  tonuatre  qu'il  sembloit 
que  tout  devoit  en  bref  abysmer  :  entr'auttres  il  fit 
deux  coups  de  touDaire  si  violeûts  que  je  croyois 
cstre  des  coups  de  canoo  et  grosses  pièces  d'artillerie. 
Dans  le  dernier  coup,  le  fouldre  tomba  du  ciel  :  les 
uns  des  religieux  disent  qu*il  entra  dans  le  réfectoire 
par  la  porte  de  la  lavauderie  et  sortit  par  la  feuestre 
de  la  cuisine  où  on  sert  les  m6ts,  et  de  là  par  la 
vitre  de  ladite  cuisine  ;  tes  autres  asseurent  qu'il 
entra  par  le  Titrai  dii  coin  de  la  piscine ,  vers  les 
grèves,  et  sortit  par  la  porte^commune  dudît  réfectoire 
et  puis  vers  la  roue  ;  le  serviteur  me  dîst  quMI  luy 
avoil  frizé  la  barbe  en  servant  audit  réfectoire;  les 
autres   assurent   qu'il    n'entra   point  du   tout  audit 
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réfeelûtre.  Eofio,  qmj  qwV  ea  6oit,  grftces  4  Nosure* 
Selgorar,  personne  n'en  Tai  eodoiamsât  i>y 
le  b&tiineDt  dadit  moiiastère,  siocn  qu*apre£   a?ûir 
imirooyé  aiiifii  daM  lesdits  ètMyDeals  jda  cmté  du 
septentrion  où  ^t  ledit  réfectoire,   où   les  MOfoef^ 
Tirent  sa    flamme,    il   monta  à  Thorloge  sitnée   au 
faiste  de  Ja  lanterne  de  la  tiour  des  clocbes^  oii  estant 
il  coappa  tous   les   fils  de    Ter  qni  serrent  à   faire 
fnpper  les  deax  appeaojt  et  ledit  horloge,  un  fil  de 
fer  é/mqfit)§  il  MOppa  es  plusiears  pièces  et  lies  anUreiJ 
seulement  près  lesdits  appeaui  en  un  seul  endroîct, 
laquelle  coupure  et  tranchement  que  j'ay  vette,  ton- 
cbée  et  risitiée  aiec  plosieturs  de  iK>s  confrères ,  semble 
avoir  esté  fondue ,  le  bout  des  dear  fils  estant  demenrél 
noir  M  augmenté  plus  qu*ès  autres  endroîcts  entiei^s, 
ce  qui  donne  à  cogiMiistre  la  puissance  et  ardeur  dej 
ce  feu  du  ciel  à  Tesgal  de  oestre  commun.  Mous  avoof  ' 
tous  attribué  au  glorieux  arcbange  Sainct  Hicbel  la 
ooQsenration  présente  de  ce  feu  qui  menaçoit   dln^ 
cendie  générale  son  saine t  monastère.   Gr&ces  luf  en 
soient  rendues  de  tous.  J*ay  remarqué  cela  le  lende- 
main, i6&7. 


§  421. 

Le  seigneur  de  Larges  Blontgommery  a  rené^  /bf 
hommage  aux  moymes  du  Mont  à  coûte  du  fkf 
Soligny  et  Ariewn^  fe  13*  ;owr  de  juin  f«n  1647* 

iL*an  16/i7,  le  13*  jour  du  niois  de  Im^  bf^j^  ^h 
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ail 


ptiissaDi  seigQeur  Messire  Jacques  de  Mootgommery , 
coQte  de  Lorges,   es  préseDce   de   Mt  Jan  de  La 
Noë,  seueschal   de  la  baroonie  d'ArdevoD,  et  Guil- 
laume Gilbert ,   grefSer    d'îcelle ,   et    du    s'  de  La 
Guitoûoière ,    procureur  fiscal ,  eatre  les  loaiiis  de 
R<»  P.  Dom  François  te  Sue*ir  ^  religieuît  de  Tabbaye 
du  Mout-St-Micbel  t   procureur    spécial  de   la  com- 
mueaulté  desdits  religieux  quaut  à  ce  ,  a  rendu  ledit 
seigneur  de  Lorges  foy  et  hommage  à  cause  des  fief, 
terre  et  seigneurie  de   SoUigny,    relevantes  et    dep- 
pendantes  de  ladite  baronoie  d'Ardevon.  Il  arriva  à 
raudiloire   viron  lu  10'  heure  du  matin  avec  quatre 
ou  ciiq  cavaliers;  de   là   il  fut  conduit  au   manoir 
dudll  ArdevoD,  où  estant  et   moulez  en  la  première 
chambre  baulte,  il  quitta  son  chapeau,  lui  ayant  esté 
permis  de  retenir  sou  espée  au  costé  et  ses  épei*ous 
par  déférence,  à  cause  de  sa  caUté  éminente  (quoy- 
que  de  droict  Too  pouvoit  les  luy  faire  oster),   puis 
mit  ses  mains  jointes  eutre  celles  dad.  R^  Père,  lui 
disant:  Monsieur  mon  B.    P«,  je  vous  jure  uia  foy 
que  je  suis  votre  très-humble  serviteur  et  m'advoue 
votre    bomme  à   cause  de  mon  Def,  terre   et    sei- 
gneurie  de   Soligny    dépendants  de   votre    baronoie 
d'Ardevoo  ;  et  ledit  Père  luy  ttl  responce  :  Monsieur, 
je  vous  y  reçois,    au  nom  de  toute  uostre  commu- 
uaullé  »  sans  préjudice  de   nos  droits  ;   de    quoy    fut 
passé  acte  au  papier  dudit  greffe  de  la  barounie  que 
signa  ledit  seigneur,  ledit   Pèi^e  et  officiers.  Je   l'ay 
remarqué  ledit  jour  comme  lesmoin  oculaire ,  estant 
député  de  ladite  communaulté  avec  ledit  Père  pour 
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recepvoîr  ledit  serment.  Ce  qtii  fait  bîeo  estooner  les 
esprits  qui  sçaveul  les  aitercalioQS  passées  entre 
ledit  seigneur  de  Lorges  et  les  moynes  auxquels, 
nonobstant  sa  puissance ,  biens ,  calilé  et  naissance  ^ 
il  a  esté  contrainct  de  se  soubmettre  ;  faict  le  jour 
et  an  que  dessus.  Et  est  à  noter  que  le  senescbal 
le  condamna  de  fournir  son  adveu  dans  quinzaine 
d*après  les  présentes  dans  le  mesme  acte. 


S  122. 

&rande  lempeste  et  tonnaire  en  ce  Mont-St-Michel , 
arrivés  sam  aulcun  dommage  audit  lieu* 


L*an  16i!L7,  le  dimanche  15*  du  mois  de  juin,  jour 
et  feste  de  la  Très-Saiecte  Trinité ,  sur  les  neuf  heures 
du  soir ,  après  que  les  moynes  furent  tous  couchés  en 
ce  monastère  du  Mont-St-Michel,  ayant  parachevé  ta 
solennité  de  ladite  feste  ^  le  Dieu  tout-puissant  Ta 
voulu  aussi  solemniser  à  sa  façon  et  volonté,  de  la 
mesme  sorte  qu'il  donna  la  loi  aux  enfans  d'Israël 
sur  le  mont  de  Siiia.  Lesdits  moynes  n'avoient  à 
peine  repozé  et  sommeillé  une  heure ,  qu'il  s^esleva 
un  si  grand  orage  ,  quoyque  la  sepmaine  et  ledit 
jour  eussent  esté  très-serains ,  que  Ton  estimoit  ce 
Mont  devoir  en  bref  ahysmer.  Il  faisoit  aussi  clair 
dans  le  monastère  qu'en  plain  iour  ,  les  esclairs 
et  le  tonnaire  estoient  si  espouvantables  qu'il  ne  se 
peut  pas  diie  davantage,  i*eau  du   ciel  cependant 
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tombôit  comme  si  on  Feu  si  j  citée  à  plains  seaux. 
Je  ne  sçay  la  pctir  qu'eus!  ou  chascua  des  moyoes 
eu  sou  particulier  ,  mais  pour  moy  je  puis  dire  que 
je  ne  me  vis  onques  eu  tel  effroy  ;  je  me  suis  trouvé 
quelques  fois  sur  la  mer  oragée  »  je  ne  m'y  trouvé 
toutes  fois  jamais  en  telle  espou vante.  Le  R,  P» 
prieur  iocontinant  se  leva  et  tous  les  moyoes  et 
domestiques  pour  aller  sonner  les  cloches  ^  les 
soldats  de  la  garde  y  vinrent  aussy  avec  le  fils  du 
s'  lieutenant  de  la  place  de  ce  lieu.  Peu  de  temps 
après,  la  tempeste  s'esloigna  de  ce  Mont  et,  tour- 
noyant tout  autour  d*iceluy ,  enfin,  elle  s*alla 
descharger  sur  l'église  cathédrale  d'Avrancbes.  Le 
fouldre  tombant  sur  icelle  ,  fit  plusieurs  débris  et 
coupa  les  courroyes  des  baialls  de  quelques  cloches 
de  la  grosse  tour  de  Téglise.  £t  par  ce  petit  accident^ 
Nostre-Seigneur  et  rarcbange  S.  Michel  chastîèrenl 
Textravagance  et  indiscrétion  des  Avranchios,  les- 
quels disoient  haultement  et  sans  fondement  que  , 
pour  avoir  mérité  rexcommunkatiou  de  leur  évesque 
dans  le  refus  de  la  visite  du  scrutin  des  moynes  , 
comme  j'ay  remarqué  ,  le  fouldre  estoit  tombé  sur 
le  Moiil-St*Micbel  et  avoit  tout  fracassé  (quoy  qu'il 
ne  fit  que  ce 'que  j'ay  dit).  Présentement,  je  viens 
d'apprendre  au  vray  le  débris  faicl  par  icehiy  dans 
ladite  église  d*Avranches.  Premièremenl,  donc  il 
tomba  sur  la  tour  et  coupa  le  batail  de  la  grosse 
cloche    en    deux  ,  non  (1)  ta    courroye  seulement, 

(1)  A  11  pIlM  de  non,  on  a  ititutitaé  depob  le  mot  tfavoir. 
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comme  fày  dit  de  raaltre  part,  pnîs  alla  Tondre 
au  milieu  du  pavé  de  ladite  église  et  fit  uoe  fosse 
grande  eoviroQ  pour  enterrer  un  corps  âgé  de  dix 
à  douze  auSy  avec  soo  cercueil  tout,  autour  de 
laquelle  la  terre  et  pierres  parimeotales  sont 
noircies  du  bruslis*  Après  quoy,  il  sortit  par  oit 
Titrai  et  emporta  la  vitre  qu'on  a  trouvée  bieo  loia 
de  là  brisée.  De  tout  quoy,  à  plus  forte  ralsoD, 
ne  pouvons-nous  pas  dire  que  le  S.  Archange  offencé 
de  rîojure  Taiete  à  sou  mouastère,  tant  par  le  seigneur 
évesque,  à  cause  du  trouble  quMl  y  a  apporté  par  sa 
prétendue  visite ,  que  par  le  langage  inconsidéré  du 
vulgaire  avrancbin  qui  sembloit  eslre  joyeux  des 
afflictions  prœsupposées  estre  arrivées  par  le  Touldre 
en  son  Mont  sacré,  a  procuré  ou  plustost  respoussé 
le  Touldre  de  ce  Heu  en  celuy-Ià  »  on  plustost  oostre 
Dieu  irrité  de  Terreur  jettée  dans  les  consciences  des 
pauvres  peuples  à  cause  des  conressions  Taictes  aux 
moynes  de  ce  Mont»  lesquelles  ledit  seigneur  évesqoe 
a  sans  droict,  fondement,  ny  raison,  déclarées  nulles 
a  et  faîct  publier  par  les  paroisses  de  sou  diocèse  et 
finalement  fulminé  reicommunication  contre  lesdits 
moynes  pour  avoir  confessé,  un  fouldre  estant  chastié 
par  un  aultre.  Sa  Majesté  le  veuille  faire  recognoistre 
et  détromper  le  peuple  qui  suit  ce  qui  extérieuremeot 
paroist  davantage.  Pour  retourner  à  nostre  Mont^St- 
Michel,  on  sonna  toutes  les  cloches  jusques  à  i  1  heures, 
temps  auquel  le  R.  P.  prieur  prit  une  partie  des 
moyoes  et  on  dit  Matines  et  Laudes^  Tautre  sonnant 
toujours  avec  les  soldats.  Durant  quoy ,  Torage  cessa 
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entièreineDt  et  !e  temps  deviot  calme  et  seraio  en 
bref  après  s'eslre  bien  déchargé  et  de  telle  sorte  que 
les  cistemes  regorgeoient  de  toutes  pars,  combien 
que  cela  ne  dura  qn^euTiron  deux  heures  ;  Teaue 
rouloil  à  grosses  rivières  deppuis  les  Toultcs  qui  sont 
dessous  la  grande  salle  »  jusques  dans  le  rerectoir , 
ayant  entré  par  les  feoestres  ouvertes,  ce  qui  estoit 
pareillemeut  par  tout  le  monastère  et  endrolcts  ob 
les  fenestres  n'a  voient  pas  esté  closes  le  soir.  Tout  le 
monastère  trembloitde  la  force  dii  brait  du  tonnerre ^ 
la  fenestre  de  nostre  chambre  faisoit  da  bruit  et  la 
vitre  sembloit  estre  cassée  lorsque  le  fouidre  tournoyait 
autour  des  édifices  de  ce  lieu.  Far  la  grâce  de  nostre 
bon  Dieu  et  par  rintercession  de  S.  Archange,  nous 
avons  esté  conservez  sains  et  saulves»  cela  nous  doit 
exciter  à  servir  fidèlement  la  divinité  en  ce  lien  pour 
y  honorer  son  S.  Archange ,  et  moy  pariiculièrement 
à  mettre  en  pratique  les  bonnes  résolutions  que  je 
fis  durant  ceste  tempesle  de  laquelle  je  voyais  les 
corps  (1)  et  bastiments  de  ce  lieu  éminemment 
menacez. 

—  Tay  remarqué  cecy  le  lendemain  de  ladite  Teste, 
le  16  juin  1647. 


(I)  kpt^  le  «01  eorfiif  ttne  mida  piméàene  &  ajouta  le  mot  et  LogtK 
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§  128. 

Liste  des  priorés  dépendants  de  l'abbaye    du  Montai 
St'Michel  fakte  le  V  jour  de 'juillet,  tan  1647* — 
Liste  des  cures  dépendantes  de  V abbaye  du  Aforv^Sfr^j 
Michel,   dressée  le  10"  jour  de  juillet  1647,  auH] 
autorisation. 

—  Cf,  Histoire  générale ,  t  II ,  p*  79, 

§  i2i. 

Deux  compagnies  de  pèlerins  arrivées  en  ce  Mont ,  l'unôi 
de  Vire,  composée  de  220  hommes^  ï'auUre  de  Bayeuse, 
de  85  komnies^  l'an  1647. 


L'an  16&7,  le  9*jourdud*  mois  de  juillet,  il  arriva 
dans  cette  ville  du  MoDt-St-Mîcbel,  sur  les  7  à  8  heures 
du  xnatiu»  une  compaguie  de  la  yille  de  Vire«  à 
ik  lieues  de  ce  Moet,  composée  de  deux  cent 
hommes  armez  de  demyes-picques ,  trois  tamboars/ 
un  enseigne  avec  le  capitaine  et  lieutenaQtp  tous  deui 
personnes  de  qualité  el  douze  prestres*  Ils  montèrent 
dans  Tabbaye  en  ordre  aussy  tost  qu'ils  furent  entrez 
en  ville  et  chantèrent  la  grande  messe  en  musique; 
cela  faict,  ils  allèrent  disner  en  la  yîlle  et  puis  se 
retirèrent  le  mesme  jour  faisant  marcher  quatorze 
chevaux  de   baguage  quUls   avoient  avant  de  partir* 

Le  mois  de  juin    auparavant ,  la    mesme  année  ^ 
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uDe  compagiie   de  85  jeoees  bourgeois  et  gentils- 
hommes,  avec    leur   enseigue    et    tambour,  et  onze 
prebstres,  Tinrent  de  la  ville  de  Bayeux  en  cesle  église 
en  pèlerinage,  lestes  et  bien  couverts»  armez  de  demy- 
javelots;  montez  qu'ils  furent,  ils  chantèrent  la  grande 
messe  en  musique  avec  plusieurs  motets  en  Tbooneur 
des   saincts   anges;    à  laquelle    grande    messe,    le 
capitaine  ( gentilhomme  de  qualité)  et  toute  la  com- 
pagnie, reçeut  le   Très-Sainct   Sacrement    de   VEu^ 
charistie  avec  une  extraordinaire  dévotion,  et  tous  les 
prebstres  célébrèrent  pareillement*    Cela  faict,   ledit 
capitaine    Gt   plusieurs  civilitez  et   remerciments  au 
supérieur  de  ladite  abbaye  et  allèrent  dîsner  en   bas, 
puis  remontèrent  pour  sortir,  chantant   des   motets 
de  louanges   en  rhoueeur  de  Dieu  et  des  Aoges,  et 
ainsi  reprirent  le  chemin  de   Bayeux  le  mesme  jour, 
11  en  vient   plusieurs    autres    compagnies    chacune 
sepmaine,   mais  seulement  je  ne  remarque  que  les 
plus  notables  pour  faire  paroistre  à  la  postérité   la 
continuation  de  la  dévotion  que  tout  le  monde    porte 
au  S.  Archange  et   à  son  sainct  temple  Féglise    du 
Monl-St-Michel.  J'ay  remarqué  et  signé  cecy  comme 
tesmoing  oculaire   de    tout   ce  quej^ai  dit:  Thomas 
Le  Roy. 

—  Les  Pèlerinages^  envisagés  ao  point  de  vue  de  la 
loi  pénale,  ont  été  complètement  négligés  par  tous  les 
historiens  du  Mont-St-Micbet.  On  peut  consulter  à 
cet  égard  un  passage  fort  curietix  de  M.  Siméon 
Luce,  dans  son  Histoire  de  Bertrand  du  Guesclin^ 
t*  I ,  p*  252 ,  253  et  la  note.  CU  sur  les  confréries 
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da  péleriuge»  AcGonf  des  pèlerius  du  MêMP^t4tiM 
de  Caen  avec  les  cordelien  Qdèee  GoramaDiqaée  pu 
IL  Chfttel)  ;  BuUetùi  des  Amiiquiaires  de  iVormmdie, 
t.  YII ,  p.  205.  —  Une  confrérie  semblaUe  eaustût  à 
SoUgnac  (diocèse  de  Limoges )• 

S  i25. 

Pavement  du  chanceau  de  V église  parrochiak  d^Àrdeuxm» 
fel2jttafoH647. 

•  Elle  fat  pavée  de  pierre  froide  et  tombakSi  De 
plus  on  fit  dore  de  massoonail  an  ?itrail  qai  estrit 
derrière  le  grand  tableau  da  grand  anteL  » 

Remarqaé  le  joar  et  an  qae  dessus. 

S  i26. 

Remise  des  devoirs  des  traittes  foraines  (péages  et 
goMles  sur  les  denrées  et  provisions  destinées  ou 
monastère ,  se  montant  annuellement  à  cent  livres) , 
par  l'intercession  de  M.  de  Souvré^  abbé  du  Mont^ 
Can  1647. 

Remarqué  le  28  janvier  i6hl. 

S  127. 

Réparation  faicte  à  Vescurye  (TArdevon  pour  SOO  livres^ 
Van  1647. 

Remarqué  le  28  janvier  16A7» 
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S   128. 

Inventaire  des  saimtes  reliques  de  réglise  et  ahbaye 
du  Mont-St-Michel  faict  tan  1647. 

Cet  iûveotaire,  qui  ne  compreod  pas  moins  de 
50  articles ,  reproduit  les  détails  coosigoés  par  Dom 
Huyaes  dans  son  liistoire,  t.  II,  li*  traité,  chapitres  XIY 
et  XV ,  p.  36-49. 

—  Le  trésor  de  l'église  St-Gervais  d'Avraoches  a  re- 
cueilli plusieurs  reliques  proTeuaiît  du  Mont-St-Michel  : 
la  plupart  porlent  eoeore  les  baodes  de  parchemiu 
couvertes  d^iuscriptious  qui  les  accompagoaieut  à 
Torigine.  La  plus  célèbre  de  ces  reliques  est  le  chef  de 
S.  Aubert.  Les  reliquaires  qui  renferment  ces  osse- 
meots  sacrés  sont  modernes,  à  Texceptioii  des 
reliquaires  de  S*^  Suzanne  et  de  S,  Laurent;  on 
peut  y  joindre  une  custode  qui  parait  avoir  la  même 
provenance.  J*ai  signalé  ces  objets  en  1856  à  Fai- 
te otion  de  la  Société  d'Arcliéologie  d'Avrauches. 
Mémoires  de  ta  Soeiéié  d'Archéohgie ,  L  11  ,  p,  537- 
541. 

S  429. 

Mmntaire  de  toute  Vargenterie  de   l'église  du  Mont' 
St'Michel,    faict  en  1647* 


Le  12*  jour  dudit  mois  d'aoust  1647 ,  j*ay  commencé 
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à  faire  riirreiitaire  qui  suit  des  fases  sacrés  et  aultres 
iisteiisiks  d'argeoterie  serraDt  ao  calte  divin  par 
cbascoD  jour  en  l'abbaye  et  œoiiastère  da  Hoot-St- 
Midiel,  sairant  la  mesure  el  marques  que  j*en  ay 
laict* 

i*  Un  saioct  cybaire  arec  sa  patte  d'argeot  doré 
el  cyielé,  baot  de  10  poolces  1/2  jasqnes  à  Textré- 
mité  de  la  croisette  :  la  couppe  et  la  patte  de  diM[| 
poolces  de  diamètre   cbascuoe.  H  a  esté  faict  faire 
l'an  16S&  par  les  pères  de  la  CougrégatioD  ; 

2"  Un  soleil  d'argeot  doré ,  crzelé  ^  pour  mettre  le 
Très-Saluct  Sacrement  en  repos  sur  Tautel  es  jours 
qa*0D  Texpose,  lequel  soleil  s^emmaucbe  sorte  pied 
d*QD  calice,  est  baut  de  18  poulces.  L*eocfaasseftre 
où  est  le  verre,  trois  poolces  et  1/2  de  diamètre;  le 
rood,  compris  les  rayons  dadit  soleil,  six  poalcetJ 
aussy  de  diamèlre  ;  de  chascuo  coslé  d'îocluy  est  un 
S*  Micbel  en  bosse  ,  il  a  esté  Taict  Taire  par  les  pères 
de  la  Congrégation  Tan  163&; 

3*  Une  pîxide  ou  petite  boite  où  Ton  met  les 
hosties  consacrées  pour  donner  la  communion,  aussy 
d^argent  vermeil ,  le  couvercle  faict  en  pyramide  sur 
quoy  est  escrît  plusieurs  fois  :  Recours  à  Dieu,  baote 
de  deux  poulces  et  demi  et  de  deux  de  diamètre/ 
Guillaume  de  Lamps ,  abbé  de  ce  monastère ,  a  faict 
faire  ce  vase. 

Nota.  —  Cela  n'est  point  escrit  dessus  comme  j'ay 
dit,  ny  Guillaume  de  Lamps  Ta  faict  faire,  qo*on 
sache  ,  je  me  retracte  par  escrit  pour  éviter  à  rature, 
C'estoit  auparavant  un  reliquaire. 
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4*  Vm  coupe  d'argent  pour  servir  à  la  commonioii 
des  frères ,  haute  de  six  poulces ,  sur  laquelle  est 
escrit  ce  qui  suit  ;  Cette  coupe  a  esté  achepiée  par 
les  pères  du  Mont-St^âîklielt  1631  :  elle  est  belle 
et  assez  pesante  ; 

5*  Un  calice  d*argeiit  doré  et  vermeil ,  cyzelé  t 
semé  de  fleurs  de  lys.  Tort  beau ,  haut  de  8  poul- 
ces 1/2,  la  coupe  de  quatre  de  diamètre  «  la  palte 
Taicte  à  eseaille  de  6  1/2  aiissyde  diamètre,  sur  lequel 
sont  douze  petites  figures  d'esmail  en  plate  assiette, 
la  pataiiie  de  mesme  de  six  poulces  1/2  de  diamètre, 
avec  un  S.  Esprit  au  derrière  en  bosse  ; 

6*  Un  aultre  calice  d'argeot  doré,  cyzelé,  de 
dix  poulces  de  haut,  la  coupe  de  5  1/2  de  diamètre, 
la  patte  de  mesme  de  cinq  poulces  1/2  de  diamètre , 
sous  laquelle  sont  apposées  les  armes  de  M,  de  Guyse, 
abbé  de  céans.  On  croit  pourtant  qu*il  n'a  pas  faict 
faire  ledit  calice,  ains  ses  agents  Tayaut  faict  raco- 
moder  les  y  oot  faict  appliquer*  La  pataine  est  de 
mesme  avec  une  Résurrection  en  bosse  au  derrière; 

7**  Un  atiltrc  calice  d' aident  doré,  faict  à  l'antique , 
de  7  poulces  3/4  de  hauteur  et  la  coupe  de  3  poulces 
de  diamètre  et  la  pâte  de  5,  estant  à  escailles,  sous 
laquelle  est  escrit  :  Thombie  la  Tassine  ma  donné 
à  S»  MkheL  Sur  laquelle  pâte  est  un  escusson  chargé 
de  9  coquilles,  et  la  pataine  de  mesme,  de  4  poulces 
et  3  quards  de  diamètre  ; 

8-  Un  aultre  calice  d'argent  doré  et  cyzelé  de 
8  poulces  de  haut,  la  coupe  de  3  poulces  de  dia- 
mètre et  la  pâte  de  5  ;  la  pataine  estant  aussi  d^argent 
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avec  ane  croix  d'émail,  îcelle  de  5  poalces  «n  tiers 
de  diamëtre  ; 

9°  Un  aaltre  calice  d'arçeat  doré  en  cjaelqaes 
endroits,  fort  pesant,  de  neuf  pou Ices  et  deux  tiers 
de  diamètre ,  la  pâte  estant  escaillée ,  de  diamètre  de 
cinq  poulces  et  demy;  la  pataine  du  mesme,  estant 
de  6  poulces  de  diamètre  avec  la  figure  d'an  Agneau 
paschal.  Et  Tescnsson  des  armoiries  dn  seigneur  abbé 
de  Guise  sont  gravées  sur  la  pâte  dttdit  calice.  Il  fat 
faîct»  par  Tordre  dudît  seigneur,  Tan  1623; 

l(y  Un  aultre  calice  d'argent  doré  en  quelqnes 
endroits ,  de  9  poulces  de  haut ,  la  coupe  de  3  poulces 
i/2  de  diamètre,  avec  la  pataine  de  mesme,  de  5  poul- 
ces 1/2  de  diamètre,  avec  un  nom  de  Jésus  au  derrière; 

11°  Du  aultre  calice  d*argent  doré  en  quelques 
endroits,  de  9  poulces  et  un  tiers  de  haut,  la  coupe 
de  3  poulces  un  tiers  de  diamètre ,  la  pâte  de 
5  poulces  avec  la  pataine  de  mesme,  ayant  un  nom 
de  Jésus  au  derrière,  estant  de  cinq  poulces  et  demy 
de  diamètre  ; 

42*  Un  aultre  calice  d'argent  doré  en  qnelqoes 
endroits,  de  8  poulces  1/2  de  haut,  la  coupe  de 
2  poulces  2/3  de  diamètre,  la  pâte  de  5,  la  pataine  de 
mesme,  de  5  poulces  de  diamètre*  avec  un  nom  de 
Jésus  gravé  à  Tanlique  ; 

13^  Un  aultre  calice  d*argent  doré  en  quelques 
endroits,  de  huit  poulces  de  haut,  la  coupe  de  trois 
poulces  de  diamètre,  la  pale  de  quatre,  la  pataioe  de 
mesme,  de  quatre  et  demy,  avec  un  ancien  nom  de 
Jésus  gravé  ; 
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14*  Ud  aultre  calice  d'argent  doré  en  plusieurs 
endroits,  fort  pesaol,  de  huit  poulces  et  demy  de 
bautetir,  la  coupe  de  quatre  de  diamètre,  sur  la 
pâte  duquel  est  gravé  rescusson  des  armoiries  de 
Dolre  Coogrégatioo ,  et  soubs  îcelle  est  escrit  :  Ce 
calice  a  esté  achepté  par  les  pères  du  3Iont'St-Micbel 
en  16âl  ;  sur  laquelle  pâte  est  aussi  une  Croit  de 
la  Passion  avec  la  pataine  de  mesme,  de  cinq  poulces 
de  diamètre,  avec  un  nom  de  Jésus  cyzelé  et  doré.  Il 
est  à  présent  à  Ardevoo  ; 

15*  Une  paire  de  buretes  ou  cbopineaui  d'argent 
doré  vermeil  et  cyzelé,  fort  grands  et  pesants,  de 
six  poulces  de  bauteur,  la  pâte  de  deux  poulces  et 
demy  de  diamètre,  sur  quoy  est  escrit  la  devise  de 
Guillaume  de  Lamps  :  Recours  à  Dieu; 

16*  Une  aultre  paire  de  buretes  d'argent  doré  et 
ciïelé,  de  cinq  poulces  et  demy  debaut,  avec  les  ar- 
moiries de  M.  Tabbé  de  Guyse  gravées  au  couvercle  ; 

17'  Une  aultre  paire  de  buretes  d'argent  blaoc, 
hautes  de  9  poulces  et  demy,  fort  légères; 

18*  Une  aultre  paire  de  buretes  d*argenl  doré  en 
quelques  endroits,  bautcs  de  quatre  poulces,  la  pâte 
d'un  poulce  et  demy  de  diamètre.  Elles  sont  à  présent 
à  Ardevon  ; 

i9*  La  boitte  ou  vase  aux  sainctes  huilles,  d'argent 
doré  »  sur  lequel  est  escrit  :  Vas  olei  sacri,  1625.  Il 
est  parlé  en  ce  présent  manuscrit  comme  les  pères 
de  nostre  Congrégation  l'ont  faict  faire.  Il  est  de  la 
hauteur  de  k  poulces  de  long  et  large  d'un  et 
demy ,  en  Taçou  de  dosme  ; 
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20*  Une  grande  croix  d'argent  doré  et  esmaîllée, 
avec  deux  figures  de  la  Vierge  et  de  S.  Jean  aux 
deux  costés  et  deux  anges  sur  les  deux  bras  :  icelle 
haute  de  deux  pieds  dix  poelces,  large  ou  estendue 
d'un  pied  et  deux  poulces,  avec  les  armoiries  de  Tabbé 
Robert  Jolîvet  sur  son  empatemeot.  Cette  croix  est 
fort  belle  et  de  grand  prix  ;  elle  sert  à  mettre  sur 
Tautel  ; 

21*  Une  aultre  croix  plus  petite,  aussi  empalée, 
pour  mettre  sur  Tautel  »  d'argent  doré  avec  la  devise 
de  l'abbé  Guillaume  de  Lamps  :  Recours  à  IHeu^ 
haute  de  21  poulces  et  neuf  de  largeur  ou  d'es- 
tendue,  son  piédestail  large  de  treze  poulces  ;  elle  est 
assez  belle ,  sert  aussy  aux  grandes  Testes  ; 

22**  Une  aultre  croix  d*argent  doré,  esmaîllée  de 
plusieurs  figures  plates,  grandement  ancienne  et  usée, 
haute  environ  comme  la  dernière  cy  dessus  ;  elle  est 
continuellement  jour  et  nuit  sur  le  grand  autel,  ça 
esté  autrefois  une  belle  pièce  ; 

23*  Une  aultre  croix  d'argent  doré  pour  la  pro- 
cession, haute  de  deux  pieds  et  de  treze  poulces  de 
largeur  oti  esteedue  vers  le  croison,  la  pomme  de 
quatre  poulces  de  diamètre,  sur  laquelle  sont  des 
coquilles  enchâssées,  et  sur  les  extrémités  des  croisons 
des  figures  en  bosse,  d*un  costé  et  de  Taulre  eo 
esmaîL  Elle  est  gardée  dans  le  Reliquaire; 

2/t'  Une  aultre  croix  d'argent  blanc,  aussy  pour 
la  procession  aux  festes  communes,  haute  de  deux 
pieds,  le  croisou  large  de  13  poulces  avec  les  signes 
des  évangélistes  en  bosse,  d'un  costé  et  de  Tautre 


DO  MONT-SAINCT-ÎIICHBL, 


&25 


en  esmail ,  fort  pesaete  et  dorée  en  quelques  en<- 
droits  ; 

25*  Ud  baston  d*argeiit  blanc,  pour  porter  les  deux 

I  croix  cy  dessus  aux  processious,  baut  de  ciuq  pieds 

et   9  poulces»   gros  euvîroo   de   poignée,    lourooyé 

du  fil  d'argent  ou  petite  bande  sur  argent  t  le  tout 

plain  ; 

26"  Un  aultre  baston  d'argent  blanc  cyzelé,  pour  le 
cbantre  avec  son  impériale  aossy  d'argent,  avec  un 
S.  Michel  en  bosse,  laquelle  se  démonte  et  y  fut 
adjoustée  Fan  16Û3.  Iceluy  baston  baut  de  cinq  pieds 
iO  poulces  ; 

27*  Un  aultre  baston  d'argent  blanc  avec  la  masse 
pour  le  bedeau  haut  de  trois  pieds  2  poulces.  Cette 
masse  y  fut  adjoustée  par  le  soin  du  R.  P.  Dom  Do- 
minique Huillard,  prietir  de  ce  monastère,  Tan  16/^3; 

28°  Un  plat  d* argent  doré,  fort  grand  et  fort  pesant, 
semé  en  fonds  de  coquilles  ou  pommes  de  pin,  de 
!&  poulces  de  diamètre  avec  la  devise  de  Tabbé 
Guillaume  de  Lamps  :  fiecours  à  Dieu  ;  lequel  plat 
est  fort  beau  et  sert  aux  grandes  festes  au  lavabo  de 
la  grande  messe  ; 

29*  Un  encensoir  d'argent  blanc,  fort  pesant  et 
beau,  baut  de  9  poulces  sans  les  cbaisnes,  par  le 
milieu  de  k  poulces  de  diamètre  ,  long  avec  les 
cbaisneSt  avec  la  boucle  ou  anneau  de  la  poignée, 
de  deux  pieds  trois  poulces.  Avec  la  navicule  longue 
de  cinq  poulces ,  baute  de  deux  et  large  de  trois , 
sur  laquelle  Tescusson  des  armoiries  de  M«  Tabbé  de 
Guyse  est  gravé,  quoy  qu'il  n'ait  fourni  l'argent  ^  ains 
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seulemeDt  les  fmiz  qa*il  a  convenu  faire  à  mettre 
deux  anciens  encensoirs  qui  estoient  au  monastère 
d'ancienneté  en  cestuy4iu  II  y  a  aussy  un  petit  cuil^ 
lier  pour  présenter  l'encens.  Le  tout  fui  faict 
rao  1623; 

&0''  Deui  grands  chaDdetiers  d'argent  doré  pour 
les  acolitbes,  cyzelés,  bauts  de  18  poulces  et  demf , 
la  pâte  de  7  de  diamètre  et  la  coupe  de  6  et  demy, 
sur  lesquels  est  escrit  la  devise  de  l'abbé  GuillauiBe 
de  Lamps  :  Recours  à  Dieu  ; 

31'  DeuiL  aultres  chandeliers  d*argeQt  blanc, 
cyzelés  et  brunis,  hauts  d'un  pied  et  3  poulces, 
la  pâte  de  6  poulces  de  diamètre.  Iceux  ont  esté 
faîcls  par  le  soin  et  fraits  des  pères  de  nostre  Congre* 
galion,  Vm  16/iâ; 

32**  Deux  aultres  chandeliers,  aussy  d'argent  blanc, 
cyzelés  et  brunis^  de  IJi  poulces  de  hauteur  et  de  6  poul- 
ces de  diamètre  la  pâte,  faicts  comme  dessus,  Tan  16&S; 

33**  Deux  aultres  chandeliers,  pareillement  d'argent 
blanc,  cyzelés  et  brunis  comme  les  cy-dessus,  de 
18  poulces  de  hauteur,  la  pâte  de  5  au  diamètre, 
faicts  Fan  16&3  ; 

34°  Deux  aultres  chandeliers  d'argent  doré  en 
quelques  endroits ,  de  13  poulces  et  demy  de  hauteur 
et  5  de  diamètre  en  la  pâte  ,  sur  laquelle  est  gravé 
l'escusson  des  armes  dudit  seigneur  abbé  de  Guyse; 

SS*»  Un  texte  des  Évangiles ,  couvert  d^argeot 
doré  en  plusieurs  endroits,  long  d'onze  poulces  et 
large  de  8,  avec  un  Sauveur  en  besse  d'un  costé  et 
UD  crucifix  de  Taultre  ; 


DU  MOWT-SAIKCT-inCHEL. 


427 


36  Une  coquille  d'argent  vermeil ,  fort  grande  , 
de  6  poulces  de  diamètre,  dooEée  par  M.  de  Mes- 
grîgny ,  m**  des  requestes  de  Thôlel  du  Roy , 
Tao  1635.  Elle  pèse  environ  deux  tnarcs.  Snr  Icelle 
sont  gravées  ses  armoiries  avec  ces  mots  :  Yotum 
pro   domino  Johanne   Francisco  de  Mesgrigny  ; 

&T  Une  paix  d'argent  doré  et  esmaillé ,  en  forme 
ronde ,  sur  laquelle  est  la  devise  de  Fabbé  Guillaume 
de  Lamps  :  Recours  à  Dieu,  pour  montrer  que 
c'est  lui  qui  Fa  faîct  faire  ; 

38^  Des  plaques  d'argent  en  ovalle,  sur  lesquelles 
sont  peints  sept  tableaux  qui  s'enlretiennent  en 
forme  de  boette.  Il  y  a  cinq  plaques  de  5  poulces 
de  long  et  de  3  et  demy  de  large  ;  furent  données 
à  la  Thresorerie  de  ce  monastère  le  10  mars, 
Fan  1638,  par  M**  Pierre  Berard,  s'  de  Brouhë*  agent 
de  M.  Tabbé  de  Guyse  en  ce  lieu; 

39*  Une  crosse  ou  baston  pastoral,  parfaitement 
belle  et  fort  pesante ,  esmaillée  et  cyzelée ,  avec  la 
représentation  du  baptesme  de  Nostre-Seigneur  par 
S»  Jean ,  eu  bosse  au  milieu  de  Tanneau  ,  la  figure 
de  S,  Michel  au  dessoubs  et  six  figures  d^apostres 
d'or  massif  autour  de  la  masse.  Elle  se  desmonte  à 
vis  en.....  parties,  ornée  de  pierreries  et  de  perles 
fines,  une  des  belles  pièces  du  royaulme,  pèse  vingt 
et  cinq  marcs  d'argent,  suivant  nos  manuscripts, 
elle  est  estimée  quinze  mille  livres  tournois ,  elle  est 
longue  en  tout  de  sept  pieds  deux  poulces  et  demy 
de  hauteur.  Un  très^expert  orfèvre  et  lapidaire  m'a  dit 
qu'elle  vaut  plus  do  30,000  livres,  à  cause  de  plusieurs 
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pierres  pretieuses  qui  valent  80  ou  lOOescus  pièce; 

âO°  Uoe  figure  de  S.  Michel,  de  la  hauteur  d'un 
grand  homine,  couvert  de  lames  d* or  ducat,  laquelle 
est  posée  au-dessus  du  tableau  du  mesme  S.  Michel, 
situé  en  la  eef  de  réglise  de  ladite  abbaye  »  dans  uoe 
niche  exprès  fabriquée»  laquelle  figure  fui  faîcte  de 
1,200  ducats  d'or  que  Philippe  IV,  dît  le  Bel,  roy 
de  France,  donna  en  oifrance  en  ladite  église,  Testant 
venu  visiter  par  dévocîon,  Tan  1311  ; 

il*  Un  benestier  d'argent ,  partye  bruni ,  Paotre 
cyzelé  ,  avec  son  goupillon  aussi  d'argent ,  faîcts  par 
Tordre  du  B.  P.  Dom  Dominique  Huillard ,  prieur 
des  pères  de  la  CongrégatioD  de  S.  Maur  en  ladite 
abbaye,  Tan  1643.  Il  est  haut  de  8  poulces,  la  cuve 
ouverte  de  5  poulces  et  demy  ,  cyzelé  et  bruni ,  avec 
des  Chérubins  de  rapport,  avec  sou  goupillon,  aussi 
d'argent,  long  de  10  poulces,  estant  creux; 

42°  Une  lampe  d'argent,  qui  est  continuellement 
ardante  devant  le  Très-Saiot  Sacrement  de  ladite 
église,  faicle  par  Tordre  du  seigneur  abbé  de  Guyse 
Tan  1623,  sur  laquelle  Tescusson  de  ses  armoiries 
est  gravé.  Il  Ta,  toutefois,  faict  faire  de  vieilles 
argentières  qui  estoient  inutiles  en  ladite  abbaye ,  les 
chaisnettes  sont  aussy  d'argent  ;  elle  est  haute ,  depuis 
les  deux  extrémitez  des  deux  anneaux  du  haut  au  bout 
des  chaisnettes  et  poignée  et  du  bas  de  cetuy  par 
lequel  on  la  monte  et  descend,  de  2  pieds  et 
11  poulces.  Et  la  cuve  d'icelle  est  ouverte  de 
8  poulces,  et  la  mesme  cuve,  sans  Tanneau  qui  y 
pend  au  bas,  est  haute  de  six  poulces  et  demy; 
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ftS*»  Item  trois  belles  mitres ,  lesquelles  quoy 
qu'elles  ne  soient  pas  d'argent,  je  ne  laisserai  de  les 
mettre  en  ce  lieu  pour  ce  qu'elles  sont  plus  pré- 
cieuses DU  autant  que  si  elles  en  estoieut  à  cause  des 
belles  perles,  pierreries  et  broderies.  L'une  tut  faict 
faire  par  Richard  Tustiu,  21*  abbé  du  Mont-St-Micbelt 
Tan  i25û  :  elle  est  en  broderie ,  cbargée  de  petites 
perles  assez  rondes  ;  Tautre  fut  faict  faire  par  Geof- 
froy de  Servon  Tan  1585,  est  à  fonds  de  belles  perles, 
enrichie  de  pierreries  et  est  un  peu  plus  belle  que 
celle  de  Jolivet  qui  suit.  Et  l'autre  est  aussi  à  fonds 
de  belles  perles  et  enrichie  de  pierreries  ;  elle  fut  faicte 
par  Tordre  de  Robert  Jolivel,  30"  abbé  de  ce  monas- 
tère. Tau  l&ll.  Il  y  a  aussi  des  gands  pontificaux 
presque  à  toutes  ces  mitres  et  une  paire  de  patios  ; 
le  tout  gardé  en  la  Thrésorerie  de  ce  monastère,  pour 
moiislrer  combien  cette  abbaye  estoit  majestueusement 
deservie  autrefois  ; 

kk*  Item  un  aigle  de  cuivre  dans  le  chœur,  qui  sert 
de  pulpitre,  d'uue  belle  architecture  et  composition , 
sur  lequel  sont  escrits  ces  mots  qui  suivent  : 

<  En  tan  1488  fut  donné  à  M'  Si-Michel^  pour 
le  service  et  usage  de  cette  son  église,  cestuy  aigle  par 
Jehan  Gitlain  l'aisnéf  tors  procureur  de  cette  abbaye^ 
Dieu  luy  fasse  pardon.  Amen.   » 

Cestoît  un  séculier.  Toutes  lesquelles  choses  sont 
dans  régltse  du  monastère  du  Mont-St*Michel ,  comme 
il  a  esté  spécifié  cy  dessus. 

Parachevé  cecy  le  7  septembre  1647. 

Thomas  Le  Ror. 
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Comiruction  de  l'esadier  pour  descendre  du  bmU 
dortoir  m  l'église  ,  Van  1647* 


L'an  16&7  »  le  &'  jour  du  mois  d'octobre ,  le  R,  P. 
Dom  Domioique  Huillard,  prieur  de  ce  moDastère, 
par  la  directîoa  du  R,  P,  Dom  Augustin  Moioet, 
très-expert  es  bastiments ,  a  faict  faire  le  petit  escal- 
lier  à  desceudre  du  baut  dortoir  dans  Téglise ,  près  la 
porte  de  la  sacristie.  Âtiparavaut ,  il  y  avott  uue  cIoistHi 
entre  les  deux  degrés,  sçavoir  :  celui  du  bas  dortoir  à 
monter  daus  Féglise  et  celui  du  haut  dortoir,  lequel 
estoît  fort  mal  faict  et  incommode  et  mesme  dange- 
reux à  se  blesser,  à  cause  du  lieu  ténébreux,  au  lieu 
duquel  cestuy-cy  a  esté  mis,  composé  seulement  dt 
sept  marches  belles  et  spatieuses  de  bois  de  sapin  el 
a  faict  caver  dans  la  muraille  pour  prendre  ses  lon- 
gueurs et  hausser  la  chambre  de  Tboreloge  pour  les 
hauteurs,  faict  faire  aussy  les  degrés  de  sapin  pour 
monter  en  ladite  chambre  et  audit  boreloge.  Item 
faict  faire  et  raccomoder  la  cloison  d^entre  Icsdils 
escaliers  et  Téglise  et  mestre  un  benestier  en  place, 
qui  estoit  autrefois  à  l'entrée  de  la  porte  du  logis 
abbatial,  dans  la  chapelle  de  S.  Sauveur.  Item  faict 
esloigner  la  cloison  de  la  bibliothèque  pour  eslargir 
l'allée  pour  la  commodité  des  religieux  qui  estoit 
beaucoup  escbarssé,  raccommoder  les  portes  de  ladite 
bibliothèque  ,   de    ladite  allée  et  aullre  cloison  d*en 
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bas  et  de  la  chambre  dudit  horeloge»  faict  mettre 
les  ferrures  et  claveures,  le  tout  parraitemeot 
commode  au  respect  de  ce  qu'il  estoit  avant  ce 
jour ,  revient  en  malereaux  et  paînes  d'ouvriers  en- 
viron à  la  somme  de  soixante  livres  tournois.  Ce 
que  j*ay  remarqué  Tan  et  jour  que  dessus  auquel 
a  esté  flny  ledit  ouvrage, 

S  m. 

Disposition  d^une  porte  pour  l'entrée  du  monastère^ 
l'an  1647. 


Uan  16&7y  le  12"  jour  du  mois  d'octobre,  la 
clochette  avec  tous  ses  assortiments  a  esté  posée 
à  la  nouvelle  entrée  du  monastère  ,  comme  aussi 
les  portes,  serrures  et  ferrures  appliquées  commo- 
dément. Pour  ce,  Tallée  d'icelle  a  esté  pavée  de 
bois  de  sapin  ,  les  parois  enduits  et  blanchis  ,  le 
tout  disposé  à  celte  fin  que  celui  qui  est  sacristain 
ait  soin  de  ladite  porte  par  loi  ou  par  son  sous- 
sacristain  et  pour  ouvrir  à  ceux  qui  sonnent;  fl 
peut  faire  cette  charge  ^  sortant  par  la  porte  à  ces 
fins  d*entre  ladite  sacristie  et  ladite  allée  d'entrée  : 
le  tout  revient  à  trente  et  six  livres  tournois , 
tant  en  matereaux  qu'ouvrages  de  manœuvres.  Cette 
entrée  est  pour  servir  dans  Féglise  et  dehors 
dicelle  aux  séculiers  passants  sous  les  voultes  du 
costé  de  la  rotie,   H  a  esté  inséré  icy  le  jour  et 
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an    que  dessus  qu^il  a  esté   parraict  prour  y  afoir 
recours  quand  besoin  sera* 


§  132. 

Parachèvement  du  pavé  de  la  mf  de  Vèglise  pour 
1,000  livres. 

L'an  1618,  le  dernier  jour  du  mois  de  janvier,  le 
R.  P.  Dom  Dominique  Huillard,  prieur  de  ce  mo- 
nastère, a  faict  parachever  le  restant  du  pavé  de 
pierres  dures  de  toute  la  nef  et  aisles  de  Féglise 
dudil  monastère,  depuis  le  pilier  do  benestier, 
en  tous  endroits,  jusqiîes  au  bas  du  pignon  d'icelle  ; 
le  surplus  [avait  été  faict  par  son  soin,  Tan  1646, 
et  lui  coostoit  700  livres.  Cette  parlye  pu  restant  revient 
à  mille  livres  tournois,  y  ayant  beaucoup  plus  de 
besongne  qu'à  Fantre  et  qu'il  a  fallu  tirer  de  noaveao 
et  faire  apporter  la  pierre  du  rocher  à  grands  fraits. 
En  cette  somme  de  1 ,000  L ,  les  matereaux  en  général 
et  les  paines  des  artisaets  sont  comprises ,  de  sorte 
qe*à  présent ,  par  le  soin  et  le  zèle  de  ce  bon  père  $ 
ceux  qui  voient  maintenant  ladite  église  et  qui 
Ta  voient  vetie  auparavant  Feutrée  des  pères  de  ladite 
Congrégation  en  icelle,  disent  que  c*est  tout  une 
aullre  chose.  Nostre-Seigneur  en  soit  béni  qui  en 
donne  et  les  moyens  et  les  volontez  et  reçoive  dos 
œuvres  agréablement.  Celte  remarque  a  esté  faicte 
au  mesme  jour. 

Thomas  Lb  Rot. 
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s  133. 

ÂTmotation  mr  le  §  33  du  chapitre  31*  du  présent 
livre,  faite  en  1648. 


Nota  qu'au  chapitre  31'  du  présent  manuscrit,  îl 

kestdit  que  Tao  1421,  le  haut  de  la  uer  de  TégUse  du 

UoDt-St-Michel   tomba   par    cas  fortuit,   sçavoir ,  la 

Youlte  dlcelle  et  qu'elle  fracassa  tout  le  pavé.  Mais 

^11  faut  tenir  audit  chapitre,  §  33,  que  ce    ne   fut 

[point  la  voulle  de  la  nef,  qui  ne  se  trouve  poiut  avoir 

namais  esté  voultée,  ny  qu*elle  ait  fracassé  le  pavé, 

laiiis  les   chevrons    et   lambris  ont  causé  ce   débris 

audit  pavé,   lorsque  plusieurs  fois  ladite  église  a  esté 

bruslée ,   comme  il  a  esté  veu  cy  devant.    Et  aussi 

[que  ce  fut  le  haut  de   Féglise  vers  orient  au-dessus 

^des  chaires  du  chœur,  sçavoir,  le  grand  autel  et  le 

ibout  de  la  croix  d'iccUe,  après  quelle  ruine  on  fit 

une  muraille  au  lieu  oii  se  voit  la  grille  peinte  eotre 

ledit  grand    autel  et  le  chœur  ,  contre    laquelle   on 

érigea  un  autel  pour  dire  les  grandes  messes,  jus- 

ques  à  ce  que  le  grand  œuvre  fut  faict  en  la    place 

desdites   ruines  ,  comme   on  le  voit  à  présent-   J*ay 

fait  cette  rétractation  en   ayant  trouvé  esclaircissement 

ce  1"  jour  de  febvrier  1648. 


IMB  €Bi 


S  i*4^ 

Visile  riyydièrt  du  il  P.  Dom  Joaekim  Le  ConUt] 

fffu  1647. 


Fan  1647 ,  le  39*  jocir  da  moU  de  mars ,  le 
P.  Dom  Joacbiin  La  Cootat^  Tistteur  de  la  i 
gatioD  de  S.  Uaur  eo  celte  proriDce,  assisté  de  B. 
P.  Dam  Gatiao  Seguin ,  son  secrétaire ,  a  Taict  sa 
Tisite  suiTaot  les  formes  dans  ce  monastère  du  Hoot* 
St-Micbel ,  estant  de  ladite  CoogrégatioD^  I celle  estaot 
la  dernière  et  3*  qQ*U  y  estoit  obligé  de  Taire  daos 
son  triennal,  on  il  n'a  rien  irouTé  qni  Tnl  digne 
correction  »  ny  en  qooy  lobsertance  régulière 
altérée,  gr&ces  à  Dieu,  l'acte  de  laquelle  il  a 
signer  au  R.  P.  Dom  Dominique  Huillard,  prieur 
et  à  son  secrétaire  à  ce  député,  gardé  et  remis  dans 
le  dépost  dudil  monastère,  après  avoir  fait  une  ample 
et  Tervente  exhortation  à  la  persévérance  dans  la 
Tenu  à  toute  la  communanlté  des  moynes,  composée 
environ  de  trente^eux  personnes.  En  foy  de  quoy, 
et  comme  estant  présent  et  de  la  mesme  communanlté, 
je  Tay  remarqué  ycy  pour  servir ,  ledit  jour  5  de  feb* 
Trier  1648# 

S  435. 

Inventaire  des  ornements  et  chosa  de  régliêet  faicS 
en  1648. 

Aucun  détail  nouveau  à  noter  le  3  febvrier  1648. 


fait 
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S    SS5. 

Arrest  du  grarui  conseil  contre  M"  ifAvranches^  pour 
la  mite  intérieure. 


L'an  1648»  le  3'  jour  de  febvriert  a  esté  rendu 
arresl  au  grand  couseil  du  Roy ,  à  Paris ,  pour  les 
choses  débatoes  entre  M'  Roger  d'Aumonl,  é?esque 
d'Avranches,  et  les  moynes  du  Monl-St-Mîchel  au 
péril  de  la  mer ,  de  la  Congrégation  de  S,  Maur ,  de 
quoy  il  a  esté  fait  mentioe ,  sçavoir  est  que  ledit 
évesque  prétendoit  juridiction  sur  Un  teneur  desdits 
moynes ,  visiter  le  monastère  et  lieux  réguliers ,  avec 
la  paroisse  de  la  ville  dudit  Mont  et  l'abrogation  de 
rarehidiaconé  de  ladite  abbaye,  joint  deflenses  aux 
moynes  et  aultres  en  ce  lieu  de  confesser  tes  séculiers 
sans  son  approbation.  Procès  à  ces  Gos  intenté  eotre 
lesdites  partyes  dès  le  29^  jour  du  mois  de  may  1647f 
lequel  a  duré  jusques  à  ce  jour  susdit,  qu'il  y  a  eu 
arrest  audit  grand  conseil ,  et  lequel  procès  a  cousté 
auxdits  moynes  environ  la  somme  Ae  mil  cinq  cents 
livres  tournois  sans  les  paines,  la  substance  duquel 
fera  (comme  il  se  voit  en  la  teneur  suivante)  que 
ledit  s'  évesque  aura  visite  dans  Téglise  du  mona- 
stère et  dans  ta  paroisse  du  Mont ,  et  qu'il  aura  droit 
d^approuver  tous  les  confesseurs ,  tant  réguliers  que 
séculiers  en  ce  lieu ,  avec  deffenscs  à  lui  faites  de 
Lcongnoistre  des  vies ,  meurs  et  de  la  régularité  desdits 
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moyoes,   Dy   yisiter  les   lieur  réguliers  «   tant  et  si 
loDglemps  qu'ils  seront  en  coDgrégation  ^  et  TeiooiiH 
mutiîcatîoD  jeltée   par  ledit  évesqae  sur  la  coniiniî- 
Dauté  bien  levée,  par  cy  devant,  adcauietam^  par^ 
r officiai  de  Paris»  Et  de  plus,  ledit  s'  évesque  ai 
draplé  par  le  s'  Advocat  géoéral  du  procédé  porté  cy 
dessus*  Il  y  a  eu  9  audiences  ;  il  s*y  est  dit  les  plus 
belles  choses  du  monde  en  faveur  des  tnoynes.    Tous^ 
les  évesqiies  de  France  estoient  nos  parties,  et  mesme,] 
quand  ledit  arrest  a  esté   donné,    il  y  en   avoit    lOJ 
ou  12  en  habit  assistants  au  conseil,  M.  de  Soufré || 
nostre  abbé ,  nous  a  servy  en  tout  ce  qu*il  a  peu  de] 
son  crédit  et  de  sa  faveur,  ce  qui  a   bien  faict  pour) 
les  droits  de   nostre  Congrégation.  Suit  ledit  arrest  : 
Louis,  par  la  grâce  de  Dieu,  roy  de  France  et  dej 
Navarre,  à  tous  ceux  qui  ces  présentes  lettres  verront, 
salut.  Sçavoîr  faisons,  comme  par  arrest  cejourdhujj 
donné  en  nostre  grand  conseil ,   entre   uostre  bien 
amé  Messire  Jacques  de  Souvré ,  baîlly  et  grand  croii 
de  Tordre  de  St- Jan  de  Hierusalem ,  abbé  de  l'abbaye 
du  Moet-St-Michel  au  péril  de  la  mer,  Ordre  de  sainct 
Benoist ,  et  les  Religieux ,  Prieur  et  Couvent  de  ladite 
abbaye  de  la  Congrégation  de  S.  Maur  du  dît  Ordre  de 
sainct  fienoisl,  tant  en  leur  nom  que  comme  prenant 
le  fait  et  cause  pour  M"  François  Petit,  prebstre  cuté^ 
de  Téglise  parrochîale  S.  Pierre  dudit  Mon t-Sl- Michel , 
appelant  comme  d*abus ,  tant  du  statut  synodal  faiciJ 
par  nostre  bien  amé  et  féal  conseiller  en  nos  conseils  - 
Messire  Roger  d*Atimont,  évesque  d'Avranches^   du 
2  may  1647 ,  en  ce  que  par  icelu;  il  est  porté  que 
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lesdits  religieux  n'ont  aulcua  pouvoir  ny  permission 
de  confesser,  eucore  moins  d'absoudre  des  cas  à  liiy 
réservez  el  que  toutes  les  cooressious  à  eux  faictes 
aoot  absolument  nulles ,  que  des  deux  maudemeots 
du  15  desdils  mois  et  au,  contenaot  Tindiquation  de 
sa  visite  qu'il  enteodoit  faire ,  tant  à  rextérieur  qu*in- 
térieur,  correction  et  réformalion  des  personoes  et 
église dudit  couvent,  sentence  dudit  sieur  évesque  dti 
20  desdits  mois  et  an,  par  laquelle  il  avoit  déclaré 
lesdits  prieur  et  religieux  excoeimuniés  et  interdits  en 
leurs  personnes  et  de  TordonnaDce  portant  que  ladite 
sentence  seroit  publiée  et  affichée  à  la  porte  principale , 
tant  de  ladite  abbaye  que  de  l'église  parrocbiale  dudit 
Heu  ,  du  2S  desdits  mois  et  an  et  d'autre  ordon* 
nance  dudit  s'  évesque,  par  laquelle  il  auroit  déclaré 
ledit  Petit ,  curé  ,  sospend  a  divinis  et  commis , 
pour  l'administration  des  Sacrements  en  ladite  église 
S.  Pierre,  M"  Gilles  Corneille ,  presbtre ,  desdits  jour 
et  aOt  ensemble  de  toute  la  procédure  faicte  par  ledit 
8'  évesque  lors  de  sa  visite ,  et,  faisant  droit  sur  ledit 
appel,  casser,  révoquer  et  annuler  lesdites  sentences  et 
ordonnances  et  tout  ce  qui  s'en  est  ensoivy  et  u  esté 
faict  par  ledit  s'  évesque,  comme  nul  et  abusif  et  faict 
contre  et  au  préjudice  des  droits  et  exemptions  de 
ladite  abbaye  et  juridiction  dudit  abbé  sur  ladite  cure 
de  S.  Pierre,  d'une  part,  et  ledit  messire  Roger 
d'Aumont,  nostre  conseiller  en  nos  conseils  et  évesque 
d'Avranches,  intimé  et  dérendeur  d'aultre  ;  et  entre 
Dom  Grégoire  Tarisse ,  supérieur  général  de  la  Con- 
grégation de  S.  Maur,  partie  intervenant  audit  procès 
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et  requéraot  &  ce  que  Taisaut  droit  sur  soo  intervea-* 
tioo ,  ladite  abbaye  du  Mont-St-Michel  et  les  religietn 
de  ladite  CoDgrégatloQ ,  establis  en  icelle ,  soiêot 
desctarez  eiiempts  de  la  juridiction  et  visite  dndit 
s'  évesque  d'Avraoches,  ou  en  tous  cas  et  aUenda 
que  ladite  abbaye  et  religieai  dUcelle  sont  du  corps 
de  ladite  Congrégation  de  S.  Maur ,  que  ,  conror- 
mément  aux  saincts  conciles  «  bulles  de  nos  SS.  PP. 
les  Papes  octroyées  h  ladite  Congrégation  et  ordon- 
nances royaux ,  ledit  s'  évesque  ne  pourra  visiter  les 
lieux  réguliers ,  personnes  et  meurs  desdits  relîgieui 
et  généralement  ce  qui  concerne  l'observance  régu- 
lière et  régularité^,  laquelle  visite  et  juridiction  demeu- 
rera aux  supérieurs  de  ladite  Congrégation  establis 
par  les  chapitres  généraux  d'icelle,  d'une  part ,  et 
ledit  messire  Roger  d'Aumont,  évesque  d'Avranches, 
dérendeur  à  ladite  intervention,  d*aultre«  Et  entre  ledit 
s'  abbé  et  lesdits  religieux,  prieur  et  couvent  de 
ladite  abbaye  du  Mont-St-Miciiel ,  demandeurs  en 
faux  contre  certain  acte  ou  extraict  portant  datte 
de  l'an  1661,  tiré  d'un  livre  antique  appelle  Livre 
Blanc  ^  dudit  évesché  d'Avranches ,  signé  en  Textralcl 
Leconie,  promoteur  et  i?*  Perronali^  notaire  aposto- 
lique dudlt  évescbé;  comme  aussi  contre  un  acte 
escrit  en  parcbemin,  contenant  serment  de  fidélité  et 
obéyssance  de  Guillaume,  abbé  du  Mont*St*Hicbel  et 
messire  Louys  de  Bourbon  ,  évesque  d'Avranciies , 
estant  sans  datte  avec  une  croix,  d'une  part ,  et 
ledit  messire  Roger  d'Aumont ,  évesque  d^Avrancbes, 
défendeur,  d'aultre.  Après  que  Gaultier^  advocatpour 
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lesdîts  religieux  et  couvent  de  ladite  abbaye  ;  Laudier, 
advocat  pour  ledit  s'  abbé  *  prenant  le  fait  et 
cause  dudit  curé  de  St-Pierre  du  Monl-Sl-Micbel  ; 
Girard ,  advocat  pour  ledit  supérieur  général  de 
ladite  Congrégation  de  St-Maur,  assistez  de  Nicolas, 
procureur  desdils  sf*  Abbé,  Supérieur  et  Religieux; 
de  Mootbelon,  advocat  pour  ledit  b'  évesque  d'Âvran- 
cbes  ,  assisté  de  Huguenot  ,  son  procureur ,  et 
Baiily  pour  nostre  procyreur  ont  esté  ouis;  iceluy 
Nostre  Grand  Conseil  par  son  dit  arrest  faisant  droict 
sur  lesdites  instances,  ayant  aucunement  esgard  à 
rintervcntioD  dudit  Tarisse,  supériewr  général  de 
ladite  Congrégation  de  S.  Maur ,  sans  s'arrester  aux 
ordonnances  et  sentences  rendues  par  ledit  évesque 
d^Àvrancbes ,  a  ordonné  et  ordonne  que  Texcommuni- 
cation  levée  à  cantele  demeurera  purement  et  sim- 
plement levée,  ordonne  que  ledit  Petit,  curé  de  Téglise 
parrochiale  de  St-Pierre  dudit  Mont-St-Michel ,  se 
retirera  par  devers  ledit  évesque  pour  luy  estre  la 
suspension  et  interdiction  portée  par  sadite  sentence 
levée ,  laquelle  suspension  et  interdiction  ledit  évesque 
sera  tenu  lever  à  la  première  réquisition  dudft  Petit, 
comme  aussi  sera  ledit  Petit ,  curé ,  tena  d'assister 
aux  synodes  tontesrois  et  qtiantes  qulls  seront  con* 
voqués  par  ledit  évesque  d'Avrancbes ,  a  maintenu 
et  gardé,  maintient  et  garde  ledit  évesque  d*Avran- 
cbes  en  tout  droit  de  visite  en  ladite  église  parrochiale 
de  St-Pierre  et  monastère  dudit  Mont-St-Micbel ,  fors 
M  MCapté  sur  les  lieux  réguliers,  discipline  régulière 
innés  desdits  religieux ,  tant  et  si  longuement 


fiao 


LUS  CDBI£DSIÎS  KECUBRCHES 


qu'ils  demeureront  en  congrégation.  Et  oe  pourroot 
lesdit&  religieux  coq  fesser  aulcuns  séculiers  ny  com- 
mettre à  cet  effet  qu'ils  ne  soient  auparavant  approuvés 
par  ledit  évesque  sans  despens.  Si  donnons  en  mande* 
ment  et  commettons  par  ces  préseotes  au  premier, 
nostre  huissier  ou  sergent  sur  ce  requis ,  qu'à  la 
reqiieste  desdits  Âbbé  ,  Religieux  et  Couvent  de 
ladite  abbaye  du  Mont-St*Michel ,  le  présent  arrest  il 
signifie  à  tous  ceux  qu'il  appartiendra  et  au  surplus 
faire  tous  exploits  et  actes  de  justice  requis  et  néces- 
saires. De  ce  faire  luy  donnons  pouvoir  sans  pour  ce 
demander  placet,  visa  ny  pareatis,  nonobstant  clameur 
de  haro,  chartre  normande,  en  tesmoiog  de  quoy 
nous  avons  fait  mestre  nostre  scel  à  cesdites  pré- 
sentes. Donné  et  prononcé  en  Taudience  de  nostre 
grand  conseil  à  Paris ,  le  3'  jour  de  febvrier  Tan  de 
grâce  1648  et  de  nostre  règne  le  cinquième. 

Signé  par  le  Roy  à  la  relation  des  gens  de  son  Grand 
Conseil ,  Roger,  et  scelé  du  grand  sceau  en  cire  jaune. 

CoUationné  à  Toriginal  en  parcbemain ,  iceluy  remis 
es  archives  le  jour  10*  du  mois  de  may  1648« 

Thomas  Lb  Roy  , 

Moyoe  Bénôdicliii. 

S  137. 

Uarrest  du  conseil  est  donné  san^  préjudicier  au 
for  extérieur  de  l'archidiëconné^ 

Item  est  à  remarquer  que ,  par  le  susdit  arrest ,  le 
Conseil  a  maintenu  U.  Févesque  d'Avrancbes  à  visiter 
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la  paroisse  du  Moiit-St*MicheI ,  qaoyque  jasques  à  ce 
jour  loy  Dy  ses  prédécesseurs  D*y  etisseat  Taict  aucune 
visite  I  et  ce  eu  causéqueoce  de  la  trausactiou  de 
12â6,  par  laquelle  les  appellations  de  rarcbidîacre 
de  Tabbaye  ressorteut  par  devant  M.  Févesque  dudit 
Avranches,  et  partant  on  a  jugé  qu'en  celte  qualité, 
comme  supérieur,  il  avoit  droit  de  visiter  ladite 
paroisse»  et  que  les  religieux  de  Tabbaye  dévoient 
prendre  Fapprobation  pour  conresser  les  séculiers  » 
ce  qui  a  donné  lieu  à  Tarrest  cy  dessus ,  sans  pour- 
tant que  ledit  arrest,  au  surplus,  préjodicie  à  ladite 
transaction  de  1235  pour  la  juridiction  que  M.  Tabbé 
dudit  Mont-St-Micbel  et  son  archidiacre  ont  dans  ia 
paroisse  et  ville  dudit  Mont-St-MicheL  Faict  les  jour 
et  an  que  dessus. 


^  §  138. 

^^Jf,  le  marquis    de  Mortemd  et  M""'  la  marquise  de 
^H  Quergeant  mt  visité  ce  Mont^  1648. 

F  L'an  1648^  le  iS'  jour  de  febvrier,  M.  le  marquis 
!  de  Mortemal  et  son  fils,  avec  Madame  la  marquise 
de  Quergeant  et  grand  traie,  tant  d'hommes  que  de 
chevaux,  iceluy  composé  de  trois  carrosses  à  cbascun 
six  chevaux ,  en  tout  quarante  chevaux ,  sont  venus 
par  dévotion  en  cette  abbaye,  conduits  jusques  es 
portes  de  la  ville  par  M.  de  Lorges  Montgommery, 
chez  lequel  ils  avoient  couché  en  sa  maison  de  Pon- 
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torsoD.  Ledit  marquis  et  la  marquise  ayant  fiiict  lem 
dévotions ,  reçeu  la  saincte  cômmaoioD,  yea  ce  qui  se 
pouYoit  voir  de  rare  dans  le  monastère  »  ils  s*en  sont 
retournés.  Je  Tay  remarqué  le  15  mars  16&8. 

S  109. 

Présentation  pour  la  cure  d^Ardeoon  par  les  moynei, 
14  février  1648,  de  Af"  Guillaume  Thiesse,  de  VardA^ 
diaconé  de  Rouen,  en  remplacement  de  tt*  Maurice 
de  La  Porte,  décédé. 

—  Noté  le  1&  février  16&8. 

S  140. 

Transport  de  la  baronnie  ffArdeoon  aux  P.  P.  Bén^ 
dictinSj  par  M.  de  Guy  se  abbé,  13,  septembre  1625. 
-^Analyse  de  Vacte  original. 

—  Noté  le  18  mars  1648. 

§  105. 

Procès-verbal  des  réparations  à  faire  aux  manoir  ^ 
grange  et  appartenances  de  la  baronnie  d^Ardevon, 
30  juin  1626. 

—  Noté  le  18  mars  16A8. 
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S  m. 

On  a  commencé  de  chanter  au  chmir  les  hymtiei 
tmuveaiix^  Van  1648. 

L*aD  16â8,  le  11*  jour  de  mars»  la  veille  du  gloriem 
S.  Joseph,  aux  premières  Yespres  de  la  Teste  dudit 
saioct  ou  a  eommeocé  à  cbaDter  dans  le  cbcear  de 
Féglise  du  moaastëre  du  MoeuSl-Micbel  les  hymnes 
Douveauî  composez  ou  plutôt  les  bymues  andeos 
corrigez,  cbaûgez  et  augmentés  par  N.  S.  Père  le 
Pape  ,  UrbaiD  YIII ,  d*beureuse  mémoire,  environ  en 
rau  1635  ,  sur  les  cbants  nouveaux  ou  nouvellement 
accomodez  ausdits  bymnes  par  les  Religieux  de  la 
Coiigrégatîon  de  S*  Maur.  Ce  que  j'ay  remarqué  icy 
pour  y  avoir  recours,  quand  besoin  sera,  Tan  1648» 
ledit  jour  11*  dudil  mois. 

S  146. 


Vendùion  de  18  ruches  froment  et  une  geline  de  renie, 
deues  à  taumosnerie»  à  M"  Pancrace-Acfulle  Belille^ 
théologal  et  officiai  d'Avranches  avec  le  remplace 
le  9  mars  1648  et  acquisition   en   remploi  !• 
4  terges  de  terre  en  Huynes ,  moyennant  120  livre$^\ 
et  dune  rente  de  ï\  livres  5  sols  sur  Louys 
beri^  du  Mont-St-MicheL 

Sans  date  d^annolatioD, 


^^^^^^^P           DO   IIONT-SAINGT-HIGHEI.. 

&&5             H 

^H^B       ^ 

1 

1       Contrai  de  cession  de  la  baronnie  dArdevon, 

par  M.  de                ^H 

1           Guy  se,  abbé^  aux  Pères  Bénédictins  (!3 

septembre               ^^ 

L       *625). 

J 

1          —  Copie  de  Tacte  analysé  au  §  1/iO»  dressée  le  19                ^| 

1       mars  1648* 

■ 

^^                        S 

■ 

1       Nouvelles   augmentations  de  charges  outre 

celles  du                ^H 

^^Ê                       concordai  destablissemeni* 

1 

Sçavoîr,   au  prédicateur  de  la  paroisse 

St-Pierre               ^Ê 

dudil  MoDl 

aOJir.               ■ 
60                      H 

Au  moyoe   lay 

Aux  trois  portiers ,  72  livres  tournois  à 

_1 

raison  de  24  livres  chacun 

H 

Aux  soldats  du  cbasteau.    .     .     *     «     . 

H 

Et  à  la  despense  de  Monseigneur  TEvesque 

^1 

d'Avraoches  quand  il  fera  sa  visite  en  ce 

^1 

lieu ,  total  175  iiv. ,  sans  la  despeose  dud. 

^1 

seigneur» 

■ 

J*ay  remarqué  le  tout  pour  instruire  dos  succès*                ^| 

seurs ,  le  19  mars  1648* 

m 
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S  iw. 

Transport   et    cession    du  colombier  de  Genest   par 
M.  de  Guyse  aus  Pères  Bénédictins  (  17  septemkt^ 
1625). 

^  Extraict  de  Tacte  original,  le  19  mars  16&S. 


S  150. 
Réception  du  Bitwl  de  la  Congrégation. 


L'an  16iï8,  le  23'  jour  du  mois  de  mars, 
avons  reçeu  en  ce  mooasière  du  Mont-St-Michel  et 
commencé  à  mettre  eu  pratique  le  Biluel  de  la  Cod* 
grégation  faict  par  on  des  pères  dMcelle  et  imprimé 
la  mesme  a  nuée.  Eu  iceluy  sont  les  obsèques  des 
delfuiits  avec  toutes  les  oraisoes  et  prières  quUl  Tatit 
Taire  dans  ladite  CongrégatioD  ,  otitre  celles  du  Bré- 
viaire, Missel ,  etc.  Je  l'ay  remarqué  le  jour  et  an  que 
dessus  pour  s'en  souvenir  en  temps  et  lieu  que  besoin 
sera. 

S  151. 

Obtention  des  lettres  de  garde-gardienne  pour  le  Uont^ 
St'Michelf  du  Boy  Louis  XIV,  le  23  décembre 
1647. 

Sans  date  d'aimotation. 
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§  152. 
Don  du  tableau  de  M.  de  Somré ,  tan  i6&8. 

L*aii  1648  ,  le  2'  joor  du  mois  d'avril ,  les  Prieur 
et  Religieux  du  Monl-Sl-Michel ,  au  péril  de  la  meri 
OQt  reçeu  un  tableau  sur  toile,  haut  de  ihk  15  pieds 
et  large  de  10  à  12  «  daus  lequel  est  le  portrait  de 
loessire  Jacques  de  Sauvré  »  graud'croii  et  bailly  de 
la  relig'oiï  et  chevalerie  de  Mallhe ,  el  abbé  de  cette 
abbaye  dudit  Mont-St-Michel ,  lequel  abbé  est  repré- 
senté eu  iceluy  à  cheval  et  armé  de  toutes  pièces, 
ledit  tableau  est  fort  beau  ,  il  a  cousté  ceut  livres 
iouruois  audit  sieur  abbé.  L*escussoD  de  ses  armes  est 
dedans  et  Ta  envoyé  auxdîts  Religieux  eu  sigue  de 
bieuveillaoce  et  de  raffeclioo  qu'il  leur  porte.  Ils  Tout 
rai  et  enchâsser  dans  un  beau  cadre  de  bois  menuisé  et 
Tout  raict  mettre  eu  la  grande  sale  du  mouastère  pour 
eslre  veu  de  tous  ceux  qui  y  entreront  toutesfoîs  et 
quantes.  Falot  celte  remarque  les  jour  et  au  que 
dessus. 

S  ISâ. 


Election  de  Dom  Julien  Duchemm ,  par  les  Religieux 
de  t abbaye  du  Mont-St^Micfwh  pour  être  conoetUuel 
m  chapitre  prçmndtd ,  le  17  orn/  1648» 
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S  154- 

Monsieur  FEvesque  de  Coustances  vint  par  dévotion  en 
ce  Mont^  tan  1648, 


L'ao  1648,  le  2"  jour  de  may,  la  veîUe  de  la  Teste 
de  rioventioii  de  la  Ste-Croix  ,  Révéread  Père  es 
Dieu  »  Messire  Aubry ,  ëvesque  de  CoustaDCCSt  de 
ceste  proviDce  de  Normaudie,  arriva  aver  tout  soo 
train  en  ceste  ville  du  Mout-St-Mîchel  où  estaot* 
iûcoetiuael  il  moota  en  l*égljse  du  monastère,  I 
Religieux  estant  au  rcfectoire  pour  prendre  leur 
réfection  du  soir,  le  R.  P.  Dom  Vincent  Legrand, 
soubpdeur  en  rabsence  du  R.  P.  prieur,  pour  lors  i 
la  diète  provinciale  d'Angers ,  luy  alla  au  devant  avec 
deux  religienx  seulement,  ledit  seigneur  évesqoe, 
ne  permettant  qu*oii  luy  fit  aulcun  honneur  extraor- 
dinaire. Après  avoir  Taict  ses  prières  en  ladite  église, 
on  le  mena  au  logis  abbatial,  après  avoir  soupe  t  pour 
reposer  ta  nuit ,  ses  gens  dévalèrent  en  ladite  ville 
pour  coucher.  Le  lendemaio  ,  il  dit  la  saiocte  messe 
au  grand  autel  de  ladite  église,  à  basse*-voix,  à  la* 
quelle  les  religieux  non  prebstres  recourent  de  sa 
main  la  saincte  communion ,  après  quoy  et  les  actions 
de  grâces  rendues,  ledit  R.  P.  soubprieur  luy  fit  voir 
les  sainctes  reliques,  lesquelles  il  vénéra  très-dévo- 
tement et  les  fît  vénérer  à  ses  aumosniers,  et  puis 
vit  tout  le  monastère ,  et  après  avoir  desjeuné  dans 
la  salle  des   bostes  avec  ses  aumosniers  et   gentils* 
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bommes ,  il  monta  en  sod  earroce  et  s^en  alla  à  Sw 
Malo  le  mesme  jour,  ayaet  faict  tant  de  remercimeots 
audit  père  soobprieur ,  lequel  il  youIuI  eslre  au  bout 
de  la  table  au-dessus  de  luy  et  à  costé  le  R,  P.  Dom 
Aubert  Giroult,  procureur,  à  cbascuD  repas  et  a  tes« 
iBoigBé  tant  de  ressentimeut  de  la  bonne  réception 
qu1l  disoit  luy  avoir  esté  faîcle  en  ce  lieu  qu'il  n*en 
peut  pas  faire  ni  dire  davantage ,  protestant  servir  la 
Congrégation. 


S  155. 

M*   tûbbi  de  Smigny  vint  en  voyage  en  ce  Mont, 
Pan  16&8. 


L'an  1648 ,  le  27'  jour  de  may ,  M,  Tabbé  de  Sa- 
vigny«  cadet  de  ta  maison  de  la  Yienville,  près  de 
ces  quartiers  îcj,  vint  en  voyage  eo  ce  Monl-St-Michel, 
ayant  un  gentilhomme  «  un  vallet  de  chambre  et  an 
pallefrenier  avec  tuy  à  cheval  et  deux  lacquets;  et 
pour  ce  qui  est  de  sa  personne ,  au  lieu  d'avoir  Thabit 
blanc  avec  le  scapulaire  noir  de  sou  patriarche  S.  Ber- 
nard, de  Tordre  duquel  est  ledit  Savigny*  il  avoit 
un  habit  de  drap  de  Hollande  gris  avec  le  juste  à  corps 
chargé  de  passements  ou  grandes  nattes  d'or  larges 
de  trois  doigts,  avec  le  plumet  à  sou  chapeau  et  Tespée 
à  son  costé  pendue  d'un  bosdrier  en  broderie  d*or* 
Estant  arrivé  à  la  porte  de  la  ville ,  des  portiers  et 
bourgeois  qui  estoient  en  garde  luy  demandèrent  les 
armes  auparavant  d'entrer ,  suivant  les  ordonnances 

29 
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TD^aux  et  la  coiistume  gardée  de  longue  main  en  ce 
lieu.  Alors  ce  jeuoe  abbé  cavalier  se  meltaDt  en  colère, 
dîsaul  qu'il  les  portoît  bien  dans  le  Louvre  ^  mit  la 
uiaio  à  Tespée  et  eu  donna  plusieurs  coups  du  plat  sur 
on  des  portiers,  celuy  qui  se  trouva  le  plus  près  de 
luy.  Après  quoy  se  fit  un  grand  tumulte  à  la  porte 
de  la  ville  et  peu  s*en  fallut  qu'il  ne  reçeut  affront  et 
qu'on  ne  le  canardast.  Mais  bien  luy  en  prit  que  cela 
arriva  de  bon  matin  et  que  les  cerveaux  de  nos 
bourgeois  du  Mont-St-Micbel  n'estoient  point  encore 
escliauSez  du  cildre  de  Normandie.  A  ces  bruits,  le 
s'  de  la  Guillonnière,  lieutenant,  et  de  La  Lande» 
major,  vinrent  à  ladite  porte  et  ce  néantmoins  Iny 
permirent  à  luy  et  à  son  gentilhomme  d'entrer  avec 
leurs  espces.  Il  vint  en  F  abbaye  où  le  fi.  P*  Dom 
Dominique  Huillard  ,  pour  lors  prieur ,  rentretiot 
beaucoup  et  luy  ût  venir  le  monastère ,  et  par  après , 
comme  il  sceut  qu'on  commençoit  la  grande  messe , 
il  y  alla  l'entendre  et  puis  monta  à  cheval  pour  aller  à 
Fontorson  incontioant,  pour  affermer  sadite  abbaye, 
n'ayant  jamais  voulu  manger  ny  boire  en  ce  lieu  >  sinon 
qu'il  gousta  à  une  bouteille  de  vin  qu'on  luy  envoya 
à  rhostellerle,  pour  obliger  les  Religieui.  Tout  cecy 
nous  doit  faire  déplorer  la  misère  du  temps  de  voir 
ainssy  les  beaux  monastères  estre  possédés  par  les 
séculiers  qui  ne  sçavent  aucune  règle  de  religion.  Et 
les  pères  et  mères  sont  beaucoup  blasmables  devant 
Dieu  de  procurer  auprès  des  Boys  des  bénëGces  à 
leurs  enfants  qui  soient  dans  une  vie  ainssy  mondaine, 
car  ils   se  sauveroient  facilement  sans  cela  dans  le 
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monde.  Cela  se  voit  en  ce  mesme  abbé  cy-dessns, 
lequel  en  la  conversation  de  sa  personne  est  Irès-hon- 
ueste  homme  el  bien  nay ,  bon  cavalier  et  qni  a  des] à 
I  passé  de  temps  dans  les  armées  an  service  du  Roy,  Nostre 
boa  Dieu ,  mette  s*il  luy  plaist ,  ordre  à  son  église. 


$  156. 

Cinç  religieiLT  de  ce  Mont-St-Michel   reçeurent   les 
ordres  de  M.  de  Comtances^  l'an  i6û8. 


L*an   1648,   au   quatre-lemps  de  la  Penthecoste , 
8  juin,  cinq  des  religieux  de  ce  monastère,  conduits 
par  le  R.  P.  Dom  Aubert  Giroult,  cetlerieren  iceluy, 
reçeurent  les  ordres  du  fi*  P,  en  Dieu  Messire  Ch. 
Aubry,  évesque  de  Cous  lances,  sçavoîr  fureot  faicts 
prebstres  Dom  Bernard  Rameliti ,  Dom  Marc  Fouyer  , 
Dom  Philippes  de  Yersillé ,  Dom  Jacques  Gaumer  et 
Frère  Ântboine  Yinot,  sousdiacre.   Ce  bon   seigneur 
évesque    montra   bientost  des  effects  des   promesses 
qu'il  avoit  faictes  en  ce  Mont«  y  estant  le  S"»  jour 
du  mois  de   mai  dernier.    Car  tout    aussy  tost  qu'il 
sçeut  que  les  Religieux  estoient  venus,  ledit  R.  P. 
Giroult  les  luy  ayant  présentés  avec  leurs  obédiences, 
il  les  reçeut  avec  toute  raflabitité  et  le  respect  qu'on 
peut  dire ,  il  les  interrogea  tous  luy  mesme  et  leur 
demanda  leurs  lettres  d'ordre  qu'il  teut  pareillement, 
et  puis  il  les  admit  (quoy   qu'il    n'en   peut    poînct 
Taire  de  difliculté  ,  car  ils  estoient  tous    très-capa* 
blés  et  les  meilleurs  du  cours  de  tbéologie)  et  leur 
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eochargea  d*Qser  de  ce  qui  estoit  dans   sod    palais 
épiscopal  comme  du  Mont-St-Mîcbel ,  doQoaDl  ordre 
à  ses  aumosoiers  de  leur  fouroir  tous  les  ornemeots 
nécessaires.  Là  tous   les  aultres  religieux ,   des  Meo- 
diauts  et  aultres  qui  prenoieut  les  ordres  ce  jour* 
voyant  ceux  du  Moot*St-Michei  revestuz    des    belles 
aubes  à  poioct  couppé  du  seigneur  évesque  et  de  ses 
beaux  chasubles  en  broderie  d*or  et  d^argent,  deman« 
doient  qui  estoient  ces  bons  pères  Bénédictins,  à  qiiil 
on  faîsoit  tant  d'honneur;  tant  eux  que  le  peuple  de] 
Coustances  les  appeloteot  Messieurs  ,  tant  eut  d'esdal] 
rhoniieur  que  ce  seigneur  évesque  leur  fit  Mais  ce  ne] 
Tut  point  le  tout,  car  les  ordres  estant  faictes,  il  kn 
fît  tous  disner  à  sa  table  et  les  traicta  avec  tant  de] 
magnificence,  d'bonnenr  et  de  respect  que  ces  bons] 
religieux  en  estoient  tout  confus  et  honteux,    per« 
sonne  ne  disnaut  à  sa  table  que  luy  et  eux  ce  joQr-41 
Après  le  disner,  il  leur   Et   veoir    entièrement 
palais  épiscopal  et  leur  fit  donner  leurs  lettres  d'ordres 
gratis,  sans  permettre  qu'on  donnast  un  seul  denier 
aux  secrétaires.  Puis,  en   prenant  congé  de  luy,  il 
leur  fit  beaucoup  de  protestations  de  servir  la  Congre* 
gation  au  général  et  au  particulier  quand  roccasioAj 
5*en  présenteroit ,  et  que ,   pour  le  tesmoigoer  ail 
Taire  visite  dans  son  diocèse,  il  la  feroit  dans  plusieurs 
abbayes  qui  luy  sont  sujettes  pour  n*estre  point  eii| 
congrégation  et  disposeroit  les   abbés  et  les  religieu 
à  son  possible  d*establir  les  pères  de  la  Ck>iigré|gal 
de  S.  Haur  en  icelles ,  pour  la  plus  grande  gloire^ 
de  Dieu  et  l'édification  du  prochain. 


DO  MONT-SàTNCT-MICHEL» 


&53 


S  157- 

La  cisterne  de  taumosnerie  tient  82  tonneaux,  a  esté 
mesurée,  tan  1648. 


F 


L*ân  1648 ,  le  10°  jour  du  mois  de  juiti ,  oo  a 
mesuré  la  grande  cîsteroe  de  ratimosoerie  qui  »  ayant 
15  pieds  de  longueur»  11  de  largeur  et  15  de  pro- 
fondeur, contieut  en  son  caveau  82  tonneaut ,  supposé 
que  le  pied  cube  tienne  16  pots^  le  surplus  estant 
mis  pour  ce  qu'eu  emporte  Farcade  qui  est  au  milieu. 
Cedit  mesurage  a  esté  faict  soigneusemeut  par  personnes 
ex  perles  le  jour  et  au  que  dessus, 

S  158. 

Arrivée  du  R,  P.   Ihm  C/mrles  Râteau,  pour  esire 
prieur  en  ce  Monastère* 


t 


L'an  1648 ,  le  27'  jour  du  mois  de  juio ,  le  R.  P. 
Dom  Charles  Râteau  est  arrivé  en  ce  Mont-St-Michel 
pour  gouverner  le  monastère  dudit  lieu  eu  qualité  de 
prieur  ,  esleu  en  chapitre  général  tenu  à  VendosmCt 
canoniquement  et  selon  les  privilèges  de  nostre  Con- 
grégalion  ,  le  15"  jour  du  courant,  comme  il  a  apparu 
aux  Religieux  dudit  monastère,  par  la  lecture  de 
son  obédience»   qu*il   a  faict    lire  au  chapitre   en  la 

t présence  de  tous^  icelle  en  date  desdits  mois  et  an. 
Or,  cedit  R.  P.  est  natif  de  la  ville  de  Veedosme  eo 
I 
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VeDdosmots,  de  la  Doble  et  honorable  faniille  des 
Râteau  »  gens  qui  de  longtemps  se  sont  rendus  re- 
commaedables  tant  par  leur  bonne  foi  que  rectitude 
dans  le  faict  de  la  justice  qu'ils  ont  exercée  dans  la 
barre  du  siège  d'icelle  audit  Vendosme,  et  partico- 
lièrement  Monsieur  Jan  Râteau  ,  père  dudit  R.  P. 
prieur,  lequel  moy  qui  escris  cecy,  ay  eu  l'honneur 
de  congnoîstre  et  Tay  veu  plusieurs  fois  venir  au  mo- 
nastère  de  Vendosme  ,  pour  raffection  qu*il  portoit 
aux  religieux  dudit  lieu,  jusques  là  qu'il  estoit  tout 
leur  conseil,  et  ils  luy  confioient  tout  le  soin  et 
maniement  de  leurs  plus  sérieuses  affaires  pour  et  à 
cause  de  sa  grande  probité  et  preudbomie*  Pour  ce 
qui  est  dudit  1.  P.  prieur,  sou  fils,  il  y  a  environ 
16  ou  17  ans  qu'il  a  pris  Fhabit  en  nostredite  Con- 
grégation et  en  icclle  s'est  rendu  très-docte  dans  les 
lettres  humaines  et  divines ,  philosophie  et  théologie^ 
comme  aussy  dans  le  droîct  canon  et  civil ,  mais  qui 
plus  est  dans  la  vertu ,  la  science  des  sciences  ;  c'est 
ce  qui  a  induit  les  supérieurs  de  ladite  Congrégation 
à  luy  donner  des  charges  en  icelle  :  premièrement 
ils  le  constituèrent  quelques  années  soubsprieur  en 
ce  monastère  dudit  Mont-St-Micbel,  de  là  il  Tôt  en  la 
mesme  dignité  de  soubsprieur  en  l'abbaye  de  St-Melaine 
de  Rennes  en  Bretagne,  Puis  ils  Testablirent  prieur 
claustral  du  monastère  de  St-Sauveur  de  l'Esvière* 
lés*Angers,  et  fînalemenl  les  jours  et  an  que  dessus, 
prieur  du  Mont-St-Michel ,  oit  Nostre-Seigoeur  lui 
veuille  donner  la  grâce  de  continuer  ses  travaux  à 
son  service*  Le  29^  jour  dudit  mois»  peu  après  Tar- 
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rivée  dodît  R.  P;  prieur ,  le  R.  P.  Dom  Domioîqoe 
Huillard  partit  de  ce  lieu  y  ayaet  esté  supérieur  6  aos 
et  gouveroé  très-prudemmeot  le  monastère  pour  aller 
prieur  au  moDaslère  de  RbedoD ,  oh  il  a  esté  destioé 
par  le  mesme  chapitre  général  cy  dessus,  saus  parler 
du  temps  auquel  il  y  a  esté  aussi  procureur*  Faicl  les 
jour  et  au  que  dessus. 

§  159. 

Ricofwiliation  entre  les  Révérendissimes  évesçues  rf'A- 
vranches  et  les  Religimx  du  Mont-St-Mkhel  ^  faicte 
tan  1648* 

L*aii  16ù8t  le  3''  jour  du  mois  de  juillet,  6  jours 
après  Tarrivée  du  R.  P.  Dom  Chartes  Râteau,  prieur 
de  ceste  abbaye  du  Mont-St-Michel ,  le  mesme  R.  P. 
alla  rendre  sa  visite  au  Révérendissioie  Roger  d'Au- 
moot,  Mooseigiieur  Tévesque  d'Avranches  eu  sou 
palais  épiscopal»  audit  lieu,  naguères  de  retour  de 
Paris,  là  où  il  estoit  allé  Tau  passé,  aux  fins  de  solli- 
citer le  procès  intenté  coutre  cestedite  abbaye  au  grand 
conseil  touchant  les  prétenlions  de  visite  qu*il  avoit 
sur  les  religieux  d'icelle.  Ledit  R-  P.  fut  reçeu  dudit 
seigneur  évesque  avec  tous  les  tesmoignages  de  bieo- 
veillance  qui  se  peuvent  dire ,  le  remerciant  d'affeclion 
d'avoir  esté  si  exact  à  luy  rendre  ce  devoir  si  ma  tu* 
rément,  protestant  doresoa vaut  vouloir  servir  la  Con- 
grégation en  général  et  luy  en  particulier,  et  qu'il 
estoit  grandement  Tasché  de  tout  ce  qui  s'esioit  passé 
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et  dadit  procès  qai ,  au  Tonds ,  n'estoit  inteoté  cfoe 
sur  une  pointillé  d*bonneur  qy'il  ne  prétendroii  jamais 
plus  à  radvenir.  Après  tous  lesquels  discours  gratieuî 
il  se  mit  à  parler  de  nostre  Congrégation  et  qu^il  avoit 
dessein  de  Festablir  dans  son  abbaye  d'Usarches ,  quil 
y  avoit  longtemps  que  cela  le  tenoit,  et  qu^ayant  Taict 
son   possible  avec  les  pères  de  ladite  Congrégation, 
cela  n'avoit  point  réussy,  toutefois  qu'il  espéroit  eo 
venir  à  bonne  fin.  Lesquels  discours  finis  et  une  bonne 
demie-heure  passée ,  ledit  R.  P*  luy  demanda  sa  bé- 
nédiction et  prit  congé  de  luy  ;  il  le  conduisit  dehors 
la  porte  de  la  salle  et  luy  demanda  sll  avoit  disoé , 
à  qui  luy  fut  respondu  que  ouy ,  quoy  cessant  il  se 
mettoit  en  devoir  de  luy  faire  prendre  son  repas  en 
sa  maison  ,  et  en  luy  disant  adieu  il  se  recommanda 
affectueusement  à  ses  prières,  et  qu'il  creust  asseu- 
rément  qu'il  estoit  des  bons  amis  de  la  Religion  et  que , 
pour  lesmoigner  de  ce,  il  envoiroit  son  frère  veoir  k 
B.  P,  au  Moot-St-Michel ,  qui  estoit  pour  lors  aodtt 
Avranches  avec  luy»  un  des  cadets  de  la  maison  d'Au- 
mont ,  et  que  par  le  mesme  moyen  il  luy  envoiroit  le 
Jubilé,  lequel  cette  année  Innocent  X  a  permis  estre 
gaigeé  en  France.  De   tout  ce  que  dessus ,  j'estois 
tesmoin  oculaire  et  auriculaire,   ledit  R.  P.  prieur 
m'ayant  mené  avec  luy  pour  luy  servir  de  compagi 
Ceux  qui  sçauront  combien  ce  seigneur  portoit  avant 
ses  intérests  prétendus  contre  les  moynes  du  Mont*St- 
Michel   s'estonneront   de    voir  une  réconciliation    su 
prompte,  et  laquelle  lesdits  moynes  n'eussent  osé  pro-" 
curer  pour  la  haute  portée  dudil  seigneur.  Mais  il  laul 
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sçavoir  que  les  officiers  de  soo  évesclié  aya  Dt  taxé  M.  de 
Souvré  abbé  commetidataire  de  celle  abbaye  à  3  liv. 
d*ameade,  faute  d*avoir  assisté  aux  syuodes  à  Pasques 
deruîer  audit  Avranches  (quoyqiie  saos  foodemeul 
estaut  un  séculier  el  non  d'église),  el  ledil  de  Souvré 
le  sçachaut,  estaul  desjà  assez  alléré  coutre  ledit  sei- 
gneur évesque,  louchant  les  procès  cy  devant  déclarés 
auxquels  il  esloît  intervenu ,  pour  obliger  ses  religieux 
qu'il  ayme  uniquement,  alors  il  se  mit  aux  champs 
auTertement  contre  ledit  évesque,  disant  tout  hault 
chez  le  Roy  et  parmy  tous  les  courtisans  que  Tévesque 
d' Avranches  ne  s'estoit  pas  contenté  de  fulminer  ses 
excommunications  contre  ses  pauvres  moyoes,  que  luy, 
leur  abbé  ,  il  Tavoit  aussy  taxé  à  Famende  ,  ce  qui 
couroit  de  costé  et  â*aultre  et  estoit  trouvé  mauvais 
de  tous  ;  partant  M.  de  Villequier,  frère  aisné  dudit 
seigneur  évesque,  ayant  sçeu  cela,  comme  il  est  capi- 
taine général  des  gardes  de  Sa  Majesté  ,  craygnant 
que  cecy  ne  luy  causât  quelque  accident  (car  il  n^ignore 
pas  combien  M.  le  commaodeur  de  Souvré  est  bien 
venu  à  la  cour)  parla  de  bonne  sorte  au  seigneur 
évesque  son  frère»  à  ce  qu'on  peut  présumer,  et  puis, 
interposant  de  ses  amis ,  il  les  fil  tous  deux  embrasser 
et  se  remettre  bien  ensemble,  el  en  celte  récoacilta- 
lîon  M*  de  Souvré  recommanda  audit  seigneur  évesque 
de  rien  davantage  prétendre  sur  les  Religieux  de  son 
abbaye  du  Mont-St-Michel  et  de  les  laisser  en  paix, 
sçachant  bien  qu'ils  estoient  irès-grands  et  très-vertueux 
Religieux.  Ce  que  présentement  ils  expérimentent  et 
est  à  présumer  que  ledit  seigneur  ne  leur  fei^a  meshuy 
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ralciM  importunité.  Dieu  le  veuille.  Plusieurs  per- 
«AMS  sont  grandement  estounées  eo  ces  quartiers 
d^uii  si  subit  accord ,  ayant  veu  ce  seigneur  évesqae 
tMt  aoîmé  contre  tesdits  moyoes  et  particulièrement 
M  la  Tille  d'Avranches  où  tous  ont  délaissé  la  partie 
d'iceux  pour  estre  du  costé  dudit  seigneur.   Il  n'y  a 
eu  des  gens  d*église  que  M.  Bétilte ,  officiai ,  qui  (oA 
pmt  eui,  encore  c'estoit  en  cachetie ,  et  de  Messieurs 
et  11  JMticiit  il  n'y  a  eu  que  M.  du  Mesnil-Terré,  lieu- 
HMMgilléfilt  TFay  ami  de  ce  monastère,  quiouirer- 
IMMit  a  iMaiofgiié  continuation  d'amitié ,  et  M.  de 
RoMboOt  Yiconte  dudit  lieu,    Trère  de  Dom  Aubert 
GircHill ,  Religieux ,  procureur  de  ladite  abbaye  :  quoy 
qtt^vut  ces  présentes  il  s'en  trouvât  en  ladite  yiUe 
ffài  m  (tisotrat  grands  amis  du  monastère.  Mesme  dans 
h  Hûiit-St-Miehel ,  le  sieur  de  La  Lande  Nicolas  Ber- 
idfr,  iu;ijor  de  la  garde ,  a  tellement  tourné  casaque 
qu'il  tesmoigiia  et  déposa  contre  ses  seigneurs  les  Re- 
ligieux et  fournit  le  concordat  passé  avec  M'  de  Guyse, 
abbé,  pour  aïonstrer  que  le  seigneur  évesque  avoît 
fliilt  et  ee  monastère ,  puisque  par  iceluy  ils  s'obli- 
fHÊlmt  de  défhiyer  ledit  seigneur  évesque  quand  il  y 
fliitroit  pour  la  faire.  Il  y  a  eu  aussi  d'aullres  qui  ont 
mÈè  contre»  mais  ledit  La  Lande  en  est  un  des  plus 
ivtnt  et  itssi  le  plus  estonné ,   voyant   cet  accord 


Fâict  cette  remarque  le  jour  et  an  que  dessus  par 
moy  Religieux  et  lesmoin  oculaire  susdit. 

Ttaomas  Ls  Ror. 
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§  160, 

Prise  (tun  marsom  de  5  pieds  et  demtj  de  long  sur  les 

grèves  ùu  Mont  ^  tan  1648. 

L'an  1648,  le  7*  jour  du  présent  mois  de  juillet» 
les  Religîem  de  T abbaye  du  Mont-St-Michel ,  comme 
seigneurs  de  la  ville  dudit  lieu,  en  conséquence  qu'ils 
sont  seigneurs  de  la  baronnie  d'Ardevon  ,  ont  faict 
prendre  un  petit  marsoin  dans  la  rivière  qui  passe 
entre  le  Mont-St-Michel  et  le  rocdeTombelaîne,  long 
de  cinq  pieds  et  demy  seulement  ;  il  y  a  eu  trois  por- 
tions pour  toute  la  comraunaullé ,  composée  de  25 
moynes  et  cinq  ou  six  serviteurs,  sans  ce  qui  a  esté 
présenté  aui  hostes,  Faict  celte  remarque  le  jour  et 
an  que  dessus. 

S  161. 

Conclusion  d'un  cours  (Testudes  de  théologie  faict  en  ce 
monastère  soubs  le  P.  Dom  Hiérosme  dHaraucourt, 
fan  1648. 

Uan  1648,  le  lundy  IS'  jour  du  mois  de  juillet,  le 
R.  P.  D*  Hiérosme  d'IIaraucourt  a  cooclu  son  cours 
de  théologie  qu'il  avoit  commencé,  incontinant  après 
le  chapilre  général  tenu  à  Veodosme  l'an  1645,  en 
cette  abbaye  du  Moet-St-Michel ,  composé  d'onze  esco- 
Uers,  sçavoir:  les  PP.  DD.  Gelase  BIdauti  llomuaid 
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Danjou»  Philibert  Chape! ,  Marc  Foyer,  Loays  Yîncent, 
JehaD  Guyart,  Jacques  Gaumert,  Philippe  de  Ter* 
sUlé,  Julien  Gohu ,  Martin  te  PoîeteiriQ  et  Bernard 
Hamelio ,  à  présent  presbtres.  Lequel  cours  a  parraicte* 
ment  bien  réussy ,  grâce  à  Dieu ,  poar  ce  que  trois 
dMceluy  sont  capables  d'enseigner  en  sortant  (si  h 
Congrégation  qui  ne  manque  pas  de  niaistres  d'étude 
en  avoît  besoin) ,  sçavoîr  :  les  PP*  D*  Jehan  Gnyart, 
Martin  le  Poîctevin  et  Bernard  Hamclîn,  lesquels  trois 
nommés  sont  fort  bons  prédicateers  pour  ne  s*y  ^tre 
encore  beaucoup  exercez,  comme  aussi  le  P.  Dom 
Philibert  Chapel,  lesquels  on  espère  qu'ils  seront  ca» 
pables  (aydant  Dieu)  d'honorer  et  servir  nostre  mère 
la  Religion.  11  y  en  a  encore  do  mesme  cours  qui  sont 
assez  passablement  capables  soit  en  la  doctrine ,  soit 
en  la  prédication,  mais  les  dessus  nommés  remportent* 
Ils  ont  bien  de  Tobllgation  à  leur  bon  maistre  ledit 
K.  P.  Dom  Hiérosme ,  comme  aussi  toute  la  Congré- 
gation de  laquelle  ce  bon  père  n'est  pas  profés  ains  de 
celle  de  S.  Vannes  en  Lorraine,  d'où  celle-ci  dérÎTO 
Tan  1613.  Il  passa  en  France,  luy  qualre-vingtiesme 
environ,  Fan  1635,  par  la  permissiou  de  Louys  XIII, 
roy  de  ladite  France ,  lequel  ayant  dépossédé  Charles, 
duc  de  Lorraine,  de  sou  duché  pour  s'estre  mescongneu 
envers  ledit  seigneur  roy,  duquel  il  estoit  vassal  à 
cause  du  duché  de  Bar  en  Barrois ,  pour  ces  causes 
les  guerres  ayant  beaucoup  incommodé  ce  pays.  Sa 
Majesté  Eoyale ,  comme  dit  est ,  permit  à  notre  R.  P. 
supérieur  général  de  faire  cette  charité  à  dos  PP. 
Lorrains,  sçavoir  :  d'en   retirer   ceux  qui  estoienl 
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plus  de  eoiiséqiieDce  pour  Tordre,  les  meltaui  en  dos 
monastères  de  Frauce,  aflu  de  là  leur  Taire  charité  et 
hospitalité  jusques  à  une  pali  restîluée  en  leur  patrie, 
laquelle  Taiete  ils  s'en  pourroieol  retourner.  Plusieurs 
s*en  sont  retournez  pour  repeupler  et  restaurer  leurs 
monastères  qui  out  esté  eu  beaucoup  d'endroicts  dé* 
salés  et  ruynés  par  lesdites  guerres ,  les  autres  sont 
demeurez  en  France.  Un  desquels  est  ledit  P*  d'Harau- 
court,  qui  ayaut  demeuré  dans  ladite  Congrégation, 
luy  a  reudu  tout  le  service  qu'il  a  peu,  avec  le  bon 
eiemple  et  œdjûcation  de  sa  vie  très- vertueuse.  Il  a 
enseigné  un  cours  de  philosophie  à  nos  confrères  en 
Tabbaye  de  Tyron  et  un  aultre  cours  de  théologie  es 
abbayes  de  Rhédon  et  St-Benoist-sur-Loire ,  ce  qui 
fit  nécessaire  d'envoyer  les  escoliers  de  l'une  achever 
en  l'anllre  ;  et  en  celle-cy  du  Mont-St-Michel  il  a 
enseigné  deux  aultres  cours  de  théologie,  et  de  plus  a 
esté  désigné  encore  au  chapitre  général  dernier ,  tenu 
à  Yendosme  l'an  16&8  présent ,  pour  en  enseigner 
encore  un  aultre  en  Tabbaye  de  Marmoustier  près 
Tours,  Et  pourtant  ce  n'est  point  sans  cause  si  j'ay 
dit  que  oostre  Congrégation  luy  a  grande  obtigatioQ, 
ayant  rendu  si  grand  nombre  des  religieux  d'icelle 
très-parfaictemeut  doctes.  J'aurois  beancoup  d'an I très 
choses  à  dire  de  ce  bon  père,  quoyque  de  moindre 
conséquence  que  ses  vertus,  lesquelles  estant  pour 
rhonnenr  mondain  et  louchant  sa  naissance ,  je  crain- 
drois  que  son  humilité  ne  les  voudroit  souffrir.  Je 
ne  parleray  donc  point  de  T illustre  maison  de  ses 
parents  (  puisque  S,  Benoist  dit  que  le  noble  et  le 
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rotarîer  sont  oee  mesme  chose  devant  Dîeu  et  qu'il 
ii*y  a  que  la  verlti  qoi  nous  face  coDSidérer  en  sa 
présence)  ny  mesEie  feray  mention  de  ces  seigneurs 
d'Haraucourt^  maison  très-noble  de  Chamblay,  près 
Nancy  en  Lorraioe,  d'une  lige  desquels  il  a  pris  son 
origine,  lesquels  accompagnèrent  leur  duc  Goderroy 
de  Bouillon  à  la  conqueste  de  la  terre  saincte  il  y  a 
environ  58i  ans,  ny  mesme  de  cet  aultre  d'Harau- 
court  de  la  mesme  maison  de  Chamblay,  tous  d'an- 
cienne chevalerie  dudit  duché,  lequel  voyant  le  duc 
Anthoine  estre  un  fainéant  et  malverser  dans  ses 
estais,  luy  mit  la  main  sur  le  collet  et  le  retint  pri- 
sonnier Tespace  de  15  ans  dans  une  forte  tour  pour 
donner  lieu,  par  son  zèle  public,  de  respirer  au  pauvre 
peuple  Lorrain  dans  ses  aflliclions  ;  de  ce  que  il  y 
peut  avoir  environ  S&O  ans,  les  historiens  qui  ont 
traité  des  choses  dndil  duché  suppléeront  à  mon 
deOaut  et  à  ce  que  son  humilité  ne  me  permet  point 
de  dire,  enlr^aullres  le  s'  des  Rosiers  en  a  amplement 
parlé.  Seutemeni  je  Onîray  cette  remarque  après  Tavoir 
faicte  et  signée  le  jour  et  an  que  dessus. 

Thomas  Lb  Rot« 

§  162. 

Envoyé   thisiotre  du  Mont-St^Michel  à  nos  P^  P. 
de  Pans 9  à  St-Germain-deS'Prés. 


L'an  16/t8 ,  le  mesme  13*  jour  du  mois  de  juillet. 
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suivant  l'ordre  et  commendemenl  du  R.  P,  Dom  Gré- 
goire Tarisse,  supérieur  général  cy-devanl  de  nostre 
Congrégation  ,  j'ay  eovoyé  an  R.  P,  Dom  Lucas 
d*Achery,  à  St-Germaio-des-Prés ,  à  Paris,  Thistoire 
de  l'abbaye  du  Mont-SuMicliel,  cod tenant  environ  deux 
mains  et  demye  de  petit  papier  maunscripl,  composée 
de  18  chapitres  et  tirée  tant  des  mannscripts  du  P. 
Dom  Jan  Hnynes,  qui  avoil  fait  céans  aussy  ladite 
histoire ,  que  des  anciens  boucquins  dudit  monastère, 
pour  le  tout  servir  à  la  confection  de  Thistoire  gé- 
nérale de  Tordre  de  S.  Benoisi  en  France,  suivant  le 
dessein  et  intention  des  supérieurs  majeurs  d'icelle* 
Faict  cette  remarque  le  jour  et  an  qoe  dessus. 

S  168. 

Première  arrivée  du  R.  P.  Dom  Germain  More/,  visi'^ 
teur  de  cette  province  en  ce  lieu^  le  13  juiilet  16Û8, 


L'an  1648,  le  jour  13«  dudit  mois  de  juillet,  le 
R.  P.  Dom  Germain  Morel,  esleu  visiteur  de  la  Con- 
grégation de  S,  Maur,  en  la  province  de  Bretaigne, 
vint  en  ce  monastère  du  Mont-St-Michel  de  la  mcsme 
province  (après  son  eslection  faite  k  Yendosme,  an 
chapitre  général  tenu  en  cette  abbaye  de  la  Trinité) 
pour  veoir  ce  qu'il  luy  convenoil  faire  des  Religieux 
d'ïcelle,  où  estant  il  donna  au  R*  P.  prieur  la  liste 
et  l'eslection  des  supérieurs  de  ladite  Congrégation 
en  laquelle  sont  spécifiés  les  abbayes  et  prieurés  con- 
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yentaels  unis  à  ladite  Congrégation  ensemble  les  noms 
et  surnoms  de  tous  les  abbés,  prieurs,  administra- 
teurs et  autres  supérieurs  dUcelle. 


S  164. 

Election  du  R.  P.  Dom  Charles  Râteau.  T  prieur  de 
ce  monastère  et  aultres  supérieurs  de  la  Congriga» 
tion,  tan  16&8. 

—  Liste  dressée  le  ik  juillet  16&8. 

§  165. 

Fasson  des  armoiries,  chapjners  et  confessionnaux  de 
la  sacristie  pour  650  livres  tournois  t  d  ban  marché  » 
le  19  juillet  16A8. 

—  Faict  le  jour  et  an  que  dessus. 

§  166. 

Réparation  aux  logements  de  la  Rencontre,  en  Ardevan^ 
le  tout  pour  faire  une  hostellerie  pour  la  somme  de 
&00  livres,  22  juillet  16&8. 

^-  Faict  le  jour  et  an  que  dessus. 
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S  167. 

Procession  générale  où  on  a  porté  ie  corps  de  sainct 
Aubert  à  la  rive  (fArdevon  pour  avoir  du  beau 
temps  ^  tan  16/i8. 

Uan  16ft8 ,  le  23"  Jour  de  juillet ,  feste  de  Ste-Mag- 
deleioe ,  les  prieur  et  religieux  de  cette  abbaye  du 
Mont-St-Michel  ont  faict  une  procession  générale  pour 
obteuir  de  Dieu  la  seréuité  du  temps  propre  pour  la 
conservation  des  biens  de  la  terre ,  lesquels  péris- 
soient  à  cause  des  trop  fréquentes  pluyes  et  aultres 
mauvaises  intempéries.  Elle  a  estéraicte  comme  il  suit* 
Premièrement  le  seigneur  illustrissime  et  révérendis- 
sîme  évesque  d^Avranches  ayant  eu  ad  vis  que ,  dès 
longtemps,  lesdlts  prieur  et  religieux  avoient  desseio 
de  faire  ladite  procession  et  quMls  n'a  voient  voulu  de 
crainte  qu'il  ne  s'en  offensast  et  qu'il  ne  Teust  or- 
donnée, il  envoya  aussitost  nue  permission  par  escript, 
signée  et  scellée  de  sa  main  et  sceau  avec  injonction  à 
tous  les  curés  circonvoisins  de  venir  à  icelle  proces- 
sion avec  leur  peuple  «  où  on  porteroit  le  corps  du 
glorieux  S.  Aubert  jusques  à  la  chapelle  de  la  Rive 
fondée  de  Ste  Magdelaine.  Le  R,  P.  Dom  Charies 
Hasteau ,  prieur ,  ayant  reçeu  cette  permission  ,  pensa 
n'en  devoir  rien  faire  paresire ,  car  il  n'en  avoit  pas 
aussi  besoin  »  ains  escrivit  à  plusieurs  curés  pour  Tor- 
donnance  de  ladite  procession  et  ne  leur  Gt  apparoir 
prudemment  dudit  pouvoir ,  ains  seulement  que  ledit 
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seigoear  évesque  Tagréoit  Les  carés  de  St-Pierre-du- 
MoDt  t  de  Beauvoir,  d'Huîsoes  et  d*Ârde?OD ,  avec 
leurs  presbires  et  parroisses,  vinrent  eo  ce  Mont,  où 
estant,  noslre  communaulté  marcha  en  ordre,  faisaol 
porter  les  saîoctes  reliques  de  S.  Aubert  par  deux 
presbires  séculiers.  Ledit  R.  P.  Dom  Charles  Rasteau 
portoit  en  ses  mains  Fimage  de  la  glorieuse  Vierge , 
en  laquelle  il  y  a  des  cheTeax  de  ladite  dame ,  estant 
revestu  en  chappe,  avec  deux  chantres  revestus  de 
mesme  ;  ainsy  on  St  laditte  procession  jusques  à  la 
chapelle ,  escortée  qu'elle  estoit  d'environ  cent  mous- 
quetaires peterluisaniers  ,  la  mesche  allamée  et  Tespée 
au  costé  ,  le  tambour  battant,  avec  le  petit  Grre  poor 
donner  le  ton,  renseigne  desployée,  le  tont  soubs  la 
conduite  du  s^  de  La  Guillonnière ,  lieutenant  de  c^te 
place,  sous  la  direction  du  sergent-major  La  Lande 
Bernier  ,  qui  faisoit  les  rengs  avec  ses  sergents  de 
bandes  ;  estant  arrivez  en  ladite  chapelle  on  cbania 
plusieurs  motets  de  dévotion  comme  allant  et  venant; 
les  curés  des  parroisses  esloignées  demandèrent  per 
mission  à  rentrée  de  la  grève,  au  retour,  de  s'eti 
pour  dire  vespres  en  leur  église,  ce  qui  leur  fut  octroyé 
et  nostre  procession  continua  jusques  au  Mont  avec 
Tordre  susdit,  où  estant  arrivez,  les  prétieuses  reliques 
furent  saluées  de  rartillerie ,  après  avoir  déballé ,  à 
l'entrée  de  la  première  porte  de  la  ville ,  item  à  b 
porte  du  pont-levis  en  la  ville  ;  et  les  faucoooeaai 
et  pièces  moyennes  à  Feutrée  du  cbasteau  et  encore 
à  Fentrée  de  Féglise  abbatiale  «  oii  estant  on  les 
reposa  sur  Fautel  S«  Michel  et  dit  on  quelques  motets. 
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puis  OD  les  remît  en  la  thrésorerie  et  od  alla  soupper, 
car  on  aroit  dit  les  vespres  par  les  cbemins  en  reTe- 
naEt ,  et  les  quatre  presbtres  de  l'église  de  S.  Pierre 
furent  cooviez  qui  avoîeot  porté  le  saioct  corps.  Voilà 
COIS  me  s'est  passée  cette  procession  eu  laquelle  oo 
rendit  peut  estre  davautage  d'honueur  au  glorieux 
S.  Aubert  et  à  ses  sainctes  reliques  qu'il  e*en  avoit 
eu  durant  sa  vie  humaine,  pour  monstrerque  Dieu  veut 
honorer  ses  saincts.  Il  y  a  espérance  qull  obtiendra 
de  la  divinité  ce  de  quoy  tout  le  peuple  le  supplia 
très-dévotement  en  ce  rencontre,  car  le  temps  est  par- 
faictement  beau  et  sec,  propre  pour  meorir  les  bleds  et 
aultres  biens  de  la  terre ,  à  présent  que  j'escris  cecy. 
Plaise  à  la  divine  bonté  le  faire  continuer.  Amen* 

S  t68. 

Sortie  de  Thomas  Le  Roy  de  ce  monastère  pour  aller 
demeurer^  par  obédience ,  en  un  aultre,  le  2â  juillet 
1648. 

L'an  IG&S,  le  mesme  jour  22  juillet,  auparavant 
d*aller  à  ladite  procession ^  arriva  lettre  du  R.  P.  Dom 
Germain  Morel,  Yisiteur  de  cette  province,  par  la- 
quelle il  estoil  enjoint  au  R,  P.  prieur  de  ce  monastère 
de  faire  partir  dès  le  lendemain  le  P*  D.  Martin  Poic- 
tevin  pour  aller  à  Marmoustier  eslre  souprieur,  D.  Ber- 
nard Hamelin  à  St-Melaine  pour  s*addouner  à  la  prœ- 
dication,  et  moy  F.  Thomas  Le  Roy  qui  escrîs  cecy 
audict  St-Melaiue ,  pour  là  recepvoir  les  ordres  dudit 
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R*  P.  Visiteur  pour  aller  en  quelque  moDastëre  de 
nostredite  CongrégatïoD  pour  exercer  l'office  de  pro- 
cureur. Tellemeet  que  maiotenaDt  je  puis  dire  que 
quod  verebar  accidit  mifiL  J'avois  faicl  mon  possible 
il  y  a  loDgoement  pour  obtenir  de  mes  supérieurs  quel- 
ques années  à  tout  le  moins  de  solitude ,  mais  od  ne 
m'a  donné  que  vingt  mois  encore  pas,  car  j'arrivay  en 
ce  lieti  le  29  novembre  16&6  et  je  dois  partir  demain 
le  2/i  juillet  16&8 ,  c'est  ce  qui  m'afflige  extrêmement 
et  ce  qui  me  faict  dire  ce  mot»  que  je  suis  bien  mi*- 
sérable  de  me  voir  ainsy  rédoit  à  estre  continuelle- 
ment dans  le  tracas  et  dans  Femploy  des  choses 
extérietires ,  moy  qui  les  bais  el  qui  les  abborre  si 
excessivement.  Sont  mes  pécbez  qui  me  causent  cette 
disgraaccp  O  S.  Archange,  c'est  que  vous  m'avez 
trouvé  indigne  et  incapable,  pour  mes  négligences, 
d'estre  continué  plus  longuement,  dans  vostre  sacré 
temple,  chapelain.  Mais,  ô  mon  Dieu,  j'ay  mal  dit 
(que  je  suis  misérable) ,  puisque  en  cela  je  ne  fais 
que  vostre  volonté.  Je  vous  en  demande  pardon  mon 
unique,  ne  me  prenez  point  au  criminel  et  recevez 
mon  petit  labeur,  vous  protestant  que  ce  sont  des 
saillies  de  la  partie  inférieure,  et  jaçoit  que  dans 
les  premières  pensées  de  ma  conversion  à  votre  ser- 
vice dans  la  Congrégation  ,  mou  intention  Tust  de 
chercher  resloignement  des  tracas  extérieurs  ob 
j'estois  plongé  dans  le  monde,  pour  en  icelle  m'adonner 
à  la  solitude  et  à  la  fuitte  du  bruit ,  néantmoins,  mon 
Tout,  mes  intérêts  à  part,  sans  aultre  considération 
que  votre  plus  grande  gloire ,  je  m'abbandonne  très* 
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îrrévocablemeiil  et  sans  réserve  entre  les  bras  de 
votre  divine  providence ,  à  la  saîncte  obéissance  et  à 
l'accomplissement  de  votre  irès-saincle  et  très-pré- 
tieuse  volonté  en  tout  ce  qu^il  vous  plaira  me  la 
maoî tester.  Si  j*ay  de  la  répugnance  aux  choses 
eitérieures  et  tracas  et  que  mesme  j'aye  beaucoup 
dlndisposilious  corporelles  et  spiritoeltes  qui  in*y 
portent ,  je  suis  toutefois  prêt ,  en  tout  temps  et  en 
tout  lieu ,  de  vous  dire  :  Ecce  presto  sum.  Que  si 
vous  voulez  vous  servir  de  moy,  donnez-moy  les 
gr&ces  qui  me  sont  nécessaires  pour  me  conserver 
ûdèle  à  vos  loix ,  dans  les  occasions ,  lesquelles  sont 
ce  que  je  crains  davantage  dans  ce  rencontre.  C*est 
ce  que  j'espéreray  de  votre  bonté  infinie,  Vous  qui  ne 
délaissez  ceux  qui  espèrent  en  vous  et  qui  vous  in- 
vocquent  de  tonte  la  simplicité  de  leur  cœnn  Par 
riîitercession  de  la  glorieuse  et  plus  que  Irès-saioctc 
Vierge  Marie ,  de  l'archange  S.  Michel ,  et  de  tous  vos 
saincls  de  Paradis  ,  je  vous  demande  cette  faveur  de 
toutes  les  puissances  de  ma  pauvre  ame  et  de  toutes 
les  forces  de  mon  cœur,  et  réitérant  ma  foy  et  mes 
vœux  à  voire  service  sacré,  je  fais  nouvelle  pro- 
testation d'estre  jusques  à  l'éternité  ,  mon  unique 
espérance,  mon  Dieu. 

Votre  trèS'hnmble  et  pauvre  serviteur, 
J*  Thomas  Le  Roy. 
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LA  Bibliothèque  nationale  renferme,  ainsi  que  nous 
Pavons  dit  dans  la  préface  de  cette  publication , 
deux  rédactions  abrégées  de  Foeuvre  de  Thomas  Le 
Roy,  dont  la  composition  doit  aussi  lui  être  attribuée  : 
la  première  se  rencontre  dans  le  ms.  13,818  du  fonds 
latin;  la  seconde,  qui  a  plus  de  développement,  fait 
partie  du  ms.  18,950  du  fonds  français.  Elle  est 
suivie  de  4  documents,  écrits  d*une  autre  main, 
qui  poHent  les  titres  suivants  : 

1**  De  la  •fondation  et  progrez  de  Tabbaye  du  Mont- 
St-Michel  ; 

2*  Pièce  latine  de  22  lignes,  commençant  par  les 
mois:  Régnante  in  Gallia  ChiUteberto,,, 

3"  Catfilogue  des  bénéfices  dépendants  de  Fabbaye  ; 

4°  Ensuit  le  nombre  des  gentilshommes. 

Le  ms.  13,818  (Excerpta  ex  chartis  laiinm,  necro- 
iogiiSj  etc.)  renferme  en  outre  un  autre  essai  histo- 
rique qui  s'étend  de  la  page  361  à  423  et  dont  il 
convient  de  dire  quelques  mots. 
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Le  titre  en  est  ainsi  conçu  : 
«  Histoire  de  la  fondation  de  Tabbaye  du  Mont- 
St-Michel ,  au  péril  de  la  mer ,  diocèse  d'Avranches, 
ordre  de  S.  Benoist  et  Congrégation  de  S.  Maur  en 
France ,  extraicte  des  archives  ou  manuscripts  de  la 
mesme  abbaye  par  un  religieux  bénédictin  dudit 
Mont.  » 

Le  prologue  au  dévot  lecteur  indique  clairement 
que  la  composition  avait  été  écrite  en  vue  des  pèle- 
rins et  des  personnes  pieuses  qui  affluaient  au  Mont  : 
«  C'est  à  vous ,  dévot  pèlerin ,  à  qui  s'adresse  ce 
petit  livre ,  lequel  j'ay  abbrégé ,  tant  qu'il  m'a  esté 
possible,  et  composé  tout  exprès  d'un  stille  pour  tout 
assez  grossier  et  simple  :  si  est-ce  néantmoins  qu'il 
ne  laissera,  Dieu  aydant,  de  vous  estre  utile  en 
tant  que  j'espère  qu'il  vous  pourra  rafreschir  et  con- 
soler ensemble  dedans  la  lassitude  et  travail  de  vostre 
pèlerinage,  veu  qu'il  contient  en  soy  choses  assez 
rares,  comme  la  lecture  suivante  vous  fera  con- 

gnoistre » 

Ce  compilateur  anonyme  écrivait  certainement  avant 
Dom  Huynes  et  Thomas  Le  Roy.  La  rédaction  de 
son  œuvre  doit ,  en  effet ,  se  placer  après  l'introduc- 
tion des  Religieux  de  S.  Maur  au  Mont-St-Michel 
(27  octobre  1632)  et  avant  la  mort  de  l'évêque  d'A- 
vranches, Fr.  de  Péricard  (25  novembre  1639).  Nous 
serions  même  porté  à  penser  que  la  date  ne  devrait 
pas  s'éloigner  beaucoup  de  l'arrivée  des  religieux  au 
Mont  et  être,  en  tout  cas ,  antérieure  aux  discussions 
très-vives  qui  s'élevèrent  plus  tard  entre  le  prélat  et 
les  prieurs ,  relativement  au  droit  de  visite  prétendu 
par  l'évêché. 


Le  passage  suivant,  relatif  à  la  réœption  des  reli- 
gieux réformés  de  St-Maur  ^  et  qui  indique  nettement 
qii*au  moment  de  la  rédaction  du  travail  rien  n*avait 
encore  troublé  la  tranquillité  de  rabbaye,  viendrait 
à  l'appui  de  cette  opinion. 

i  Ce  fut  ce  jour-là j  dls-je,  auquel  les  susdits  Reli- 
gieux furent  reçeus  de  tous  Messieurs  les  anciens 
Religieux  et  aultres  du  chasteau ,  avec  un  grand 
accueil  bienveillant  et  aultres  grands  contentements , 
mesme  de  Monseigneur  Févesque  d'Avranches,  Fran- 
çoys  de  Pericard ,  qui,  quoyque  bien  fatigué  d'un  long 
voyage  dont  il  venoit  d'arriver,  tout  aagé  et  cassé 
qu*il  estoit,  voulut  bien  prendre  la  peine  de  les  con- 
duire lui-mesme  en  personne,  depuis  son  Avranches, 
jusque^  dans  l'église  dudit  chasteau  et  monastéi*e  du 
Mont-St-Michel,  où  après  avoir,  devant  le  Tres-Sainct 
Sacrement  de  Taulel ,  dévotement  entonné  le  Te  Deum 
de  leur  establissement  et  accomply  plusieurs  belles 
cérémonies  bien  séantes  à  la  charge  et  dignité  d'un 
tel  et  si  digne  prélat,  il  les  laissa,  par  acte  capitulaire 
signé  de  sa  propre  main  et  de  tous  les  anciens  reli- 
gieux ,  en  ractuelle  possession  de  ce  sain  et  lieu , 
auquel,  grâces  à  sa  divine  bonté,  ils  ont  jmquici 
vescu  en  grande  tranquillité  et  profonde  paix.  » 

Ce  travail  •  dans  lequel  les  réflexions  pieuses  et 
les  citations  empruntées  aux  Livres  Saints  prennent 
une  très-grande  place ,  se  compose  de  quinze  cha- 
pitres très-inégaux  d'étendue  et  de  valeur.  Le  dernier 
seulement  nous  a  paru  présenter  quelques  détails 
nouveaux  et  mériter ,  à  ce  titre ,  d'être  reproduit  à 
la  suite  des  recherches  de  Tliomas  Le  Rov  : 
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HISTOIRE  DE   LA   FONDATION    DE   L'ABBAYB    DU   MONT- 
SAINT-MICHEL  AU  PÉRIL  DE  LA  MER  ,   ch.   XV. 

(M88.  fonds  latin,  n'  18818,  foL  as-ASS  da 


S*. 

De  la  conseroation  de  cette  place. 

Il  se  fault  ressouvenir  du  temps  que  les  Anglois 
envahirent  une  grande  partie  de  la  France,  comme, 
du  Maine,  de  l'Anjou,  passant  mesme  jusqu'à  l'A- 
quitaine et  plusieurs  aultres  lieux  desquels  ils  se 
rendirent  maistres  absolus,  mais  spécialement  de  la 
Normandie  qu'ils  possédoient  toute ,  tenant  toutes  les 
places  et  villes  fortes  excepté  ce  seul  lieu  du  Mont- 
St-Michel ,  duquel  ils' ne  purent  jamais  approcher; 
mais  au  contraire,  c'estoit  là  l'azile  et  refuge  asseuré 
de  toute  la  noblesse  du  pays,  qui  demeura  long- 
temps gardant  la  place  et  la  place  la  gardant  en  toute 
asseurrence  à  la  veue  des  ennemys  qui,  enrageant 
de  veoir  que  uçe  seule  place  et  si  petite  les  maistri- 
sast ,  jouèrent  toutes  leurs  machines  de  guerre  à  ren- 
contre, sans  que  jamais  ils  peussent  gagner  la 
moindre  chose.  Enfin,  Tan  de  Nostre-Seigneur  1434, 
la  veille  de  S.  Aubert,  résolus  de  vaincre  ou  mourir, 
l'assiégèrent  d'une  armée  espouvantable,  campée  au 
village  d'Ardevon  et  aultres  plus  prochains  dudit 
Mont ,  et  voylà  que  tout  à  coup ,  munis  de  bonnes 
pièces  d'artillerie,  plains  de  furie,  se  ruèrent  sur  les 
murailles  de  la  ville  pour  entrer  dedans ,  mais  les 
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soldats  de  la  garnison  du  chasteau  ,  qui  n'estoîent 
que  d'une  poignée  de  gens  avec  les  gentilshommes 
qui  s*y  estoient  réfugiez  jusqu'au  nombre  de  119 , 
se  confiant  en  ladcffence  du  S.  Archange,  protecteur 
ordinaire  de  ceste  place,  firent  une  sortye  si  rude 
sur  les  ennemys  qu'il  en  demeura  plus  de  20  mille 
sur  la  grève,  pour  servir  de  pasture  aux  poissons 
de  la  mer  ;  mais  ce  qui  est  de  plus  remarquable  en 
ceste  signalée  victoire,  c'est  qu'aulcun  gentilhomme 
ny  soldat  de  la  garnison  du  chasteau  ne  reçeut  la 
moindre  blessure ,  quoy  qu'ils  eussent  faict  une  telle 
exécution  sur  les  ennemys ,  et  remporte  leurs  des- 
pouilles,  artilleries  et  gros  canons,  tout  de  fer,  qui 
se  voient  encore  à  présent  en  la  ville  pour  marque 
d'une  telle  victoire.  Ce  fut  icy  le  commencement  de 
la  desroute  des  Anglois,  qui  furent  chassez  de  la 
France  en  15  mois ,  perdans  en  si  peu  de  temps  ce 
qu'ils  avoient  gagné  eu  trente  ans.  Qui  ne  voit  en 
ceste  signalée  deffaicte  que  la  victoire  n*en  doibve 
estre  attribuée  à  la  force  humaine,  mais  bien  aux 
anges ,  l'un  desquels  occit  en  une  nuict  cent  quatre 
vingt  mille  Assyriens  ,  pour  vangcr  le  blasphème  de 
Sennacherib,  comme  il  est  escript  au  4  des  Rois, 
ch.  XIX,  Et  quoy  que  nous  devions  attribuer  toute 
la  gloire  à  Dieu  et  aux  saincts  anges  deffenseurs  de 
ceste  place,  si  est-ce  néanmoins  que  ces  braves  gen- 
tilshommes n'en  reçeurent  point  peu  d'honneur, 
d*avoir  mérité  que  Dieu  se  soit  servy  de  leur  minis- 
tère pour  ceste  sanglante  exécution.  C'est  pourquoy, 
pour  éterniser  la  mémoire  d'un  exploit  de  guerre  si 
valeureux,  ils  firent  transcrire  leurs  noms  et  leurs 
armes  dans  ladicte  église  du  Mont-St- Michel  où  on 
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les  a  veu  plusiairs  années  à  Thonneur  de  lair  race, 
mais  par  succession  de  temps  sont  venus  à  d^)èrir, 
faute  de  les  rafireschir,  de  sorte  que,  à  mon  grand 
regret ,  je  n'ay  peu  avoir  une  plaine  congnoissanoe 
de  tous.  J'ay  jugé  néantmoins  bon  d'en  rapporter  icy 
la  liste  pour  la  consolation  de  la  noblesse  de  Nor- 
mandie, au  moins  ce  que  j'en  ay  peu  recouvrer  :  et 
quoy  qu'il  y  ait  plusieurs  fautes  en  Tescripture  et  tàçm 
de  parler,  si  est-ce  que,  pour  montrer  l'antiquité,  je 
Tay  laissé  au  terme  ancien  tout  ain^  qu'on  la  trouve 
escripte. 

s». 

Ensuit  le  nombre  des  gentilshommes,  lesquels, 
avec  le  sire  d'Estouteville ,  capitaine  du  Mont-St- 
Michel ,  gardèrent  ladite  place  contre  toute  la  puis- 
sance des  Angloys ,  lesquels,  pour  lors,  occupoient 
toute  Normandie,  au  reste  d'icelle  place.  Lesdits 
noms  prins  et  recueillis  en  une  luitte  d'armes  an- 
cienne, laquelle  fut  mise  en  Tan  M  IIII*  XXVII  par 
lesdits  gentilshommes  estant  audict  lieu  du  Mont, 
devant  Tautel  S.  Sauveur,  en  l'abbaye  dudict  lieu, 
et  y  sont  les  noms  et  armes  de  cent-dix-neuf  gen- 
tilshommes en  huict  lignes ,  dont  on  n'a  peu ,  pour 
l'antiquité,  de  tous  recueillir  les  noms  ny  armes.  La- 
dite luitte  d'armes  contient  huict  lignes,  dont  en  la  pre- 
mière n'y  a  que  deux  armes,  et  à  chascune  des  aultres 
lignes,  dix-sept  noms  et  armes,  ainsi  qu'il  ensuit: 

Tout  au-dessus,  sont  les  armes  du  roy  Charles 
septiesme,  seulles. 
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Au-dessoubs,  en  la  première  ligne,  sont  les  armes 
d'Estouteville  et  des  Pesnaulx ,  dont  n'a  peu  lire  les 
noms  pour  l'antiquité. 


En  la  seconde  ligne  : 


La  première  armoyrie. 
Le  II*,  nom  et  armes. 


Le  III', 
Le  IV, 
Le  V, 
Le  VI«, 
Le  VIP. 
Le  VHP, 
Le  IX% 
Le  X% 
Le  XI', 
Le  XII', 
Le  XIII', 
Le  XIV, 
Le  XV, 
Le  XVI', 
Le  XVII', 


id. 
id. 
id. 
id. 
id. 
id. 
id. 
id. 
id. 
id. 
id. 
id. 
id. 
id. 
id. 


C.  Hamon. 
de  Crigny. 
de  Guyminé. 


de  La  Haye. 

André  du  Pys. 

C.  de  Manneville. 

de  Briqueville. 

de  Biars. 

de  Folligny. 

de  La  Lucerne. 

L.  Pigace. 

Le  Bastard  d'Assebosc. 

C.  Hé. 

R.  Roussel. 


En  la  tierce  ligne 


Le  premier,  nom  et  armes,  de  Columbières. 

Le  II',  id.  ...... 

Le  IIP,  id.  

Le  IV,  id.  G.  d&Sainct-Germain. 

Le  V,  id.  

Le  VP,  id.  
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Le  VIP,  nom  et  armes 


Le  VIIP, 

id. 

Le  IX', 

id. 

•        •        •        •        •                  • 

LeX', 

id. 

Daussays. 

Le  XI% 

id. 

de  Verdun. 

Le  XII% 

id. 

de  Helquilly. 

Le  XIII', 

id. 

de  La  Haye  Deami< 

Le  XIV, 

id. 

C.  Pigace. 

Le  XV% 

id. 

P.  d'EsquilIy. 

Le  XV?, 

id. 

R.  du  Homme. 

Le  XVII', 

id. 

T.  de  Percy. 

En  la  quarte  ligne  : 

Le  premier,  nom  etarmes.    Nel. 
Le  II',  id. 


Le  IIP,  id.  de  Veir. 

Le  IV",  id.  de  La  Haye  Hue. 

Le  V,  id.  I.  de  Nocy. 

Le  VP,  id.  

Le  VIP,  id.  

Le  VIIP-,  id.  Briquevilie. 

Le  IX°,  id.  I.  d'Espas. 

Le  X°,  id.  G.  Le  Prestel. 

Le  XP,  id.  G.  de  Crus. 

Le  XIP,  id.  C.  de  La  Mote. 

Le  XIIP,  id.  M.  de  Plomb. 

Le  XIV,  id.  P.  Le  Grys. 

Le  XV%  id.  L.  de  La  Mote. 

Le  XVP,  id.  L.  de  La  Paluelle. 

Le  XVIP,  id.  L.  Guiton. 
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En 

la  quinte  lig 

^^M 

Le  premier, 

nom  etarmes. 

I 

Le  11% 

id. 

do  Nautret.                                       ^H 

Le  nv, 

id. 

H,  Le  Grys.                                     ^H 

Le  IV% 

id. 

de  Hally                                             ^^M 

Le  V% 

id. 

P.  de  Melle.                                      ^M 

Le  VI', 

id. 

C.  de  Foiitenay.                               ^H 

Le  VII', 

id. 

G.  Le  Viconte.                                        j 

Le  VIII% 

id 

S.  de  Tûuriiebu.                               ^H 

Le  IX', 

id. 

T.  Houel.                                            ^M 

LeX', 

id. 

H.  Thesart.                                         ^M 

LeXI', 

id. 

F.  Hérault.                                         ^M 

Le  XII% 

id. 

L.  de  La  Mole.                                 ^| 

Le  XIII% 

id. 

Le  BasUird  Pigace.                            ^H 

Le  XV% 

id. 

A.  de  Longues.                                 ^H 

Le  XVI% 

id. 

■ 

Le  XVII% 

id. 

L.  de  Longues.                                 ^H 

En  la  sixiesme  ligne  :                                                  ^H 

Le  premier,  nom  etarmes. 

de  Folligny.                                       ^H 

Le  II*, 

id. 

Auxespaules.                                       ^H 

Le  111% 

id. 

Le  Bastard  de  Crombœuf.                   ^H 

Le  IV, 

id. 

■ 

Le  V, 

id. 

G.  Benoist.                                       ^H 

Le  VI% 

id. 

■ 

Le  Vn*, 

id. 

p.  de  Viette.                                   ^H 

Le  Vin% 

id. 

R.  de  Brccé.                                      ^H 

Le  IX", 

id. 

L.  Hartel.                                          ^H 

LeX', 

id. 

R.  Clinchamps.                                     1 

Le  XI% 

1 

id. 

R.  de  Briqueville.                            ^H 

1 
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Le  XII* ,   nom 

et  armes 

C.  Desmoustiers. 

Le  XIIP, 

id. 

G.  d'Espas. 

Le  XIV, 

id. 

E.  Auber. 

Le  XV, 

id. 

F.  de  Mardllé. 

Le  XVI', 

id. 

E.  Dorgeval. 

Le  XVIP, 

id. 

L.  Ifassire  ou  Masire, 

En  la  septiesme  ligne  : 
Le  premier,  nom  etannes.    de  La  Maire. 


Le  11% 

id. 

R.  de  Nautret. 

Le  IIP, 

id. 

P.  Bascon. 

Le  IV, 

id. 

•        ••••• 

Le  V, 

id. 

Le  Bastard  de  Thorigny. 

Le  W, 

id. 

de  La  Champaigne. 

Le  VII', 

id. 

de  Bruilly. 

Le  VIII', 

id. 

P.  du  Moulin. 

Le  IX', 

id. 

L  Gk)uhier. 

Le  X', 

id. 

R.  Régnier. 

Le  XI', 

id. 

R.  Flambart  ou  Lambart. 

Le  XII', 

id. 

R.  de  Bailleul. 

Le  XIII', 

id. 

M 

Le  XIV, 

id. 

P.  d'Aulceys. 

Le  XV, 

id. 

P.  Guérin. 

Le  XVI', 

id. 

G.  de  BourguenoUes. 

Le  XVII', 

id. 

Yves  Priour,  Vague  de 
Mer. 

En  la  huictiesme  ligne  : 

Le  premier,  nom etarmes.    B.  de  La  Mare. 
Le  IP,  id.  H 
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■ 

Le  IIP,    nom  et   armes.    S.  Flambart  ou  LambarU 

H 

f       Le  IV^               id-               R.  de  Mons. 

^1 

,       Le  V,                ia.               de  Cruslé. 

^1 

'       Le  VP,               ià.               L  Bastard  de  Combre. 

^1 

Le  VIP,             id.               P.  Allart. 

^H 

Le  VHP,            id.               R.  Du  Homme. 

^1 

Le  X%               id.               S.  de  Sainet-Germain. 

^M 

Le  IX'',              îd.               I. 

^1 

Le  XP,              id.              G.. 

^H 

Le  XIP,             id,               L  de  Charpentier. 

^1 

Le  XIIP,            id.               I.  de  Pootfoul. 

^1 

Le  XIV%            id.               G.  de  Semilly. 

^1 

Le  XV%             id.               R.  de  Semilly. 

^1 

Le  XVP,            id,               R.  de  La  Mote-Vigor. 

^1 

Le  XVU%          id.               L  Lebrun. 

H 

En  dessoubs  ladite  iuitte  est  escrypt  ce  qui  scnsuît  : 

■ 

Ce  champ  d'armes  icy  fut  faict 

fl 

L'aii  mil  IIIP  vingt  et  sept. 

^1 

Où  sont  les  armes  et  les  noms 

^H 

D*aalcuns  vaiUans  et  nobles  homs; 

^H 

Lesquels  ont ,  en  Tobéissance 

^1' 

De  Charles ,  présent  roy  de  France, 

^1 

Jusqïjes  icy  tenu  ceste  place. 

^1 

Par  rayde  de  Dieu  et  la  grâce , 

^1 

Et  de  Monseigneur  Sainct  Michel, 

^H 

Prince  des  chevaliers  du  ciel, 

^H 

Qwi  a  tousiours  remède  quis 

^1 

A  ceolx  qui  Font  céans  requis. 

^1 

Far  tout  le  temps  de  ceste  guerre 

^1 

Jaroït  que  par  mer  et  par  terre 

^1 

Ladicte  phice  ait  esté  çaincte , 

^1 

Grevée  et  durement  contrai ncte 

^H 

31 

4   ^^^H 
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Par  tontes  manières  et  Yoyes 
Qn'ont  pen  adviser  les  Angloys, 
L'an  dix  et  sept  fnt  lenr  dessënte 
En  Normandie,  comme  je  pense. 
Et  n'a  pas  prins  garde  le  maistre 
Mettre  chacun  où  il  doibt  estre. 
Chacun  a  mys  en  tel  endroict. 
Comme  on  luy  ramentevoit , 
Tous  n'y  ont  pas  esté  d'ung  temps 
Et  tieulx  n'y  sont  pas  cy  dedens , 
Qui  s'y  portèrent  vaillamment  ; 
Dieu  leur  doint  à  tous  saulyement 

Âmen. 

Ce  sont  là  les  valeureux  courages  qui,  favorisez 
du  ciel  soubs  l'enseigne  de  nostre  grand  archange 
S.  Michel ,  [ont  empourpré  les  eaues  de  la  mer  du 
sang  des  audacieux  Anglois,  lesquels  ont  appris, 
quoy  qu'à  leurs  dépens,  la  saincteté  de  ce  lieu  et 
pleust  à  Dieu  que  les  aultres  ce  fussent  mis  devant 
les  yeux  cest  exemple  sanglant  lorsqu'ils  ont  pris 
délibération  de  l'attaquer;  ils  eussent  par  ce  moyen 
changé  d'advis  et  évité  le  chastiment  où  leur  insa- 
tiable cupidité  et  très-audacieuse  témérité  les  a  portés. 
Comme  je  pourrois  prouver  par  quantité  de  sem- 
blables histoires  miraculeuses  et  fort  antiques  qui 
se  sont  passées  pour  la  conservation  de  ceste  place. 
Mais  affin  de  n'estre  trop  long ,  je  me  contenteray 
d'en  rapporter  quelques-unes  des  plus  récentes , 
sçavoir  depuis  cinquante  ans  en  ça,  parce  que  les 
choses  les  plus  nouvelles  touschent  et  plaisent  davan- 
tage. 

—  Un  document  fort  curieux ,  dont  nous  devons 


DD   MOPiT-SilNCT-lIICflBL. 


A8â 


la  communication  au  savant  archiviste  de  la  Manche, 
M.  Dubûsc,  et  qui  fut  rédigé  par  l'évèque  m  partihus 
de  JuHn ,  commissaire  de  Tévcque  d*Avranches ,  à 
Toccasion  du  droit  de  conférer  la  tonsure  et  les 
ordres  mineurs,  réclamé  par  l'abbé  du  Mont-St- 
Michel,  constate  la  présence  dans  cette  place,  dés  le 
24  juin  1424,  de  Guillaume  de  Natrail^  de  Raoul 
de  Mofm,  de  Jan  de  Sainte-Marie  et  de  Richard  de 
Clinckamps.  «  Datum  in  dîcto  Monte  sub  sigillo 
nostro ,  in  testimonium  premissorum ,  una  cum 
signeto  Ricardi  Alani,  notarii  curiœ  Abrincensis,  hic 
inferius  subscripti  ,  prœsentibus  nobilibus  viris , 
Guillelmo  de  Natrail,  Radulpho  de  Mons  mililibus, 
Johanne  de  Sancta-Maria,  Ricardo  de  Clinchamp 
scutiferis.  » 


r 


NOTE. 

(Eitfiiict  du  mss.  18,  950|  fonds  fraoçils.] 

Le  tableau  où  les  noms  et  les  armes  de  ces  che- 
valiers sont  peints  subsiste  encore  sur  la  muraille 
vis-à-vis  de  Tautel  où  est  à  présent  le  trésor.  Mais 
ce  tableau  est  si  efifacé  qu'on  n'y  congnoist  presque 
plus  rien.  L'on  a  renouvelé  plusieurs  armoiries  par 
ordre  de  quelques  gentilshommes  qui  ont  crcu 
trouver  dans  ces  armoiries  des  tiltres  de  leur  no- 
blesse; mais  plusieurs  gentilshommes,  ix>ur  [xiroistre 
plus  anciens  qu'ils  n'estoient,  y  ont  fait  peindre  leuis 
armes  et  leurs  noms  qui  n*y  estoient  pas  auparavant. 
Ce  qui  faict  que  ce  tableau  n'a  plus  d*authorilé 
qu'autant  que  luy  en  donne  la  pancarte  en  par- 
chemin dont  voicy  Texlraict. 
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LUITTE  D  ARMES. 


Voicy  tous  les  noms  des  seigneurs  qui  s'y 
trouvent;  il  y  en  a  quelques-uns  d'ajoutés,  d'une 
écriture  moderne,  qui  seront  désignés  par  une 
petite  croix  qui  sera  au-devant: 

Charles  VII ,  d'Estouteville ,  des  Pesnaulx ,  C. 
Hamon,  de  Crigny,  de  Guyminé,  f  de  La  Hunau- 
day ,  f  de  Thorigny,  f  C.  de  Bordeaux,  de  La  Haye, 
André  du  Pys,  C.  de  Manneville,  de  Bricqueville, 
de  Biars,  de  Foligny,  G.  de  La  Luzerne,  L.  Pigace, 
Le  Bastard  d'Assebosc,  C.  Hé,  R.  Roussel,  de  C!o- 
lombières,  f  du  Gripel,  f  de  Beauvoir,  G.  de  St- 
Germain,  f  P.  de  Tournemine,  f  J.  de  Carrouges, 

F.  Pirou,  f  F.  de  Moncair,  f  de  Vair,  d'Aussays, 
de  Verdun  ,  de  Helquilly ,  de  La  Haye  Dearru 
(  d'Aronde  ,  d'après  Masseville  ) ,  C.  Pigace  ,  L. 
d'Esquilly,  R.  de  Homme,  P-  de  Percy,  Nel,  f  de 
Quintin,  de  Veyr,  de  La  Haye-Hue,  J.  de  Nocy, 
f  P.  de  La  Brayeux,  f  de  Rovencestre,  Briqueville, 
J/d'Espas,  G.  Le  Prestel,  G.  de  Crus,  L.  de  La  Motte, 
C.  de  La  Motte,  L.  de  Plom,  P.  Le  Grys,  L.  de 
La  Paluelle ,  L.  Guiton,  f  de  Coulonces,  de  Nautret, 
H.  Le  Grys,  f  de  Hally,  F.  de  Melle,  C.  de  Fon- 
tenay,  G.  Le  Viconte,  S.  de  Tournebu,  F.  Houel, 
H.  Thesart  ,  F.  Hérault  ,  L.  de  La  Motte ,  Le 
Bastard  Pigace,  f  de  Briquebœuf,  H.  de  Longues, 
f  L.  de  Cantilly,  L.  de  Longues,  de  FoUigny,  Aux 
EspauUes ,  Le  Bastard  de  Crombœuf ,  f  L.  Benoist , 

G.  Benoist,  f  F.  Benoist,  P.  de  Viette,  R.  de  Brecé, 
L.  Hartel,  R.  de  Clinchamps,  R.  de  Bricqueville, 
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L.  des  MoutierSj  G.  d'Espas,  G,  Auber,.  F.  de 
Marcillé,  G.  d'Orgeval,  L.  Masire,  de  La  Marre, 
R.  de  Nautret,  P,  Bascon  ,  |  de  Clere ,  f  Le 
Bastard  de  Tliorigny,  L,  de  La  Champaigne,  C.  de 
Bruilly,  R.  du  Moulinj  L.  Gouhierj  R.  de  Régnier, 
R,  Janibart  ou  Flambart,  R.  de  Baillieul ,  f  M-  de 
Bences,  R.  d'Aulceys,  L*  Guerin,  G*  de  Bourgue- 
lîolles,  Yves  Priour,  Vague  de  Mer,  B.  de  La  Marre, 
H.  Missard,  F.  Flambart  ou  Jambart,  C.  de  Mons, 
f  de  Cmlré,  L*  Bastard  de  Combre,  P.  Allart, 
R.  du  Homme,  S.  de  St-Germain ,  l  L.  Dramart, 
f  G*  Artur,  L,  Le  Carpentier,  L.  de  Pontfons , 
G.  de  Semilly,  R*  de  La  Mote  Vigor,  L.  Le  Brun, 


—  Cf.  Histoire  générale  de  la  Normandie,  par 
Du  Moulin.  Catalogue  in  fine,  p.  51,  Masseville , 
t.  IV,  p   145. 

Les  altérations  et  falsifications  tentées  ou  commises 
sur  le  tableau  placé  dans  la  chapelle  de  St-Sauveur 
ont  été  fort  nombreuses.  Dans  une  note  fort  inté- 
ressante, consacrée  à  la  famille  Artur  de  La  Villar- 
mois,  M.  Dubosc  fournit  certains  détails  caracté- 
ristiques sur  Tune  des  fraudes  les  plus  récentes  : 

Le  s'  de  La  Villarmois ,  descendant  de  Guillaume 
Artur ,  avait  son  escusson  de  gueules  à  la  coquille 
d'or  au  chef  d'argent  ^  peint  dans  la  chapelle  St- 
Sauveur.  «  Ces  armes  qu'on  retrouve  à  la  Biblio- 
thêque  nationale ,  dans  un  manuscrit  concernant  le 
Mont-St-Michel,  excitèrent  en  1684  la  jalousie  d'un 
gentilhomme  breton ,  M,  Artur  de  La  Gibonnaye. 
Venant  au  Mont-St-Michel  voir  son  ami  et  compa- 
triote ,  le  frère  Jean  Robiou ,  il  s'imagina  de  les  faire 
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effacer  et  d'y  substituer  les  siennes,  puis  il  retourna 
à  Nantes  où  il  était  maître  des  comptes.  Par  suite 
de  recours  aux  Maréchaux  de  France  et  après  une 
instruction  j  M,  de  Canisy,  lieutenant  du  roi  en 
Normandie  et  gouverneur  d*Avranches ,  ordonna 
que  les  armes  des  Artur  de  La  Villai'mois  et  dn 
Plessis ,  qui  étaient  de  tout  temps  au  Mont-St- 
Michel,  y  seraient  définitivement  rétablies.  >  GuUn 
laume  Artur  ^  par  M,  Dubosc,  archiviste  du  dépar- 
tement de  la  Manche,  p.  2. 

S  S. 

La  place  est  surprise ,  mais  aussitost  rendue. 


M,  de  Touchet ,  hérétique  et  cnnemy  de  la  religion  i 
catholique  (duquel  a  hérité  M.  de  La  Forest,  vivant  1 
à  présent,  comme  son  proche  parent),  après  avoir, 
durant  plusieurs  années,  recherché  toutes  les  inven- 
tions possibles  pour  surprendre  caste  place,  rodant] 
tout    à    Tentour   sans   y   pouvoir    Imuver  d'entrée] 
(comme  faict  le  diable,  mais  en   vain  ,   à   rentour 
d'une  saincte  eau  qui  lui  est  une  tour  inexpugnable),] 
reprit  courage  pour  l'attaquer  à  nouveau ,  et  quoyj 
qu*il  eut   souvent  expérimenté  que   ses  finesses  et 
stratagèmes  ne  pou  voient  réussir  contre  ceste  an- 
gôlique  citadelle,  si  est-ce  qu'il  ne  perdit   courage, 
excogitant  tous  les  jours  nouvelles   inventions    e* 
enfin  en  trouva   une  propre  à   son  desseing  qa*il 
mit   à  exécution  en    ceste  sorte  :  c'est  qu'en   ung-j 
jour  de  la  Magdeleine,  Tan    1577,  il  fît  entrer  ces^ 
gents  hérétiques  comme  iuy,  en  habits  de  pèlerins. 
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qui  faisoient  paroistre,  à  leur  mine  simulée  et  à  leurs 
gestes  fardez,  beaucoup  de  dévotion.  Ils  montent 
l'ung  après  l'autre,  avec  une  modestie  nompareille 
et  des  paroles  si  doulces  et  si  sainctes  qu*ils  eussent 
non-seulement  trompé  la  garnison ,  mais  mesme  les 
plus  soubçonneux  ;  ils  entrent  dans  Téglise  en  atten- 
dant que  tous  leurs  compagnons  fussent  montez, 
priant  Dieu  en  apparence  avec  beaucoup  de  terveur, 
mais  soudain  qu'ils  se  veirenl  les  plus  forts  com- 
mencèrent à  lever  le  masque  de  Tindèvotion ,  pre- 
nant les  armes  en  main  desquelles  ils  avoient  les 
haut  de  chausses  bien  garnis ,  sçavoir  de  petits 
Iiislolels  et  poignards.  Soudain  se  jettent  dans  le 
corps  de  garde,  font  rendre  les  armes  aux  soldats 
qui  n'estoient  point  bastans  pour  repousser  leurs 
forces  et  par  ainsi  se  rendirent  maistres  absolus. 
Voylà  comme  les  ennemys  de  Téglise  ont  cousturae 
de  faire  pour  tromper,  se  revestant  d'une  peau  de 
mouton  pour  s'apprivoiser  avec  les  agneaux,  mais 
peu  après  ils  les  esgorgent  cruellement;  je  veux 
dire  qu'ils  couvrent  tousjours  leurs  hérésies  du  man- 
teau de  piété,  de  façon  qu'ils  puissent  assassiner 
an  seureté  les  âmes  les  plus  simples  et  crédules. 
Quarriva-t-il  de  ceste  surprise?  Ils  font  assembler 
tous  les  religieux  du  monastère,  les  enferment  dans 
une  chambre ,  un  seul  excepté ,  Dom  Robert  de 
Romilly ,  qu'ils  prirent  avec  Imbert  de  Percontal, 
lieutenant  de  la  place  soubs  Monseigneur  le  duc  du 
Bouchage,  gouverneur,  par  lesquels  ils  se  firent 
conduire  par  toute  la  maison  ,  le  poignard  à  la 
gorge ,  jusfiues  à  ce  qu'ils  eussent  recongneues 
toutes  les  pix>visions  du  chasteau  consistant  en  bled, 
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vin  dont  la  place  estoit  fort  bien  garnie,  puis  en 
argenterie ,  pierreries  et  quantité  d'aultres  richesses, 
pensant  rassassier  leur  avaritieuse  cupidité  des  thré- 
sors  de  l'église.  Mais  Dieu  qui  travaille,  lorsque  les 
choses  semblent  estre  arrivées  au  comble  de  tout 
malheur,  ne  permit  point  que  ce  sanctuaire  fiist 
prophané  par  ces  sacrilèges  mains,  car  par  trois 
foys  ils  furent  misérablement  repoussés  invisible- 
ment  de  la  chappelle  des  reliques  où  ils  s*estoient 
efforcés  d'entrer  autant  de  foys  pour  desjioulller  ces 
sacrez  despots  de  leurs  enchasseures  d'or  et  d'ar- 
gent, ce  qui  les  rendit  si  esperdus  et  si  estonnez 
qu'ils  fussent  sortis  du  chasteau  plus  viste  que  le 
pas,  s'ils  n'eussent  désia  veu  le  rocher  investi  des 
troupes  de  Monsieur  de  Vicques ,  lieutenant  des 
chevau-légers  de  Monsieur  de  Matignon,  lieutenant 
de  la  Normandie,  qui,  en  sortant,  les  eussent  tran- 
chés en  pièces.  Jamais  ne  fust  veu  beste  si  peu- 
reuse et  honteuse  que  le  loup  lorsqu'on  le  tient 
enfermé.  Car  quoy  qu*il  soit  dans  la  bergerie  au 
milieu  des  moutons,  il  se  gardera  bien  f>ourtant  de 
leur  faire  mal,  ains  cherche  seulement  comment 
il  se  pourra  évader  Ainsy  les  loups  infidèles  ne 
furent  si  tost  dans  le  chasteau  qu'ils  cherchèrent 
comment  ils  en  pourroient  sortir,  tant  ils  estoient 
espouvantés,    et  ce    n'est  point  de  merveille,  car 

d'ordinaire  le  pécheur  porte  avec  soy  la  craincte 

La  mesme  chose  arriva  û  ces  sacrilèges ,  car  dès 
aussytost  qu'ils  eurent  attenté  de  faire  violence  aux 
reliques  des  saincts,  ils  furent  espris  d'un  si  horrible 
espouvantement,  qu'ils  pensoient  que  chascun  les 
deubt   mettre  à  mort ,  quoy  qu'ils  eussent  toutes 
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les  forces  en  main ,  ce  qui  les  fit  entrer  en  compo- 
sition avec  ledit  sieur  de  Vicqoes ,  qui  les  fit  sortir, 
sous  sa  promesse,  en  asseurance  par  une  porte  de 
derrière,  sans  faire  le  moindre  mal  à  réglise,  ny 
à  aulcune  aultre  chose  du  chasteau ,  après  avoir 
tenu  la  place  22  heures  durant*  Qui  maintenant  ne 
tremblera  marchant  en  ce  sainct  lieu ,  puisqu*on 
voit,  à  veu  d*œil ,  que  les  esprits  célestes  le  dé- 
fendent si  bien. 


Ventreprise  des  ennemys  est  descouverte. 

Voicy  qu'en  une  veille  de  sainct  Nicolas,  au  mois 
de  décembre,  Tan  1589,  une  troupe  d*hérétiques  di- 
versement déguisez,  les  uns  en  damoisclles  qu'on 
menoit  par  dessoubs  le  bras  ;  d'aultres  en  chétifs 
pèlerins,  les  uns  et  les  aultres  garnis  d'armes  cachées 
soubs  leurs  habits  (quoy  que  ce  fustsoubs  prétexte 
du  ser\ice  du  Roy  durant  la  guerre  et  par  hospitalité; 
mais  Dieu,  qui  sonde  le  plus  profond  des  cœurs,  ne 
favorise  point  ceux  qui  se  findent  serviteurs  du  Roy 
pour  nuire  à  TégUse ,  ains  ceux  qui  servant  le  Roy 
se  gardent  de  rien  faire  contre  le  service  de  Dieu 
et  de  règlise).  Vous  les  eussiez  veu  en  bon  ordre  au 
miUeu  de  !a  ville,  d*un  pas  grave  et  modeste ,  remplis 
d'une  dévotion  dextrement  fardée ,  taschant  de  ga- 
gner le  chasteau  ;  mais  Dieu  ne  permit  point  que 
ceste  h>^crise  fust  plus  longtemps  cachée,  car  il  fit 
recongnoistre,  soubs  la  peau  des  moutons,  les  griffes 
sanglantes  de  ces  loups  affamez.  L'on  dit  que  quand 
le  diable  se  transforme  en  ange  de  lumière  esclatant 
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en  beauté,  qu'il  ne  laisse  pourtant  d'avoir  quelque  partie 
défectueuse  par  laquelle  on  peut  le  bien  congnoistre 
tel  qu'il  est  pour  ne  point  estre  trompé  en  caste  lumi- 
neuse clarté.  De  mesme  les  hérétiques  et  les  hypo- 
crites, comme  vrays  enfans  du  diable,  quoy  qu'ils 
paroissent  esclatant  en  vertus  pour  leurs  paroles  em- 
miellées et  gestes  dévots ,  si  est-ce  qu'ils  ont  aussy 
tousiom-s  quelque  chose  de  défectueux  par  où  on  les 
peut  recongnoistre,  qu'ils  sont  voluptueux ,  libertins 
et  ennemys  de  Dieu  et  de  réglise.  C'est  ainsi  que 
cestc  infidelle  et  hypocrite  trouppe  fut  recongneue; 
car  quoy  qu'ils  parussent  au  dehors  porter  la  paix 
et  la  douceur  avec  eux,  si  est  ce  que  les  bourgeois 
qui  avoient  desia  esté  trompés  par  semblables  stra- 
tagèmes, mieux  aguerris  qu'auparavant,  recongnurent 
qu'ils  portoient  soubs  leurs  cottes  de  damoiselles  des 
armes  de  toute  façon,  et  voyant  qu'il  estoit  temps  de 
deffendre  leurs  vies  et  leurs  biens ,  commencèrent  à 
crier  :  Trahison  1  trahison  !  et  recourir  aux  armes  ; 
mais  les  ennemis  voyant  qu'ils  ne  pouvoient  plus  dis- 
simuler, mirent  la  main  aux  armes  qu'ils  avoient 
tout  préparées  et  commencèrent  à  user  de  toutes 
sortes  de  cruautés,  jusqu'à  ce  qu'ils  furent  maistres 
absolus  de  la  ville;  puis,  montant  vers  le  chasteau, 
attachèrent  des  pétars  aux  ix)rtes  et  grilles  de  fer, 
pensans  les  forcer;  mais  le  valeureux  seigneur, 
Monsieur  de  Vicques ,  gouverneur  de  la  place ,  alors 
absent,  estant  adverty  de  ce  qui  se  passoit ,  vint  œ 
diligence  ,  se  fit  monter  et  tous  ses  gens  dans  le 
chasteau ,  par  le  moyen  d'une  roue  dont  on  se  sert 
d'ordinaire  pour  monter  toutes  les  provisions  ;  puis 
après  s*estre  mis  en  prières,  demandant  secours  à 
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Dieu  et  à  S.  Michel,  firent  une  sortie  sur  ces  enne- 
mys  si  sanglante  ,  que  la  plus  part  demeura  sur  les 
carreaux  (et  ledit  s'  de  Lorges,  leur  conducteur  et 
chef,  fut  pris  prisonnier  et  réduit  entre  quatre  mu- 
railles, durant  six  mois  entiers ,  dans  une  prison  du 
cbasteau,  d'où  il  sortit  après  la  mort  de  Monsieur 
de  Vicqucs  pour  aller  mourir  devant  la  ville  de  Dol, 
contre  laquelle  il  attentoit). 

Qui  doublera  en  cette  victoire  remarquable  que 
S.  Michel  et  les  anges  n'eussent  marché  à  la  teste 
des  soldats  catholiques ,  veu  principalement  qu*eD 
une  telle  déroute  des  ennemys,  la  terre  demeurant 
toute  bagnée  de  leur  sang,  il  n'y  eut  qu'une  seule 
personne  du  chasteau  navrée  à  mort. 

Ce  sont  icy  les  trophées  de  ce  brave  et  catholique 
capitaine,  mon  dit  s'  de  Vicques  qui ,  pour  la  seconde 
fois,  a  exposé  sa  vie  en  la  defifense  de  cette  place 
contre  les  ennemys  de  Téglise ,  signe  très-asseuré  de 
son  sainct  zèle  et  ferveur  au  service  de  Dieu ,  et  de 
la  dévotion  {Darticuliere  qull  portoit  à  S.  Michel  Tar- 
change.  La  mémoire  de  ces  actes  vertueux  vivra 
éternellement  à  Fhonneur  et  gloire  de  ses  enfants  qui, 
pour  tesmoignage  de  Tamour  qu'ils  portent  à  leur 
bon  père  ,  luy  ont  fondé  un  obit  solennel  en  ceste 
église,  et,  pour  esternîser  sa  mémoire  en  la  terre 
comme  au  ciel ,  une  messe  de  S.  Michel  avec  une 
pixxïession  à  reiitour  du  chœur  le  mesme  jour,  qu'il 
en  chassa  les  hérétiques,  &  ce  qu'il  plaise  à  Dieu 
garantir  cette  place  par  le  ministère  des  saincts 
anges,  des  surprisas  et  stratagèmes  de  ses  ennemis 
affin  que  son  sainct  nom  soit  4  jamais  glorifié. 

Ainsy  soit-il* 
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S  5. 
La  place  est  vendue ,  mata  la  trahison  est  deseouoerte. 


^ 


C'est  grand  cas  que  le  pescheur  tombe  presque 
tousîours  de  mal  en  pis,  quoy  qu'il  subisse  souvent 
des  grandes  peines  pour  ses  forfaicts,  ce  qui  le 
debvroit  faire  rentrer  en  soy  mesme  pour  abhorrer 
ces  crimes  qui  l'ont  plongé  en  des  abysmes  de 
malheur  j  mais  hélas  ^  d'ordinaire,  il  n'est  point  si 
tost  liors  de  peine  qu'il  excogite  nouvelles  mechan- 
celez  I  tant  la  mauvaise  habitude  a  de  pouvoir  sur 
luy.  Cela  est  si  commun  qu'il  n'est  besoing  d'en 
apporter  aultre  preuve  que  celle  qui  suit  d'un  mes- 
chant  et  abominable  criminel ,  appelé  Goupigny  qui 
pour  ses  forfaicts  exécrables,  devoit  estre  condamné 
à  mort  en  la  ville  de  Caen,  où  il  estoit  prisonnier, 
mais  par  je  ne  scay  quelle  nouvelle  invention ,  trouva 
moyen  de  se  sauver  et ,  pour  estre  en  plus  grande 
seureté ,  moyenna  une  place  de  gendarme  eu  ce 
chasteau  et  se  retira  en  ce  chasteau  avec  Monsieur 
de  Beausuzay  qui  estoit  leur  gouverneur,  se  réputant 
heureux  de  trouver  refuge  pour  sauver  sa  misérable 
vie  ;  mais  à  peine  eut-i!  i>assé  quelques  mois ,  qu'ou- 
blieux de  la  mort  qu'il  avoit  évitée,  commence  ù 
tramer  de  plus  grandes  meschancetez ,  trahissant  la 
place  qui,  naguère,  l'avoît  sauvé  du  gibet,  et  pour 
cet  eflfaict ,  complotant  avec  Monsieur  de  Sourdeval, 
(fameux)  hérétique,  moyennant  quelque  somme 
d'argent,  de  luy  livrer  la  place,  luy  donnant  le  jour 
et  rhcurc  pour  exécuter  cette  horrible  trahison  en  la 
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manière  qui  suit.  C'est  que  ledit  Goupîgny  devoit 
monter  ledit  Sourdeval  et  ses  gens  du  costé  des 
grandes  salies  par  le  moyen  d*une  grande  roue  et 
cordages  qui  servoient  d'ordinaire  pour  monter  les 
grosses  provisions  du  monastère.  Mais  Dieu  ne 
permit  point  que  la  chose  s'en  allast  ainsi  :  car  le 
traistre,  ayant  tiré  de  rargent  du  s''  de  Sourdeval, 
descouvrit  luy  mesmc  à  M'  de  Beausuzay  et  à  toute 
la  garnison  du  chasteau  ce  qui  se  passoit  pour  faire 
le  bon  valet,  car  c'est  ainsy  que  se  gouvernent  les 
gens  sans  âme,  tournant  à  droite  et  à  gauche. 
Cependant,  voicy  le  jour  assigné  venu,  les  sieurs 
de  Sourdeval  et  de  Montgommery  avec  plus  de  deux 
cents  hommes  paroissent  à  Theure  prœflxe,  un  jour 
de  S,  Michel,  en  septembre,  sur  les  huict  heures 
du  soir,  Tan  1511,  en  intention  de  mettre  tout  en 
feu  et  en  sang.  Monsieur  de  Beausuzay,  d'aultre 
costé  donne  ordre  que  ledit  traistre  de  Goupigny  se 
trouvast  à  ladite  roue,  d'où  il  leur  crioit  qu'il  n'y 
avoit  que  craindre  qu*ils  montassent  au  plus  vite. 
Vous  eussiez  veu  ainsi  tous  les  ennemis  s'accrocher 
à  la  corde  deux  ou  trois  à  la  fois ,  à  l*envi  Tun  de 
Faultre,  et  celuy-cî  les  tiroit  en  haut,  leur  faisant 
grand  accueil ,  puis  soudain  les  menoit  dans  le 
corps  de  garde  où  le  gouverneur  les  faisoit  poi- 
gnarder ,  et  cependant ,  ledit  Goupigny  continuoit 
d  en  monter  d'aultres ,  puis  aprè^  d'aultres,  jusqu'au 
nombre  de  78  lesquels ,  à  racsmc  temps ,  les  soldats 
du  chasteau  lardoient  de  coups  d'espées,  amoncelant 
les  corps  les  uns  sur  les  aultres ,  chose  horrible  à 
dire,  comme  on  faict  les  bûches  et  les  fagots  dans 
le  bûcher,  pensant  attirer  lesdits  sieurs  do  Sourdeval 
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et  Montgommery  pour  les  arranger  aussy  avec  les 
aulti^es  au  lieu   le  plus  éminent.  Mais  voilà  qu'ils 
commencèrent  à  se  défier,  voyant  que  pas  un  de 
leurs  gens  ne  leur  parloit,  ce  qui  fut  cause  qu'ils 
demandèrent  audit  Goupigny  qu'il  eût  à  jeter  en  bas 
du  rocher  un  des  religieux  pour  signe  que  ses  gens 
estoient  maistres  de  la  place  et  aussy  tost,  le  gou- 
verneur fit  revestir  un  des  corps  morts  des  habits 
d'un  religieux  qu'ils  jettérent  ainsy  de  haut  en  bas; 
pour  lors,    ledit   Sourdeval  s'escria  d'aise,  allons 
Montgommery^  c'est  à  bon,  regarde  comme  les  moyrws 
volent  et  soudain  s'approchèrent  pour  monter  comme 
les  aultres,  mais  le  conte  de  Montgommerj^  plus 
soubçonneux ,  plus  sage  et  prudent  luy  persuada  de 
ne  point  monter,  qu'un  nommé  Rablottiere,  l'un  de 
leurs  plus  affidés  ne  leur  parlast.  Il  fit  venir  celuy-cy 
qu'esprès  on  n'avoit  encore  faict  mourir,  et  Monsieur 
de   Beausuzay ,    gouverneur ,    luy   promist   de  luy 
donner  la  vie  s'il  vouloit  crier  à  Mons*   de  Sour- 
deval, son  maistre,  qu'il  montast  en  asseurance  et 
qu'il  n'y  avoit  rien  à  craindre,  mais  il  fut  si  fîdclle 
&  son  maistre  qu'il  n'en  voulut  rien    faire ,   ains 
desguisant  sa  voix  luy  fit  entendre  la  trahison.  Cet 
acte  si  fidelle  pénétra  le  cœur  du  gouverneur  qui 
luy  donna  la  vie  et  lesdits  sieurs  de  Sourdeval  et 
Montgommery,  avec  ce  qui  leur  restoit  de  gens  s'en 
retoumôrent  plus  vites  que  le  pas.  Qui  jamais  fust 
pris  à  son  propre  piège  comme  ceux-ci  î  et  qui  s'est 
jamais   enlacé  dans  ses  propres  filets    comme    ils 
furent ,  car  la  roue  qui  les  devoit  eslever  en  haut 
les  a  écrasés  et  réduit  à  l'ombre  de  la  mort.  Qui 
jamais  fust  puni  d'une  punition  si  juste  que  ceux-cy, 
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puisque  la  trahison  qui  devoit  oster  la  vie  aux 
innocens  a  coupé  la  gorge  aux  conspirateurs  t  Aman 
perdit  la  vie  par  le  mesme  gibet  qu'il  avoit  faict 
dresser  pour  Mardochôe,  et  ceux-ci  par  le  moyen 
de  la  roue  qui  leur  devoit  servir  pour  exterminer 
les  innocens.  Voyla  la  roue  de  fortune  qui  esiève 
souvent  bien  haut  pour  faire  trebuscher  d'autant 
plus  bas  I  Quelles  merveilles  maintenant  pourroient 
arriver  plus  grandes  en  la  deffence  de  ce  lieu  que 
de  voir  les  ennemys  se  tuer  de  leurs  propres  armes 
et  tomber  dedans  les  précipices  qu'il  avoient  creusés 
pour  d'aultres.  Si  Dieu  est  pour  nous  qui  pourra 
résister  à  nos  forces  !  Voyla  pour  cette  fois  comme 
ceste  place  fut  garantie  ;  mais  pleut  à  Dieu  qu'au 
lieu  d'avoir  faict  tuer  ces  pauvres  soldats  on  les 
avoit  emprisonnés  et  faict  payer  de  bonnes  rançons , 
suivant  la  coustume  do  la  guerre,  car  par  ce  moyen, 
ils  eussent  eu  loysir  de  penser  au  salut  de  leurs 
urnes,  ce  que  la  mort  subite  oe  leur  a  peut  cstre 
point  permis  de  faire. 

La  mesme  année  1591,  M'  de  Beausuzay,  je  ne 
sçay  pour  quelle  raison,  fut  chassé  du  chasteou  par 
ses  propres  soldats  et  M.  do  La  Chaisné-Veaulonnet 
fut  mis  en  sa  place.  Mais  tant  que  ledit  Beausuzay 
vcscut,  il  fit  ses  efforts  pour  rentrer,  ce  qu'il  ne 
peut  jamais  faire  quoy  qu'il  eust  une  fois  pris  la  ville 
et  pillé  en  Tan  (15951),  pensant  de  là  forcer  la 
place,  mais  il  en  fui  furieusement  déchassé  avec  le 
Iraistre  de  Goupiguy  qui  fut  tousiours  en  sa  com- 
pagnie. Enfin,  les  soldats  de  la  place  voyant  que 
ledit  Beausuzay  tramoit  tous  les  jours,  de  nouveau, 
quelque    chose   pour    surprendre  le  cbasteau ,   le 
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surprindrent  luy  mesme  en  sa  maison,  d'où  le 
voulant  amener  au  Mont-St-Michel  en  prison,  il  fit 
telle  résistance  qu'il  se  fit  tuer  et  Goupigny  fut  tué 
dans  Tombelaine  et  alla  rendre  compte  devant  le 
souverain  juge  de  ses  abominables  forfoicts. 

§6. 

Sédition  faiete  au  chasieau. 

Les  qualités  de  ce  monde,  quoy  que  hautes,  ne 
rassasient  point ,  ains  au  contraire  provocquent 
tousiours  de  plus  en  plus  d'en  convoiter  des  plus 
relevées  avec  une  crainte  merveilleuse  de  perdre 
quelque  chose  des  grandeurs  ici  acquises,  c'est  en 
quoy  paroist  la  vanité  des  choses  de  la  terre,  puis- 
qu'elles ne  peuvent  contenter  ceux  qui  les  ayment; 
nous  allons  voir  cecy  en  la  sanglante  bataille  qui 
se  fit  le  propre  jour  de  l'Ascension  1597  entre  le 
marquis  de  Besle-Isle,  de  la  maison  de  Reths,  et 
Monsieur  de  Querolan ,  gouverneur  de  ceste  place , 
son  amy  et  d'un  mesme  party;  car  comme  ledit 
marquis  vint  un  jour  en  ceste  place  où  on  l'atten- 
doit  pour  estre  le  bien  venu,  suivant  mesme  le 
commandement  qu'en  avoit  faict  Monsieur  de  Mer- 
cœur  ,  Monsieur  de  Querolan  trouva  mauvads  que 
ledit  marquis  entrast  avec  une  si  grande  suitte, 
craygnant  qu'estant  le  plus  fort  il  ne  le  déboutast 
hors  de  son  gouvernement,  soit,  en  effet,  qu'il  y 
vint  à  ceste  intention ,  soit  que  ledit  Querolan  usast 
de  trop  de  deffiance  en  son  endroict,  veu  mesme 
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qu'ils  tenoient  pour  un  mesme  party,  tant  y  a  que 
ledit  marquis  fasché  de  cela  se  résolut  de  ne  point 
recepvoir  cest  affront,  mais  de  remporter  à  la  force, 
et  à  cet  eflaict  mil  Tespée  à  la  main,  tua  le  soldat 
|x>rtier  et  M.  Campsguel,  frère  dudit  Querolan  ;  mais 
à  mesme  temps  les  soldats  du  chastcau  luy  tirèrent 
un  coup  de  mousquet  duquel  il  fut  aussi  tuè  sur- 
le-champ.  Les  ennemys  tout  à  rheure  qui  estoient 
les  plus  forts  se  ruèrent  si  rudement  sur  la  garnison 
qu'ils  tuèrent  douze  soldats,  sans  conter  ceux  qui 
demeurèrent  blessés;  il  n'en  demeura  que  cinq  qui 
se  dissipèrent  par  cy  par  là ,  et  M.  de  Querolan , 
désia  blessé  de  tous  costès,  se  réfugia  à  l'église,  où 
les  cinq  soldats  se  vinrent  ralier  avec  luy;  et  sça- 
chant  bien  qu'il  faut  demander  la  victoire  à  Dieu, 
se  prosternèrent  en  terre  et  suppliant  sa  divine  ma- 
jesté qu'il  daignast  envoyer  une  trouppe  d'anges  à 
leur  deffence,  et  puisque  ce  sainct  lieu  esloit  consacré 
en  Fhonneur  du  glorieux  archange  S.  Michel  et  de 
tous  les  esprits  angèliques,  qu'ils  vinssent,  au  défaut 
les  hommes ,  le  defFendrc  et  protéger,  A  peine 
irent-ils  achevé  leurs  prières  que,  ressentant  en 
soy  des  nouvelles  forces  et  un  nouveau  courage, 
résolurent  de  jouer  de  leur  reste  :  ils  sortent ,  vont 
rencontrer  les  ennemys  qui  estoient  plus  de  quatre- 
vingts,  lesquels  voyant  leur  maistre  mort,  avoient 
sujet  ou  de  se  rendre  maistres  de  la  place  ou  de 
piller  tout  avant  que  d'en  sortir.  Mais  Dieu  ne  permit 
l>oint  que,  pour  les  querelles  des  hommes,  Féglise 
en  pastit,  car  voicy  que  ces  cinq  ou  six  soldats  ainsi 
râliez  se  présentèrent  devant  eux,  résolus  de  vaincre 
ou  mourir.  De  prime  face,  ils  furent  saluez  de  plus 
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de  trente  coups  de  mousquets  sans  qu'aucun  fùst 
blessé.  Ils  recongnurent  aussitost  l'effaict  de  leurs 
prières ,  ce  qui  les  anima  à  poursuivre  si  vivement 
les  ennemys  qu'ils  les  repoussèrent  tous  hors  du 
chasteau ,  après  lesquels  ils  fermèrent  les  portes  ; 
retournant  aussitost  à  Téglise  rendre  grâce  à  Dieu 
et  à  S.  Michel  d'une  victoire  si  désespérée.  Ledit 
sieur  Querolan  se  fit  guarir  de  ses  blessures;  mais 
il  fut  peu  après  assassiné  dans  la  grève  et  mourut 
subitement. 

La  place  se  maintient  malgré  tous  ses  ennemys. 

Dans  l'apocalypse,  le  chapitre  xn,  il  est  ÉBÛct 
mention  d'un  grand  combat  faict  au  ciel  entre 
S.  Michel  et  le  dragon  infernal ,  qui  fut  renversé  et 
bouleversé  par  S.  Michel  et  ses  anges  ^  qui  dissipèrent 
ses  forces  et  le  bannirent  avec  tous  ses  adhérans 
hors  la  citadelle  du  ciel.  Mais  les  saincts  anges 
(sçachant  bien  que  cet  ennemy  d'enfer  devoit  tourner 
toute  sa  rage  contre  les  hommes,  affin  que,  ne 
pouvant  avoir  raison  de  ces  esprits  cœlestes,  ils  peut 
au  moins  se  vanger  en  la  terre  contre  les  hommes 
qui  approchent  de  plus  près  la  nature  angélique) 
sont  venus  au  secours,  s'opposant  en  la  terre  ni  plus 
ni  moins  qu'ils  avoient  faict  au  ciel  à  ces  esprits 
rebelles  pour  la  cause  de  Dieu.  N'est-ce  point  la 
raison  pourquoy  nous  avons  des  anges  gardiens  qui 
nous  tiennent  fîdelle  compagnie  pour  nous  stimuler 
à  résister  aux  suggestions  mauvaises  des  diables  qui 
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sont  aussy  tousiours  à  nos  costez,  taschant  de  nous 
attirer  au  péché  î  N* est-ce  point  la  mesme  raison 
pouix}uoy  les  saincts  anges  chérissent  certains  lieux 
de  la  terre  ausqucls  les  honriraes  puissent  avoir 
recours  à  eux  pour  estre  fortifiez  contre  les  ennemis 
visibles  et  invisibles?  C'est  à  ce  mesme  subject  que 
le  glorieux  archange  S.  Michel  a  choysi  ce  lieu  con- 
sacré en  son  honneur  où  les  hommes  puissent 
recepvoir^  comme  ils  recepvoient  tous  les  jours  de 
Dieu,  par  les  grands  mentes,  d'admimbles  faveurs. 
Mais  le  dyable  voyant  la  perte  qu'il  faisoit  par  ceste 
angélique  forteresse ,  résolut  de  l'exterminer  tout  à 
faict,  s'il  eut  peu,  ou  au  moins,  d'empescher  le 
bien  qui  s*y  faict  ;  et  pour  cest  eflfect,  il  a  sollicité 
des  furieux  ennemys  qui  Font  tousiours  envié  et 
qui  luy  ont  faict  une  guerre  cruelle  entre  le-squels 
ceux  de  la  garnison  de  Pontorson  n'ont  point  este  les 
derniers.  Car  il  semble  que  le  diable  ayt  voulu 
choysir  ce  lieu  pour  contre-carrer  après ,  pour  com- 
battre ceste  place  et  rentrer  en  champ  de  bataille 
contre  S.  Michel  qui  en  est  protecteur.  Ce  seroit 
chose  impossible  de  raconter  combien  de  fois  les 
gaines  de  ceste  ville  ont  rodé  à  l'en  tour  de  ce 
chasteau ,  pensants  par  quelles  nouvelles  astuces  ils 
y  pourroient  entrer ,  mais  les  saincts  anges  qui  font 
la  ronde  toutes  les  nuicts  les  en  ont  tousiours  res- 
poussez. 

L'an  1591 ,  jour  SS.  Gervais  et  Prothais,  environ 
deux  heures  après  minuict-  ils  entrèrent  de  violence 
pour  forcer  la  place  ;  mais  ils  firent  aussy  peu  que  la 
mer  escumeuse  faict  tous  les  jours  contre  le  mesme 
rocher  par  ses  vagues  furieuses* 
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L'an  1594,  T  jour  de  janvier,  une  heure  après 
minuict,  ils  forcèrent  la  ville  et  attachèrent  un  pétart 
à  une  maison  bourgeoise  ;  mais  les  soldats  de  la 
garnison,  entendant  le  bruict,  les  repoussèrent  fu- 
rieusement à  coup  d'arquebouses  à  crocq,  dont  Fun, 
appelle  le  capitaine  Le  Courtils,  demeura  sur  la 
place. 

L'an  1598 ,  le  jour  de  la  Purification  Nostre-Dame, 
sur  les  minuict ,  pendant  que  toute  la  garnison  de 
ceste  place  estoit  devant  Tombelaine  pour  la  sur- 
prendre ,  la  garnison  de  Pontorson  estoit  en  mesme 
temps  à  Tentour  de  nos  murailles  ;  mais  les  anges , 
plus  vigillans  que  les  hommes,  défendirent  la  place 
par  le  moyen  d'une  clarté  si  lumineuse,  que  la  nuict 
sembloit  plus  clère  que  le  jour;  d'où  les  ennemys 
prirent  telle  espouvante,  que,  sans  trouver  aultre 
résistance,  eux-mesmes  se  rompoient  le  col  ou  au 
moins  bras  ou  jambes ,  roulans  du  hscut  en  bas  du 
rocher,  l'un  desquels  fut  encore  trouvé  le  matin 
roide  mort ,  son  arquebuze  bandée  et  amorcée , 
preste  à  tirer. 

Je  ne  puis  obmestre  une  insigne  trahison  faicte 
depuis  13  ans ,  affin  qu'on  admire  de  plus  en  plus 
la  singulière  protection  de  Dieu  qui  la  fit  descouvrir 
par  des  voies  si  extraordinaires.  C'est  qu'en  un  lieu 
des  plus  secrets  et  cachez,  au  dernier  estage,  im- 
médiatement sur  le  rocher,  quelque  traistre  qui 
hantoit  au  chasteau  avoit  percé  à  la  longue  une 
muraille  espesse  de  huict  pieds,  de  sorte  qu'il  ne 
restoit  plus  que  le  parement  de  dehors  pour  faire 
entrer  l'ennemy  ;  mais  deux  pères  capucins  venant 
icy  dirent  qu'il  y  avoit  quelque  entreprise  sur  la 
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place  et  qu'ils  avoient  ouy  dire  qu'elle  esloit  si 
sccrette,  que  difficilement  la  pourroit-on  descouvrir. 
Sans  doute  que  les  saincts  anges  les  avoient  eon- 
duicts  icy  pour  donner  cest  advertissement.  L'on 
cherche  partout  par  plusieurs  fois  sans  qu'on  peut 
rien  descouvrir,  enfin  on  trouva  en  un  Heu  des  plus 
secrets  ladite  muraille  nouvellement  desmassonnée , 
qu'on  fit  promptement  remurcr,  rendons  grâces  & 
Dieu  de  ce  qu'il  avoit  daigné  descouvrir  Tembusche 
des  ennemys.  , 

Que  diroy-ie  plus ,  y  a4-il  machine  de  guerre  que 
le  diable  n'ayt  excogité  pour  saper  ce  saiîict  lieu? 
Mais  celuy-là  qui  remporta  un  si  glorieux  triomphe 
dans  le  ciel  contre  le  dragon  infernal ,  remporte 
aussy  une  glorieuse  victoire  en  la  terre  contre  le 
mesme*  Car  voilà  que  le  Mont-St-Michel  demeure 
fixe  et  stable  et  plus  splendide  que  jamais,  malgré  la 
mgc  et  Tenvie  de  ses  ennemys  ;  mais ,  au  contraire , 
ccste  ville  de  Pontorson  est  maintenant  démantelée 
par  les  mérites  de  S.  Michel ,  qui ,  comme  tutélaire 
de  la  France ,  a  inspiré  nostre  Roy  trés-chrestien 
&  razer  les  mumilles  de  cestc  place,  affiu  que  les 
ennemys  de  nostre  religion  n'ayent  plus  aucun  lieu 
de  refuge  dans  ceste  province ,  où  ce  S.  Archange 
veut  luy  seul  habiter,  comme  en  estant  le  souverain 
gouverneur  envoyé  de  Dieu. 

Jusqu'icy  nous  avons  raconté  des  histoires  espou- 
vantables  et  qui  sont  capables  de  donner  de  la 
crainte  et  du  respect  tout  ensemble  au  dévot  lecteur, 
considérant  Tiniinie  bonté  de  Dieu  qui  daigne  eslargir 
aux  hommes  tant  de  faveui-s,  que  de  leur  donner 
pour  gardiens  les  plus  grands  princes  du  ciel,  ses 
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propres  domestiques ,  qui  dissipent  ainsy  les  forces 
de  leurs  ennemys ,  mais  spécialement  en  ceste  place 
que  S.  Michel  a  particulièrement  prise  en  sa  garde. 
Car  c'est  chose  estrange  que  depuis  neuf  cents  ans 
en  ça  et  plus,  elle  n'ayt  jamais  esté  rèduicte  à  la 
puissance  des  ennemys,  après  tant  d'efforts,  sur- 
prises et  trahisons,  tant  dedans  que  dehors,  qui 
n'ont  jamais  peu  réussir.  Chascun ,  sans  doubte  (1) , 
admirera  toutes  ces  choses.  Pour  moy,  je  ne  voy 
rien  de  plus  admirable  ny  qui  fasse  mieux  congnoistre 
combien  Dieu  a  ce  sainct  lieu  pour  aggréable,  puis- 
qu'il faict  recongnoistre  sa  providence  spéciale  par 
des  signes  si  apparents.  Gloire  à  luy  seul  qui  opère 
en  ceste  place  tant  de  merveilles.  Que  son  sainct 
nom  en  soit  à  jamais  glorifié  I  Ainsi  soit-il. 

(i)  La  fin,  à  partir  da  mot  admirera^  est  écrite  sur  ime  btnde  de  papier 
ooBée  sar  riUKien  teite  et  qui  le  reooafre  entièrement 
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Lundy  dix-neufième  jonr  d*avril  de  Fan  mil  six  cent 
quatre-vingt-quatorze ,  je  trouvay  derrière  la  boiserie  de 
Tautel  de  la  Vierge,  en  la  chappelle  sous  terre,  une 
ancienne  image  de  bois  représentant  la  Saincte-Viei^ 
avec  le  petit  Jésus  »  qui  fut  miraculeusement  préseirée 
des  flammes  lors  de  Pinoendie  général ,  tant  de  Téglise, 
ancienne  chappelle  dite  des  30  Cierges ,  que  de  tous  les 
lieux  réguliers  y  arrivé  par  le  feu  du  del  Tan  mil  cent 
douze.  J*ay  faict  mettre  lad.  ancienne  image  dedans  une 
niche  en  lad.  chappelle  sous  terre  »  avec  un  châssis  de 
verre  au  devant.  Il  y  vient  un  grand  concours  de  pèlerins 
en  voyage  et  y  font  leurs  dévotions,  et  plusieurs  ont  reçen 
des  effets  miraculeux  de  guérison  par  Tassistance  de  la 
Très-Saincte-Vierge.  JTay  dressé  une  déclaration  ample 
de  cette  découverte^  laquelle  j*ay  signée  le  20  juin  audit 
an  1694. 

F.  François  Gisgatx. 

9.  De  la  réparation  des  ruines  arrivées  par  Tincendie  susdite, 
par  Fabbé  Roger,  qui  faict  ensuite  les  voultes  et  corps 
de  logis  vers  septentrion 1 1,    1A3 

10.  De  la  construction  d*une  haute  tour  et  clocher ,  par  Bernard, 

abbé  13** ,  sur  les  quatre  piliers  susd. ,  Tan  1136.    1. 1,    150 

11.  De  la  réparation  de  cette  partie  de  nef  de  Péglise,  vers 

septentrion ,  par  Bernard  ,  13«  abbé ,  Tan  1136.    t  I,  IbitL 

12.  De  la  3*  incendie  des  basthnents  dud.  monastère,  par  les 

Avranchins,   et  réparation  dMcelle,  par  led.  Bernard, 

13*  abbé  d'iceluy,  l'an  H38 1. 1,    157 

13.  De  la  construction  des  bastiments  qui  sont  au-dessus  et 

dessous  de  la  chappelle  de  S.  Estienne  où  à  présent  est 
faict  la  classe  de  théologie,  le  tout  joignant  le  bout  de 
la  galerie  du  Sault-GaulUer ,  par  Tabbé  Robert  de  Tho- 
rigny ,  l'an  1103 t  I,    170 

14.  De  la  construction  totalle  des  inûrmeries  joignant  led. 

bastiment  cy-dessus ,  par  le  mesme t.  I,    171 
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menls  au  mesme  endroit  j  aa*dcisus  et  dessous  du  plomb 

du  foQîj  par  le  mesme ,  Taii  118G L  I,    180 

^17*  De  la  à*  ioceudje  du   monastère  par  les  Bretons ,  Tao 

1203 t- 1,    187 

!8.  De  la  réparation  de  partie  dicelle»  par  Jourdaio  17*  abbé, 

rao  1211 •    ,     ,     t*  î,    189 

19*  De  la  réparation  des  corps  de  logis  devers  septcutrion 
restaus  d'icclle  ioceodie,  par  Rauulphe ,  18*  abbé  de  lad* 
abbaye»  Tan  1217 L  r,    194 

20.  De  la  coostruclion  des  clolslres,  piliers,  etc.,  par  Radulphe^ 

20-  abbé,  Tan  1228»    .    -    •    • L  ï,    203 

21.  De  la  construction  des  baaliinenls  de  Belle-Cbaire  el  du 

corps  de  garde,  par  Richard  Tuslin,  Tan  1257.    .     .    t.  f,    226 

22.  De  la  5*  incendie  généralle  des  bastîmcntâ  de  l^abbaje  et 

réparation  d'icelle  tout  Incontinent  par  Gniltaume  du  Cbas* 
leau,  îceile  arrivée  par  la  fouldre,  fan  1300.    .    ,    t  I,    2Û7 

23.  De  la  construction  d'une  chappelle  à  Loyselliêre ,  par  Jan  de 

la  Porte,  Fan  1321 l.  r,    269 

2â*  Oc  la  6*  incendie  généralle  arrivée  par  la  fouldre  et  réparée 

par  Nicolas  Le  Vilrier,  Tan  1350.  - t.  I,    272 

25.  De  fa  7*  incendie  généralle  arrivée  par  la  fouldre  et  réparée 

par  GeolTroy  de  Servon,  Tan  137A U  T,    295 

26.  De  la  construction   de  la  chappelle  de  Ste-Cattierine  -  au 

logis  abbatial  par  led.  Geoffroy,  Tan  1380.    .    .    .    L  I,  Ibi(L 

27.  De  la  construction  et  fassou  des  chaires  du  chceur ,  par 

Pierre  Le  Roy,  Tan  1389 t  r,    303 

28.  De  la  réfection  de  la  tour  des  Gorbios ,  par  le  mesme» 

ran  1391  •    .    . t.  I,    305 

29.  De  la  construction  du  dongcon,  de  la  forte  muraille  proche 

et  de  la  tour  quarrée  appelée  Perrine ,  par  le  mesme 
Pierre  U  Roy,  Pan  1393, L  1«    306 

30.  De  la  construction  du  logis  de  la  bailliverie  et  iofliiDeriei 

vers  mid^»  par  led.  Le  Roy,  el  de  plusieurs  granges  el 
métairies  deppendantes  de  lad.  abbaye^  Pan  làOO.    .    U  r,    3U 
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31.  D«e  la  conslruclîon  du  charlrier  et  archives*  pur  le  mesme, 

Tan  lâ06 l.  I,    316-318 
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Jolivet ,  ï'ao  1412 l,  I,    335 

3û.  De  la  deslruclion  et  décadence  de  tout  le  haut  de  Téglîse 

Jusques  aux  chaires  du   chœur  par  vélusté  sous  Tabbé 

Robert  Jolivet,  ran  ÎZ|21 t  I;    351 

35.  De  la  construcLion  d'un  tiers  de  rouvre  ou  nouvelle  église 

sous  Guillaume  d'Estouteville ,  Tan  f/i52.    .    .    .    l.  I,    383 

36.  De  la  réfeclion  de  par  lie,  du  latubris  de  la  nef  de  Téglise 

sous  le  mesme,  ran  1478 t.  ï»    û05 

37.  De  la  fassou  des  vitres  peintes  sous  l'abbé  André  Laure , 

Tan  l/i88 t.  U,       5 

38.  De  la  construction  du  logis  et  jardin  abbatial  sur  le  rocher 

au  bas  du  monastère  eo  vil  te,  sous  Tabbé  Guillaunc^  de 
Lamps,  Tan  1508* 1 1I«      lA 

39.  De  la  construction  du  logis  de  fAumosnerie,  de  ia  clstenie 

proche  êi  de  la  perfection  de  celle  du  Sollier  aous  led* 
Guillaume  de  Lamps,  Fan  1508.    ..*...!.  Il»  /Mtf. 

40.  De  la  couverture  cotiëre  de  la  nef  de  Téglise  d'ardoise 

neufve  sous  led«  Guillaume,  Pan  1509 t  If«      15 

41.  De  la  construclïon  du  logis  abbatial ,  gallerie  proche  cl 

SauU-Gaultfer  sous  le  tnesme,  Tan  1509,     .    .    .    1.  U,      15 

42.  De  la  8«  incendie  arrivée  par  la  fouldre  sur  le  clocher 

soulemenl  et  réparée  incootineut  par  led.  GuiUautne  de 
Lamps ,  l'an  1509 t  U«      17 

43.  De  l'augmentation  de  plusieurs  logements  à  Brion  et  è 

Loysetière,  par  le  mesme ,    .    ,    t  II,      18 

44«  De  Paugmentation  nouvells  desdits  logements  i  par  Jan 

de  Laraps,  son  frère,  Tan  1523  ......    t.  H,      36 

45.  De  la  construction  d'un  aultre  tiers  de  l'œuvre  es  nouvelle 

église  sous  led.  Guittaume  de  Lamps ,  Tan  1510.    .    t.  Il,      19 

46.  De  la  construction  et  fasson  du  moutin  à  chevaux  sous 

led.  Guillaume ,  Tan   1510  < t  II,      ÎO 

47.  De  la  construction  de  Taulel  de  Nûâtre'Damê'de'Pi(ié  dans 

la  chappeile  S*  Sauveur,  sous  Ouérin  Lauit,  Tan  1510.  t  îî.      Si 
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iiB,  De  la  constnictiOD  du  tombeau  de  Guillaume  de  LampSt  en 
la  chappelle  N.-D.  du  ctrcuil^  par  le  8ûîd  de  Jûn,  sou 
frère.  Tau  ibiU t.  Il,      28 

ft9.  De  la  pcrfeclion  et  consirucUoD  de  l'œuvre  ou  ooufelle 
église  comme  elle  se  voit  aujourdliuy ,  par  le  soin  de 
Jau  de  LampB»  en  1531 t.  II,      33 

50.  De  la  fassoû  et  allachement  des  vitres  peintes  du  haut 

de  la   lanterne  dud.    œuvre  ,   par  le   soiu  du  mesme , 
Tau  i  532. t.  II,      3^ 

51.  De  la    construcltoD    du  grand    autel    et   cloison   autour 

d'iceluy,   de  pierre  de  Caen  et   peintures  et    dorures , 
sous  le  cardinal  d*Anuebauct ,  Tan  15^7    ,    ,    ,    t  U,      52 

52.  D'un  arresl  du  parlement  de   floueo  contre  François  te 

lioux,  abbé,  pour  les  réparations  «  Tan  1569.    .    t.  II,      61 

53t  De  la  9'  incendie  arrivée  au  monastère  par  le  fouidre 
sur  le  clocher  et  point*rond  ,  sous  M.  de  Joyeuse  , 
cardinal  et  abbé  de  ce  lieu ,  Pan  159à.    >     .    .    L  tl,      9k 

5â.  D'un  arresl  du  padement  de  Ronen»  par  lequel  Icd.  car- 
dinal est  condemné  de  fournir  3,600  11,  par  an  jusques 
à  entière  réparation  du  monastère.  Tan  1609.    .    .    t.  II,    106 

55,  De  la  construction  de  trois  piliers  de  la  nef  de  Téglise 

vers  nïidy,  par  led.  de  Joyeuse,  Tan  1609,    .    •    t.  H,  IbûJU 

56*  De  la  construction  et  i-éparation  du  clocher  et  poînt^rond, 

paj*  le  mesme,  comme  il  se  voit  à  présent,  Tan  1600.  t.  Il,    108 

57*  De  la  fonte  et  fasson  de  IV  cloches  dudit  clocher  rompues 

cy-devant^  Fan  1600 t.  II,  IbiiL 

58*  De  la  construction  du  gros  pilier  pour  soutenir  le  plomb  du 

four,  sous  M.  de  Guîse.  alibé  ,  Tan  1618.     ...    t.  II,    120 

59.  De  la  fasson  d'une  partie  du  lamlins  de  la  nef  de  l^églîse, 

par  led.  de  Guise.  Tan  1619.  . t.  II,  IbitL 

60.  Du  remplissage  des  terres  mises  sur  le  plomb  du  cloistre 

pour  y  planter  des  fleurs ,   Tan  1623,    .    *    .    t.  Il,    145 

61.  De  la  fâssoQ  des  armoires  et  buOets  de  la  sacristie  sous 

ledit,  Tan  1637 t.  II,    161 

62.  De  la  construction  du  moulin  à  vent  sur  la  tour  Gabrielle» 

par  ledit.  Tan  1627 t.  II.    162 

63.  De  la  construction  de  la  grande  muraille  qtti  BoufUent  les 

piliers  du  clocher,  Tan  1628 t  ll«    165 
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Seigneur  à  l'autel  de  la  chapelle  St-Pierre ,  l'an  1643.  U  II,    294 

101.  De  la  fasson  du  chappier  ,  armoires  et  confessionnaux 

de  la  sacristie ,  le  19  juillet  1648 t.  H,    464 
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CHAPITRE  IV. 

DE  LÀ  FONDATION  DES  PBIOREZ  DÉPENDANTS  DE  LAD.  ABBAYE,  DES 
BIEKPAÎCTEUltS  ET  AUGMENTATEURS  D*ICEUX. 

La  liste  et  iDventaire  général  de  tous  les  priorés  qui  dé- 
pendent de  lad.  abbaye  esl  aa  cbapître  â3 ,  §  123  du 
présent  livre ,  où  il  en  esl  faicl  ample  menlioo  avec 
les  revenus  es  pages  dud.  manuscrit  ou  il  est  parlé  de 
leur  fondation  et  augmentatioû «  sauf  de  ceux  qui  sont 
unis  à  la  manse  abbatialle,  le  revenu  desquels  est  imbibé, 
avec  le  total  de  lad.  manse,  sç-avoir:  St-Paer,  Brion» 
Ardevon  ,  Cenest ,  Sl-Meloir  et  Cancale,   Baient    et 

St-Clémenl l.  H,    A16 

et  0om  Buynes,   .    .  .-,,,.  l.  ïl,      70 

CHAPITRE  V. 


OEâ  CflAPPELENIES  ET  CUBES  DEPPE^DANTS  DE  LAb.  ABBATE,   ET 
bB  LA  PBÊSENtATlÔN   ET  COLLATION  D'ICELLeS. 

f ,  La  liste  et  învenlaffe  des  chappetenies  d^ppendanls  de  lad, 
abbaye  est  tout  au  long  au  ch.  A3,  $  1^3  du  présent 
livre  7  pdcouts,  où  il  est  traité  des  arquests,  donations 
ël  fondations  dlcelies  et  présentations*         .    .     t.  U«    AIG 
Cf*   Dom  riuynes t.  If,      70 

2  De  la  présentation  de  li  cure  âe  N.-D*-d*ArdéYon  i  f>ar  les 

tnoyoest  Tan  ISftB.    .    .    *    ; t.  U,    ^2 

3.  Des  deJTences  faictes  à  Pévesque  d'Avranches,  par  tjrbain  JT, 
de  poun^oir  aux  cures  et  béoéflces  du  monasl^rc , 
Tan  1261 t.  I,    238 

à*  De  Tarresl  du  grand  conseil  contre  Pabbé ,  |>our  la  pré- 
sentation des  cures  el  chappelles,  l'an  i6lft.  ,    t*  II»    110 

5.  D'une  lettre  missive  de  M.  Tabbé^  par  laquelle  fl  pHe  les 
moynes  de  donner  une  des  cures  de  cette  abbaye  A  nn 
«en  affly ,  Tan  lOàiSt.    ,    .    .    .   4    é    .    «    *    L  U,    32a 
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CHAPITRE  VI. 


DES  BIENFAIGTEUBS  DE    LAD.    ABBATE   ET   DE^ENDAUGES  ,  OtL 
TEMPS  EN  TEMPS»  ET  LEUR  QUALITÉ. 

i.  De  la  coDStrnction  de  la  première  église  da  Mont-St-Michel, 
par  S.  Aubert,  évesque  d'Ayranches  et  premier  fondatear 
et  bienfaicteur  da  monastère  et  église,  Tan  708.    •    1 1,      76 

2.  De  S.  Aubert,  qui  légua  les  villages  de  Geuest  et  d'Huisnes , 

Fan  909 t  H,      82 

3.  De  Rollo  1*'^  qui  légua  une  belle  terre  qu'on  présume  estre 

Ardevon ,  Tan  912 1. 1,     88 

/i.  De  Guillaume ,  son  fils,  surnommé  «  Longue-Épée  •  ,  aussy 
duc,  qui  légua  les  terres  de  Maldray,  Carcey,  Mariney, 
Gurey,  Forges ,  Splinney,  Dummaney,  Macey,  Scalley^ 
Peleton,  la  moitié  de  Gromeret,  Verguncey,  Manney, 
St-Jan  sur  le  bord  de  la  mer ,  église  et  appartenances,  le 
Maisnil-Runger  et  appartenances ,  Tan  917.    .    .    1 1,  IbidL 

5.  De  Richard,  1''  de  ce  nom,  aussi  duc  de  Normandie, 

après  avoir  introduit  les  moynes  en  ce  Mont  leur  faictbastir 

un  ample  et  commode  monastère  «  Tan  966.    •    1. 1,    89  et  92 

6.  De  Mayeuly  abbé  du  Grand-Gluny  qui,  du  consentement  de 

ses  moynes,  donna  certaines  vignes  et  terres  situées 

en  Touraine,  au  village  de  Morlair,  Tan  991.    .    1 1,     97 

7.  De  Geoffroy  1«' ,  duc  de  Bretaigne ,  qui  légua  les  terres 

et  villages  de  St-Méloir,  St-Benoist-des-Ondes  et  le  bourg 
de  Gancale  avec  son  port  et  le  patronnage  des  églises, 
Tan  996 1. 1,    101 

8.  De  Richard,  2*  du  nom,  duc  de  Normandie,  qui  légua  la 

seigneurie  de  Versum  et  tontes  ses  deppendances ,  qui 
donna  Tile  de  Galoy,  le  village  de  Ghantelou  et  deppen- 
dances ,  la  terre  de  Grombald ,  la  moitié  d*£rengarville, 
les  baronnies  de  St-Paer  et  de  Genest  (S.  Aubert  n'avoit 
donné  que  le  village) ,  la  baronnie  d*Ardevum  (  Rollo 
pareillement  n'^voit  donné  que  les  terres,  lesquelles 
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D^esloîent  encare  érigées  en  chef  de  baroûok  ) ,  et  Ht 
rendre  tout  ce  qui   avoît  esté  perdu  de  la  donalion  de 
Guillaume  Loogue-Espêe  et  confirma  ce  qui  luy  restoîl , 
l'an  996.  ..............    l.  Ip    lOi 

9*  De  Goonor,  son  espouse ,  qui  donna  et  légua  deux  bellea 
terres  que  led.  Richard  lui  avoit  laissé  pour  son  douaire 
et  entretien  le  reste  de  ees  jours  t  sçavoîr  :  Bretlieville 

et   Dorojau ,  l'ao  996. ,    .    t.  1»  Ibid* 

iO.  De  Hugues ,  conte  du  Maioe,  qui,  estant  en  ce  lieu,  donna 
en  ce  iieu  IV  arpents  de  terre  pour  le  prîoré  de  S.  Viciear 
dn  Mans ,  Tan  1024 t.  I«    112 

11.  De  Rodolphe ,  viconte  du  Majis,  qui  légua  un  bean  clos  de 

vigne  près  lad*  vîlîe^  pour  led.  prîoré  de  S,  Victeur, 
appelle  le  Clos-de-Vieux-Ponts ,  l'an  i02/i.   .    .    ,    t.  f^  Ibid* 

12.  De  nicbard,   2^'  du  nom,  duc  de  Normandie  »  qui  fit  jetter 

les  fondements  de  Tégllse  qo^'on  voit  encore  cejourd'huy 

en  ce  monastère ,  avant  de  mourir ,  Tan  1026.    .    t.  r,  Ibid, 

13*  De  Richard ,  a*  du  nom ,  aussi  duc ,  qui  confirma  tous  les 

Jegs  ci-dessus.  Fan  1G27 .    t  I,    113 

lA.  De  Robert,  !•'  du  nom  et  duc  de  Normandie  »  qui  confirma 
toutes  les  donations  et  légua  V  moulina  situez  au  diœcèse 
de  Bayeuï  et  Vllt  au  diœcêsc  d'Avranebes  et  tout  ce  qui 
luy  appartenoît  en  la  vallée  de  Beuvron  et  en  moiU<^  do 
risie  de  Grenezô  ;  item  en  oultrc  fil  rendre  au  monastère 
la  seigneurie  de  St-Jan,  sur  le  bord  de  la  mer,  la  forcsl 
de  Bivoye  et  aullres  deppendances ,  cy-dcvant  léguées 
par  le  duc  Guillaume,  le  tout  quoy  Richard  n  fit  pareille- 
ment rendre  estant  perdu  comme  appert  de  lad,  donation 
faictc  Pan  1029 t  I,  Ihid. 

15.  D'AUaiû  lll  de  ce  nom,  doc  de  Brelaignc ,  qui  confirma 
toutes  tes  donations  faletes  en  son  dnché,  &  ce  monastère, 
puis  y  légua  la  terre  de  Montrouanlt  et  deppendances, 
la  terre  de  Bohel  sur  Coucsnon  avec  les  marets ,  la  terre 
de  Lavas ^  un  moulin   et  aullres    deppendances,  Tan 

leso .   1. 1,   114 

16.  De   Guillaume  le  Conquérant ,  duc  de  ffonnandie  ,   qui 

donna  les  isles  de  Serc  et  d'Aurenne  et  reprit  la  moitié 
de  risle  de  Grcnczé  qu*avoil  léguée  Robert .  %•'  dn  nom , 


soq  père,  et,  coi^firma  t^oqtea,  ï^,  4pnAUQif8.  par  aes.  pr^- 
décessf^urs.  faicti^  Tan  1035^,    .......    t,  1,    118 

17.  D'Adelun  oa  Adelain.,  i^()l)le  ch^vjiliçr  qui.,  da  coMçq- 

tement  dud.  conquérant ,  donna  le  village  de  1^,  qroix 
e^  Avranches^  I^  ifiare^é  et  aultrei9,4^p^^n(^.;.item 
la  terre  des,  lYpis-Qbannes  ep.  r|ia|fi.dd.Gfmy,;,iteiq.  las 
tpirêa,  4e  Villiérs^  de  Ba^lej^t,  et  de  St^ewgca,,  Feu 
16^6.  ...............    1. 1,  Ibid. 

18.  De  Né(^  de  SalnctTSauy^ur,  viccnppite^de  qçtQatin ,  qui  dotint 

ce.  qu'il  ppssédpit  en,  TisI^  de  Sef (;  ejt  puis  |uit  Thabit 
monacbal  en  ce  monastère»  Tan  lOA^    .    .    .    .    L  I,    119 

19.  De.Ray^iald  et  sa  mère  Uersencle.qui  donnèrent  le  prioré 

de  St-Vicleur  du  Mans,  sçavpir  l'église,  iwurg^  etc.,  et 
qualifient  led.  prforé  monastère,  ç^  qui  i]gK)iitr8.qa*ii|y.aY(Ht 
des  mpynes  d^ns  avant  le  don,  Pap  ip/i3^    .    .    t»  I,    183 

20.  De  Guillaume  Piçhenost ,  qui  légua  les  Perrettss.  et  ses 

deppenda^m^  et  prit  Thabit  monacbal,  Fan  10(5^.    1. 1,    123 

21.  De  Guillaume  Je  Conquérant,  qui  fit  rendre  le  moulin  le 

Conte ,  que  le  mauvais  mesna^  ^  Tabbé  Sqppo  avgit 
vendu  Tan  106,9; ,  ...    1. 1,    129 

22.  De  Jan,  Guillaume,  Raynoldet  GeoCCroy,  qui  d^tuoent 

Fulquervilie  et  les  deppendances.  Tan,  1081.    .    .    1 1,    131 

23.  De  Badulphe  et  sa  fei^me  qui  donnèrent  le  village  de 

Heian toi,  Tan  1081. U I,    132 

2iii.  De  Robert,  2*  du  nom ,  duc  de  Normandie ,  qui .  cwârma 
tous  les  dons  de  ses  prédécesseurs  et  donna  le  droit  de 
marcbé  en  Ardevon,  et  une  petite  place  pour  basUr  une 
maison  dan^  la  ville  de  Rouen,  Tan  1087*  •    •    •  t.  H,    13A 

25.  De  Guillaume  et  Tbomas ,  chevaliers ,  qui  donnèrent  plu- 

sieurs terres ,  rentes  et  dixmes  en  Beauvoir  et  Espas» 
Tan  1176 . U  H,    176 

26.  D'un  évesque  d'Avi*ançbes  qui  donna  certaines  dixmes  à 

rinfirmerie  en  la  paroisse  de  Boucey,  l'an  1196.    .    t.  U,    187 

27.  De  Philippe ,  2«  du  nom,  roi  de  France ,  qui  envoya  grande 

somme  de  deniers  pour  restaurer  les  bastiments  du  mo- 
nastère bruslez  par  Guy  de  Thouars,  l'an  1203.    .  t.  II,  llnd. 

28.  De  Roger  d^Ardenne ,  qui  donna  la  seigneurie  et  deppen- 

dances de  la  Ghappelle-Hamelin,  l'an  1211  et  aultres. 
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DS. 


VJ. 


Uo^er  non  iiieDtioDn6  dans  le  sommaire,  donna  le  droict 
quU  avoitdu  nroulio  et  eslaogdc  laChapelle-UaiDellû.  L  I,    190 

De  ilaoul  de  Cbampeaux  qui  donna  lee  dixines  de  Ure- 
quigoi  et  de  Champeaux»  l'an   1212.    ,...,. 

De  Raouil  Le  Leure  qui  donna  une  maison  et  5  livres 
de   reole  en  lluisoes ,  l'an  1297.    .    .    .    ,    •    L  I,    2û5 

De  Philippe  IV  ,  dit  le  Bel  >  roy  de  France ,  qai  donna  le 
droit  de  foire  du  Mont ,  Tan  1310.     .    ,     .     .    ,    t.  1,    253 

Dti  sofidil  qui  donna  1 ,200  ducals  et  deux  espines  de  la  cou- 
ronne de  N,-S.,  im  13U l.  I,  îbid. 

De  Louys,  duc  de  Bourbonnais  qui  donna  3  grands  chan- 
deliers d^argent.  Tan  1329  ,    ,    ,     .    .    .    .    •    L  l,    257 

Des  paroi^lens  d'Ardevon  qui  codant  le  droit  de  four  à 
ban  aux  moynes,  1379. t.  I»    294 

De  GbaHes  Vil ,  roy  «  qui  donna  [>ermissioD  aux  mojnes  de 
i>aUre  monnoye  durant  3  ans.  Tan  1426.    .     .    1.  I,    361 

Du  niesme  qui  céda  pour  un  temps  aux  moynes  toua  ks 
impofitâ  qu'il  tevoil  6ur  leurs  sujets,  Tan  1A30.    .    t;  1,    3G8 

Dud,  Cliarles  Vit»  qui  donna  gratis  radunorlissemeut  du  flef 
de  Seaux  acquis,  ihh^ t.  I«    37e 

De  Louis  XI,  roy  de  France^  qui  donna  600  escus  d'or  et  une 
image  avec  sa  chaisne  d*or.  Tan  iûG2 t,  I.    397 

De  Jan  Gjiiaiu,  qui  donna  Taigle  de  cœur  de  nostre  église. 
Tan  U%fi .  .  ti'Ii,       3 

De  Suzanne  La  Tassitie  ,  qvâ  donna  le  cnltcc  d  argent  doré  « 
fatct  à  ranlique,  Tan  U33 t,  l(«       k 

De  Gabrid  de  Munnaye ,  lieutensnt  du  \im ,  qui  donna  la 
grille  qui  est  entre  le  cccwr  et  le  gn  '  ^-î  et  200  eiois 
d'or  2  deoitrs,  pour  prier  Dieu  pcn  u  152A.    t  11^     M 

De  Louis  XU  roy  de  France,  qm  dotma  les  moulins  Ituet,  Gau- 
rct  et  de  Ponlorson^  et  reprit  rc  que  n(iu$  avions  en  '«rand* 
ville  et  nous  donna  de  plus  le  fief  de  Tanye,  Vaù  iliBZ.  U  I»    399 

Du  ineame  Louis  XI,  qui  donna  les  seigneuries  de  flaineviUe 
et  de  Tréau ville  pour  prier  pour  luy  el  dire  dei  inesse^, 
Tan  1465 .    .    t.  I,    4H 

Du  sieur  de  La  rolinière,  qui  donna  une  coupe  d'argtmt  U 
la  profesakm  inoiiiebaile  do  siti  ùls  en  ce  rnouairtère^ 
suivant  la  cou8tttai6aiicieQtie«  ilaik  U80l    .    .    «  t.  tl,     à 
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US.  De  Normand  Langlors  qui  transporta  la  fieffèrme  de  Bouillon 

an  pris  qu'il  la  tenoil.  Tan  1316 1 1,    258 

Ifi.  De  dame  Blanche ,  duchesse  d'Orléans,  qui  donna  le, pris 
de  la  lad.  fleuferme  de  Bottillon  «  à  la  eharge  de  prier 
pour  elle ,  et  de  plus  le  bois  de  TOillande  l*an  1385.    t  II,    296 

A?.  De  Charles  Y,  roi  de  France ,  qui  donna  50  lifree  de  rente 

sur  le  prioré  de  la  Bloutière,  Tan  1360.    ...    1. 1,    275 

1x3.  De  Gaterine  de  Thienville  qui  donna  les  fiefs  de  St^Anhin- 
les-Bois  et  de  Perrières ,  à  charge  de  prières ,  Tan  1A38 
(2  messes  par  semaine  et  un  obit) 1. 1,    373 

ao.  De  Charles  VII,  roi  de  France,  qui  donna  120  1.  sur  SC-Jan- 

le-Thomas,  à  charge  de  prières,  Tan  1423.    .    •    1 1,    356 

50.  De  Philippe  et  Jacques  Le  Forestier,  qui  donnèrent  ptostears 

biens  à  la  seigneurie  de  Domjan,  Tan  1232.    .    .    1 1,    205 

51.  Du  seigneur  de  Yaace ,  qui  donna  les  bois  de  Domjan , 

ranl282 1. 1,    238 

52.  Du  seigneur  de  Bassunville,  ou  Basenville,  qui  donna  les 

dixmes  en  Sl-Lonet»  à  la  seigneurie  de  Domjan,  Tan 
1281 t  I,    237 

53.  De  Robert  Bertrand ,  seigneur  de  Bricquebec ,  qui  donna  le 

pasnage  de  cent  porcs  dans  la  forest  de  lad.  seigneurie 

de  Briquebec,  Fan  1240 1 1,    218 

54.  De  Hugues  le  Chauve,  qui  donna  le  fief  de  Tabbaye  en  Can- 

cale,  Tan  1251 1 1,    221 

55.  De  Golet  Genargant,  qui  donna  phisîeurs  i^ns  à  la  seigneurie 

de  St-Meloû*,  Tan  1288 t  I,    241 

56.  D'Âllain  de  Beaufort  et  aultres  qui  donnèrent  le  pré  et 

moulin  de  Monlrouault,  Fan  1238 1 1,    216 

57.  De  Raoul  d'Argouges,  qui  fit  de  grandes  donations  à  la  Croix 

en  Avranches ,  Tan  1219 1. 1,    196 

58.  De  Thomas  Hoel ,  qui  fit  plusieurs  donations  à  la  baronnie 

de  St-Paer,  Tan  1216. 1. 1,    194 

59.  De  Jan  Le  Prévost,  qui  donna  plusieurs  biens  à  la  seigneurie 

de Bretheville ,  Fan  1230 tl,  §3,    204 

60.  De  Tabbé  et  moynes  de  Hambye ,  qui  donnèrent  quelques 

rentes ,  Tan  1233 1. 1,    208 

61.  De  Colin  Fournier,  qui  donna  3  L  et  une  poule  de  rente ,  à 

St-Plancheys ,  Fan  1277 1. 1,    235 
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62.  De    Pierre  Tiislin ,  archidiacre   d*Avranches ,  qui  donna 

deux  maisons,  l'une  dans  Paris  et  Taullrc  dans  £vfecy, 
lan  1283 t.  L    2/i3 

63.  De  Thomas,  Beigneur  du  Ponl^  qui  donna  la  terre  des 

Âuglea  en  St>Plancbeys,  Tan  1294. t  I»    244 

G4»  De  Ja  veuve  du  sieur  de  Vimont,  qui  donna  une  maison  en  la 

ville  de  Caen»  Tan  1376 t  I,    292 

65.  De  Jan  de  Beaurichard ,  qui  donna  plusieurs  rentes  sises  en 
la  seigneurie  de  St-Jan-le*Thomas  ,  Tan  1402 ,  sçavoir  : 
VIII  livres  XVIII  sols  lournois,  6  chapons  3  gelines,  12 
sommes  de  froment  et  un  chappeau  de  roses.    .    t.  I,    316 

60.  De  Jan  Le  Jolivet,  chanoine  de  rtouen,qui  donna  une  maison 

et  jardin  dans  Rouen  .  Tan  14&0.    ,,..*.    1. 1»    386 

67,  D'Artur ,  3"^  du  nom,  duc  de  Bretaigne ,  qui  donna  per- 
mission de  prendre  de  la  pierre  pour  bastlr  ce  Mont 
sur  les  terres  de  son  duché,  Tao  1468  (François  et  aultres 
en  ont  faicl  austant), t  I,    395 

63.  De  Méen,  évesque  de  Rennes,  qui  donna  les  églises  de 
Villamers  el  de  Poilley ,  Tan  1050.  Cooan ,  duc  de  Bre- 
taigne avoit  donné  les  terres  et  seii^neuries  longtemps 
auparavant .  ...    1. 1,    123 

69.  D'Edvard»  roy  d'Angleterre,  qui  donna  Féglise  de  St-Mîchel, 
près  la  mer ,  et  plusieurs  beUes  terres  en  son  royaume 
et  fonda  un  beau  priorô.  Tan  i064«    «  .         t.  I,    130 

70*  De  Robert,  conte  de  Mortain  »  qtii  donna  l*êgli3c  de  Sl- 
Micliel  et  auitres  belles  terres  près  Gomnailles,  en  Angle- 
terre, et  augmenta  led^  prioré,  Tan  1066. ...    L  1,    128 

7U  Donation  du  prioro  et  église  de  St*6rolade,  par  Tréban  , 

Rivallou  et  aukres,  Tan  1081  .......    t.  1^    130 

72.  De  Yves  Le   Riche,  qui  donna  Vitlarenton ,  pour  fonder  le 

prioré  de  TAbbayette ,  Tan  1081 t.  f,    131 

73.  De  Théodoric  et  Gaultier ,  surnommé  CEil-de-Chien ,  qni 

donnèrent  le  prioré  de  Gohery,  Tan  1093  .  .  .  t  I,  135 
74*  D'Henri ,  2*  du  nom  ,  roy  d*Angleterre  et  duc  de  Nor- 

mandiej  qui  donna  le  prioré  et  église  de  I^ntorson  , 

I  an  1153. t  I»    tOS 

75.  De  Hugues .  arotiav^iie  de  Dol ,  qui  donna  le   prioré 

deSt-MIchelddUoiiddi  ranil58.   .....    t.  U    i^^ 
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76.  DaGoDin».dac  de  Bretasgoe,  qoi'Mnfimi  let  bîUB  do  priorè 

da  Bnquiliat  ou  Tcenrenee  y  ran  il7a •    U  I,    175 

77*  De  Roallent,  qui  donna  des  rentes  pour  Tentreltea  de  la 
lampe  de  Tégiisedaiprioré  de  Tombelsine,  Tan  il^O* 
Il  fut  fondé  des  biens dainanastèiBv  U^i^ iI87vpar  Ber- 
nanlfi6'abbé^ *^  .    •'   ti.1,    18^-151 

78»  De  Gausbert  Gastevin,  qui  donna  lé  prioré  âe-Gréttit,cn 

ADgeou ,  r«n  1192. tl;    169 

79.  De  Gtiudîn  d'Orléans,  qui  dbnna  le  prioré  d*HailfàfD#{d!ocè8e 

de  Chartres),  Tan  1193; ti  I,    185 

80;  D'Asceiin  et  son  fils,  qui  donnèrent  la  cure  de  Galgey  et 

prirent  Thabit  monachal.  Tan  1050: t  I,    123 

81.  De  Robert ,  ûls  de  Hamon ,  qui  donna  la  cure  d^Ëtoy , 

Tan  1086 1 1,    134 

82.  De  dame  Hildegarde^  qui  donna  la  cure  de  St-Màrtin  dé  la 

Ghapelle-Hamelin^  Tàn  1D93 t  I,    135 

83.  De  Raoul,  seigneur  de  Tonnerre,  qui  donna  les  cures  de 

Livaré  et  de  St-Bertbevin,  et  la  chapelle  de  son  chasteau, 

l'an  1128. 1. 1,    147 

8/U  D'Osberne,  qui  donna  la  cure  d'Ëvrecey  (diocèse  de  Bayeuz), 

Fan  IIM. .    1. 1,    157 

85.  De  la  donation  de  la  qure  et. église  de  St-Paer  et  concession 

d'icelle,  Pan  115A 1 1,    161 

86.  De- Foulques  i^aynel,  qui  donna  la.  cure  de  St-PaerdeSar- 

tiUy,  Tan  1168  .    . 1 1,    169 

87.  De  Jan  de  La  Moosche ,  qui  donna  la  cureda  Mesnildray , 

l'an  1180 tl,,  177 

88.  De  Guillaume  de  Bréville,  qui  donna  la  cure  deBrévUle, 

l'an  1184 1. 1,    178 

89.  De  Pierre  de  St-Uilaire,  qui  donna  la  cure  de  Bouoey., 

l'an  1194 1 1,    18e 

90.  De  Guillaume,  qui*  délaissa  la  cure  de  Fournereaux  aux 

moynes  de  ce  Mont ,  l'an  1208 1. 1,    189 

91.  De  Raoul  de  Pincey  ,.qui  donna  la  cure  de  Montenay,  sans 

date  précise t*  I,    201 

92.  De  Thomas  de  Senrof,  qui  donna  la  cure  de  Senron,  l'an 

1289 t.  I,     217 
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92.  De  JdUQ  de  Saipl-Rlandueys^  qtii  donna  kcare  dMngr^ville» 

Pan  12Z|8 ,    ,   U  U,     220 

93.  D6  Û9Lim  Marie  de  mcyUey ,  qui  donna  h  cure  de  Baoylley^ 

l'an   1281  (Le  texte  porlû  à  tort  l^larin  de  BacUty).    t.  lU    237 

74,  De    ^iuillaunie    du   Solier,    lieuleuaul   de    ce  lieu,    qui 

donna   8  IL   11   6.    de    renie    pour    prier   pour    tuy, 

ran  1535. t  II,      48 

75.  De  Jaii  Lesrel  »  clerc ,  qui  donna  70  11,  une  fois  payés,  pour 

prier  pour  Iny,  l'an  1577  ..,**....  t.  IL      74 
70,  De  Guillattuie  Cavey,  qui  donna  45  sols  de  renie  pour  prier 

|>our  lay,  l'an  1578 LU,      80 

77.  De  Mesairo  Jacques  de  U  Moricièrc,  chanoine,  qui  fonda 

45  livres  de  rente  pour  prier  pour  M'  de  Yicqueâ,  Tan 
1623 l.  H,    153 

78.  Dû  Mademoiselle  de  Monlpensier,  qui  donna  un  beau  dia* 

subie ,  un  voile  et   une  bouree  de  oorporaui ,  le  tout 

conlenanl  2,40û  livres,  l'an  li>25 t.  Il,    157 

79w  D'une  dâmotselie  do  5l-Mato ,  qui  donna  une  e&lolo  de  satio 

en  broderie,  fan  1631 t*  U,    ltS5 

80.  De  Ml  de  Mesgngoy ,  M^  dea  tleque^tes,  à  Paris,  chez 
4.        le  Roy,  qui  donna  une  grande  coquille  d'argeol  doré 

vermeil ,   Tan  1635 L  U,    2IA 

81.  De  .M.  le  duc  de  devers,  qui  promit  un  laldeau,  estant  en 

ce  monastère,  Tan  1624«  et  nous  Pavons  receu  fan  1637. 

I!  est  fort  grand  et  situé  à  l'autel  S.  Michel.    .    L  U.    150^235 

$fU  De  M*^  Pierre  Bernard,  sieur  de  Broulie,  qui  donna 
1,500  11.  pour  faire  uu  dutrl  par  unt^  part  et  199  11.  pour 
prier  pour  lu  y.  Pan  1038 l*  II,    237-230 

83.  De  plusieurs  aultres  bienfaicteun  cohibk^  U  s<ï  peut  voir 
en  la  liâte  des  messes  et  obila  deuti  en  ce  monastère, 
sans  parler  d'une  inEaîté  d'aulUes^  d«aqaela  ou  no  puisse 
faire    mention   . ,    .    .    .     .   t.  tU    t97 

84*  De  M*«  Jacques  de  Souvré ,  abbé  oonnDendataire  de  cetlc 
abbaye,  qui  donna  le  tableau  de  5,  MiiJiel  qui  est  a  la 
contre-table  de  la  cbapcllc  dite  du  petit  S.  Michel  du 
circuit.  Tan   1644 LU,    323 

85.  De  &t^  Giroult^  steur  de  IVoDtJion^  vlcooia  (rAvruiclies , 

qui  doaiia  deux  beaux  taUicauXi  Tau  1047.    •    .  t-  iU    371 
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86.  D*iui  estât  général  da  refena  de  h  manae  abbatiale  dn 

IfODt-St-Hicbel,  bict  Pan  iWJ. U  H,    376 

87.  D^un  grand  tableaa  oa  est  despaîot  M.  de  Soofré,  noatre 

abbé,  donné  par  Iny,  Tan  i6A8. L  U,    U7 


châpitbe  vil 

DE  L'UinODUCTIOlf  DE  LA  GAENISO!!  ER  L'ABBATE  ET  DE 
PLUSIEURS  ACCIDENTS  AUIVÊS  A  BAISON  DES  GUSllES 
ET  TROUBLES  EN  CE  UfiU  ET  AUTOUR. 


i.  De  rincendie  généraOe  de  la  vflle  do  liont-5t-liidiel«  par 

les  ATranchins  de  la  Ligne ,  Pan  1138 1 1,    157 

2.  De  Tabbé  Robert  de  Tborigny,  eslen  gon?enieiir  de  par  le 

Roy  da  cbastean  de  PontcMmn,  Pan  1162.    ...    1 1,    170 

3.  De  rincendie  généralie  de  cette  ville  par  Goy  de  Thonars, 

duc  de  Bretaigne ,  laquelle  fut  restaurée  aux  fraicts  du 

Roy  Philippe  II  j  Tan  1203 1. 1,    187 

A.  De  rintroduction  de  la  garnison  en  Pabbaye  du  Mont-St- 
Michely  sous  Tabbé  Jan  de  La  Porte»  26*  alM  de  ce 
lieu»  Tan  132/ii 1 1,    257 

5.  De  Fexemption  au  profit  des  moynes  du  Mont  «  touchant  le 

payment  des  gages  des  soldats  »  Tan  1334    ...    1. 1,    267 

6.  De  Tordonnance  de  Charles  Y  »  touchant  le  guet  et  garde 

de  ce  lieu  par  les  4  paroisses»  Tan  1356.    ...    1. 1,    273 

7.  I"  Capitaine.  De  Nicolas  Le  Vitrier ,  27»  abbé  de  ce  lieu  et 

1*^  capitaine  de  la  garde  du  Mont  »  par  Tordre  de 
Charles  V,  qui  voulut  qu*il  le  fust  et  ses  successeurs 
abbés,  Pan  1367 1. 1,  Ibid. 

8.  De  quelques  sommes  de  deniers  que  Pabbé  et  les  moynes 

donnèrent  à  lever  sur  leurs  sujets  bretons,  à  Charles, 
duc  de  Bretaigne,  fort  nécessiteux  à  cause  de  la  guerre 
(1360) 1. 1,    274 

9.  II«  Capitaine.  De  Geoffroy  de  Servon ,  28«  abbé  du  Mont , 

faict  2«  capitaine  de  ce  lieu  par  Charles  Y»  Pan  1364.    1. 1,    279 
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10.  De  l'ordoQûance  dû  Cliarles  V,  par  laquelle  est  deCTenda 

d'entrer  avec  armes  en  celle  abbaye,  Fan  i36â.    .    1. 1»    370 

11.  D'une  aultre  ordonnance  de  Charles  V,  par  laquelle  est 

permis  aux  moynes  de  lever  6  deniers  par  livre  sur  les 
denrées  des  marchaDils  en  celle  ville  pour  subvenir  aus 
b'aicts  de  la  garde,  Tan  ia6iï 1. 1,    280 

12.  D'une  aultre  ordonnance  de  Charles  V  contre  le  vicoûte 

d' Avrancbes,  qui  vouloil  enlrer  en  ce  Heu  avec  son  espée 

au  coslé ,  Tan  1365.    •    •    * .    I.  I,    281 

13*  D'une  auUre  ordonnance  de  Cliarles  V  ^  pour  abatre  [plu- 
sieurs maisons  de  celle  ville  nuisant  à  la  (orieresfle  du 
cbasteau  de  ce  lieu,  Fan  1368 L  I,    283 

ili.  De  rinatitulion  et  création  de  plusieurs  vassaui  de  Tabbaye 
du  Mont ,  â  charge  de  garder  cette  place  en  temps  de 
guerre  et  au  jour  St-Michel,  Tan  1372 t,  I,    286 

15.  llï^  Capitaine.  De  Pierre  Le  Koy,  29*  abbé  et  S»  capitaine, 

par  ordre  de  Charles  VI ,  Tan  1386 t  1,    302 

16.  De  la  defTense  de  Cbartes  Vi  à  toute  personne  d'entrer  armé 

en  ce  lieu,  Tan  1387    ». 1. 1,    303 

17.  De  Tordonnance  dud.  Charles  VI,  touchant  la  capitainerie 

de  Herre  Le  Roy ,  quoy  qu'absent ,  Tan  1408.    .    t*  I,    828 

18.  IV*  Capitaine,  De  Robert  JoHvel ,  faict  A«  capitaine  par 

Charles  VI,  Tan  l/iii. 1. 1,    333 

19.  De   Tordonnance  de  Charles  VI,   pour  le  guet  et  garde 

de  ce  lieu  par  les  habitants  d'Bnîsnes  en  Ardcvon , 
Tan  1Û12 L  l,    336 

20.  De  rabandonnemenl  des  esludes  de  rtnîversUé  de  Paris, 

par  Jolivet,  pour  venir  en  ce  Mont  pour  le  garder  des 
incursions  des  Anglais  »  Pan  làl7 1. 1,    343 

21.  De   la   construction   des   murailles  et  tours  de  la  ville. 

Tan  1A17 L  I,  IbitL 

22.  D'un  octroi  de  1,500  11.  faict  par  Cbarles  VI  aus  moyncs 

pour  subvenir  aux  fraicts  de  la  garde.  Tan  làl8.  U  1,  3^3 
Jïd.  De  certain  impôt    pécuniaire   au   profit   des  moynes  par 

Cliarles  VI ,  sur  les  babitanls  de  la  ville  pour  subveoîr  à 

la  garde  contre  les  Anglois,  l'an  ïMd t.  I,  IN<L 

2&.  De  la  construction  de  Tombelaine  par  les  Aoglois»  Tan 

itld, LU    U9 
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25.  V^  tiÊiritaime.   De  fan    de   HiMMtir ,  ^xNfte  ««â«tabe , 

^«  capitaiM  de  èe  mM,  IMIU*.    ....   t.  I,    350 

26.  De  Chartes  TII^  qui  domia>Mett«iM5èliiiltt^a  de  toefMè^ 

}a(tfder  â  lesrs  dMlete  de  «ipitidiierfè,  fàn  U20;   1. 1,  IMT. 

27.  De  reagagemeiC  des  argetileries  de  TégS»  do  nioBihBlère 

pour  subvenir  ans  fraicts  dé  k  geierre,  Vm  i&S2.    1. 1,    353 

28.  De  k  deffaite  des  Anglote  <^  JM  III  ^  doè  ^  BMaigtae, 

devant  le  Mont  »  tMi  ^28 .    Il,    35& 

St.  De  la  construction  de  la  bastille  ou  foU  d!*Ardevoii  fikT  les 

AngloiB,  ran  iA23 1. 1»    335 

30.  De  la  deflyte  de  plusieurs  Angkis  Mr  ks  grèfsspar  un  capi- 

taine du  Mont,  Tan  1423 i.  I,  i6ûf. 

31.  YI*  CapUame.  De  Jan,  baMard  d'Ortéùn ,  faidV"  capitaine 

du  Mont,  sans  i»^udice  do  droict  appdltenant  and.  iooynes, 
ranlA2A l.  ï,    357 

32.  Des  deffenses  par  led.  bastard,  à  son  Hentenant,  de  ne 

tnolester  les  moynes,  V^  iâ2A L  I,  Ibid. 

33.  Vil*  Gapitmne.  De  Louys  d'Estoutevilfe^  âdct  7*  tapitaine 

sans  préjudice  comme  dessus,  Tan  iHM t  I,  Ibid. 

3/ii.  De  nouvelle  confirmation  par  Charles  VII,  do  droict  de  capi- 
tainerie à  l^ft^bé.  Fan  IA36 tl,    353 

35.  De  nouvelle  augmentation  pour  renS^rt  de  murtilles  et  has^ 

tiens  de  la  ville,  Tan  1^5 t.  I,  idûL 

36.  De  la  sortie  d'£stouteville  et  des  gentilshommes  qui  garddent 

ce  lieu  sur  les  Angkis  el  en  tnettent  phisienrs  à  mort , 
ranl/i25 t  I,    359 

37.  De  nouvelle  déclaration  par  le  capitaine  d'Estoutevilie  el  par 

le  viconte  d'Avrancbes^  de  ne  préjudider  aux  droicts  des 
moynes  à  cause  des  forteresses  ou  aultrement ,  Tan 
U26 t.  I,    360 

38.  D'une  permission  par  Charles  VIi,aus  moynes  de  faire  battre 

monnaye  durant  troiz  aus  pour  subvenir  aus  fraicts  qu'il 
leurconvenoit  faire  4  cause  des  guerres^  Tan  1426.    U  I,    361 

39.  Des  évesques  et  chanoynes  de  Coutanoes  qui  retirèrent  leurs 

joyaux  de  ce  lieu,  crainte  de  les  perdre  à  cause  des  grands 
assauts  des  Anglois,  Tan  1426 t.  I,    364 

40.  Du  nom  des  seigneurs  et  gentilshommes  qui  gardèrent  la 

place  contre  les  Anglois,  Tau  1427 1. 1,    364 
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41.  D'an  tfûû&port  el  oesâion  dee  lailtes  el  impOl»  rojruix  par 

Cliarles  Vtl,  aus  moyoes  durant  ti^ois  aoB  sur  Icots  si^ets 
{>our  les  imcis  de  lagtrda,  Taii  1430 t%    3^ 

42.  De  rinccDdie  d'une  graode  parlie  de  la  ville  de  ce  MoDt  par 

Uasarl,  arrivé  sous  Charkâ  VU,  roy  de  France  •  Tao 
i433 U  I,  Ibid, 

43.  De  la  deffaile  de  20^000  Ànglois  devant  te  Mont-St-lUicliel, 

desquels  sont  venus  les  gros  canons  de  ia  porte  et  de  la 
pilette,  J  an  1434 «     U  I»    369 

44*  Déclaralion  de  GUarlea  Vil^  de  ne  vouloir  préjudider  auH 
droîcts  des  moynes  à  cause  des  forlilicatioDS  *  Tan 
1439 1.1,    371 

45.  De  rimposlUoD  par  le  capîlame  des  soldats  par  pipe  de  vin 

entrant  en  cette  ville  pour  les  forlincations,  Tan  1441 .    t*  I»    374 

40.  De  la  jouyssance  des  biens  des  évesqnes  et  abbés  qnî 
avûieot  tenu  le  party  des  Aoglois  par  les  moynes  du  Mont, 
par  commandement  de  Cbaries  Vil,  pour  les  récompenser 
des  fraicts  de  la  guerre.  Tan  1448 ....    l.  I,    384 

^47.  De  l'expulsion  des  Anglois  tiors  de  France,  par  Gliarles  VII, 

(an  1450. t.  i,    38G 

48.  VUl*  Capitaine,  De  Jan  d'Eslouteville,  baron  de  Bricquebec, 

8'  capitaine,  Tan  1464 t.  t,    400 

49.  De  Tordonnance  de  Louys  XI,  pour  la  garde  de  ce  lieu  par 

les  habitants  de  Beauvoir  et  d'Ëspas,  Tan  1405.    .    t*  t,    401 

50.  IX*'  Capitaine^  Dlmbert  de  Balernay  »  conte  de  Boscliaye, 

faict  9'  capitaine.  Tan  1493 t.  Il,        7 

51.  D'un  mandat  de  Louys  XU,  pour  donner  assignation  au 

tkateoiiit  de  ce  lieu  au  parlement  pour  se  voir  condamner 
dfi  M  plus  incommoder  les  moynes  louchant  rentrée  et 
sortie  de  la  ports ,  Pan  1509,    ...*..  t.  Il,      19 

52.  Du  désistement  de  GtfaHel  de  Mumaays,  lieutenant,  do  ses 

poursuites  contre  les  moynes,  Tan  1519.    ...   t.  Il,     30 

53.  X«  Capitaine,  Du  aieur  d^Auzebott,  faki  10*  captttiDe  de 

ce  lieu ,  Tan  1525. ,  t.  Il,     43 

54.  Dea  évesquesel  chaiioînes  de  Bayeni  qui  retirent  leurs  argen- 

teries et  joyaux  de  ce  lieu,  la  paix  fakde.  Tan  1520.  LU,     45 
55*  Xf"  Capitaine.  Do  prieur  de  Tend«qof  estoll  le  11*  capitaine 

de  ce  lieu»  en  fan  1535»    ........  I.  U|     49 
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56b  Tn»CapUaime.VtU!mBm^Mmm»mmj^f 

ertoitiS'iapiUmeeaeeEeo,  r»  154^    .    .    .  t.  H,     Sk 

chaiteaii*  Pu  iStS. t.  H,  JKtf. 

58.  De  radwnoo  dn  lfoBt-61-afidMl,  «■  fe  wjgiwr  de 

GoîK,  eD  U  ligoe  contre  les  BogMBOte.  Ta  iSTK.    L  I,      79 

59.  DeFeiUbiMDeBtâaiveraiernldMcrtraiiéeaeeae^teje 

pour  firère  laj,  sou  Hevy  m,  roj,  rao  iSTf .   •  U  D,     73 

60.  De  U  sorprise  da  dnslcni  io  Usai  fl  Mirhil  psr  les  §bm 

de  Tooebet,  Imgoeiiol,  et  if  Mrfiifirt  Mii  deiww  pvie 

sieur  de  Tieqœs,  Taa  1577. L  H^      Ik 

6L.  Xin*  CapUame  gamvermewr.  Do  sieur  de  TicqwiL  19*  M- 
piUÎDe  de  œ  lieo  et  le  preoner  qoi  pris  h  ^foAé  de 
gomremenr  des  fille  et  dissieiB  da  lIoBl-SI-llidiBl,  Vwt 
ibTJ L  n,      77 

62.  De  la  sorprise  de  la  Tille  deoeHoot  par  le  sieor  deLor^es 

If ootgOBODery,  qoi  fat  anssy  tost  repooaié  par  le  goofcr- 
oeor  de  Tîoqœs,  Fan  1560. t.  D,      89 

63.  De  la  mort  do  sieor  de  Yioqfoes,  Fao  1590  et  fol  entené  es 

œ  monastère LU,     90 

6/iu  XIV*  Cofritaime  gamermewr.  Do  sieor  de  Boissort ,  14" 

gooreroeor  de  œ  lieo,  Tao  1591 t.  II,      91 

65.  De  la  sorprise  de  œ  lieo  do  oosté  des  poobe%  par  Mont- 

goamery ,  lequel  f  ot  repooné  aiec  perte  de  98  de  ses 
soldats  qoi  forent  mis  à  mort  dans  le  corps  de  garde , 
ran  1591 U  O,  /6ûL 

66.  XV*  Capitaine  gcmemewr.  Do  sieor  de  La  Chaisaaje-Van- 

looetiiaictt5*gooTemeor,  ranl591 t.  n,     93 

67.  De  la  sorprise  prétendue  de  cette  Tille  par  les  Bogoenols 

de  Pontorson,  qui  sont  repoossés.  Fan  159L.    ..LU,  IkkL 

68.  D'ane  anltre  prétendue  sorprise  de  cette  Tille  par  les  messMS, 

qoi  sont  repoossés ,  Fan  1594. L  D,      96 

69.  Do  pillage  de  la  Tille  do  Uont  par  Boissoxé,  cy-dcTant  goo* 

Temeor»  ony  htcc  les  Hogoenots,  Fan  1595.    .    •  t.  n,     97 

70.  XVI«  Capitaine  gouverneur.  Do  sieor  de  Qoerolent,  faiet 

le  16*  gooremeor  de  ce  lieo ,  Fan  1595.    ...  t.  II,     98 
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5w  Dq  Donbie  et  iDrenUire  dei  amctei  idiquei  de  k  Une- 

«verie  da  monartère ,  bki  fui  i6A7  •    •    .    .  t  H,    419 

CHAPITRE  XL 

DES  ABBEZ  DU  MOKASIÈIE  DCa  KOIT-ST-XICHEL ,  LEUA 
DECEDSt  GiSIESj  ETC. 

1.  Des  abbez  de  FaMiaye  dnd.  Uonl-St-Ilkliel.  U  liste  est 

ample,  fakteFaD  16&7 LII,390 

2.  Dq  aeor  d*£ffiat,  qui  amt  obtena  le  plaœt  da  Roy  pour 

estre  abbé  de  ce  mooasière ,  mais  son  frère,  II.  de  Cinq- 
Mars  ,  ayant  esté  exécuté  »  oo  loy  esta  lad.  abbaye  « 
n*ayant  encore  de  bolle  de  Rome,  Fan  16&1  •    .    •  t.  n,    S18 

CHAPHRB  xn. 

DE  L'ABGEnSIIE  ET  OIHElIEflS  DE  CtOGUSE  DB  LAD.  ABBAYE 

L  De  Farigenterîe  de  lad.  abbaye  et  église.  La  liste  d^ioeUe  faicle 

tOQt  au  long,  Fan  16^7 t  U,    &19 

2.  Des  omemeots,  tableapx  et  anltres  meubles  de  lad.  abbaye, 
dlez  en  ce  présent  livre.  LMnTentaire  en  a  esté  faict  au 
net  Fan  16A8 t  n,    A3& 

CHAPITRE  Xm. 

DES  MTPArr^  et  AGODEirTS   SUB^fATOBKLLP.MKIfl   ADTEHOS    BH 
LAD.  ABBAYE. 

1.  De  la  vie  miraculeuse  de  S.  Aubert,  12*  évesque  d^Avran- 

cbes,l«'fon(lateur  decelieu»FandeN.-S.  709    .    1 1,      59 


TifiLB  DES  MÂTIÈEBS. 


537 


De  la  BUl)version  des  foiSïls  autour  du  Mont-St-MicheL  L  1,  72 
Oe3  Irois  apparitions  de  S,  Michel  à  S.  Aubert,  l'ao  708,  L  l,  lli 
Dédicace  miraculeuse  de  la  1"  église  de  ce  tieu  par  Noslre- 

SeîgDear  (709) .    .      * tl,     81 

D'une  fontaîne  Lrouvée  miraouleusemeEit  au  bas  du  rocher, 

par  S.  Aubert  (709) U  I,     83 

De  la  dernière  apparition  de  Sw  Michel  à  S.  Âubert,  tout 

estant  accomply  (709) 1. 1 ,      8/ï 

De  la  mort  subite  d'un  chanoine  voulant  voir  curieusement 

les  reliques  du  Mont-Gargan .    l,  1,.     87 

,  De  la  mort  subite  d'un  homme  demeurant  de  nuit  dans 

Féglise  contre  la  coustume t«  I,      19 

De  Finvention  miraculeuse  dos  reliques  de  Mont-Oargan 
qui  estoient  perdues,  Tan  992.  .......    u  II»     &9 

De  la  mort  subite  d'un  homme  qui  doutait  des  reliques  de 

S,  Aubert ,  12*  évesque  d^Avranches U  II»    104 

De  la  sanlé  rendue  k  un  moyne  fébricitant*  pour  avoir  heu 
de  reau  où  avolt  trempé  des  ï-elîques.    .,.,1.11,  Ibid, 
,  De  la  parole  rendue  À  une  femme  muetle,  invoquant  S. 

Anbert  ,.•.... t  II,    105 

.  De  la  dilUcuUé  qu'avoit  une  grande  dime^  sans  s^estre 

auparavant  confessée,  de  monter  en  ce  lieu.    .    .    t.  H,  Ibid. 
,  De  ta  maladie  d'un  Italien  pour  une  petite  pierre  emportée 

de  ce  tieu  sans  permission    .    * t  U  ^^^à* 

.  De  la  conservation  d*une  femme  enfantant  sur  les  grèves 

ayant  invocqué  S.  Michel,  Tan  1011    .    .    .    /  .    t.  tt    106 
>  D*un  souAlet  donné  au  sacristin  Drogon»  de  nuit,  en  Téglisc, 

d*une  main  invisible,  Tan  10/^5*    ..**..    t.  I^    118 
,  Du  chastiment  par  une  (lamme  légère  de  rindévotlon  de 

deux  moynes  disant  leur  office,  Tan  1050.  .    .    t.  II,    123 
.  De  rapparitioQ  de  a  Michel  en  colomne  de  feu  et  clarté 

sur  ce  Mont,  Pan  1102 l,  l.    180 

.  De  la  paraiisie  d*un  homme  garie  en  ce  Mont,  après  la  con- 
fession de  ses  péchés,  Fan  ll/i6,    ,...*.    L  I,    159 
,  De  la  cheute  d'une  petite  pierre  du  ciel  on  estoit  gravé  le 

sacré  nom  de  Jhesus,  Tau  1270.    ..,..«    U  1,    233 
.  De  plusieurs  prodiges  arrivés  apr£^s  le  tonnerre  en  la  croix 
du  clocher  où  il  j  avoU  des  reUques,  Pan  1270.  .    1. 1,    233 
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32.  De  la  paraliaie  d^Jine  femme  gaHe«  ayvit  invoqoé  &  Micbel, 

Tan  1333 1 1,    S6i 

23.  D*an  enTant  aagé  de  20  joan  qui  demande  à  fcmir  es  ce 

lieu  (1333) 1. 1,  IMd. 

2A.  De  la  possession  par  le  démon  d*ane  femme  qui  se  aocqnoit 

des  pèlerins  de  S.  Michel  (  1333  ) t.  i,  Ibid. 

25.  Da  payement  miraculeux  de  plusieurs  pasTres  pèterios  qui 

n^avoient  pas  d'argent  (1333) 1 1,  i6td. 

26.  De  plusieurs  personnes  de  diverses  proYinces  qui  fiireat 

inspirez  en  mesme  temps  de  venir  en  pèlerinage  en  ce 
Mont-St-Michel  <1333) t.  I,    262 

27.  D'un  pain  multiplié  miraculeusement  à  plusieurs  personnes 

(1333) 1. 1,  I6ût 

28.  De  la  santé  rendue  à  un  enfant  torticolis  après  rii(?ooqua« 

Uon  à  S.  Michel  (1333) 1. 1, /6tcL 

29.  D'un  homme  puny  pour  avoir  empesché  ses  enfants  de  venir 

en  ce  Mont  (1383) 1. 1,  Ilnd. 

30.  De  la  punition  de  maladie  de  trois  hommes  qui  se  mooquoient 

des  pèlerins  de  S.  Michel  (1333) 1. 1,    263 

31.  De  la  guérison  d'un  sourd  et  d'un  muet,  S.  Michel  invocqué 

(1333) t  I,  Ibid. 

32.  Un  homme  ayant  perdu  la  parole,  la  recouvre.    .    .    L  I,  IbùL 

33.  Delà  punition  d'une  femme  qui  pert  la  parole^  différant  son 

voyage  en  ce  lieu  promis  (1333) 1. 1,  Ibid. 

SA.  De  la  guérison   d'une   femme    aveugle    en    cette  église 

(1333).    . .    t.1,    264 

35.  D'une  femme  devenue  muette  «  ayant  empesché  sa  fille  de 

faire  le  voyage  du  Mont  (1333) 1. 1^  Ibid. 

36.  De  la  guérison  d'une  possédée  en  cette  église,  Tan  1561.  t.  Il,     58 

37.  De  l'apparition  de  S.  Michel  en  forme  de  colonne  de  feu  sur 

ce  Ueu,  l'an  1333 t.  I,    266 

38.  De  la  conservation  d'un  homme  au  milieu  des  flots  de  la 

mer  par  l'assistance  de  S.  Michel,  Tan  1388.    .    .    1. 1,    303 

39.  De  pareille  conservation  d'un  aultre  homme,  l'an  1389,    t.  I,  Ibid. 
liO.  D'une  pierre  envoyée  en  ce  Mont,  qui,  ayant  tombé  sur  la 

teste  de  Charles  VII ^  ne  luy  fit  point  de  mal  (elle  est 
pendue  devant  l'autel  de  S.  Michel,  en  la  nef  de  celte 

l'an  1A22 t  I,    352 
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tki.  De  la  conservation  d'une  remme  par  S.   Michel^  estant 

36  heures  en  la  mer,  Tan  ihh5  ......    t.  I,    382 

Û3.  De  rapparilîon  de  S.  Michel  ea  forme  de  colomne  de  feu  et 

clarté,  ran  ilib2. *        ,    .    1. 1,    891 

43«  De  la  puDitioD  d*ua  Liégeoi»  pour  avoir  empescbé  soa  âli 

de  venir  ea  ce  Mont,  Fan  1457 L  I,    39/i 

ïxtk.  De  ta  guérison  d'uoe  femme  possédée ,  eo  Tan  1560,  l,  llp  58 
ti^.  De  )a  guérîsoD  d'uû  homme  possédé  en  Fé^ise  de  ce  Ueu , 

lan  i56/U    .     , .    t  11,      GO 

k^.  De  la  guériBOQ  d'une  femme  possédée,  en  1564.  .  .  t.  li,  Md, 
hl.  De  ta  santé  d'un  homme  muet  et  paralitiqne  rendue  en  ce 

lieu ,  ran  1589 LU,      00 

&8.  De  la  conservalion  de  ta  rue  de  S.  MicUci»  en  la  ville  de 

PontorsoD,  de  Tinfection  de  ta  peste,  ayant  iovocqué 

S.  Michel,  ran  1631 L  II,    186 

/^d.  De  la  délivrance  d'une  femme  en  ses  couches  par  rinvoc- 

quation  de  S.  Michel ,  i*an  1638 L  U,    238 

CHAPITRE  XW\ 

D£8  IMMliNlTÉS  ET  EIEUPTIOMS  DU  UONÀSTËBE  ,  AVEC  SES  PRI- 
VILÈGE» SPIRITUELS  ET  INDULGENCES,  LE  TOUT  PAB  LES 
PAPES. 


1.  DcJai)  Xtll,  pape  de  Eome^  confirma  Pestablissement  des 

moynes  en  ce  heu ,  Tan  900 U  I»      96 

3.  D'Eugtïne  IH,  qui  confirma  réélection  de  Geoffroy  XIV,  abbé, 

faicle  par  tes  moynes,  Tan  1150 1,1,    161 

3.  D'Adrian  IV,  qui  mit  le  monastère  et  ses  deppendances  eo  la 

protection  du  St-Siëgc,  Tan  1155 1 1,    166 

k*  D'Alexandre  III ,  qui  permet  d*achetcr  les  dixmes  des  mains 

desfiécoliers,  Tan  1164 t.  I,    171 

5.  Du  mesme  Alexandre,  qui  confirma  tous  les  biens  spirituels 

et  temporels  du  monastère  et  les  prend  en  la  protection 

du  Sl-Siégc,  ran  1169.     ,...,....    l.  I,     174 

6.  Dud.  Alexandre  lit ,  qui  confirma  lûQt  avec  amplilIcaUon  de 

grâces.  Fan  1178 L  î,    177 
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7.  D'Honoré  ni*  qui  confimia  tons  les  biens  spirituels  et  tem- 

porels du  monastère^  Tan  122^ 1. 1,    200 

8.  De  Grégoire  iX,  qui  confirma  le  monastère  en  tout.  Tan 

123/1 t.1,    209 

9.  D'Innocent  IV,  qui  permit  ans  moynes  de  porter  des  calottes, 

ranl2iji5 1. 1,    218 

10.  Dud.  Innocent  IV^  qui  ne  veut  qu'on  excommunie  les  moynes 

sans  permission  du  pape  (12&5) 1. 1«    219 

11.  Dud.  Innocent  IV,  ;qui  exempte  nos  bénéfices  d'imposition 

(1245) 1. 1,  IMd. 

12.  Dud.  Innocent  IV,  qui  pennet  de  traiter  avec  les  excommu- 

niés avec  nécessité  (1245) .    1. 1,  Ibid. 

13.  D'un  légat  du  pape  qui  donne  &0  jours  d'indulgences  à  ceux 

qui  donneroient  de  quoy  ayder  à  la  réparation  de  la  croix 
des  grèves,  ruynée  par  la  mer^  l'an  1249.    .     •    .    t  I,    220 

14.  D'Alexandre  IV^  qui  donne  100  jours  d'indulgences,  visitant 

cette  église,  l'an  1254 t.I,    222 

15.  Dud.  Alexandre  lY,  qui  permet  à  l'abbé  de  porter  mitre, 

conférer  les  minures  et  tonsures  et  de  bénir  les  vases  et 
ornements  sacrez  (1254) 1 1,  PwL 

16.  Dud.  Innocent  IV,  qui  dispensa  des  statuts  de  Grégoire  IX , 

l'an  1253 tl,    223 

17.  Dud.  Alexandre  IV,  qui  déclara  que  nostre  abbé  ne  peut 

donner  bénédiction  qu'en  nostre  église  et  tonsure  qu'à 
nos  moynes ,  1256 1. 1,    224 

18.  Dud.  Alexandre  IV,  qui  exempte  de  payer  une  pension  à 

l'archevesque  de  Rouen  (1256) 1 1,    225 

19.  Dud.  Alexandre  IV,  qui  confirme  tous  les  biens  du  monas- 

tère (1257). t  h  Ibid 

20.  Dud.  Alexandre  IV,  qui  confirme  tout  et  amplifie  le  monas- 

tère de  grâces  (1257) 1 1,    226 

20  bis.  Bulles  d'Alexandre  pour  pacifier  les  moynes  et  l'abbé 

(1258) 1. 1,    227 

21.  DTJrbain  IV,  qui  deffend  à  l'évesque  d'Avranches  de  pour- 

voir aus  bénéfices  de  cette  abbaye  (1261).   ...    1 1,    228 

22.  Dud.  Urbain  IV,  qui  commet  l'ofiicial  de  Dol  pour  le  retrait 

de  nos  biens  usurpez  (1264) t  I,    229 


f  ABIB   ms   MiTîèRES, 


5a 


2^,  De  MariLû  IV,  qui  conOrme  les  biens  et  privitéges  du  monas^ 

1ère ,  Tan  1281 *    .    •    t  I,    237 

3ù.  De  Nicolas  lY^  qui  permet  d'apporter  ses  bieus,  prenant 

rijabil  en  ce  monastère  (i2S8) t  I,    2^0 

25,  Dud.  Nicolas  IV,  q^i  commet  Vsihhé  de  St-Meïaioe  pour  faire 
payer  les  rentes  denes  au  moDaslère ,  en  Bretaigoe,  Tan 

1288 L  I,  IM, 

20,  De  Nicolas  IV ,  qui  commet  Tabbé  de  Si-Etienne  de  Caen, 
pour  faire  casser  certains  contrats  d'aliénation  des  biens 
du  monastère  (1288) t.  I,    2^1 

De  Nicolas  IV,  qui  confirme  biens  et  privilèges  (1288),    1. 1,  Itid, 

De  Clément  V,  qui  confirme  biens  et  privilèges  (1305).  L  I,    250 

De  Tévesque  d'Avranches,  qui  déclare,  tenaot  les  ordres  en  ce 
lieu,  n'attenter  ans  droicts  du  monastère,  Tan  1306.    L  I,  Ibid, 

De  Clément  V>  qui  confirme  de  rechef  biens  et  privilèges 
(1307). t.  I»    251 

De  l'évesque  et  chappitre  de  Doi»  qui  permetteut  de  baslir 
uue  chappelle  à  Montrouault  (1319) t.  I,    259 

De  l'évesque  de  Constances,  qui  permet  de  bastir  une  chap- 
pelle à  Loyselière  (1321) t.  t,  Jbid^ 

De  Jan  XXll,  qui  commet  FolBcial  de  Rennes  pour  le  retrait 
des  biens  usurpez  (1328) l,  I,    260 

De  Jan  XXII ,  qui  donna  des  indulgences  à  cette  église  ^  À 
perpétuité ,  Tan  1332 1. 1.  Ibid 

De  Jan  XXII,  qui  confirma  les  biens  et  privilèges,  Tan 

1332 t.  I,  Ibid, 

35  bis.  Bulle  pour  la  réformation  du  monastère  (1337).    t.  I,    360 

36.  De  Clément  VI ,  qui  confirme  les  biens  et  privilèges  avec 

amplifîc<ition  de  grâces  (13û7) 1. 1,    27i 

37.  Dlnnocent  VI,  qui  donna  indulgence  à  perpétuité,  Fan 

1360 t  I,    276 

38.  D'Urbain  V,  qui  donna  iodulgence  à  perpétuité  (1362)    t.  I,    277 

39.  Dud.  Urbain  V,  qui  défendit  de  recepvoîr  des  baslards  à 

profession  en  ce  monastère,  Tan  1368  ....  t.  I,  28ù 
De  Grégoire  XI ^  qui  confirma  les  biens  et  privilèges,  Tan 

1375. t  I,    292 

De  Clément  VU ,  qui  confirma  les  biens  et  privilèges ,  Tan 

4385 ,    .    t,  I,    297 
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U2.  Dad.  Clément  vn^  qui  permet  à  nostre  abb6  d'olBcier  pon- 

tiflcallement  en  l'église  d'Avranches  (1385).  •  .  t  I,  297 
&3.  Dod.  Clément  VII,  qnl  se  rétracte  et  permet  dV)fiteier  feul- 

lement  pontiflcallement  en  nostre  abbaye  (1385).  t  I^  llnd. 
Ud.  Dnd.  Clément  VII,  qui  permet  Funion  du  prioré  de  Brion 

à  lad.  mense  abbatiale  (4387). t  I,    302 

&5.  Dnd.  Clément  VII ,  qui  permet  Fnnion  du  prioré  de  Genêts 

à  lad.  mense  (1390) tl,39& 

&6«  Dud.  Clément  vn,  qui  permet  rnnû»  de  la  baioonie  de 

S.  Paer  à  lad.  mense  (1386) 1. 1,    306 

67.  Dud.  Clément  vn,  qui  permet  Tunion  de  rofBoe  de  la 

sacristie  à  ladite  mense  ^  Tan  1393 t.  I,    306 

68.  Du  nonce  du  pape,   qui  permit  Tunion  des  priorés  de 

St-Melloir  et  de  Baient  à  lad.  mense 1. 1,    312 

69.  De  Jan  XXIII ,  qui  permet  à  Tabbé  Jolivet  d'absoudre  de 

tous  cas^  Tan  1/iilO 1. 1,    330 

50.  Dud.  Jan  XXIII,  qui  permet  à  Pabbé,  à  perpétuité,  de 

dispenser  ses  moynes  de  Paage  requis  pour  {urendre  les 
ordres  de  prestrise  (lÂl/ii) 1 1,    3A0 

51.  Dud.  Jan  XXIII,  qui  confirma  les  privilèges  pontificaux  et 

permit  à  Fabbé,  à  perpétuité,  de  bénir  les  calices,  pa- 
tènes, etc.  (mU) 1 1,    3&0 

52.  D'Eugène  IV,  qui  commet  les  évesques  de  Dol  et  de  Rennes 

pour  le  retraict  des  biens  du  monastère  situés  en  Ere- 
taigne,  pour  lors  aliénez  (1636) t.  I,    371 

53.  De  Févesque  d'Avranches,  faisant  la  visite  en  ce  lieu,  dé- 

clare ne  préjudicier  aus  droits  (1638) 1. 1^    373 

56.  D'Eugène  IV,  qui  donna  des  indulgences  pour  deux  ans  seu* 

lement,  Fan  1666 1 1,    376 

55.  Dud.  Eogène  IV,  qui  donna  des  indulgences  à  perpétuité, 

Fan  1665. 1. 1,    382 

56.  De  Nicolas  V ,  qui  donna  des  indulgences  pour  un  temps , 

Fan  1650 t  I,    386 

57.  De  Guillaume  d'EstoutevilIe ,  légat  du  pape  et  abbé  de  ce 

lieu,  qui  donna  aussi  des  indulgences  cui  f^mpt»,  Fan 
1652. 1. 1,    387 

58.  Dud.  D'Estouteville,  légat,  qui  permit  de  dire  la  messe  à 

Finfirmerie  sur  autel  portatif,  Fan  1656 ....    t.  I,    393 
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69.  Dod,  Nicolas  V,  qiif  commet  Tévesque  de  Sl-Malo  pour  re- 
mettre les  moynes  dans  les  biens  perdus  (iàhit)    *    t  I,    393 
De  calixle  ÏII ,  qni  permet  aux  moynes  prendre  les  ordres 

de  prestrige  avant  Taage ,  Tan  l/i55 L  ly  îMd. 

De  Pie  H ,  qui  permet  d'enterrer  les  pèlerins  sans  aulli^ 
certificat  en  terre  saincte ,  Tan  1/^59.    .    .    ,    ,    t.  I,    395 

62.  Dud,  Pie  II ,  qui  permet  à  Pabbé,  à  perpétuité*  d'instituer 

deux  confesseurs  pour  les  pèlerins  (1^59).    .    .    *    1 1,    396 

03.  Dud.   Pie    II»  qui  donna  des    indulgences   à  perpétuité 

(tÛ69) t.  t,  I6»U 

êh.  Des  bulles  d'érection  de  Ea  Congrégation  de  S,  Maur  de  Gré- 
goire XV  et  de  la  confirmation  d'icelle  par  Urbain  VIII  » 
arrivées  en  ce  monaslâre,  t*an  1628 L  II, 

65.  Dud.  Urbain  VIII,  qui  donna  délivrance  d*une  âme  le  lundy, 

durant  sept  ans ,  Fan  1628 1. 1, 

66.  Dud«  Urbaio  VIU^  qui  donna  pareille  délivrance  h  un  autel 

privilégié  ^  le  lundy ,  pour  sept  ans ,  Tan  1G38.    .    t  I,    2&2 
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CHAPITRE  XV, 

DES  MOTT^ES  DE  CETTE  ABBATB  ESLEVEZ  AUS  DIGNITEZ  EPISCO- 
PALtES,  ABnATIALLES  ET  ADI.TBES  CHARGES  IIOBS  D*  1  CELLE , 
COMMISSIONS  D*HON»ËUB^   ÉlC 


1.  De  Bolland,  moyne  proies  de  celte  abbaye»  qui  fut  esleu 

archevesque  de  Dol  (992) 1. 1,      99 

2,  De  Garinus,  aussi  moyne ,  esleu  abbé  de  Tabbaye  de  Cerisay 

(994) U  I,    100 

3*  De  quatre  moynes  de  ce  monastère  esleus  abbés  en  Angle- 

•      terre,  Pan  1066. t  ï,    130 

A.  De  Hugues ,  moyne  du  monastëre,  esleu  abbé  de  Tabbaye 

de  Sl'Sauveur  de  CoustaDces  (1100) t.  t,    136 

5,  De  DoQoald ,  moyno  de  ce  monastère,  esleu  évesqne  de  St- 

Maîo  (1123). t  î,    UO 

6.  De  Guillaume  et  Goscelin ,  moynes  de  ce  monastère ,  esleus 
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abbéSi  TuD  de  St-Florent  de  Sanmenr,  l'aoltre  de  St-Benoîst 

de  Fleury,  sur  la  rivière  de  Loyre  (ii26j.    .    •    •    1 1,    f  &6 

7.  De  Robert  de  St-Plancheys,  moyne  de  ce  monastèret  esleu 

abbé  de  Gemeliense,  en  Angleterre  (1158).    •    •    1. 1,    168 

8.  De  Robert  de  Thorîgny,  dit  Robert  du  Mont,  qai  tint  sur  les 

saincts  fonts  de  baptesme  la  fille  de  Henry  II»  roy  d'Angle- 
terre, Fan  1161 1 1,    169 

9.  De  Robert  de  Thorigny,  qui  fut  faict  gonvernenr  de  Pon- 

torson,  Pan  1162 '. 1 1»    170 

10.  Dud.  Robert  de  Tborigny^  député  du  pape  pour  assister  au 

Concile  de  Tours,  1163 t.  I, /Md 

11.  Dud.  Robert  de  Thorigny,  député  pour  establirGeofflroy,  duc 

de  Bretaigne  en  son  duché  (1169) 1. 1,    17& 

13.  Dud.  Robert  de  Thorigny,  qui  mérita  qu'Estfenne,  évesque 
de  Rennes ,  composât  50  vers  de  senectute,  en  son  hon- 
neur (1176) t  I,    177 

13.  Dud.  Robert  de  Thorigny,  qui  fut  député  pour  faire  eslire  un 

évesqué  à  Dol  (1177) t.  I,  Ibid. 

lA.  De  Pierre  Le  Roy,  abbé  de  ce  monastère  et  envoyé  par  le 
Roy,  à  Pise,  pour  faire  eslire  un  vray  pape  et  faire  as- 
soupir le  schisme  si  ancien  en  Féglise  (1&08).    .    •    1. 1,    320 

15.  De  Guillaume  d'Estouteville ,  cardinal ,  moyne  de  St-Martm- 

des-Ghamps,  à  Paris,  et  abbé  de  cette  abbaye,  qui  establit 
Tordre  qu'on  garde  en  l'élection  du  recteur  de  TUni'- 
versité  de  Paris  (1&52) 1. 1,    390 

16.  De  Jan  de  Grimouviile,  prieur  claustral  de  ce  monastère,  qui 

fut  esleu  abbé  de  la  Luzerne  (1572} t.  II,     67 


CHAPITRE  XVL 

DE  PLUSIEURS  ACQUETS,  ESCHAN6ES  ET  AULTRB8  ACTES  AU 
PROFIT  TEMPOREL  DU  MONASTÈRE,  EXCEPTÉ  DE  LA  91- 
GNEUBIE  DE  MONTROUAULT  ET  DE  LÀ  BARRONNIE  D'AROEVOH. 


1.  De  plusieurs  acquêts  faicts  par  les  moynes  de  la  seigneurie 

de  BrethevUIe  (1235) ;    •    1 1,    210 
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2.  D'iiD  eschange  pour  là  vergées  de  lerre  eo  Sl-Pkndieys, 

avec  les  religieux  de  la  Luzerne  (1273) 1. 1^    235 

3.  D'un  actinest  de  plusieurs  rentes  à  la  seîgneurte  de  Domjan 

(1283) l.  I»     258 

à*  D'un  acquest  de  certaines  terres  en  St-Ursin  (1287).  L  I,  2û3 
5*  De  l'acquest  du  moulin  de  Quînquenpoix  et  plusieurs  rentes 

en  St-Légîer  [1290) t  1,    2/i8 

6,  D'un  acquest  de  plusieurs  renies  en  Sl-Plancheys  {129Û)  1. 1,  2/i3 
7*  D'une  sentence  au  profit  des  moynes  pour  les  bois  de  Prael 

en  51-Ptancheys  (1297) t*  t^    246 

8.  De  sentence  au  proQt  des  moynes  pour  la  délivrance  d*un 

poulain  gayf  en  Genest,  l'an  1334 t,  I,    2G7 

9,  De  Tacquest  du  moulin  Barne  en  Bretlievilie,  Pan  1337.  t.  I,    270 

10.  Dfl  racquest  du  iief  de  Bacilley  en  Genest  (1360).    .    t  ï,    274 

11.  De  sentence  rendue  au  proOt  des  moynes  pour  les  droicts 

seigneuriaux  de  St-Paer  (1360) t  I.    274  et  239 

12.  De  sentence  pour  le  drolcl  de  pescher  des  esturgeons  et  pois- 

sons à  lard  en  Sl-Jan-le-Tboœas  {1365|.    *    .     .    t»  1^    282 

13.  De  sentence  contre  ceux  qui  vendent  le  poisson  avant  soleil 

levé,  en  St-Paer  (1366) l,  f.    282 

144  D'appointement  pour  tes  dixnies  de  ta  Pommeraye,  en  St- 

Paer  (1369) t- 1,    286 

16.  D'une  déclaration  rendue  au  Roy  pour  les  nouveaux  acquests 

fajcts  en  la  baronnye  de  St-Paer  (1387).    •,.1,1,    302 

16.  De  sentence  pour  le  droicl  de  prendre  les  oyseaux  gentils  sur 

les  terres  de  Karolles,  Fan  1400 t,  I,    313 

17.  D'un  acquest  d'une  maison  et  appartenance  en  la  ville  de 
Paris  >  l'an  1413.    .    - 1 1«    338 

18*  De  Tacquest  du  fief  de  Damville  ^  Pan  1414.  ...  t  I,  339 
19.  De  sentence  pour  le  droîcl  de  prendre  jes  poissons  h  lard 

en  la  baronnye  de  Sl-Paer  (1414).    .    *    .    •    .    t  î,    34t 

50,  De  Padvea  des  fiels  de  Bambie  rendu  ans  moynes  tu  leur 

aeIgneuHa  de  st-Paer  (1461). t.  r,    398 

51.  De  Pacquest  des  fiefs  et  seigneurie   de  Boutemont,  Pan 

1473 t.  I,    402 

22.  Déclaration  du  capitaine  de  GranvîUe  de  ne  Hen  prétendre 

aux  bois  de  Prael,  Pan  1495    ..•«»,.    t.  U,       9 

35 


5/|6  TABLE  DES   MATIÈRES. 

23.  De  Facquest  de  ia  seigneurie  et  fief  de  HaeqnetOle  en  Gno- 

ville,  Tan  i/ii95 un,     fO 

.  2A.  De  Pacqnest  dn  fief  et  seigneurie  du  bois  de  lYéani  en  St- 

Jan-des-Champs  (1519) LU,     31 

25.  De  l'acquest  de  cent  livres  de  rentes  sor  la  seignenrie  de 

Bricqueville,  Pan  1520    • tn,     33 

26.  De  St-Martin-le-Vieux ,  puis  retraict  par  k  seigneor  An- 

thoine  d'Estonteville  (1521) t.  U,  lAtf. 

27.  De  Tadveu  rendu  au  Roy  de  la  baronnye  de  St-Aier,  par  le 

cardinal  d'AnnebauIt ,  Tan  1555 t.  n,     55 

28.  De  fieffé  de  20  acres  de  lande  de  Bourgueil  et  Coortii  en 

St-Michel-des-Loups  (1575) t.  U ,     68 

29.  De  fieffé  des  landes  d'Hacqueville  (1579)  ....    U  II ,     81 
30.'  De  la  recongnoissance  rendue  par  les  cordelien  de  Tlsle  de 

Ghauzey^  desclarant  leur  couvent  estre  sur  le  fonds  et  do- 
maine des  moynes  du  Mont-^t-Michel  (1532)   .    .    t.  II,     A7 

31.  De  fieffé  de  partie  des  landes  de  Bivaye,  autrefois  en  bois , 

par  M«  de  Gossé  (1579) t.  II,     83 

32.  D^un  arrest  du  parlement  de  Rouen  par  lequel  les  livres  de 

réception  de  Tabbaye  serviront  de  tiltres,  iceox  estant 
perduz ,  Fan  1636 t.  U,    237 

33.  D'un  arrest  de  parlement  par  lequel  il  est  faict  deffense  de 

chasser  sur  les  terres  du  Mont-St-Micbel,  Pan  i6&5.  t.  H,    326 
3k.  D^une  recongnoissance  de  M'  TÉvesque  d'Avranches,  par  la- 
quelle il  promet  ne  tirer  à  conséquence  si  on  le  traîtte 
quelquefois   dans  le  monastère    et  ses   deppendances 
(1296) 1. 1,    2W 

35.  De  sentence  pour  le  droict  des  esturgeons  en  Genest,  Tan 

1286 t  I,    238 

36.  De  sentence  pour  le  droict  des  esturgeons  en  Briqneville, 

Tan  1287. t  I,    239 

CHAPITRE  XVIL 

DB  PLUSIEURS   PERSOmES  DE  QUALITÉ  QUI  ONT  VISITE  CE  LIEU 
PAR  DÉVOTION  ET  D*AULTRES  GOMPAGIUES. 

1.  De  &  Aubert,  12*  évesque  d'Avranches,  qui  vint  en  ce  lien 
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p6tor  y  fonder  ïa  première  église,  Tan  708,  el  pliîsienrf 
îùiÈ  depuis 1. 1,      76 

2.  De  childebert,  2«  du  mm^  roy  de  France,  qui  y  tÎbI  par 
dévotion  *    . t.  [,      85 

3,  De  Richard,  l^f  du  mm,  qui  y  viel  el  y  mil  lea  moyncs  de 
S.  Benoîst,  fan  966  ..*.....    ,      *     t.  !,      80 

à.  De  Richard,  2*  du  xiom,  duc  de  Normandie #  qui  y  vînt 
plusieurs  fois  et  y  donna  de  grands  biens ,  enlr'aulres  y 
épousa  la  princesse  JudilJi  de  Eretaigne  (1017).    .    t.  I« 

5.  De  Hugues  f  conle  du  Maine  et  de  Rodolphe ,  viconte  du 

E~                Mans  «  qui  y  vinrent  et  y  donnèrent  de  leurs  biens ,  Tan 
^        1014, t.  L 
6*  D^Alain^  3"  du  nom»  duc  de  Bretaîgne,  qui  y  vînt  el  y 
doD&a  le  MoulrouauU  el  aullres  biens ,  Fan  1030.    t.  I, 
7»  Des  Archevesques  de  Rouen ,  Évesques  de  Dayeux  el  Gous- 
tance«,  qui  y  demeurèrent  quatre  jours,  Tan  115C.    t  I, 
8.  Du  roy  d'Angleterre  Henry  îl,  qui  y  vîjil  et  donoa  les  églises 
de  Ponlorson t.  I» 
ô.  De  liouys  vn,  roy  de  France,  et  Henry  H,  roy  d'Angleterre, 
avec  grande  troupe  de  seigneurs  ecclésiastiquea  et  sécu- 
liers, qui  y  tinrent  l'an  1158 t.  I,  îbid 

iO  Du  roy  d'Angleterre  Henry  II ,  qui  y  vint  pour  la  3«  fois  Tao 

1166 t.  r,     173 

11.  Des  ûbbés  du  Grand-Cluny  et  de  St-Mîcbel-de-rEscluse , 
qui  y  viureul  et  firent  union  spirituelle.  Tan  1173.    L  I,    175 

12.  D'une  recongnoissance  de  Tévesque  d'Avrancbes,  promenant 
ne  tirer  à  conséquence ,  si  on  fe  traîtle  quelquefois  quand 
il  viendra  en  ce  monastère,  Tan  1296.    ...    *    t.  [^    2M 

!*•  Du  Roy  Philippe  le  Bel,  qui  y  vint  et  donna  1,200  dncals 
et  deux  esplnes  de  la  couronne  de  JésuB-Ghrist  ^  fan 
1311.  ,,,.... L  I,    253 

f  I*  De  Gbarles  de  GliastilloD  «  dît  de  lîlois ,  qui  y  vint  nuds- 
pieds  de  Rennes  et  apporta  la  relique  de  5«  Yves,  Pan 
1363 L  I,    278 

15^  De  dame  Hphaine^  femme  de  Bertrand  du  GuescliD,  qui 

demeura  longtemps  en  ce  lieu  (137A).    ...    *    t  I,    290 

16.  De  Charles  \  I,  roy  de  France,  qui  y  vint  et  y  fit  de?  dona- 
tions de  biens,  l'an  1393 L  I,    307 
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17.  De  Marie,  reine  de  Franœ,  femme  de  Charles  Tn,  qai  j 

Tint,  ran  iM7 tI,3SS 

18.  De  Fraoçois,  !«'  do  nom,  doc  de  Bretaigne ,  qui  j  Tint,  fai 

1450 » 

19.  De  plosieiirs  troupes  de  gens  qui  y  viennent  d^AUemaigne,  f^' 

ran  1457 tl,» 

20.  De  François,  2*  doc  de  Bretaigne,  qni  y  vint  et  penmt  de 

prendre  de  la  pierre  pour  bastir  en  œ  Mont  en  son  dnchéy 
l'an  1A60 t.I,W 

21.  Da  roy  de  France,  Lonys  XI,  qni  y  vînt  et  offrit  600  escos 

d'or,  ran  1462. 1 1,  IM 

22.  Dn  roy  de  France,  François  I**',  qui  y  vint  Pan  1518.    L  H,     31 

23.  D'on  certain  honmie  ayant  esté  excité  à  ce  faire  par  sa 

femme,  desjà  décédée,  Tan  1531 t  Q,     tf 

24.  Dn  roy  de  France,  François  P',  et  de  son  fils  le  Daniphin, 

qui  y  vinrent,  Tan  1531 t.  n,  JML 

25.  De  Charles  K,  roy  de  France,  et  de  son  frère  Henry,  qd 

y  vinrent ,  Tan  1562 1.11,58 

26.  De  madame  la  duchesse  de  Bonrhon  et  de' ses  enfants»  qni 

y  vinrent.  Tan  1576 L  II,    71 

27.  Du  sieor  évesqne  d'Angers,  qui  y  vint,  l'an  1578.    .    t.  II,     80 

28.  De  Messire  Pierre  Comulier,  évesque  de  Rennes,  qui  y  vint, 

l'an  1623 t.  H,    15! 

29.  De  M.  le  duc  de  Nevers,  qui  y  vint  et  promit  le  tableau 

du  grand  S.  Michel,  l'an  1624. L  n,    156 

30.  De  Messire  Françoys  de  Péricard,  évesque  d'Avranches,  qui 

y  vint,  l'an  1628 t.  H,    166 

31.  De  M'  de  Boyvin,  évesque  de  Tarse,  qui  y  vint.  Tan 

1630 t.  n,    175 

32.  Dudit  sieur  de  Péricard,  qui  y  vint  encore,  l'an  1630.  t  n,  IMd. 

33.  De  Monseigneur  de  Bourbon  ,  prince  de  Condé,  qui  y  vint, 

l'an  1631 t.  II,    184 

34.  Du  T.-R.  P.  dom  Grégoire  Tarisse,  supérieur  général  de  la 

Congrégation,  qui  y  vint,  l'an  1631 t.  IL    187 

35.  D'un  règlement  du  chapitre  général  de  la  Congrégation  pour 

la  réception  des  Roys  et  Princes ,  faict  l'an  1633.    t  II,    20Â 

36.  De  Messire  Hector  d'Ouvrier ,  évesque  de  Dol ,  qui  y  vint, 

ranl634« t.  H,    209 
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37.  DeMessire  François  de  Péricard ,  évesque  d'Avranches,  qui 

y  viol,  Tan  163i  ....,.,.,..    L  U,  Ibi<L 

38,  D*une  compagoie  de  300  jeunes  hommes  de  Lisieux ,  qui  y 

vinrent,  rao  1634.  .*....-...  t.  II,  210 
39*  De  Messire  François  de  Péricard,  évesque  d'AvrancUes,  avec 

son  clergé;  qui  y  vint,  Vm  1635.     .....    t.  II,    214 

40«  De  Meflsire  Henry  d'Escoubteau  de  Sourd is ,  archevesqne  de 

Bordeaui,  qui  y  vînt,  l'an  1635 .    t.  il,    2W 

41»  De  Messire  François  de  Péricard,  évesqne  d'Avrandies,  qui 

y  vint/Fan  1637 l.  II,    236 

42-  De  M,  Tabbé  de  S.  Gildas  des  Bois  ^  de  la  maison  de  Pont- 

Cliasteau,  qai  y  vint,  Fan  1638 t.  II,    248 

42  bis.  De  Measire  Roger  d'Anmont  »  qui  y  vint  eo  pèlerinage 

en  1646 t.  II.    350 

43*  De  deux  compagnies^  Fuue  d'hommes  et  Faullre  de  femmes, 

qui  y  vinrent  d'Angeou,  Fan  1646. t.  II.    351 

44*  De  deux  compagnies  d'hommes,  qui  y  vinrent  du  pays  du 

Perche  avec  leurs  presblres,  Fan  1647*    •    .    .    L  II,    388 

45.  D'une  compagnie  de  55  hommes  avec  leurs  presbtres,  qui 

y  vinrent  du  pays  du  Maine,  Fan  1647*     .    *    .     t.  Il,    389 

46.  D'une  compagnie  de  220  jeunes  hommes  avec  leurs  presb- 

lres, qui  y  vioreut  de  Vire,  Fan  1647.    .*    •     .    t.  II,    416 

47.  D^une  aultre  compagnie  de  85  jeunes  hommes  avec  leurs 

presbtres  et  musiciens,  qui  y  vinrent  de  Bayeux,  Fan 
1647 l.  II,  md. 

48.  Du  prince  Henry ,  qui  y  vint  pour  éviter  la  fureur  de  ses 

frères ,  i'an  1091 t.  I,    135 

49*  De  Baldric,  archevcsque  de  Dol,  qui  y  vint  Fan  1111  t.  I,  141 
50.  De  5t.  te  Mt«  de  Mortemal ,  son  Gis,  et  Madame  la  marquise 

de  Quergeant,  qui  y  vinrent  Fan  1648.    .    .    *    t,  ll^    441 

CHAPITRE  XVIIL 

D£  PLDSieUfiS  PERSONNES  DR  QUALITÉ  QUI  ONT   PEIS  L*llABiT  EN 
CE  LIEU  ET  FÂIGT  PB0FES8I0N  DE  LA  RtGLE  DE  S.   DENOIST. 


i.  De  Pforgot,  évesque  d^Avranches ,  qui  prit  l*habit  mooachal 
et  ût  profession  en  cette  ahbaye *,(.(, 
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2.  De  Méd  d»  5.  Sauveur,  \km\fi  à»  Cpte^U^  gr^  ci^siUliieg 

prit  rhabit  et  profeçsa,  et  do^Da  grande  quiyntUé  4e  I^bb 

an  monastère  (lOAS).    ,    .    .    .    .    .    .    ^    •    t.  I,    li9 

3.  De  Guillaume  Pichenost,  prit  Th^ibit,  profwa  et  doipi^la 

Perrette  (i05A}  .., tl^ua 

A.  D'Asceime  et  son  fils  Roger,  chevaliers,  prirent  Tl^Lbil, 

professèrent  et  firent  de  beU^  donations,  V9^  1056.  1. 1,  ifrtrf. 
$.  De  Maurice  Chevalier,  seigneur  de  fieigney,  prit  (lu|)>U»  pr«i- 

fessa  et  fit  des  donations  au  priorô  de  G<Aér4 ,  Tan 

1233 ,    ^^    209 


chapitre;  XIX. 

DE  l'institution  DE  L'ARCHIDUCONÉ  DU  HQIIT-ST-IUGHBL, 
GOnXINUATION  W  ABROGATION  D'iCEtiUX. 


L  De  Richard,  2«  du  noîn,  duc  de  Normandie,  qui  donna  la  justice 
temporelle,  et  Maugis,  évesque  d'Avranches,  donna  la 
spirituelle,  appelée  justice  de  l*Archidiaconé  du  Mpnt-St- 
Michel,  ce  que  confirma  Robert,  archevesque  de  ïlouen. 
Tan  996  (titre  insignifiant  pour  la  question).    .    •    1 1,    101 

2.  De  la  confirmation  faicte  avec  Tévesque  d'Avranches  pour  la 

confirmation  dud.  archidiaconé,  l'an  1236.    ...    L  I,    211 

3.  De  la  déclaration  donnée  par  Tofficial  d'Avranches,  qui  ne 

veut  préjudicier  aux  droicts  de  Tarchidiaconé  du  Mont^St- 
Michel,  tenant  les  audiences  en  ce  lieu  à  cause  des 

guerres   (l/ii37) 1 1,    372 

&.  De  la  visite  d'un  commis  de  Tévesque  d'Avranches,  qui  dé- 
clara ne  préjudicier  au  droict  d'archidiacre.  Tan  U39.  1 1,    873 

5.  De  provision  de  Tofiice  d'archidiacre  à  un  moyne  du  monas- 

tère par  Tabbé,  Tan  1617 t  U,    117 

6.  D'une  provision  dud.  ofiice  par  Doin  Baûle  de  Meslay ,  l'an 

1628 l.  U,    171 

7.  De  visite  dud.  archidiacre  en  l'église  de  St-Pij&rrerdu-Mont,. 

l'an  1631 .    U  II,    182 
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8*  De  la  prise  de  pcasesaion  dud.  office,  par  Dom  Michel 

Pirou,  Fao  1633 t.  U,     IM 

9*  De  visite  en  l^égUse  d'Ardevon,  par  ledit  archidiacre,  Pao 

1633 - i*  II.     195 

10.  B'arrest  du  Grand^ConBeil  pour  rendre  compte  par  lea  toar- 

guîiliers  devaDl  t*arcbidiacre,  Tan  1635.    .    .     *    L  II.    212 

11.  De  prise  do  possessîoo  dtid.  archidiacooéi  par  Dom  Bernard 

Jevardac,  Tan  1637,  ...,.-•,,.    t.  U,    229 
12;  De    la  visite  dud,    Jevardac  en    St-Pî«rre-du-Monl ,   Tan 

1637 t.  U,    231 

13.  De  la  visite  dud.  archidiacre  en  Ardevon,  Tan  1637*    I.  I,    23^ 
là.  DelTenses  de  l'archidiacre  de  prendre  des  pierres  et  du  sable 

en  ce  lieu,  l'an  1639 t«  II,    25i!i 

15*  De  la  visite  en  Ardevoix  par  rarchidiacre ,  Tan  iôàO*    U  II,    263 
16b  De  la  visite  de  St-Pierre-du-Mont  par  rarcludlacre,  Fan 

16at t.  ri,     272 

17*  De  l'union  de  Foflîce  dVchîdlaconé  à  la  meose  conveo-» 

tnelle  du  consentement  de  Messire  Jacques  de  Souvré, 

ahbé,  Fan  16â4. t  II,    296 

16.  De  la  visite  de  Dom  Domique  Onîllard,  en  Sl-Pierre-du- 

Mont,  Fan  16à5  .    .    .    , t  fl«    3iil 

19.  De  sentence  dud*  Uaillard,  archidiacre,  contre  les  Gogtus 

du  Mont,  Fan  1646 l,  IL    3A2 

20,  D'un  arrcst  donné  au  Grand-Conseil  du  Roy,  le  3  febvrier 

16Û8  ,  entre  Messire  Roger  d'Aumont ,  évesque  d'Avran- 
ehes ,  et  les  moynea ,  par  lequel  led,  sieur  évesque  a 
esté  maintenu ,  gardé  et  conservé  en  tout  drofct  de  visite 
en  Féglisc  parrochialc  de  Sl-Pierre-du-Mont  et  église  de 
Fabbaye  dud.  lieu  fors  et  excepté  sur  les  lieux  réguliers, 
discipline  régulière  et  personnes  desd.  religieux,  tant  et 
sf  longuement  qu^ils  seront  en  Congrégation  et  deffenses 
ausd,  moynes  de  confesser  les  séculiers  ny  commettre  & 
cet  eitet  qu'ils  ne  soient  approuvés  auparavant  dud. 
évesque»  et  que  Icd.  curé  dud-  Sl-Pierre  sera  tenu  d^allcr 
ata  sînodes  doresnavant*  Et  partant  led,  arehidiaconé  a 
este  abrogé  par  cet  arresl.  Il  n'est  point  parlé  de  Fégilae 
de  N,-D.  d*Ardevon,  car  auparavant  ce  procès,  elle  «voit 
esté  détaisaée  à  M'*  Charles  Vialard,  évesque,  prédéoeneor 
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dod.  Roger»  n'ayant  point  de  tiltre,  si  non  pone«ion, 
poDrqooy  led.  archidiacre  la  visitoit  ;  cet  arrest,  en  date, 

comme  dit  est,  du  3  février  1648 t.  I»    48S 

21.  De  rarrest  du  Grand-GoDscil,  cy-dessus  donné,  qui  ne  pré- 
judicie  au  for  et  juridiction  extérieure  sur  les  presnlres 
et  séculiers  de  ce  Mont L  i^    UO 

CHAPITRE  XX. 

DES  PRIVILÈGES,  IMMUNITÉS  «  EXEMPTIONS  ET  AULTBE8  GRACES 
DONNÉES  AU  MONASTÈRE  ET  DEPP^DANGES  PAR  LES  ROTS  ET 
PRINCES. 

1.  De  Lothaire,  roy  de  France,  qui  confirma  restabllssement 

des  moynes  des.  Benoist,  Tan  966 1. 1,     9A 

2.  D'Henry  II,  roy  d'Angleterre  et  duc  de  Normandie,  qui 

confirma  tout  et  prit  en  sauvegarde  (1175).  •  .    1 1,    176 

3.  De  Philippe  VI,  roy  de  France,  qui  confirma  le  monastère 

en  tout,  le  prenant  ensauvegarde  (IdSA)  ....    1. 1,    2^ 
4u  Du  mesme ,  qui  le  confirma  en  tout ,  le  prit  en  sauvegarde 

et  Texempta  de  tous  impôts  (133Â} 1. 1,    269 

5.  D'une  exemption  de  payer  solde  aux  soldats  du  duché  de 

Normandie,  dès  Tan  13i!i2  et  non  1347,  ainsi  qu'il  a  esté 
imprimé  par  erreur 1. 1,    270 

6.  Deffenses  du  roy  Philippe  aux  capitaines  des  places  de  Nor- 

mandie de  rien  exiger  des  moynes  et  sujects  (1346).   1. 1.    271 

7.  De  Jan,  roy  de  France,  qui  prend  le  monastère  et  deppen- 

dance  en  sauvegarde ,  Tan  1352 1. 1,    272 

8.  Dud.  Jan,  qui  disffend  de  rien  exiger  sur  les  sujets  du  mo- 

nastère, l'an  1355 t.  I,    273 

9.  De  Charles  V,  qui  donna  pouvoir  à  l'abbé  de  disposer  de  la 

capitainerie  de  ce  monastère,  l'an  1357.    ...    t.  I,  Jind. 

10.  De  Charies ,  duc  de  Bretaigne ,  qui  exempte  de  rien  payer 

pour  les  provisions ,  Tan  1359 1. 1,    27A 

11.  De  Charles  V,  roy  de  France,  qui  confirma  tout  et  prit  en 

8a  garde  (1364) L  I,    279 


TABIE   BBS  MATiè&ES. 


555 


i%  Dûd,  royi  qui  deffend  aus capitaines  de  Normandie,  de  rkû 

exiger  dti  monastère  el  sujets  (I36lj) 1. 1,    279 

13.  Dud.  roy,  qui  permit  de  lever  6  deniers  par  livre  sur  les 

marclïands  en  ce  Mont  (1364) t  I,    280 

14.  D'eiemplîon  pour  les  sujets  de  St-Paer,  de  garder  les 

places  fortes  (1364) t,  I,  Ibid. 

15.  De  Jan«  duc  de  Bretaigne,  qui  donna  passeport  p^nr  nos  pro* 

visions  (1366) t.  I»    282 

16.  La  création  par  fabbé  de  plusieurs  vassaux  à  la  charge  de 

garder  au  jour  St-Michel  arme2  (1372).  .    .    *    .    t.  I,    286 

17.  Des  ducs  de  Bretaigne»  qui  prennent  en  leur  sauvegarde  les 

biens  du  monaelère  de  leur  duché,  Tan  1401.    .    .    t,  I,    313 

18.  De  Charles  VI»  roy»  qui  exempte  le  monaslôre  de  fournir  aux 

fraictsde  Tarrière  ban^ran  1410 1. 1,    321 

19.  Dud.  qui  prit  Tabbé  Jolivelen  sauvegarde,  esludianl  à  Paris 

(1411) *     ...    t  I,    332 

20*  Dud.  qui   deiïend  à  tous  capitaines  d'exiger  neo  sur  le^ 

Mens  et  sujets  du  monastère»  Tan  1412   .    ,    ,    •    t.  I,    336 

21.  D6  Jan ,  duc  de   Bretaigne,  qui  donna  passeport  pour  nos 

provisions,  l'an  1418.    - t.  I,    344 

22.  De  Charles  VI,  roy,  qui  permet  de  lever  un  imposl  en  celte 

ville  pour  un  temps,  Tan  14(9 t.  ï,  Ibid, 

23.  De  Charles  VU,  qui  confirme  tous  les  privilèges  du  monastère 

et  le  droîcl  de  capitaine  à  Tabbé  (1425)*    .    .    .    l.  [,    358 

24.  Dud,  qui  permet  pour  trois  ans  de  ballre  monnoye  dans  le 

monastèrei  Tan  1426 t  I,    361 

25.  Déclaration  du  capitaine  du  Mont  el  du  viconte  d'Avranches 

de   ne    préjodicier   aux    droicls    pour  les  fortifications 
(1426) t  I,    360 

26.  De  Charles  VII ,  qui  donna  les  tailles  aux  moynea  pour  trois 

ans.  Tan  1450 l.  I,    368 

27.  Dud.  qui  commet  les  causes  des  moynes  au  Parlement  en 

première  instance  (1435) t.  I»    371 

28.  Dud.  qui  déclare  ne  préjudicier  aux  droîcts  des  moynes  4 

cause  des  fortillcatioas t.  1,    360 

29.  Dud.  qui  confirme ,  prend  en  sa  possession  el  sauvegarde  le 

monastère  cl  l'unil  h  sa  couronne^  Tan  1439.    ..CI,    373 
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30.  De  Gbartes  va,  doontni  oxemptioB  poo?  \m  {vcnAiioM  da 

monastère  en  tout  le  royaume.  Tan  iA39  »    •    .    U  I,    37& 

31.  De  François  P',  duc  de  Bretaigne,  qui  exempte  les  provisions 

du  monastère  (1M2) .    •    •    1 1,    375 

32.  De  Frapçois  ll«  duc  de  Bretaicpse»  qui  exempte  les  provisiona 

du  monastère,  l'an  1M6 ,    •    1. 1,    383 

33.  De  Charles  VU»  loy»  q;iii  donna  la  jouissanoe  dea  biens  des 

évesques  et  abbés,  ligués  avec  les  Anglois  contre  lui,  aux 

moynes  du  Mont,  Tan  1448 t.  I,    38ft 

3A«  Dud.  Charles,  qui  prend  en  sauvegarde  le  monastère  et  dep- 

pendances.  Tan  1450 1. 1,  Ibid, 

35.  D'Artur,  duc  de  Bretaigne»  qui  permet  de  prendre  des 

pierres  pour  bastir  en  son  duché.  Tan  U58.    .    .    1. 1,    397 

36.  De  Louys  XI,  roy  de  France,  qui  exempte  le  monastère  de 

fournir  des  gens  pour  la  guerre  (1469).    ....(.  I,    401 

37.  De  Louys  XI,  qui  institue  les  chevaliers  de  St-Michë  en  ce 

monastère,  Tan  1&69  ...      .......    1. 1,  Ilrid» 

38.  Du  metoe,  qui  exempte  de  ftmralr  des  gens  de  guerre  et 

de  payer  imposts.  Tan  i477 1. 1,    405 

39.  De  Charles  Vin,  qui  exempte  de  fbunifr  des  gens  de  guerre  et 

de  payer  impost  (i487). t  II,       7 

40.  De  M.  de  La  TrimouiUe ,  qui  exempte ,  en  qualité  de  gou- 

verneur de  Normandie,  les  sujets  du  monastère  de  gens 

de  guerre  (1512). t.  D,      26 

41.  De  Texemption  des  provisions  du  monastère  au  bureau  de 

Pontorson  et  aoltres  (1514). .  t  II,     29 

42.  De  sentence  pour  Texemption  des  tailles  aux  serviteurs  foi- 

saut  valloir  les  fermes  du  monastère  (1527)  ...  t.  H,     46 

43.  De  M.  de  Longueville,  gouverneur  de  Normandie,  qui  donna 

sauvegarde  de  gens  de  guerre  pour  Ardevon  et  Beauvoir, 

Pan  1627 t  U,    161 

44*  De  sentence  du  juge  d'Avranches  pour  Texemption  de  5  sols 

par  droict  d'entrée  de  pipe,  de  vin  de  provision  (1635).  t  II,    2i3 

45.  D'exemption  et  confirmation  de  ne  payer  tailles  en  cette  ville 

du  Mont,  par  Louys  xni,  roy,  l*an  1636.    .    .    t.  II,    228 

46.  D'eiemptions  de  gens  de  guerre ,  par  le  seigneur  de  Mati- 

gnon, pour  les  paroisses  deppendantea  de  U  baronie 
d'Ardevon  (iGft7} t.  U,    336 
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&7.  Des  lettres  «ie  gaixt^i^dienne  obtenues  da  roy  Louys  3^iy, 

ran  ïêii7 t.  U,    û4a 


CHAPITRE  XXL 

DE  l'estabussement  pe  la  barowhie  d'abdeton  avec  aug- 
mentation ET  ACQUISITION  DE  l'LUSIEUBS  TEBRES  ET  DBOICTS 
E^  ICELL^* 


I,  De  la  donatioD  d\m  Mie  terre,  par  Rollo,  !•*  duc  des  Nor- 
mands, qu'on  présume  estre  Ardevon  (912).     *    .     l,  I,      88 

3.  De  Richard,  1«*  du  nom,  qtii  donna  lad.  baronoie  el  deppen- 
dances,  ainsy  que  disent  les  manuscripts  ou  ptutost  le 
droicl  de  baroonîe  à  lad,  terre,  n'estant  déoorée  du  chef 
de  baronnie  lorsque  Rollo  la  donna  (991}  .    ...    1. 1^    101 

3.  Du  M  de  Maupertuis  acquis  par  les  moynes  à  lad*  tiaroome, 

ran  m^.    »... t.  1,    221 

4.  Du  village  d'Buynes  donné  par  S.  Aubert,  Tan  709   .    t.  I,      62 
&.  Des  villages  de  la  Croix,  en  Avranches,  le  marohé  el  aulLres 

dôppendanc6$  donnez  par  Adelaio«  Tan  loa&    .    t^  1,    119 
6.  Du  droicl  de  marché  en  Ardevon  donné  par  Robert ,  2'  du 

nom  et  duc  de  Normandie  (1807),      .    ,    .     .    .    t.  !•    134 
7*  De  plusieurs  terres ,  rentes  et  dixmes  en  Beauvoir  el  Ëspas, 

dpnnéeB  par  Guillaume  et  Thomas,  Tan  1174  .    .    t.  i»    i7§ 
8*  De  la  seigneurie  et  deppendaiice  de  la  cLappuUe  tlamelin 

donnée  par  Roger  d'Ardemie  (12H) t.   l,    190 

9.  Du  droict  de  foire,  au  :^lant-St-Micbel  donné  par  Philippe  fV, 

dit  Le  Bel  (t3t0) t,  l,    253 

^10.  De  t'acquest  des  prévostés  et  corvées  en  Ardevon,  Uiiiinea^ 

Beauvoir,  Curey  et  Brée  I181j.    .         .  ,    k^.327 

il.  D'un  accoi-d  pour  le  moulin  de  la  lioche  eu  Huisnes  au 

prollt  de  la  baronnie  d^\rdevûn  (1278).     .     .    .     U  1,    235 
13,  Du  colombier  et  maison  d'A&seîgney  eu  Ardevoa  ac^oia  par 

les  moynes  (1294).    * L I,    244 

îd*  Du  lief  et  seigneurie  d^Asseigncy  en  Ardevon  acquis  par 

les  moynes  (1488) LU,.      7 
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lik*  Da  droict  de  four  à  Imid  eédé  en  Ardem  anx  moyiieB 

par  les  paroisâeDS,  Tan  1379 t.  I,    2d& 

15.  Du  moulin  Broslé  en  Beavron»  acqols  par  les  moynes.  Tan 

1311 t  I,    255 

16.  im  moulin  da  Pré  en  St-Benoist  de  BeoYron  acquis  par  les 

moynes,  Tan  1370. LI,286 

17.  Des  acquêts  faicts  aux  moulins  du  Déluge,  de  Pierre,  du 

Boury  et  Juette  en  Beuvron  (1372) t  I,  IbùL 

18.  Du  fief  de  Pion  ou  Pelon  uni  à  la  baronnie  d'Arderon  par 

les  moynes  (1378) 1 1,    2M 

19.  Des  fiefs  de  ToufiTon ,  de  Brée,  du  Perrier»  de  la  Mesleraye 

acquis  par  les  moynes.  Tan  1338 L  I,    298 

20.  D'un  accord  avec  les  chanoynes  d'Ayrancbes  pour   les 

dixmes  de  Brée  en  Tanie  (1385) 1. 1,    296 

21.  De  plusieurs  domaines  en  Espas  acquis  par  les  moynes 

(1386) tl,298 

22.  De  plusieurs  grandes  donations  en  la  Croix  en  A?ranches , 

par  Raoult  d*Argouges  (1219) 1. 1,    196 

23.  De  réception  de  serment  de  fidélité  du  s' de  Monlmorency  pour 

le  fief  de  Brée  (1390) .    .    .    .    1. 1,    30Â 

24.  2A,  Dud.  fief  et  seigneurie  de  Brée  en  Tanie  acquis  par 

les  moynes  (lû29) 1. 1,    368 

25.  Du  fief  de  Noyant  acquis  par  les  moynes  {iàOti).    .    1. 1,    319 

26.  Du  fief  de  Seaux  acquis  par  les  moynes  (14û3).    .    1. 1,    376 

27.  Du  fief  de  Beauvoir  acquis  par  les  moynes,  Tan  1/|61.    L  I,    397 

28.  Des  vassaux  créés  en  la  baronnie  d'Ardevon  à  la  chaiige 

de  faire  garde  au  Mont-St-Michel  en  temps  de  guerre  et 
d'assister  armez  de  toutes  pièces  en  lad.  abbaye  es  festes 
dud.  sainct,  Tan  1372 1. 1,    286 

29.  De  sentence  contre  les  taverniers  d'Ardevon  pour  la  mesure 

des  pou  (1A9/I) :  t.  II,       8 

30.  D'un  vassal  de  la  baronnie  d'Ardevon  condemné  à  Tamende 

pour  avoir  manqué  au  jour  de  S.  Michel  (1512).  t.  n,      25 

31.  De  permission  donnée  au  s'  de  Boucey  de  mettre    ses 

armes  dans  Téglise  dud.  lieu  sans  préjudice  des  droicts 
des  moynes,  Tan  1523 t.  U,      35 

32.  De  sentence  rendue  par  laquelle  les  moynes  peuvent  faire 
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valloir  leurs  domaines  par  leurs  serviteurs  sans  être  pour 

ce  tailleables  (1527) l.  Il,     Û6 

S3.  D^adveux  renâus  par  les  seigneurs  des  fiefs  de  Vllliers  et 

de  PiieloUt  h  la  charge  de  fournir  un  homme  d'armes 

ebascuD  »  en  temps  de  guerre  et  au  jour  de  S.  Michel, 

ran  1609 t.  y,    105 

Zà*  D'un  arrest  reudu  au  Parlement  contre  les  chanoines  d*Avran- 

ches  pour  les  bleds  de  Brée  euTangé,  l'ao  1626,  ,  t.  Il,  169 
35,  D'uD  accord  avec  le  curé  de  Ctirey,  qui  quitte  ses  prélenlious    .,;  i 

sur  les  dixmes  pour  trente  livres  de  revenu  (1630).  t.  U,  177 
36*  D'un  bois  taifli    de  Guilller  en  ârdevon»  acquis  par  les 

moynes  (1626) .,.»..  l.  lï,    160 

37.  De  Facquest  de  3  livres  de  rente  sur  les  choses  de  Toornet 

en  Ardevon  (1630) L  II,    177 

38*  Du    bail  à  ferme    de  la    coustume  de  la  ville  du  Mont 

(1631) U  n,    182 

39.  D'un  arresl  de  parlement  contre  le  curé  de  Servou  pour 

la  diime  des  bleds  noirs  (lG3t} t.  II,    133 

40.  De  sentence  pour  les  tnesurcs  contre  les  vendants  du  Mont 

et  d'Ardevon  (163:2) t  11,    188 

AL  D^un  accord  faict  pour  les  fiefs  de  Baient  avec  le  s*  de  La 

Crenne  (1632).     ,..,.. t.  II.    192 

Al.  De  Tacqucst  de  50  l  de  rente  8ur  le  &  de  Baient ,  Tan 

m^.  ...    * .  l.  II,    326 

43.  D*uii  acte  par  lequel  on  n'est  tenu  avoir  des  mojnes  or- 
dinairement es  prieurés  d'Ardevon  et  de  St-Clémcnt  par 
led.  âcte^  qui  est  une  sentence  rendue,  Tan  1232.    «    1 1,    $05 

AÂ.  D'uo  accord  avec  le  curé  d' Ardevon  ,  qui  renonce  h  ses 

prétentions  moyennant  rente  (1633) t.  II,    195 

A5.  De  bail  h  ferme  des  droicts  de  pesche  sur  les  grèves  de 

Charrue  (1634) .    .    .  t  II,    2H 

46.  De  sentence  et  amendes  contre  les  vassaux  nobles  d'Ar- 

devon  faute  de  service  (1637)  .*.,...  t.  II,    230 

47.  De  cession  des  landes  et  communs  des  landes  et  marests 

de  Caugej ,  Brée  et  Gages  ù  la  baronnie  d*ArdevoD  par 

les  moynes  (1630) ,    .    .    •    t.  U,    22e 

48.  De  Louys  XI,  qui  nous   donna  te  fief  de  Tangé  et  les 

moulins  Uuet  et  Gaurel  et  de  Poutorson  (1464)  •    t,  I,    S09 
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&9.  D6  nMtaDSê  cfM  to  Heor  de  Iïïêêêê  pm  11 

d^e  teire  et  bébetgement  (1637)  *    .    .    «    •    L  n,    iSS 

50.  De  tteSte  des  meeoree  de  ta  fllta  du  HoBt  pir  te  P.  Dl^«. 

Jerardac,  prieur.  Pas  1687 L  n,    S33 

51.  De  Paoqueet  dee  mateos,  temt  el  deppendiboeê  de  ta 

métairie  de  la  Bedonnlère,  sîtiiée  en  Ardefon,  par  tes 
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66.  D'an  accord  pour  te  garde-noble  de  Ifoydray  à  606  II., 

ponrqnoy  en  a  esté  faict  remise  y  Tan  1640.  .    •    t.  H,    270 

57.  D*un  retraict  féodal  et  acqnest  de  trois  Vergées  de  terre 

en  Hnisnes,  près  Boidnaye?  (16A0) t  H,    27f 
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67,  De  retratct  de  2  vergées  de  terre  acquises  en  ArdeYon ,  au 

clos  Tourael  (16M) U  lî^  IbidL 

68,  De  Tacquest  des  terres»  maisoDS  et  appartenances  de  la  mé- 
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baronnie  d'Ardevon  ,  Fan  1646 .     t,  I,    358 

75.  De  Teschange  de  7  vergées  i/2  de  terre  labourable^  situées 

en  Ardevon,  avec  Nicolas  Robert  (16û6},    .    .    .  l.  Il,    359 

76.  D*nn  arrest  du   Parlement  pour  les  dixmes  dans  le  manoir 
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de  Beauvoir  et  le  colombier  de  Geneet,  pour  la  somme  de 
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d'Aucey,  l'an  1630 t.  U,    177 

13.  De  la  fondation  du  Soller.  Item,  de  8  1.  10  sols  de  rente 
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17.  De  2  livre»  8  sois  de  reBle  à  rAumosoem ,  par  Herpin- 

Croix-Verte  (16^5) t.  II,    340 
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à  cause  d^an  miracle  (1011) 1 1,    106 
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Conquérant,  par  Tabbé  Ranulphe  (1066).    ...    t.  I,    127 
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son,  Pan  1162 1. 1,    170 

19.  Dud.  Robert,  qui  fut  député  du  Pape  pour  assister  au  Con- 
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(1165) 1. 1,    178 
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duc  de  Bretaigne,  qui  brusla  aussy  la  ville  (1203)  .    1. 1,    187 

23.  De  composition  faicte  avec  M.  d'Avranches  à  7  livres  de 

rente  pour  le  droict  de  visite  en  certains  priorés ,  Fan 

1194 t.  I,    186 
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qui  vouloit  eslre  à  Teslection  de  Tabbé  (1212) .    1 1,    190 
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Id.,  page  231,  ligne  U,  1048  eu  lieu  de  1408. 

Id.,  page  S37,  Ugne  S,  Marie  de  BaciUêy  tu  lien  de  Marin  de  Bacilky, 
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Id.,  page  416,  ligne  dernftre,  hawtu  an  Uen  de  Aontto, 
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